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Introduction

Le projet tel qu’il avait été pensé à l’origine. L’idée initiale de ce mémoire était d’étudier le discours des auditeurs de la radio Skyrock – une radio essentiellement écoutée par des adolescents – sur les médias. Le choix de la période des émeutes d’octobre-novembre 2005 devait permettre de savoir, d’une part, ce qui avait été pensé du traitement médiatique d’une question d’actualité (les émeutes) et, d’autre part, ce qui avait été dit des émissions de télévision de l’époque (en particulier du programme de télé-réalité Star Academy). Il s’agissait notamment de juger du degré de criticité des auditeurs face à la télévision ou, dit autrement, de mener une réflexion sur la question de l’influence des médias.

La redéfinition du sujet initialement envisagé. Il s’est avéré que le temps de parole accordé aux auditeurs était beaucoup moindre que prévu et que c’était avant tout les animateurs qui s’exprimaient sur les sujets de leur choix. Il a également fallu se rendre à l’évidence que les émeutes étaient beaucoup plus évoquées que le traitement médiatique dont elles avaient été l’objet. C’est pourquoi le projet de mémoire a dû être redéfini en cours de route. Il s’agira finalement de répondre aux deux questions suivantes : Qu’a-t-il été dit sur les émeutes à l’antenne (que ce soit par les animateurs ou par les auditeurs) ? Qu’a-t-il été dit sur les médias (et, notamment, sur la télévision) durant cette période ?
Avant de répondre à ces questions, présentons en quelques mots la radio puis l’émission étudiées.

La radio : Skyrock. Skyrock est une radio FM privée musicale créée en 1982 par Pierre Bellanger. Centrée surtout sur le rock à ses débuts, elle est devenue « une radio exclusivement rap à la rentrée 1997, puis également rnb à partir de la rentrée 2000 » (Wikipédia.fr, 09/2006)
. Selon un communiqué de mars 2006, elle est détenue à 80% par Axa Private Equity et à 20% par Pierre Bellanger, toujours patron de la station
. Ce même communiqué indique que la « radio Skyrock, libre, rap et rnb, est la première radio de France des 13/24 ans ».

L’émission : Radio Libre. La radio donne la parole à ses auditeurs, notamment en semaine, lors de deux émissions quotidiennes – Le Morning de Difool (6h-9h) et Radio libre (21h-0h) –, toutes deux présentées par le même animateur : Difool. Les propos tenus à l’antenne, surtout le soir, ont pour une bonne part trait à la sexualité. Ce ton assez « libre » donne fréquemment lieu à des remontrances de la part du Conseil Supérieur de l’Audiovisuel qui reproche par exemple à la radio « des propos décrivant de façon crue, détaillée et banalisée certaines pratiques sexuelles [...] susceptibles de heurter la sensibilité des auditeurs de moins de 16 ans » (CSA, 17/12/2004). Outre les problèmes sexuels et amoureux des auditeurs, il est également beaucoup question de football, ou encore de certains émissions de divertissement, et notamment de télé-réalité (Star Academy).

C’est cette émission du soir, Radio Libre, qui a été étudiée. (Exceptionnellement, lorsqu’il était fait allusion à une autre émission de Skyrock traitant des émeutes ou des médias, celle-ci a pu être écoutée.)

La période étudiée. Les émeutes ayant officiellement duré du jeudi 27 octobre au jeudi 17 novembre 2005, il avait été décidé de commencer l’écoute de l’émission Radio Libre une semaine avant leur déclenchement (le jeudi 20 octobre) et de la terminer une semaine après (le jeudi 24 novembre). Par manque de temps, seule la période allant du 20 octobre au 14 novembre a été prise en considération. Cela représente 18 émissions et 58 heures d’écoute.

Quelques considérations méthodologiques

I) L’accès aux enregistrements des émissions

Pour accéder aux enregistrements des émissions, il existait deux possibilités : les écouter au Centre de consultation de l’Inathèque ou tenter de se les procurer en s’adressant à la station.

Le Centre de consultation de l’Inathèque. L’Institut national de l'audiovisuel (INA) est l’établissement public chargé d’archiver toutes les productions radiophoniques (et audiovisuelles) françaises. Dans un courriel en date du 29 décembre 2005, cet institut me confirmait que, depuis le 1er janvier 2002, les émissions de 12 chaînes de radio, dont Skyrock, étaient conservées au « Centre de consultation de l’Inathèque »
. Le gros inconvénient de cette source est l’impossibilité de copier les enregistrements audio : « Conformément aux dispositions actuelles de la législation sur la propriété intellectuelle (la loi n’autorise aucune copie de document, y compris pour la recherche), la consultation des émissions de radio et de télévision soumises aux obligations du dépôt légal a lieu "dans les emprises de l’organisme dépositaire", c'est-à-dire au Centre de consultation de l’Inathèque, département de l’INA en charge du Dépôt Légal de la radio télévision. » Accessoirement, cette consultation n’est pas gratuite : « Vous devrez par ailleurs vous acquitter des droits d’entrée correspondants à votre titre d’accès BnF ; 3 types de carte à validité annuelle vous seront proposés en fonction de votre sujet de recherche, 3 entrées = 7 €, 15 entrées = 35 € (TR 18 €), un nombre illimité d'entrées = 53 € (TR 26 €). »
Skyrock. La seconde solution était d’obtenir les enregistrements par l’intermédiaire de la radio elle-même. Plusieurs semaines après avoir envoyé deux courriels (les 20 et 29 décembre 2005), le « Chargé des relations publiques et médias » de la radio a finalement répondu : « Serait-il possible de me contacter afin de voir comment nous pourrions vous aider dans vos recherches ? » (17/01/2006). Joint au téléphone, il expliqua : « ça m’intéresse de savoir comment est analysé ce qu’a été dit à l’antenne pendant cette période » (03/02/2006). Dès lors, c’est cette piste qui fut privilégiée. Après avoir réfléchi à la manière de régler les problèmes techniques (comment communiquer un volume aussi important d’information ?), les enregistrements de toutes les émissions de Skyrock diffusées sur l’antenne entre le 20 octobre et le 24 novembre 2005 m’ont finalement été transmises le 8 mars 2006 (dans un format compressé représentant un volume de 11,6 gigaoctets, soit 864 heures d’antenne).

Un risque de compromission. Le chercheur qui étudie un terrain, à force de côtoyer ses enquêtés, peut être amené à se sentir redevable envers eux, voire à nouer des liens d’amitié. Le danger qui le guette alors est qu’il perde sa nécessaire distance critique
. Pour conserver sa « probité scientifique », il doit donc, dans la mesure du possible, éviter toute « connivence ». Dans le champ de la sociologie, on peut penser à tous les chercheurs répondant à une « demande sociale »
 et dont les publications se révèlent assez louangeuses envers les commanditaires de la recherche. Le simple fait qu’un responsable de la radio m’ait rendu service en me communiquant les enregistrements et le fait de savoir qu’il souhaitait lire le fruit de mon travail risquait d’introduire un biais dans mon approche. J’ai tendance à penser que tel n’a finalement pas été le cas. Notamment parce que cette recherche n’a reçu aucun financement de quelque organisme que ce soit. Pour le reste, c’est au lecteur de juger...

Une fois les enregistrements récupérés, se posait la question de leur analyse. La méthodologie employée a été à la fois quantitative et qualitative comme nous le verrons respectivement dans les paragraphes II et III.

II) Le traitement quantitatif des données

Dans un souci d’objectivité, il a été procédé à un codage des émissions. La liste des indicateurs et les règles suivies pour chacun d’entre eux sont données en annexe 1 page 60. Trois grands types de codages ont été opérés : sur les « séquences », sur les auditeurs intervenant à l’antenne et sur les messages envoyés par d’autres auditeurs via internet et les SMS.

1) Le codage des séquences

Définition de la « séquence ». On entend ici par « séquence » toute unité de discours. Par exemple, un échange entre plusieurs personnes sur un sujet X, la diffusion d’une publicité pour un produit Y et la diffusion d’un morceau de musique Z sont des séquences.

Définition du « type de séquence ». Le « type de séquence » est une catégorie plus générale dans laquelle chaque séquence peut être classée. Originellement, quatre types de séquence avaient été distingués : les séquences de type « Auditeur » au cours desquelles un (ou plusieurs) auditeur(s) se trouve(nt) à l’antenne et discute(nt) avec les animateurs (généralement de leurs problèmes) ; les séquences de type « Animation » durant lesquelles les animateurs sont seuls à l’antenne et discutent entre eux ; les séquences « Musique » (consistant en la diffusion d’un morceau de musique) ; et les séquences « Publicité » (consistant en la diffusion d’une annonce publicitaire).

Dans la suite de l’exposé, on ne distinguera en fin de compte que trois types de séquence : « Animation » (incluant le type « Auditeur »), « Musique » et « Publicité ».

Le codage des morceaux de musique. Coder des informations sur les morceaux de musique pourrait apparaître secondaire et l’est certainement. Néanmoins, il a semblé utile de savoir quels titres étaient diffusés, combien de fois et à quelles dates. Par exemple, les paroles de certaines chansons de rap étant jugées parfois agressives (notamment par certaines personnalités politiques de droite
), il pouvait être intéressant de savoir si la programmation musicale avait été modifiée suite à la survenue des émeutes.

Le codage des annonces publicitaires. Pourquoi procéder à un codage sur les annonces publicitaires ? Comme pour la musique, cela participe d’un contexte général. Les auditeurs étant exposés à ces publicités, cela pouvait avoir une influence sur leur discours. Par ailleurs, savoir quels annonceurs jugent rentables de diffuser des publicités dans l’émission pouvait donner des indications (indirectes) sur l’auditorat de Skyrock. Que pense-t-on pouvoir lui faire consommer ? Des vêtements ? Des CD de musique ? Des films ? Des magazines ? Des livres ?... Et, si oui, quels vêtements, quelles musiques, quels films, etc. ?

Le codage des séquences de type « Animation ». Coder les moments lors desquels les animateurs et/ou les auditeurs occupaient le temps d’antenne avait essentiellement pour objet de déterminer quels étaient les sujets de conversation et leur durée. Pour les séquences de types « Animation », vingt-deux thèmes ont été ainsi distingués
 : sexualité, amitié, famille, études, travail, sport, musique, télévision, cinéma, presse, actualité, internet, jeux vidéos, religion, drogue, émeutes, Sarkozy, animateurs, Skyroulette, scatologie et divers. Il devait ainsi être possible notamment de calculer un pourcentage des séquences consacré à la télévision, aux émeutes, etc.

Etant donné que, dans chaque séquence (dominée par un thème), d’autres thèmes pouvaient être évoqués, il a été noté lorsqu’il avait été question de 16 divers autres thèmes : la sexualité, le football, la musique, la télévision, le cinéma, la presse, internet, les jeux vidéos, l’actualité, la scolarité, la vie professionnelle, la religion, les « racailles », Sarkozy, les émeutes et le CSA. Ainsi, il serait possible de savoir que dans x% des séquences, il avait été question des émeutes, dans y% de la télévision, etc.

2) Le codage des informations sur l’auditorat

Il est bien sûr fondamental de savoir qui écoutait Skyrock et qui y intervenait au moment des émeutes.

Des informations partielles sur les auditeurs intervenant à l’antenne. Avant qu’ils s’expriment sur l’antenne, les auditeurs se voient demander des informations les concernant de manière à « se présenter ». Certaines sont données de manière systématique : le prénom et le motif de l’appel (auxquels on peut ajouter le sexe). D’autres semblent dépendre des « envies du moment » de l’animateur : l’âge, le lieu de résidence, le statut conjugal, le niveau scolaire ou la profession... Toutes ces informations sont essentielles car elles donnent des indications sur qui sont les auditeurs. Or, elles sont fournies de manière très partielle. En outre, le nombre d’auditeurs intervenus sur l’antenne entre le 20 octobre et le 14 novembre reste limité. Enfin, rien ne permet d’affirmer a priori que le sous-ensemble des auditeurs intervenant sur l’antenne est représentatif de l’ensemble des auditeurs. Ce sous-ensemble est très certainement déformé ne serait-ce que par le filtrage opéré au standard.

L’auditorat de Skyrock : la radio ne souhaite pas communiquer ses enquêtes internes. C’est pour toutes ces raisons qu’il était nécessaire d’obtenir des informations de la part de Skyrock sur son auditorat. Ayant lu dans la presse que, selon une « étude commandée par Skyrock, les 13-24 ans surtout, mais aussi les plus de 25 ans, [s’étaient] repliés sur le téléviseur pour suivre les événements » (Libération, 17/01/2006), il a été demandé à la station d’avoir accès à cette étude (ou à toute autre étude menée auprès des auditeurs). La réponse du chargé des relations publiques et médias fut la suivante : « Je ne peux vous donner que des éléments publics. C’est pour ça que je peux vous donner les piges des émissions parce que, là, je peux concevoir que vous les ayez entendues à l’antenne. Je vous facilite le travail. Mais, pour ce qui est des éléments privés, c’est des éléments privés ! » (conversation téléphonique, 23/01/2006).

C’est donc là une des limites de ce travail. Nous verrons dans le chapitre I comment nous avons essayé, tant bien que mal, de combler cette lacune à partir du codage effectué, mais aussi à partir d’autres sources. Le paragraphe suivant concerne l’une de ses sources : il s’agit des messages internet et SMS envoyés par les auditeurs.

3) Le codage des messages envoyés via internet et SMS

Outre le standard, un autre moyen pour les auditeurs de communiquer avec les animateurs est de leur envoyer un message via internet (skyrock.com) ou via leur téléphone portable, par SMS (41 SKY). Une des interfaces internet proposées est la suivante :
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Lorsqu’ils lisent les messages internet à l’antenne, les animateurs peuvent ainsi donner, s’ils le souhaitent, le prénom (ou pseudonyme) de l’auditeur, son âge et la ville indiquée. Ces informations ont été codées ainsi que le sexe, le type de message (question, information, opinion, etc.) et le thème du message. Pour ce qui est des messages SMS pour lesquels les auditeurs n’ont aucun formulaire à remplir, les informations données se limitent souvent au message et, éventuellement, à une signature en fin de ce message.

Comme pour les auditeurs intervenant à l’antenne, les données concernant les auteurs de messages sont très incomplètes. On peut néanmoins espérer se faire une première idée de qui sont les auditeurs de l’émission Radio Libre en croisant ces deux sources.

III) Le traitement qualitatif des données

Traiter qualitativement les émissions de radio signifie ici essentiellement s’intéresser aux propos tenus sur les émeutes et sur les médias. Ceux relatifs aux autres thèmes (comme la sexualité ou le sport) ont été ignorés. Le traitement a d’abord consisté dans la retranscription des dialogues puis dans leur analyse.

1) Le travail de retranscription

La qualité des enregistrements. Nous avons vu que, pour des raisons pratiques, les fichiers sons (mp3) avaient été fournis dans un format très compressé. En l’occurrence le débit était de 32 Kbps
 – alors que, par comparaison, la qualité d’un CDROM audio est de 192 Kbps. L’écoute des enregistrements n’a donc pas été réalisée dans une situation de grand confort. Les émissions restaient tout à fait audibles mais, pour certains mots inusuels (ou, plutôt, ne faisant pas partie de mon propre registre lexical), il a pu y avoir quelques difficultés de compréhension.

La retranscription du discours sur les émeutes. L’annexe 4 (p. 91 et sq.) fournit la retranscription de propos tenus sur les émeutes ou sur tout événement lié aux émeutes (notamment le discours sur le ministre de l’Intérieur de l’époque, Nicolas Sarkozy). On trouvera également dans cette annexe des propos sur des actes de petite délinquance, sur la vie en cité ainsi que sur le CSA. (Les propos sur le CSA ont été retranscrits afin de déterminer si cette institution avait pu avoir une influence sur le traitement des émeutes à l’antenne.) Si tous les propos sur les émeutes n’ont pas été retranscrits, l’essentiel l’a été : seules quelques vagues allusions se limitant à une phrase ou un mot et ne constituant que des redites ont été ignorées.

La retranscription du discours sur les médias. Contrairement au discours sur les émeutes, celui sur les médias a été retranscrit de manière moins systématique, certains propos s’étant révélés particulièrement répétitifs et/ou d’un intérêt moindre. On trouvera en annexe 5 (p. 167 et sq.) les principaux propos tenus sur le sujet.

De manière générale, une règle suivie pour la retranscription était, dans la mesure du possible, de retranscrire également quelques mots ou quelques phrases du passage qui précédait et du passage qui suivait de façon à comprendre la manière dont le sujet avait été amené et dont il avait été clos.

L’utilisation d’un code de couleurs. Afin de pouvoir repérer rapidement certains termes, un code de couleurs a été adopté lors de la retranscription. Les termes concernant la télévision ont été surlignés en jaune, ceux sur le cinéma en bleu, ceux sur les ordinateurs et l’internet en rose, ceux sur les livres et la presse écrite en marron clair, ceux sur les émeutes (ainsi que sur Nicolas Sarkozy et les « racailles ») en rouge, et ceux sur les questions d’actualité en gris. Lorsqu’un même terme était répété plusieurs fois à la suite, seul le premier était mis en relief afin de ne pas surcharger le texte. Ce codage permet notamment de repérer les termes concernant les médias dans l’annexe consacrée aux émeutes (et inversement).

2) Le travail d’analyse

Les sources utilisées pour les émeutes. Lorsque, durant la phase de retranscription, certains propos sur les émeutes faisaient allusion à des événements d’actualité, il a souvent été nécessaire d’effectuer des recherches afin de comprendre de quoi il était question. Les sources utilisées ont principalement été des articles de presse (notamment Le Monde) et des dépêches d’agences. Ces références ont été ajoutées en notes de bas de page dans l’annexe 4.

Les sources utilisées pour les émissions télévisées. Pour ce qui concerne la télévision, la source principale a été l’« encyclopédie libre » Wikipédia.fr. Bien que critiquée pour son manque de sérieux par ses détracteurs – n’importe quel internaute peut facilement contribuer à sa rédaction –, elle a néanmoins constitué ici une source essentielle. Elle a permis de comprendre les références à des personnages du petit écran qui pouvaient apparaître plus ou moins obscures pour qui n’avait pas regardé assidûment la petite lucarne durant la période. Grâce à ses lumières, il fut facile et rapide d’apprendre que Matthieu Gonet était le « directeur musical » de l’émission Star Academy, ou encore que Karen Sisco était le nom d’une série télévisée états-unienne « diffusée à partir du 8 mai 2004 sur TF1 ». En fait, puisqu’il s’agissait uniquement de se faire une idée générale de ce qui était évoqué à l’antenne de Skyrock, le degré de précision de l’information n’était pas fondamentale. Signalons enfin qu’une autre source essentielle utilisée a été un hebdomadaire de télévision (en l’occurrence Télérama) couvrant la période étudiée.

Outre cette activité de documentation, le travail d’analyse a évidemment consisté à effectuer une synthèse et à voir ce qui « faisait sens » dans les propos tenus. C’est le résultat de ce travail qui sera présenté dans les chapitres 2 et 3.

Chapitre 1

Qui sont les auditeurs et animateurs de l’émission Radio Libre de Skyrock ?

Avant d’analyser les propos tenus, il est important de savoir qui les énonce et qui les écoute. Nous commencerons par nous placer du côté de la « réception » en étudiant les auditeurs (même si ceux-ci participent aussi parfois à l’« émission »). Nous verrons ensuite qui sont les animateurs et nous tenterons, à cette occasion, de voir en quoi leur profil ressemble ou diffère de celui de leurs auditeurs.

I) Les auditeurs

Ainsi qu’il a été dit précédemment, il n’a pas été possible de recueillir auprès de la station des informations concernant l’auditorat. Les données qui seront présentées dans les trois paragraphes qui suivent proviennent de trois sources différentes : les informations données sur l’antenne par les auditeurs, les informations concernant les auditeurs ayant envoyé des messages et le salon de discussion internet #skyrock.

1) Qui sont les auditeurs intervenant sur l’antenne ?

Combien d’auditeurs ? Ce sont au total 397 auditeurs qui sont intervenus sur l’antenne entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005.

Analyse du prénom. Skyrock est une radio (comme son nom ne l’indique pas) qui diffuse du rap. Le rap étant une musique venant des cités dans lesquelles se trouvent reléguées des populations pauvres et/ou issues de l’immigration, il a semblé intéressant de chercher à coder l’origine « géo-culturelle » des auditeurs de Skyrock. Pour ce faire, on s’est essentiellement basé sur les prénoms
. On a distingué ceux à consonance « judéo-chrétienne », « arabo-musulmane et africaine », « anglo-saxonne », « asiatique » et « indéfinie/autre ».

Tableau 1 – Origine « géo-culturelle » des auditeurs

intervenant sur l’antenne de Skyrock

	Origine du prénom
	Nombre
	Pourcentage

	judéo-chrétienne
	239
	60,2%

	arabo-musulmane et africaine
	98
	24,7%

	anglo-saxonne
	7
	1,8%

	asiatique
	1
	0,3%

	indéfinie / autre
	52
	13,1%

	Total :
	397
	100%

	Champ : Ensemble des 397 auditeurs étant intervenus dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005.


Si trois personnes sur cinq ont des prénoms à consonance « judéo-chrétienne », il apparaît que près du quart des auditeurs en ont un à consonance « arabo-musulmane et africaine ». Aucun auditeur ne portait de prénom asiatique (l’auditeur asiatique référencé dans le tableau s’était présenté comme un « Antoine » et ce n’est qu’incidemment que l’on avait appris qu’il avait des origines hmongs).

Pour permettre au lecteur contemporain de se faire une idée, indiquons que les deux prénoms les plus fréquents sont Benjamin et Julien (8 occurrences chacun). Viennent ensuite David, Sarah et Vincent (7 occurrences), à leur tour suivis d’Alex, Karim, Mathieu et Michaël (6 occurrences).

Tableau 2 – Prénoms les plus fréquents

parmi les auditeurs intervenant sur l’antenne de Skyrock

	Nombre d’occurrences
	Prénoms

	8
	Benjamin, Julien

	7
	David, Sarah, Vincent

	6
	Alex, Karim, Mathieu, Michaël

	5
	Alexandre, Kévin, Romain, Yacine

	4
	Cédric, Jérôme, Julie, Pierre, Xavier

	Champ : Ensemble des 397 auditeurs étant intervenus dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005.


Le sexe des auditeurs. Le tableau 2 permet de constater que ce ne sont pas les prénoms féminins qui reviennent le plus souvent. Il s’avère, effectivement, que plus des trois quarts des auditeurs intervenant à l’antenne sont de sexe masculin (tableau 3).

Tableau 3 – Sexe des auditeurs

intervenant sur l’antenne de Skyrock

	Sexe
	Nombre
	Pourcentage

	masculin
	306
	77,1%

	féminin
	91
	22,9%

	Total :
	397
	100%

	Champ : Ensemble des 397 auditeurs étant intervenus dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005.


Ces chiffres doivent être relativisés car ils incluent une masse importante de personnes appelant en fin d’émission pour gagner le « jeu [vidéo] de la semaine ». Or la console de jeu est une activité masculine par excellence. Si on exclut les personnes en question (au nombre de 140), on aboutit à des chiffres un peu moins déséquilibrés : 64,7% des auditeurs sont de sexe masculin et 35,3% de sexe féminin. On reste néanmoins dans un rapport très inégal.

Au moins deux interprétations peuvent être apportées à ce phénomène. La première est celle des « aptitudes inégales à prendre la parole » : « la probabilité qu’une femme, dès que la situation est publique, prenne la parole est beaucoup moins grande qu’un homme » (Bourdieu, in ASI, 1996). Ainsi, les femmes appelleraient moins la radio. Cette hypothèse n’est sans doute pas, ici, la plus pertinente. Si les filles appellent moins, c’est vraisemblablement parce qu’elles écoutent moins. Radio Libre est en effet une émission très « masculine » : elle est animée par cinq hommes pour seulement une femme ; on y parle donc de sexualité d’un point de vue forcément plus masculin que féminin
 ; il y est aussi beaucoup question d’un sport viril (le football) ; les cadeaux offerts aux auditeurs passant sur l’antenne sont des albums de rap ainsi que des jeux vidéos (qui relèvent, là encore, d’activités masculines).

L’âge des auditeurs. L’âge des auditeurs n’a été donné que par 142 des 397 auditeurs passés à l’antenne (soit dans 36% des cas). L’auditeur le plus jeune a 13 ans, le plus âgé en a 27. L’âge moyen est de 19,0 ans et l’âge médian de 19,1 ans. La figure 1 permet de constater que ce sont essentiellement des adolescents et de jeunes adultes qui passent sur l’antenne. Les filles sont un peu plus âgées (19,7 ans) que les garçons (18,8 ans).

Figure 1 – Pyramide des âges des auditeurs

intervenant sur l’antenne de Skyrock
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Champ : Ensemble des 142 auditeurs étant intervenus dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 et pour lesquels l’âge avait été donné.
Le lieu de résidence des auditeurs. Les informations données sur le lieu de résidence sont importantes pour déterminer si, oui ou non, Skyrock est une radio écoutée par les jeunes de cité. Heureusement, c’est l’une des données les mieux renseignées : on sait dans 93,7% des cas où habitent les auditeurs. Pour savoir dans quels départements il existe surreprésentation (ou une sous-représentation) des auditeurs de Skyrock, une comparaison a été effectuée avec la population totale des 15-24 ans telle que donnée par l’INSEE pour l’année 2004. Seuls ont été conservés les départements dans lesquels on disposait de plus de 5 auditeurs de manière à éviter les distorsions dues à de trop faibles effectifs.

Tableau 4 – Départements dans lesquels les auditeurs

intervenant sur l’antenne de Skyrock sont sur- et sous-représentés

	N° Dptt
	Nom du

Département
	Population française des 15-24 ans (‰)
	Auditeurs de Skyrock (‰)
	Surreprésentation

(%)

	45
	Loiret
	11
	35
	+ 234,6%

	93
	Seine-Saint-Denis
	26
	84
	+ 224,6%

	75
	Paris
	37
	95
	+ 153,7%

	42
	Loire
	12
	27
	+ 125,1%

	44
	Loire-Atlantique
	21
	43
	+ 110,3%

	91
	Essonne
	20
	38
	+ 89,2%

	33
	Gironde
	24
	43
	+ 83,7%

	35
	Ille-et-Vilaine
	17
	27
	+ 63,5%

	69
	Rhône
	31
	49
	+ 57,3%

	95
	Val-d'Oise
	21
	33
	+ 51,8%

	31
	Haute-Garonne
	21
	30
	+ 42,0%

	59
	Nord
	50
	68
	+ 35,0%

	62
	Pas-de-Calais
	26
	33
	+ 23,5%

	77
	Seine-et-Marne
	22
	27
	+ 21,7%

	83
	Var
	14
	16
	+ 19,1%

	94
	Val-de-Marne
	21
	24
	+ 18,3%

	78
	Yvelines
	24
	24
	+ 3,0%

	13
	Bouches-du-Rhône
	32
	27
	-15,6%

	76
	Seine-Maritime
	23
	16
	-28,1%

	92
	Hauts-de-Seine
	24
	16
	-32,1%

	
	Total Dptts :
	1 000
	1 000
	

	Champ : Ensemble des 369 auditeurs métropolitains étant intervenus dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 et pour lesquels le département de résidence était donné. Les départements dans lesquels il y avait moins de 5 auditeurs n’apparaissent pas.

Source des données de la 3e colonne : Insee - Estimations localisées de population, 2004


Il apparaît assez curieusement que le Loiret est le département le plus surreprésenté (+ 235%). Tous les auditeurs en question étaient originaires d’Orléans. Vient ensuite plus logiquement la Seine-Saint-Denis (+ 225%). Les auditeurs y sont répartis dans 16 des 40 villes de ce département. La capitale arrive en troisième position. La quatrième place est occupée par la Loire (7 des 10 auditeurs du département habitent Saint-Étienne) et la cinquième par la Loire-Atlantique (14 des 16 auditeurs disent habiter à Nantes). Pour ce qui est de la Seine-Saint-Denis, il est important de noter que cette surreprésentation est en partie due aux émeutes : dans la période qui précède les événements (20-27 octobre), 6,1% des auditeurs appelaient du « 9‑3 » contre 9,6% pendant les événements (27 octobre-14 novembre).

La catégorie socioprofessionnelle des auditeurs. On est amené à connaître le groupe socioprofessionnel de seulement 21,4% des 397 auditeurs, ce qui représente un effectif très faible (85 individus). Citons malgré tout les principaux résultats. Il ressort que 80,0% d’entre eux font des études (du collège à l’école de commerce), que 9,4% exercent une profession d’employé, que 8,2% sont ouvriers et que 2,4% font partie des professions intermédiaires. Sur les 34 auditeurs dont on sait qu’ils sont actifs, 7 sont au chômage (20,6%). On notera que ces chiffres n’ont rien d’exceptionnels pour une population de jeunes gens en études et faisant, pour certains, leurs premiers pas dans la vie active.

2) Qui sont les auditeurs auteurs de messages ?

Des messages provenant de deux sources. Entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005, 1630 messages ont été cités à l’antenne par les animateurs, soit une moyenne de 90,6 messages lus chaque soir durant les quelque trois heures d’émission. Ces messages proviennent de deux sources – SMS et internet – sans qu’il soit possible de savoir dans quelle proportion. C’est en tout cas essentiellement lorsque les messages viennent d’internet que les informations sur l’âge et le lieu de résidence peuvent être connues puisque des champs du formulaire le prévoient. Cela introduit bien entendu un biais. En effet, selon une étude du CREDOC menée en juin 2005
, ce sont 79% des cadres supérieurs qui possèdent internet à domicile contre seulement 31% des ouvriers (2005, p. 59, tab. 25)
. C’est donc en ayant à l’esprit cette limite qu’il faut lire les résultats qui suivent.

Analyse du prénom. Parmi les 1182 messages pour lesquels le pseudonyme a été lu à l’antenne, seuls 414 (35,0%) correspondaient à des prénoms. Un traitement identique à celui réalisé sur les « auditeurs-intervenants » conforte les résultats déjà trouvés dans le tableau 1. On aboutit en effet une fois encore à une proportion de prénoms à consonance « arabo-musulmane ou africaine » de près du quart de l’ensemble des prénoms.

Tableau 5 – Origine « géo-culturelle » des auditeurs

ayant envoyé des messages via internet (ou SMS)

	Origine du prénom
	Nombre
	Pourcentage

	judéo-chrétienne
	230
	55,6%

	arabo-musulmane et africaine
	101
	24,4%

	anglo-saxonne
	19
	4,6%

	asiatique
	0
	0,0%

	indéfinie / autre
	64
	15,5%

	Total :
	414
	100%

	Champ : Ensemble des 414 auditeurs ayant envoyé un message via internet (ou SMS) à l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 et dont le pseudonyme correspondait à un prénom.


Le sexe des auditeurs. Nous avions calculé que 64,7% des auditeurs intervenant sur l’antenne étaient de sexe masculin contre 35,3% de sexe féminin. Là encore, les données issues des messages internet (et SMS) aboutissent à des résultats très proches.

Tableau 6 – Sexe des auditeurs

ayant envoyé des messages via internet (ou SMS)

	Sexe
	Nombre
	Pourcentage

	masculin
	274
	66,2%

	féminin
	125
	30,2%

	indéterminé
	15
	3,6%

	Total :
	414
	100%

	Champ : Ensemble des 414 auditeurs ayant envoyé un message via internet (ou SMS) à l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 et dont le pseudonyme correspondait à un prénom.


L’âge des auditeurs. Lorsqu’il lit les messages, ce n’est que dans 6,1% des cas que l’animateur dispose de l’information de l’âge et la donne. Sur cette population de seulement 100 personnes, la moyenne d’âge est légèrement inférieure à celle des auditeurs passant à l’antenne : 18,5 ans (contre 19,0 ans). Le plus jeune a 14 ans et le plus âgé 26.

Figure 2 – Pyramide des âges des auditeurs

ayant envoyé des messages via internet (ou SMS)
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Champ : Ensemble des 100 auditeurs ayant envoyé un message via internet (ou SMS) à l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 et pour lesquels les informations d’âge et de sexe étaient données.
Le lieu de résidence des auditeurs. Sur les 1630 messages évoqués à l’antenne, le lieu de résidence a été donné dans 409 cas (25,1%). Par rapport à la répartition par département des auditeurs intervenus sur l’antenne (tableau 4), on note de sensibles différences. Ainsi, le Loiret qui était apparu comme le département le plus surreprésenté disparaît ici du tableau (dans lequel les effectifs inférieurs à 5 individus n’ont pas été retenus).

Tableau 7 – Départements dans lesquels les auditeurs

ayant envoyé des messages via internet (ou SMS) sont sur- et sous-représentés

	N° Dptt
	Nom du

Département
	Population française des 15-24 ans (‰)
	Auditeurs de Skyrock (‰)
	Surreprésentation

(%)

	93
	Seine-Saint-Denis
	26
	94
	+ 261,6%

	69
	Rhône
	31
	76
	+ 146,2%

	83
	Var
	14
	32
	+ 134,6%

	13
	Bouches-du-Rhône
	32
	69
	+ 114,8%

	95
	Val-d'Oise
	21
	44
	+ 107,0%

	92
	Hauts-de-Seine
	24
	44
	+ 85,1%

	26
	Drôme
	7
	12
	+ 74,0%

	31
	Haute-Garonne
	21
	34
	+ 64,2%

	29
	Finistère
	14
	22
	+ 62,3%

	44
	Loire-Atlantique
	21
	32
	+ 55,3%

	94
	Val-de-Marne
	21
	32
	+ 55,3%

	63
	Puy-de-Dôme
	10
	15
	+ 42,4%

	62
	Pas-de-Calais
	26
	37
	+ 40,3%

	75
	Paris
	37
	52
	+ 38,3%

	42
	Loire
	12
	15
	+ 22,7%

	38
	Isère
	20
	25
	+ 21,2%

	91
	Essonne
	20
	22
	+ 10,5%

	33
	Gironde
	24
	25
	+ 4,3%

	57
	Moselle
	18
	17
	-2,4%

	06
	Alpes-Maritimes
	15
	15
	-4,3%

	49
	Maine-et-Loire
	14
	12
	-9,8%

	59
	Nord
	50
	42
	-16,6%

	76
	Seine-Maritime
	23
	17
	-23,8%

	77
	Seine-et-Marne
	22
	12
	-44,7%

	
	Total Dptts :
	1 000
	1 000
	

	Champ : Ensemble des 406 auditeurs métropolitains (3 indiquaient être outre-mer ou à l’étranger) ayant envoyé un message via internet (ou SMS) à l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 et pour lesquels le département de résidence était donné. Les départements dans lesquels il y avait moins de 5 auditeurs n’apparaissent pas.

Source des données de la 3e colonne : Insee - Estimations localisées de population, 2004


Les différences entre les tableaux 4 et 7 viennent de ce que les auditeurs ne sont plus répartis en deux catégories de sexe (masculin / féminin) ou en cinq catégories de prénom, mais en 95 départements métropolitains. Néanmoins, si l’on recherche les similitudes entre les deux études, il se fait jour une surreprésentation de plus de 50% pour quatre départements : la Seine-Saint-Denis (+225% et +262%), la Loire-Atlantique (+110% et +55%), le Rhône (+57% et +146%) et le Val d’Oise (+52% et +107%). Si un seul enseignement peut véritablement être tiré, c’est bien que, en Seine-Saint-Denis, on semble particulièrement mobilisé dans l’écoute et l’interaction avec la radio.

Précisons que, cette fois-ci (pour les auditeurs ayant envoyé des messages), la part de surreprésentation due aux émeutes est plus faible  : 7,9% des auditeurs habitaient ce département avant les émeutes contre 9,9% au moment où les événements avaient lieu.

3) Qui sont les chatteurs du salon de discussion #skyrock ?

La taille des deux populations précédentes étant assez faible, une troisième solution a été cherchée pour tenter de consolider nos premières hypothèses sur le profil des auditeurs de Skyrock (et, en particulier, pour ce qui est concerne le lieu de résidence). La radio dispose sur son site internet de plusieurs salons de discussion
. Le plus fréquenté est #skyrock
. Pour se connecter, les chatteurs doivent obligatoirement indiquer un pseudonyme, leur sexe, leur âge ainsi que leur département. Comme pour les deux études qui précèdent, rappelons que l’étude de la population du chat #skyrock ne permet pas de tirer des conclusions sur l’auditorat général de la radio – l’un n’étant vraisemblablement qu’un sous-ensemble de l’autre. Cela dit, si les résultats des trois études mettaient en évidence des similitudes, on pourrait au moins aboutir à des « hypothèses consolidées ».

L’enquête a été réalisée le 26 août 2006. On pose ici l’hypothèse que l’auditorat de la radio n’a pas sensiblement évolué en quelques mois.

Le sexe des chatteurs. Le pourcentage de chatteurs masculins est plus élevé (72%) que celui des auditeurs étant intervenus sur l’antenne (65%) et que celui de ceux ayant envoyé des messages (66%). On reste cependant dans des ordres de grandeur comparables qui laissent supposer que l’auditorat de Skyrock est bien, en grande majorité, masculin
.

Tableau 8 – Sexe des chatteurs

du salon de discussion #skyrock

	Sexe
	Nombre
	Pourcentage

	masculin
	1 067
	72,2%

	féminin
	411
	27,8%

	Total :
	1 478
	100%

	Champ : Ensemble des 1 478 chatteurs du salon de discussion #skyrock le 26 août 2006 entre 21h15 et 22h45.


L’âge des chatteurs. Les âges moyens calculés précédemment étaient de 19,0 et 18,5 ans. Il est cette fois de 19,5 ans. Si on exclut les treize personnes âgées 40 à 77 ans (et qui correspondent sans doute à des confusions entre les champs « âge » et « département »), cette moyenne redescend un peu : 19,3 ans. La médiane est de 19,0 ans. Il semble donc que les données calculées plus haut soient confirmées.

Figure 3 – Pyramide des âges des chatteurs

du salon de discussion #skyrock
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Champ : Ensemble des 1 478 chatteurs du salon de discussion #skyrock le 26 août 2006 entre 21h15 et 22h45.
Le lieu de résidence des chatteurs. Alors que, cette fois, la surreprésentation ne peut pas être due aux émeutes (l’enquête a été réalisée 10 mois après les événements), il apparaît que la Seine-Saint-Denis arrive toujours en tête du classement (+167%)
. Elle est suivie de départements de la grande couronne : le Val d’Oise (+91%), l’Essonne (+79%), les Yvelines (+74%), la Seine-et-Marne (+54%). Hormis la Seine-Saint-Denis, les deux autres départements de la petite couronne sont également surreprésentés : +58% pour le Val-de-Marne et +42% pour les Hauts-de-Seine. On a donc affaire à une population que l’on pourrait qualifier de plus banlieusarde que la moyenne. Le Rhône (+51%) et les Bouches-du-Rhône (+44%) étant parmi les 10 départements les plus surreprésentés, on pourrait supposer que ce sont les banlieues lyonnaises et marseillaises qui apparaissent ici.

Tableau 9 – Les 20 départements dans lesquels les auditeurs

du salon de discussion #skyrock sont les plus surreprésentés

	N° Dptt
	Nom du

Département
	Population française des 15-29 ans (‰)
	Auditeurs de Skyrock (‰)
	Surreprésentation

(%)

	93
	Seine-Saint-Denis
	26
	69
	167,2%

	95
	Val-d'Oise
	21
	40
	90,9%

	75
	Paris
	43
	77
	80,3%

	91
	Essonne
	20
	36
	79,3%

	78
	Yvelines
	24
	41
	73,6%

	16
	Charente
	5
	8
	73,1%

	94
	Val-de-Marne
	22
	34
	57,6%

	77
	Seine-et-Marne
	22
	34
	54,4%

	69
	Rhône
	31
	47
	51,4%

	13
	Bouches-du-Rhône
	32
	46
	43,6%

	37
	Indre-et-Loire
	10
	14
	43,0%

	26
	Drôme
	7
	10
	42,9%

	92
	Hauts-de-Seine
	26
	37
	41,5%

	06
	Alpes-Maritimes
	15
	22
	39,5%

	76
	Seine-Maritime
	22
	30
	34,9%

	83
	Var
	13
	18
	34,8%

	60
	Oise
	13
	17
	29,3%

	42
	Loire
	12
	15
	23,5%

	21
	Côte-d'Or
	9
	11
	18,1%

	72
	Sarthe
	8
	10
	15,1%

	
	Total Dptts :
	1 000
	1 000
	

	Champ : Ensemble des 1 478 chatteurs du salon de discussion #skyrock le 26 août 2006 entre 21h15 et 22h45. Les départements pour lesquels il y avait moins de 5 chatteurs n’apparaissent pas. (Dans le cas présent, la date du 26 août pose sans doute problème puisque l’on est encore en période de vacances estivales, ce qui a pu introduire quelques distorsions : certains chattaient depuis leur lieu de vacances et non depuis leur résidence habituelle.)

Source des données de la 3e colonne : Insee - Estimations localisées de population, 2004


4) Bilan des trois études

En croisant trois sources différentes, plusieurs traits se dégagent qui nous permettent d’ébaucher un portrait-type de l’auditeur de Skyrock (et, plus précisément, de l’émission Radio Libre). Il est âgé de 14 à 24 ans, de sexe masculin (65% de garçons pour seulement 35% de filles), plus banlieusard que l’ensemble de la population française, et il porte assez fréquemment un prénom issu des cultures arabo-musulmane et africaine (pour près de 25% d’entre eux). On pourrait ajouter que, étant donné qu’il écoute Skyrock, il apprécie la musique rap et rnb.

Précisons, s’il était nécessaire, que les auditeurs de Radio Libre sont visiblement tous (sauf, peut-être, quelques exceptions) de nationalité française, étant nés et ayant grandi dans l’Hexagone : les seuls accents reconnaissables à l’antenne sont ceux du Nord, du Sud et de l’Est de la France. L’animateur vedette, devenu, au fil des années, une sorte d’expert en géographie française s’amuse fréquemment à deviner d’où les auditeurs appellent en se basant sur les régiolectes (accents et expressions).

II) Les animateurs

Il y a manifestement eu, de la part de la direction de Skyrock, une volonté de se rapprocher de son auditorat en recrutant des animateurs à son image : plus masculins que féminins, plus banlieusards que ruraux, issus pour certains de l’immigration maghrébine et étant, pour au moins l’un d’entre eux, encore étudiant.

Les animateurs et leur fonction. Ce sont huit personnes qui travaillent dans les studios pour l’émission Radio Libre. Seules deux d’entre elles sont des animateurs exclusifs : il s’agit de Difool (l’animateur vedette) et de Romano. Trois autres (Marie, Samy et Cédric) s’occupent de répondre aux auditeurs qui appellent au standard. Momo est chargé des « Nouvelles footballistiques (*
) », Karim des messages internet et SMS, et Eric du site internet de l’émission. Par souci de simplification et étant donné que la plupart d’entre eux interviennent régulièrement à l’antenne (à l’exception de Karim et d’Eric), tous seront qualifiés par la suite d’« animateurs ».

Tableau 10 – Quelques informations sur les animateurs

	Prénom
	Sexe
	Age

(11/2005)
	Origine du prénom
	Origine géographique
	Fonction
	Etudes

	Difool (David)
	M
	37 ans
	judéo-chrétienne
	Saint-Étienne

(42)
	animateur
	–

	Romano

(Romain)
	M
	26 ans
	judéo-chrétienne
	Autun

(71)
	animateur
	–

	Marie
	F
	27 ans
	judéo-chrétienne
	Tours, Loches

(37)
	standardiste
	–

	Samy (Samuel)
	M
	21 ans
	?
	Marseille

(13)
	standardiste
	–

	Cédric
	M
	24 ans
	judéo-chrétienne
	Belgique ; mais habite Sevran / Aulnay-sous-Bois (93)
	standardiste
	–

	Momo
	M
	20 ans
	arabe
	Le Raincy (93)
	Nouvelles foot-ballistiques (*)
	BTS de compta (?)

	Karim
	M
	?
	arabe
	Courbevoie (92)
	messages internet et SMS
	–

	Eric
	M
	?
	judéo-chrétienne
	?
	site internet
	–


Une certaine similitude de profil entre animateurs et auditeurs. L’origine géographique des animateurs est diverse et chacun, dans l’émission, défend sa ville ou sa région. Difool est originaire de Saint-Étienne, Romano de Bourgogne, Marie de l’Indre-et-Loire ; Samy est le Marseillais de l’équipe, fervent supporter de l’Olympique de Marseille ; Momo, supporter du Paris Saint-Germain, habite Le Raincy (93) ; Cédric – qui a des origines belges – habite également la Seine-Saint-Denis ; enfin, Karim réside à Courbevoie dans les Hauts-de-Seine. Cette diversité ainsi que la surreprésentation des banlieusards constituent une similitude avec les auditeurs.

Du point de vue de l’âge, au moins trois des animateurs (Samy, Cédric et Momo) sont dans la tranche des 14-24 ans dont on a vu qu’elle constituait le gros de l’auditorat. Notons que Momo, âgé de 20 ans, fait des études de comptabilité.

Enfin, au moins deux des animateurs (Momo et Karim) ont des origines maghrébines
. Momo est d’ailleurs musulman pratiquant : à plusieurs reprises lors de l’émission, les animateurs se sont moqués du plus ou moins de sérieux avec lequel il suivait les prescriptions du ramadan.

(L’annexe 3 page 89 donne quelques informations complémentaires sur le rôle de chacun des animateurs dans l’émission.)

Chapitre 2

Analyse quantitative de l’émission

L’émission Radio Libre, c’est avant tout le discours produit par les animateurs et les auditeurs. Mais c’est aussi les publicités et les morceaux de musique diffusés. Chacun de ces trois types de séquence constitue un élément de compréhension de l’émission et mérite, à ce titre, d’être pris en compte dans une analyse quantitative. Mais, pour commencer, disons quelques mots de la structure générale de l’émission.

I) Structure générale de l’émission

La structure générale moyenne de l’émission est présentée à la figure 4. Entre le 20 octobre et le 14 novembre, Radio Libre a commencé, en moyenne, à 21h02 pour finir à 0h16. Les 7 séquences de type « animation » duraient de 17 à 28 minutes, séparées entre elles par environ 3 minutes de publicités suivies d’environ 3 minutes de musique.

Figure 4 – Structure générale moyenne

d’une émission Radio Libre
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Le tableau suivant permet de constater que 83% du temps d’antenne est consacré à de l’animation contre environ 9% à la diffusion de musique et 9% à des publicités.

Tableau 11 – Proportion d’animation, de publicité et de musique

	Type de séquence
	Durée
	Pourcentage

	Animation
	47 h 56 mn
	82,6%

	Publicité
	4 h 57 mn
	8,5%

	Musique
	5 h 08 mn
	8,8%

	Total :
	58 h 01 mn
	100 %

	Champ : Ensemble des 18 émissions Radio Libre de Skyrock diffusées entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus.


II) Analyse des publicités

Au total, ce sont 708 publicités qui ont été diffusées pendant ces 18 jours d’antenne. Cela représente une moyenne quotidienne de 39,3 publicités. Les types de publicités diffusées (tableau 12) renseignent sur le genre d’émission qu’est Radio Libre et donnent quelques indications sur les pratiques des auditeurs en dehors de l’écoute de la radio.

Tableau 12 – Différents types de publicités diffusées

	Type de publicité
	Nombre
	Pourcentage

	téléphones roses
	176
	24,9%

	auto-promotion
	133
	18,8%

	album/single
	120
	16,9%

	opérateurs téléphoniques
	62
	8,8%

	films
	50
	7,1%

	sonneries pour portable
	37
	5,2%

	DVD
	29
	4,1%

	magazines
	16
	2,3%

	fournisseurs d’accès à internet
	15
	2,1%

	préservatifs
	14
	2,0%

	jeux vidéos
	13
	1,8%

	vêtements
	13
	1,8%

	renseignements téléphoniques
	8
	1,1%

	chaînes de télévision
	7
	1,0%

	consoles de jeux
	6
	0,8%

	magasins de vêtements
	5
	0,7%

	loterie
	2
	0,3%

	autre
	2
	0,3%

	Total :
	708
	100%

	Champ : Ensemble des publicités diffusées dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus.


La sexualité. L’émission parlant essentiellement de sexualité, on ne sera pas étonné que 25% des publicités soient pour des téléphones roses (et 2% pour des préservatifs).

La musique. Skyrock est une radio musicale. Cela se traduit par le fait que 17% des annonces proviennent des maisons de disque. Les artistes sont (par nombre de publicités décroissant) : Saïan supa crew, Nassy [orth?], K-Maro, Disiz la peste, Bob Marley, La Fouine, Kanye West, 50 Cent, Sinik, IV my people, Bow wow, Akon, 113, Shaggy, Destiny's child, Kery James et Kool Shen.

La téléphonie. A en croire les publicités, les jeunes auditeurs de Skyrock seraient également d’assez grands consommateurs de téléphone portable : 9% des annonces concernent des opérateurs téléphoniques et 5% des sonneries pour téléphone portable.

Le cinéma. 7% des annonces invitent à aller voir des films et 4% à acheter des DVD. Notre auditeur serait donc aussi consommateur de cinéma.

Les jeux vidéos. Il apparaît que seuls 2,7% des annonces concernent des jeux ou des consoles de jeux vidéos. En réalité, ce chiffre est sous-estimé. En effet, dans la plupart des publicités qualifiées ici d’« auto-promotion » (essentiellement pour l’émission Le Morning de Difool) et représentant 19% du total des annonces, il est fréquemment fait référence à la console de jeu « PSP » que les auditeurs peuvent gagner.

La lecture de magazine. Les auditeurs de Skyrock sont invités à lire pour l’essentiel des magazines pour adolescents (Mood, Jeune et Jolie, Max) mais aussi musicaux (Rap R&B) et sportifs (Onze Mondial).

La télévision. Ce qui peut paraître surprenant, c’est le faible nombre d’annonces pour des chaînes de télévision (en l’occurrence toutes des chaînes du câble : Sci Fi, Filles TV et CanalSat)...

Les autres annonces. Notons enfin que les « Sky-auditeurs » se voient aussi proposer de se connecter à internet, de s’acheter des vêtements et de jouer au loto (Super loto d'Halloween et Euro Millions).

Ces publicités peuvent nous aider à compléter le portrait-type de l’auditeur de Skyrock : il écouterait du rap (on l’imagine avec son baladeur mp3 aux oreilles), serait accroc à son téléphone portable et se distrairait en allant au cinéma et en jouant à des jeux vidéos sur sa console.

II) Analyse des morceaux de musique

La faible diversité des titres diffusés. En dix-huit émissions, ce sont 107 morceaux de musique qui ont été diffusés sur l’antenne soit, en moyenne, un peu moins de 6 par jour. 71% de ces morceaux étaient chantés en anglais contre seulement 29% en français. Ce sont souvent les mêmes titres qui revenaient. Ainsi, sur les 107 plages musicales, on ne comptait que 19 titres différents. Contacté au téléphone par l’auteur, un auditeur qui était passé sur l’antenne le 3 novembre 2005, critiquait d’ailleurs : « Ecoute vingt minutes Skyrock : c’est tout le temps les mêmes musiques qui passent. Tu sais, ça te fait mal à la tête. Ca te gonfle » (auditeur 237, 22/08/2006).

Tableau 13 – Morceaux de musique diffusés

	Interprète(s)
	Titre
	Langue
	Nb. diffusions

	Sean Paul
	Ever Blazin
	anglais
	13

	Sean Paul
	Legalize it
	anglais
	11

	50 Cent
	Window shopper
	anglais
	11

	Rohff
	La puissance
	français
	11

	Bow wow
	Let me hold you
	anglais
	9

	Akon
	Belly Dancer
	anglais
	8

	50 Cent
	Outta control
	anglais
	8

	113
	Marginal
	français
	6

	Rihanna
	Pon the riplay
	anglais
	5

	La Fouine et J-mi Sissoko 
	Unité
	français
	5

	Sinik
	Une époque formidable
	français
	4

	Lord Kossity
	Hot sexy wow
	anglais
	4

	Sinik et Diam's
	Le même sang
	français
	3

	Craig David
	All the way (?)
	anglais
	2

	The Pussycat Dolls et Busta rhymes
	Don't cha
	anglais
	2

	Psy 4 de la Rime
	Le monde est stone
	français
	2

	R. Kelly
	Playas only
	anglais
	1

	Snoop Dogg et Pharrell 
	Beautiful
	anglais
	1

	Eminem
	When I'm gone
	anglais
	1

	
	
	Total :
	107

	Champ : Ensemble des morceaux de musique diffusés dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus.


Des paroles évoquant la vie en banlieue. Pour ce qui est des six titres français diffusés à l’antenne, toutes les paroles évoquent la difficulté de la vie en banlieue et, souvent, l’entrée dans la petite délinquance. Ouvrons une parenthèse qualitative afin de donner un aperçu de l’ensemble de ces textes.

Le rappeur Sinik évoque son enfance et son adolescence aux Ulis, dans la cité des Hautes Bergères :

« A cet instant, j'ignore encore que les mâtons m'attendent [...] Avec mes potes on joue au foot [...] A l'école ça se passe mal, je me sens mal, je vis mal, je dors mal [...] L'argent nous fait défaut [...] toute ma life a un goût de flingue [...] J'ai peur de rien sauf de mon père et ses putains de colères // De ce putain de collège des profs et des bulletins scolaires. Ca se dégrade, doucement mais sûrement [...] Deux années passent et les premiers soucis s'amassent très vite // La chance m'évite alors après la classe on casse des vitres ! [...] J'ai 12 ans et l'école me casse les couilles alors je sèche les cours ! // Je te l'ai pas dit à cette époque la rue m'inspire [...] A une époque, mon pote, où les carreaux éclatent et les keufs claquent // Mauvaises fréquentations entraînent les tentations // Désordonné selon la conseillère de désorientation ! » (Sinik, Une époque formidable, album « La main sur le cœur », janvier 2005)

Dans Le même sang, la rappeuse Diam’s implore Sinik de rentrer dans le droit chemin :

« Mon frère, il serait tant que tu te calmes // Pose-toi qu'on parle car aujourd'hui les parents craquent ! [...] T'es voué à l'échec et t'as fait pleurer ta mère ! // A force de jouer avec la rue, t'as perdu tes principes, // T'es plus qu'une cible pour les flics, t'es plus qu'un gosse sans avenir ! // J'en ai marre des réunions de famille entassées au parloir // T'as pas le droit de niquer leur vie, non t'as pas le droit de nous faire ça ! [...] Toi tu ne sais que faire des allers-retours en zonz, // T'es pas foutu d'être un homme à la maison // T'es juste foutu de nous foutre la honte ; // Tu crois franchement qu'elle est fière de son petit, // Qu'elle est fière de son fils quand elle se confie au psy ? // Il serait tant que t'arrêtes ta came, que t'arrêtes un peu ton biz, [...] Mon frère ça fait trois fois que tu vas en taule, // Moi j'ai le poids de la famille sur les épaules »

Sinik lui répond : 

« J'ai pas choisi les mois passés sous les barreaux // Je ne suis pas fier d'accélérer le vieillissement de la daronne ! [...] J'ai fait tout ça pour qu'on soit bien, pour que le frigo soit plein » (Sinik et Diam’s, Le même sang, album « La main sur le cœur », janvier 2005)

Plus militants, La Fouine et J-mi Sissoko prônent l’unité :

« Parce que dans nos mains ils ont placé des guns : Unité // Parce que dans des tours sont entassées nos reums : Unité // Parce que trop de nos frères purgent des longues peines : Unité // Parce que dans la merde toujours les mêmes qui traînent : Unité // Parce que l’on n’est rien si l’on ne s’unit pas : Unité // Car y en a trop qui souffrent dans l’anonymat : Unité [...] Car y en a trop qui se cachent pour snifer : Unité // Pour enfin se rapprocher les uns des autres : Unité // Et qu’on arrête enfin de se rejeter la faute [...] Je réclame l’unité parce qu’ils nous ont // Divisés pour mieux régner [...] Toujours les mêmes images que l’on nous donne dans leur journal télévisé [...] Parfois les uniformes de flics se changent en treillis [...] » (La Fouine, J-mi Sissoko, Unité, album « Bourré au son », avril 2005)

Dans Ma puissance, Rohff évoque sa « rage de vivre », le « peu de tendresse », les « cœurs qui saignent ». On peut trouver un discours d’une teneur équivalente dans Marginal du groupe 113 :

« Disjoncté, armé, marre d'payer les factures et les pots cassés [...] On vit au cœur des blocs avec nos règles mais personne pourra briser nos rêves [...] Stressés, oppressés, même blessés on a la rage pour encore encaisser [...] Pas d'diplôme pas d'job [...] » (113, Marginal, album « Marginal », 14 novembre 2005)

Enfin, si les Psy 4 de la Rime sont dans une dénonciation plus globale de la misère dans le monde (« toutes ces victimes d'épidémies de séismes et d'attentats », « ces filles de 12 ans qu'on retrouve dans les bois », « l'esclavage qui n'a pas été aboli », etc.), certaines paroles semblent concerner le mal-être des banlieues :

« Ils veulent nous anesthésier l'esprit [...] Économiquement pauvre // La mafia mondiale m'escroque // Y'a plus l'harmonie dans ma famille [...] J'suis né à cette époque // Où la dalle devrait être un crime contre l'humanité [...] Que t'es mal // Comme j'ai mal [...] » (Psy 4 de la Rime, Le monde est..., album « Enfants de la lune », 27 septembre 2005)

Les émeutes ont-elles modifié la programmation musicale ? Il semble que la programmation musicale n’ait pas été notablement affectée par la survenue des émeutes (tableau 14). La seule exception est peut-être Une époque formidable de Sinik. Dans ce morceau, certains propos auraient pu être jugés malvenus : « toute ma life a un goût de flingue [...] La chance m'évite alors après la classe on casse des vitres ! [...] A une époque, mon pote, où les carreaux éclatent et les keufs claquent ». L’absence de diffusion de ce titre entre le début des émeutes et le 9 novembre n’est peut-être pas fortuite. Cela dit, il est à nouveau passé sur l’antenne le 10.

Tableau 14 – Date de diffusion de morceaux de musique

	
	octobre 2005
	novembre 2005

	
	20
	21
	24
	25
	26
	27
	28
	31
	01
	02
	03
	04
	07
	08
	09
	10
	11
	14

	A
	
	X
	
	X
	
	X
	X
	
	X
	X
	X
	X
	
	X
	
	X
	
	X

	B
	X
	
	
	
	X
	
	
	X
	
	
	
	
	
	
	X
	
	X
	X

	C
	
	
	
	
	
	
	X
	X
	X
	
	
	
	
	
	X
	
	
	X

	D
	
	X
	
	X
	
	X
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	X
	
	

	E
	
	
	X
	
	
	
	
	
	
	X
	
	
	
	
	
	
	X
	

	F
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	X
	
	
	
	
	X

	Légende : A : Rohff - La puissance ; B : 113 - Marginal ; C : La Fouine et J-mi Sissoko - Unité ; D : Sinik - Une époque formidable ; E : Sinik et Diam's - Le même sang ; F : Psy 4 de la Rime - Le monde est stone

Champ : Ensemble des morceaux de musique français diffusés dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus.


III) De quoi parle-t-on dans Radio Libre ?

1) Analyse des séquences d’animation

Nous avons vu (tableau 11) que 83% du temps d’antenne a été consacré à l’animation. Nous allons maintenant essayer de quantifier ce qui s’y est dit. L’émission a été découpée en 1 047 séquences d’animation (689 si on exclut les transitions d’un sujet à un autre
). Le tableau 15 recense les thèmes dont il a été majoritairement question dans chacune de ces séquences.

Tableau 15 – Nombre de séquences consacrées aux différents thèmes

	Thème
	Nb. séq.
	Pourcentage
	
	
	
	

	Sexualité
	241
	35,0%
	
	Internet
	10
	1,5%

	Sport
	134
	19,4%
	
	Actualité
	8
	1,2%

	Divers
	95
	13,8%
	
	Etudes
	6
	0,9%

	Télévision
	41
	6,0%
	
	Religion
	6
	0,9%

	Emeutes
	33
	4,8%
	
	Jeux vidéos
	5
	0,7%

	Musique
	32
	4,6%
	
	Sarkozy
	3
	0,4%

	Skyroulette
	20
	2,9%
	
	Drogue
	2
	0,3%

	Amitié
	18
	2,6%
	
	Dédicaces*
	1
	0,1%

	Animateurs
	16
	2,3%
	
	Presse
	1
	0,1%

	Famille
	16
	2,3%
	
	Scatologie
	1
	0,1%

	
	
	
	
	Total :
	689
	100%

	Champ : Ensemble des 689 séquences de type animation (à l’exception de celles de transition) dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus.

(*) Les dédicaces n’ayant pas été codées systématiquement comme des séquences à part entière, le nombre de séquences indiqué ne peut pas être considéré comme pertinent.


Il apparaît que 35% des séquences sont consacrées à parler de sexualité. Le sport (en fait, le football exclusivement) est le deuxième thème de discussion (19%). La télévision arrive assez loin derrière avec 6%. Elle est suivie des émeutes (4,8%) et de la musique (4,6%). Tous les autres thèmes recueillent moins de 3%.

Si l’on raisonne maintenant en durées, on aboutit à des résultats quelque peu différents (tableau 16). Près de 50% du temps a été consacré à parler de sexualité, 10,6% de football, 4,3% de musique, 3,9% de la famille, 3,9% des amis. Viennent ensuite la télévision (2,9%) et les émeutes (2,3%).

Tableau 16 – Temps d’antenne consacré aux différents thèmes

	Thème
	Durée séq.
	%age
	
	
	
	

	Sexualité
	21 h 30 mn
	49,4%
	
	Etudes
	37 mn
	1,4%

	Divers
	5 h 02 mn
	11,6%
	
	Animateurs
	24 mn
	0,9%

	Sport
	4 h 36 mn
	10,6%
	
	Religion
	18 mn
	0,7%

	Skyroulette
	2 h 14 mn
	5,1%
	
	Scatologie
	12 mn
	0,5%

	Musique
	1 h 51 mn
	4,3%
	
	Actualité
	10 mn
	0,4%

	Famille
	1 h 43 mn
	3,9%
	
	Drogue
	6 mn
	0,2%

	Amitié
	1 h 41 mn
	3,9%
	
	Jeux vidéos
	5 mn
	0,2%

	Télévision
	1 h 15 mn
	2,9%
	
	Sarkozy
	2 mn 18 s
	0,1%

	Emeutes
	1 h 01 mn
	2,3%
	
	Presse
	42 s
	0,03%

	Internet
	43 mn
	1,7%
	
	Dédicaces*
	19 s
	0,01%

	
	
	
	
	Total :
	43 h 30 mn
	100%

	Champ : Ensemble des 689 séquences de type animation (à l’exception de celles de transition) dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus. (Les durées ont été arrondies à la minute près.)

(*) Les dédicaces n’ayant pas été codées systématiquement comme des séquences à part entière, la durée indiquée ne peut pas être considérée comme pertinente.


Enfin, un autre calcul (tableau 17) met en évidence que la sexualité et le football ont été évoqués respectivement dans 51% et 36% des séquences (quel que soit leur thème principal). Il révèle également qu’il a été question de télévision dans 22% d’entre elles. Arrivent ensuite le CSA (12%), les émeutes (11%) et Nicolas Sarkozy (5,2%).

Tableau 17 – Nombre de séquences dans lesquelles certains thèmes ont été évoqués

	Thème
	Evocation*
	Total
	Pourcentage d’évocations

	
	Oui
	Non
	
	

	Sexualité
	329
	321
	650
	50,6%

	Football
	231
	419
	650
	35,6%

	Télévision
	145
	505
	650
	22,3%

	CSA
	25
	190
	215
	11,6%

	Emeutes
	72
	578
	650
	11,1%

	Scolarité
	63
	587
	650
	9,7%

	Sarkozy / Kärcher
	34
	616
	650
	5,2%

	Actualité
	28
	622
	650
	4,3%

	Vie professionnelle
	28
	622
	650
	4,3%

	Presse / Livres
	27
	623
	650
	4,2%

	Religion
	27
	623
	650
	4,2%

	Cinéma
	25
	625
	650
	3,8%

	Racailles
	14
	636
	650
	2,2%

	Champ : Ensemble des 650 séquences de type animation (à l’exception de celles de transition et à partir de la séquence 74) dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus. Précision : Le codage n’a été effectué qu’à partir de la séquence 74 pour 12 des thèmes, et de la séquence 1231 pour le thème « CSA » (ce qui explique que le nombre total de séquences ne soit pas ici de 689). (*) Pour savoir ce qu’on entend par « évocation » pour chacun des thèmes, cf. indicateurs 56 à 70 pp. 75 à 79.


Précisons que l’évocation de certains thèmes varie selon que l’on se situe avant ou pendant les émeutes. C’est essentiellement le cas de Nicolas Sarkozy qui était évoqué dans 0,9% des séquences avant les émeutes et qui apparaît dans 7,5% d’entre elles à partir du 28 octobre.

Tableau 18 – Nombre de séquences dans lesquelles certains thèmes sont évoqués

en fonction de la période (avant ou pendant les émeutes)

	Thème
	Séquences dans lesquelles le thème est évoqué
	Odd-ratio

	
	Avant les émeutes*
	Pendant les émeutes*
	

	
	Nombre
	Pourcentage
	Nombre
	Pourcentage
	

	Emeutes
	1 / 221
	0,5%
	71 / 429
	16,6%
	43,63

	Sarkozy / Kärcher
	2 / 221
	0,9%
	32 / 429
	7,5%
	8,83

	Actualité
	6 / 221
	2,7%
	22 / 429
	5,1%
	1,94

	Racailles
	3 / 221
	1,4%
	11 / 429
	2,6%
	1,91

	Télévision
	42 / 221
	19,0%
	103 / 429
	24,0%
	1,35

	Religion
	8 / 221
	3,6%
	19 / 429
	4,4%
	1,23

	Vie professionnelle
	9 / 221
	4,1%
	19 / 429
	4,4%
	1,09

	Sexualité
	119 / 221
	53,8%
	210 / 429
	49,0%
	0,82

	Presse
	11 / 221
	5,0%
	16 / 429
	3,7%
	0,74

	Football
	89 / 221
	40,3%
	142 / 429
	33,1%
	0,73

	Scolarité
	27 / 221
	12,2%
	36 / 429
	8,4%
	0,66

	Cinéma
	13 / 221
	5,9%
	12 / 429
	2,8%
	0,46

	Champ : Ensemble des séquences de type animation (à l’exception de celles de transition et à partir de la séquence 74) dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus.

(*) On entend par « avant les émeutes » la période du 20 au 27/10 et par « pendant les émeutes » la période du 28/10 au 14/11.


2) Analyse des problèmes des auditeurs

Une autre façon de quantifier ce dont il a été question sur l’antenne est de s’intéresser aux problèmes pour lesquels les auditeurs appellent. Au cours des 18 émissions, ce sont 91 auditeurs qui ont appelé pour faire part d’un problème (tableau 19). Il en ressort que ce sont 64% des auditeurs sélectionnés au standard qui appellent pour évoquer des problèmes affectifs ou sexuels ; seuls 8% téléphonent pour des problèmes familiaux, 7% pour des problèmes amicaux et 3% pour des problèmes scolaires.

Tableau 19 – Motifs pour lesquels les auditeurs appellent

	Thème de l’appel
	Auditeurs
	Quelques exemples

	
	Nb.
	%age
	

	Sexualité
	58
	63,7%
	Sa copine a mauvaise haleine (A277) ; Est tombée amoureuse du meilleur ami de son père (A333) ; Ne prend pas de plaisir par la masturbation (A75)

	Divers
	12
	13,2%
	Ecoute de la musique classique et est la risée de ses amis (A53) ; Cherche quelqu'un pour monter un canapé au cinquième étage (A155)

	Famille
	7
	7,7%
	Vole de l'argent à sa mère (A145) ; Juge sa mère trop intrusive dans ses relations affectives (A252)

	Amitié
	6
	6,6%
	N’a plus envie de fréquenter son meilleur ami (A124) ; A une amie « à moitié gothique » (A196)

	Etudes
	3
	3,3%
	Cherche quelqu'un pour résoudre un problème de mathématiques (A134)

	Internet
	2
	2,2%
	Le téléchargement illégal de musique (A7)

	Religion
	1
	1,1%
	Ses parents ne savent pas qu'elle n'est plus vierge et vont vouloir vérifier sa virginité pour des raisons de coutume religieuse (A322)

	Scatologie
	1
	1,1%
	L'auditeur a des gaz (A194)

	Sport
	1
	1,1%
	Voudrait devenir footballeur professionnel (A130)

	Total :
	91
	100%
	

	Champ : Ensemble des 91 auditeurs ayant appelé pour faire part d’un problème lors de l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus.


3) Analyse des messages

Les 1630 messages cités à l’antenne que les auditeurs ont envoyés via internet (skyrock.com) ou SMS (41 SKY) peuvent eux aussi être analysés afin de mesurer la nature des discours tenus sur l’antenne.

On retrouve (tableau 20) des proportions à peu près équivalentes à celles déjà calculées : 49% des messages ont pour thème principal la sexualité, 7% concernent le sport, 7% les animateurs, 4% la famille, 3% les émeutes, 3% la musique, 3% la télévision, 2% les études.

Tableau 20 – Thèmes principaux des messages internet et SMS

	Thème
	Durée séq.
	%age
	
	
	
	

	Sexualité
	794
	48,7%
	
	Internet
	30
	1,8%

	Divers
	169
	10,4%
	
	Scatologie
	28
	1,7%

	Sport
	121
	7,4%
	
	Religion
	19
	1,2%

	Animateurs
	108
	6,6%
	
	Amitié
	17
	1,0%

	Famille
	69
	4,2%
	
	Travail
	17
	1,0%

	inconnu
	54
	3,3%
	
	Drogue
	8
	0,5%

	Emeutes
	54
	3,3%
	
	Jeux vidéos
	5
	0,3%

	Musique
	53
	3,3%
	
	Actualité
	2
	0,1%

	Télévision
	45
	2,8%
	
	Sarkozy
	1
	0,1%

	Etudes
	36
	2,2%
	
	Total :
	1630
	100%

	Champ : Ensemble des 1630 messages envoyés via internet (skyrock.com) et SMS (41 SKY) et lus à l’antenne par un animateur dans l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005 inclus.


IV) Conclusion

Cette analyse quantitative de l’émission nous a permis de décrire précisément ce dont il a été question dans la Radio Libre entre le 20 octobre et le 14 novembre 2005.

Il s’agit d’une émission qui s’adresse à des adolescents découvrant leur sexualité, ce qui explique que ce soit – de loin – le thème principal de l’émission (63% des auditeurs appelant pour un problème).

La question des médias et celle des « violences urbaines » sont également évoquées : il est question de télévision dans 22% des séquences ; quant aux émeutes et à Nicolas Sarkozy, ils sont évoqués dans respectivement 16,6% et 7,5% d’entre elles (à partir du 28/10).

Dans les deux chapitres qui suivent, nous allons voir en quels termes les émeutes et les médias ont été évoqués.

Chapitre 3

Le discours sur les émeutes

S’il est vrai que, comme on l’a vu, Skyrock est écoutée en banlieues – là où se sont déroulées les émeutes – et que des auditeurs de ces banlieues s’expriment régulièrement sur l’antenne, il apparaît particulièrement intéressant de connaître la manière dont le sujet a été évoqué (ou non) à l’antenne. C’est l’objet de ce chapitre.

I) Les racailles, Nicolas Sarkozy et les émeutes

Aspects quantitatifs. La figure 5 permet de constater que, de manière générale, on a d’autant plus parlé des émeutes que celles-ci étaient intenses.

Figure 5 – Nombre de séquences dans lesquelles il a été question

des « racailles », de Nicolas Sarkozy et des émeutes
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Champ : Ensemble des 1789 séquences de l’émission Radio Libre de Skyrock entre le 20 octobre (à 22h55mn) et le 14 novembre 2005 inclus. Pour plus de précisions, cf. indicateurs 68, 69 et 70 pp. 78-79. Rappelons qu’il n’y a pas d’émission le week-end. (Ce codage n’a été réalisé qu’à partir de la séquence 74, ce qui explique que l’on n’en compte au total que 1789 sur un total de 1862.)

Source (pour la courbe) : chiffres du ministère de l'Intérieur

Après ce dernier aperçu quantitatif, rentrons dans des considérations plus qualitatives en examinant tour à tour comment ont été évoquées les « racailles », Nicolas Sarkozy et les émeutes.
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	Plantu, Le Monde, 01/11/2005, p. 1


1) Les « racailles »

C’est le soir du 25 octobre, deux jours avant le début des émeutes, que le ministre de l’Intérieur, Nicolas Sarkozy, déclare à une habitante d’Argenteuil : « Vous avez assez de cette bande de racailles ? Eh bien on va vous en débarrasser ! » Pourtant, sur le graphique précédent, on constate que le terme avait été utilisé à trois reprises avant cette date.

L’utilisation du terme « racaille » avant la visite de Nicolas Sarkozy à Argenteuil. Ainsi, le 20 octobre, l’un des animateurs, Romano, imitant la mère d’un auditeur, lui fait dire : « Arrête d’appeler la radio des voyous ! » Difool renchérit alors : « Skyrock est une radio de voyous et de racailles ! » (séq. 26). Les 21 et 24, ce sont des auditeurs qui, envoyant des messages (via internet ou SMS), prennent respectivement des pseudonymes contenant les mots « racaille » et « caillera ». Pourquoi ce stigmate (dont on voit ici des tentatives de se moquer) ? On peut supposer que ce sont les paroles des chansons de rap, mais aussi l’évocation plus ou moins régulière sur l’antenne d’actes de petite délinquance qui valent à la radio d’être stigmatisée comme une radio de « voyous », de « racailles » et de « délinquants ». A titre d’exemples, le 25 octobre, l’auditeur 78 témoignait de sa consommation de champignons hallucinogènes et, le 11 novembre, l’auditeur 364 relatait sa participation à des sortes de rodéos de voitures, la nuit, sur un parking de supermarché (séq. 1696
). Toujours le 11 novembre, l’auditeur 367 rapportait avoir effectué six mois de prison pour s’être amusé à faire une course poursuite avec les forces de l’ordre (séq. 1728).

Les réactions à la déclaration d’Argenteuil. Le lendemain de la visite de Nicolas Sarkozy à Argenteuil, une seule allusion est faite à sa déclaration sur les « racailles ».

Difool
 : « Y’a eu pas mal de messages d’Argenteuil, depuis tout à l'heure. Y’a Immoral Oumbath [orth?] qui nous laisse un message des Yvelines. Il nous dit : "Difool, tu as vu, y’a Sarko qui s’est fait caillasser et insulter dans une cité d’Argenteuil. D’ailleurs, il a traité tous les gens qui étaient là de cailleras." (prenant une voix de personne âgée :) "Oui, c’est des racailles !" »

Un animateur : « C’est vrai ? »

Difool : « Et, après... Sarkozy, il s’est lâché, ouais. Et y’a le maire de la ville qui est un petit peu emmerdé parce que, bon de faire traiter ses concitoyens de cailleras... D’ailleurs, si vous êtes d’Argenteuil, vous êtes des racailles ! »

Romano : « Oui, des voyous ! »

Un animateur : « Sachez-le ! »

Difool : « Sachez-le, oui ! »

Romano : « Non mais, même, Sarkozy, ce qu’il a dit, après... C’est qu’il a fait une déclaration à la presse. Il a fait : "Ouais, tant mieux qu’ils aient réagi comme ça. Ca prouve qu’ils ont peur... (Rires) ...qu’ils ont peur et qu’on a brisé leur économie souterraine !" »

Marie : « Nan !? (Rires) »

Difool : « D’accord !... »

Romano : « Ah le mec ! Le mec qu’a pas pété les plombs du tout ! [...] » (séquence 446, 26/10/2005)

Le 3 novembre, Abdellah, un des jeunes ayant rencontré Nicolas Sarkozy à Argenteuil appelle la radio. A cette occasion, Difool explique qu’il faut arrêter « de mettre les bons d’un côté et les mauvais de l’autre : d’un côté c’est les racailles, comme il dit, et, de l’autre, c’est les gens bien que les racailles emmerdent. Ca se passe pas comme ça ! [...] Quand il traite certaines personnes de racailles, il traite aussi toute une famille de racailles. Alors faut pas qu’il s’étonne que toute la famille se soude autour du gars parce qu’ils le sentent menacé » (séq. 1115). A plusieurs occasions, Difool répétera que c’est leur manquer de respect que de traiter les gens de racailles : « Il faudrait que certaines personnes respectent un peu plus les gens quand ils viennent chez eux, par exemple, ne pas les traiter de cailleras, ne pas leur dire qu’on va les nettoyer avec un Kärcher et tout ça » (séq. 1746, 11/11
).

Un terme tourné en dérision. Mais l’émission est avant tout destinée à faire rire. C’est donc sur le mode de l’humour et de la dérision que le terme est la plupart du temps employé. Le 28 octobre, après qu’un auditeur a expliqué qu’il volait parfois de l’argent à sa mère, un autre envoie le message suivant : « Skyrock, radio de jeunes délinquants, voleurs, pornographes, et j'en passe ! » (séq. 683) Le 1er novembre, à l’occasion de la fête d’Halloween, Yacine, un auditeur de 15 ans habitant Chambéry, plaisante : « Oh, les gamins, je les rackette ! Je prends leurs sacs, et tout ! Comme ça : bonbons pas cher ! » Ce à quoi Difool répond : « Faut mettre une sirène quand on plaisante, Yacine, car nous sommes sur écoute ! Nos amis en cravate (i.e. le CSA) nous surveillent ! Ils surveillent les cailleras de Skyrock ! » (séq. 862) Le même jour, lors d’une série de « Questions Express (*) », un certain Sofiane de 18 ans habitant Paris demande avec malice : « J’écoute Skyrock souvent. Suis-je une racaille ? » Les animateurs répondent : « Mais bien sûr ! Un délinquant ! [...] Un voyou ! [...] Un moins que rien ! Une raclure de la société ! Un déchet humain ! » (séq. 877)

2) Nicolas Sarkozy

Sur l’ensemble de la période étudiée, on comptabilise deux fois plus de séquences comportant des allusions à Nicolas Sarkozy (42) que de séquences faisant référence aux « racailles » (21) : on semble donc préférer s’en prendre au stigmatiseur plutôt que de ressasser le stigmate. La figure 5 a permis de constater qu’il n’avait pas été question du ministre de l’Intérieur entre le 20 et le 25 octobre. Mais, à partir du 26 octobre, suite à sa déclaration sur les « racailles », il devient une cible récurrente des animateurs. On lui reproche non seulement sa responsabilité dans les émeutes mais aussi ses atteintes aux libertés individuelles.

Sarkozy, le pompier pyromane. A plusieurs reprises, animateurs et auditeurs dénoncent celui qui, à leurs yeux, a mis le feu aux poudres. Le 2 novembre, un auditeur écrit le message suivant : « C’est trop la merde à Bobigny. Trop tendu. Sans rire. Il paraît que c’est la merde un peu partout dans le 9-3. Sarko a mis la merde » (séq. 999). Au cours de la même soirée, Difool souligne que plusieurs messages vont dans ce sens : « Y’a plein de messages qui disent que Sarkozy a soufflé sur les braises et que, maintenant, c’est le bordel. » (séq. 1022). La semaine suivante, l’animateur dénonce une nouvelle fois : « Sarkozy, c’est le pompier pyromane. Maintenant, le mec, il dit qu’il faut tout éteindre. C’est lui qu’a foutu le feu » (séq. 1363, 08/11).

Dénonciation de l’atteinte aux libertés individuelles. Mais le ministre de l’Intérieur est aussi contesté en tant qu’auteur de projets de lois sécuritaires et liberticides. Le 26 octobre, alors qu’il vient de présenter en conseil des ministres un projet de loi prévoyant « un développement du recours à la vidéosurveillance » et un renforcement des « possibilités de contrôle [...] des échanges téléphoniques et électroniques »
, Difool affiche clairement son opposition.

Difool : « Vous avez vu ce truc pourri avec les caméras partout ? [...] Tu sors avec une meuf. Son père est keuf, par exemple. Eh ben t’es surveillé tout le temps. Il sait tout ce que tu fais ! [...] Et il peut même écouter tes conversations ! » (séquence 446, 26/10/2005)

L’animateur revient sur ce sujet le 1er novembre :

Difool : « Y’a une question que je me posais, que je voulais vous poser à vous tous et vous toutes. Vous êtes au courant de la nouvelle loi, là : ils vont écouter les conversations téléphoniques, tout ça... [...] Bon. Si tu discutes avec tes potes et que tu déconnes, que tu dis... je sais pas... que tu parles de drogue, par exemple, les mecs, ils peuvent venir... ? Donc, en fait, y’a plus rien de privé. [...] Non, je dis ça pour si vous avez des conversations et que vous délirez avec des potes, hein ! [...] »

Romano : « En fait, y’a aucun moyen de communication qui est pas surveillé parce que, le net, c’est pareil, c’est surveillé aussi. »

Difool : « Ouais. »

Romano : « Y’a plus rien ! »

Samy (?) : « Si ! Quand tu parles ! La voix ! »

Romano : « Mais, t’es écouté... Par exemple, dans la rue... »

Difool : « Ouais : il va y avoir des caméras partout... » (séquence 862, 01/11/2005)

Un auditeur réagira à ces propos en envoyant ce message : « Il n’y a plus de liberté dans ce pays » (ibid.).

Sarkozy, objet de moqueries. Mais lorsqu’il est question de Nicolas Sarkozy, c’est plus fréquemment pour le tourner en ridicule. Par exemple, alors que les émeutes s’étendent à l’ensemble de la France :

Difool : « D’ailleurs, où il en est de sa tournée ? Il devait faire une date par semaine dans les cités. Il a annulé, cette semaine ? »

Romano : « Oui, là, je crois que c’est un peu tendu, non, peut-être ? (Rires) La foule est trop en délire, il a un peu le trac ! »

Difool : « C’est ça ! Ah, ben on le comprend ! Il a tellement de fans, hein ! »

Romano : « Ah, ben, là, les fans sont déchaînés, hein ! »

Difool : « Eh oui... »

Un animateur : « Trop d’autographes à signer, je pense ! »

Difool : « Ah ben, trop de trucs à signer, ça c’est clair ! »

Romano : « Ouais... Il déclenche des émeutes ! »

Difool : « Ben, les gens veulent le voir ! »

Romano : « Absolument ! »

Difool : « Les gens le kifent ! Il en parle tellement bien ! Il les respecte tellement qu’au bout d’un moment les gens lui disent "Viens ! Viens !" »

Romano : « "Viens nous voir !" »

Difool : « Ils lui jettent des trucs ! C’est des offrandes ! »

Romano : « Ouais, des dons ! »

Marie : « Bien sûr ! Des cadeaux ! »

Difool : « "Tiens ! Bois !" »

Romano : « "Une canette !" »

Difool : « "Tiens ! Un petit caillou pour construire une maison !" » (séquence 1079, 03/11/2005)

Ce n’est pas simplement lorsque l’actualité est évoquée qu’il est question de Sarkozy. N’importe quel sujet peut constituer une occasion de se moquer de lui.

Romano : « L’autre fois, j’ai halluciné. Je rentrais chez moi et, tu sais, je passe sur une route où y’a deux trois voies dans Paris. Et y’avait un mec, il était en train de pisser mais, ce con, au lieu de s’être tourné dans l’autre sens, il était côté rue. [...] Non mais, il était content. Il pissait, normal. Il avait pas l’air gêné, hein ! »

Difool : « Il a peut-être deux trois problèmes psychologiques ! [...] »

Romano : « Oui. Je sais pas... Ou il voulait laver une voiture... (Rires de Difool et Marie) »

Difool : « Ah ! C’est comme Nicolas Sarkozy ! C’est un Kärcher ! C’est l’Eléphant Bleu ! » (séquence 1511, 09/11/2005)
3) Les émeutes

Une évocation tardive à l’antenne. Rappelons brièvement comment ont commencé les premières émeutes, et voyons comment la radio y a réagi. Zyed et Bouna meurent dans un transformateur EDF le 27 octobre. Le soir-même, des échauffourées se produisent à Clichy-sous-Bois. Vendredi 28 octobre, environ 400 jeunes affrontent 250 à 300 policiers et gendarmes. Le 29, 500 personnes, proches et habitants de Clichy-sous-Bois participent à une marche silencieuse pour rendre hommage aux deux adolescents morts électrocutés. Le dimanche 30, après une troisième nuit plus calme, les affrontements reprennent à Clichy. Lundi 31 octobre, alors que les émeutes se propagent à plusieurs communes de Seine-Saint-Denis, l’antenne de Skyrock reste toujours aussi silencieuse sur les événements. Bien que les animateurs entendent des bruits de klaxon et de sirène, vers 22h30, chez un auditeur de la Cité des 3000 à Aulnay-sous-Bois, ils évitent soigneusement de faire référence à l’actualité (séq. 807). Ce n’est que le mardi 1er novembre que le sujet commence – très timidement – à être évoqué : en début d’émission, Difool rend compte du fait que Momo, qui habite Le Raincy, « croise les CRS partout, dans son quartier, ces temps-ci » (séq. 859). Mais ce sera la seule allusion directe aux émeutes ce soir-là. Dans la nuit de mardi à mercredi, des violences se propagent à trois autres départements : la Seine-et-Marne, les Yvelines et le Val-d'Oise. Ce n’est que le mercredi 2 novembre vers 23 heures que Difool semble céder à la pression : il lit un premier message selon lequel « C’est trop la merde à Bobigny », puis Cédric (l’un des animateurs) réagit : « A Aulnay-sous-Bois, il paraît que ça part en couille, aussi. [...] Même à Sevran, il paraît qu’y’a des voitures qui crament. » Un message signale également : « J’habite Montfermeil, là où y’a eu des émeutes. Et ça va pas finir... » (séq. 999). Une demi-heure plus tard : « On me dit que ça bouge aussi... enfin qu’il y a des émeutes à Vaulx-en-Velin, à Lyon... C’est Nadir du 6-9 qui nous dit ça. » (séq. 1023). Ce n’est finalement qu’à minuit passé que sont évoquées pour la première fois « les deux morts horribles dans le truc électrique » (séq. 1038). Mais, jusqu’à ce 2 novembre, 23 heures, il semble bien que la consigne ait été d’ignorer ce qui se passait.
Une certaine réticence à utiliser le terme d’« émeutes ». La figure 5 montre que le terme « émeutes » est utilisé dès le jeudi 27 octobre. Il désigne alors les événements d’Argenteuil.

Difool (à un auditeur de Vichy) : « En vacances ? Ca se passe bien ? »

Auditeur 124 : « Ouais, tranquille... »

Difool : « C’est la folie, à Vichy, pendant les vacances ? La jeunesse se déchaîne ?! (Rires de Samy) »

Romano (en riant) : « Des émeutes ont lieu tous les jours ! »

Difool : « Mais oui, bien sûr. Comme à Argenteuil. Pareil. » (séquence 580, 27/10/2005)

Mais la première fois qu’il emploie le mot « émeutes » pour désigner ce que l’on a également qualifié de « violences urbaines », Difool se montre particulièrement hésitant.

Difool : « Et, sinon, pour les messages que vous nous laissiez tout à l'heure sur euh... sur les... les les... Enfin... je sais pas comment dire... "émeutes"... Ouais, c’est "émeutes"... sur le bordel... » (séquence 1022, 02/11/2005)

Animateurs et auditeurs parlent plus fréquemment de « ce qui se passe un peu partout en région parisienne et même en France » (Difool, séq. 1038, 03/11), de « ce qui s’est passé hier soir » à Trappes (auditeur 250, séq. 1132, 04/11), de « tous les événements » (auditeur 251, séq. 1146, 04/11), du « bordel » (Difool, séq. 1268, 07/11), etc. Le terme d’« émeutes », quant à lui, est plutôt utilisé pour plaisanter.

Difool (à Romano qui se montre plus agréable qu’à l’ordinaire) : « C’est les émeutes urbaines : ça t’a calmé, hein ! »

Romano : « Oui ! J’ai peur ! »

Difool : « [...] Eh oui ! Je l’ai menacé de lui faire une émeute urbaine, à Romano ! »

Romano : « Et, là : très peur ! »

Difool : « Je viens chez toi, je te fais une émeute urbaine... » (séquence 1681, 11/11/2005)
Les morts de Zyed et Bouna. L’événement déclencheur est quasiment occulté. En tout, il n’en sera question que cinq ou six fois dans Radio Libre, et de manière souvent allusive. Dans la nuit du 2 au 3 novembre, Difool évoque « le drame, la semaine dernière, avec les deux morts horribles dans le truc électrique » (séq. 1038). Le lendemain, l’auditeur 235 revient sur le sujet mais en restant très elliptique : « C’est chaud, tu vois, quand même, avec ce qu’ils ont fait » (séq. 1103). Cédric estime, dans la même séquence : « Clichy, c’est le "trop", tu vois. C’est la goutte d’eau qu’a fait déborder le vase » (ibid.). Une auditrice mentionne, elle aussi, les « deux vies qui sont parties » (séq. 1303, 07/11). Le mot « transformateur » ne sera prononcé qu’une seule fois sur l’antenne, le 7 novembre : « le copain des deux petits qui ont été électrocutés la semaine dernière dans le transformateur à Clichy [...] a aussi appelé au calme » (Difool, séq. 1270).

Des émeutes vécues de l’intérieur. Si aucun émeutier n’a pris la parole dans l’émission, plusieurs habitants des quartiers touchés se sont exprimés, Momo (du Raincy) et Cédric (de Sevran / Aulnay-sous-Bois) les premiers.

Cédric (évoquant la nuit du 2 au 3 novembre à Sevran) : « En fait, ça a commencé aux Beaudottes. Ils ont cramé des voitures. Les mecs des Beaudottes sont venus, genre, dans la cité. Ils ont discuté. Ils ont commencé à s’engrainer et tout... Ils ont cramé le local poubelles. Ils ont cramé les voitures qu’il y avait autour, quoi. Donc, ils ont cramé deux voitures... Et, là, aujourd’hui, ils ont cramé encore des voitures. Ce soir, là, aux Beaudottes, y’a grave des voitures... mais des cars de CRS, mais partout ! Genre, tout à l'heure, quand je suis parti à la gare, y’avait au moins quatre cars de CRS alignés à la suite. » (séquence 1003, 02/11/2005)

Momo est le seul à dire avoir vu des émeutiers.

Momo : « J’ai été à la gare et y’a des mecs qui vont carrément sur les voies, ils prennent des sacs plastiques, ils les remplissent de cailloux. Et, après, ils repartent comme ça, normal. » (séquence 1128, 04/11/2005)

Difool est régulièrement tenu informé de la situation des émeutes en France par les messages que les auditeurs envoient par SMS et internet. Par exemple, en début d’émission, le 7 novembre :

Difool : « Y’a déjà des endroits où c’était chaud, ce soir. Y’avait plein de messages de Toulouse, là, depuis tout à l'heure. Il paraît que ça été chaud du côté du Mirail, tout ça... [...] Et puis, on nous dit : c’est chaud aussi du côté de Roubaix et de Tourcoing. » (séquence 1232, 07/11/2005)

Citons quelques-uns des 54 messages relatifs aux émeutes.

Nessim : « Le Mondial Moquette a brûlé à côté de chez moi, à Bondy, 9-3. » (séquence 1003, 02/11/2005)

Alia : « Moi aussi, c’est le bordel vers chez moi, en ce moment. Ca casse tout. Ils brûlent. Ca craint. » (ibid.)

Message 920 : « Clichy, ça s’est calmé. » (séquence 1038, 02/11/2005)

Message 1076 : « C'est chaud à Rennes. » (séquence 1194, 04/11/2005)

Younes : « Ca chauffe aussi à Marseille. » (séquence 1196, 04/11/2005)

Message 1121 : « J'ai peur. La Reynerie est en feu à Toulouse. Dites un petit truc pour les émeutiers, que ce soit tranquille ! Ne détruisez rien... » (séquence 1270, 07/11/2005)

Message 1135 : « Moi, j'habite à Pouancé et je vous donne les nouvelles : j'entends les vaches meugler ! » (séquence 1296, 07/11/2005)

Les conséquences sur les transports en commun ont été l’une des préoccupations majeures des animateurs et auditeurs. En voici un exemple parmi d’autres :

Difool : « Y’a pas mal de messages qui nous demandent comment ça se passe. Alors, oui, y’a pas de bus... Comment ça se passe dans le 93, notamment, vers chez toi, Cédric ? »

Cédric : « Ouais. Vers Sevran, Aulnay-sous-Bois, je sais que le RER B (en fait, c’est le seul RER qui monte jusque Paris), il est bloqué à Gare du Nord et y’a que un RER par heure. Et ils parlaient de supprimer carrément le RER... »

Difool : « Et, quand tu demandes un taxi pour aller dans le 93, aujourd’hui, les taxis, ils viennent plus, maintenant. » (séquence 1179, 04/11/2005)

Les hélicoptères survolant les quartiers sont sans doute un des faits qui a le plus marqué les auditeurs. Cédric est le premier à en parler.

Cédric : « Tu sais, deux hélicoptères tournaient autour de la zone... Ouais, je te jure ! Deux hélicoptères tournaient autour du centre commercial. Parce qu’ils ont peur que les mecs crament le centre commercial. » (séquence 1128, 04/11/2005)

Un auditeur de Sevran raconte également :

Auditeur 279 : « Tu sais, les hélicoptères, ils tournent en ce moment parce que y’a le feu partout à côté de chez moi... »

Difool : « Mais j’ai eu plein de messages sur les hélicoptères. Y’a pas qu’au-dessus de Sevran. Y’en a du côté de Toulouse, y’en a un peu du côté de Lille, aussi. J’avais un message, tout à l'heure : les Lillois qui me disaient que y’avait des hélicoptères qui tournaient, là, au-dessus des quartiers. »

Auditeur 279 : « [...] Eh, mais, en plus, ils volent sans lumière ! »

Difool : « Ah ouais, ils ont pas les lumières ? »

Auditeur 279 : « Ah non ! Attends, t’es ouf ! C’est genre ils veulent aller infiltrer le ciel, là, tu vois, pour pas qu’on les voie et tout, mais... »

Cédric : « En fait, je crois qu’ils ont des trucs, tu sais, de vision nocturne. Donc ça fait qu’ils sont pas repérés là où ils surveillent. »

Romano : « Comme dans les séries américaines, ils ont des trucs infrarouges ! »

Il semble manifeste que la présence des hélicoptères avait quelque chose d’excitant pour des jeunes gens adeptes de films d’action car, comme le dit Romano, c’est « comme dans les séries américaines ». Quand Momo, qui réside au Raincy, explique « y’a pas d’hélico pour moi », Difool lui répond : « Ah ? T’as pas d’hélico, Momo ? T’es triste ? » (séq. 1390, 08/11). La veille, un auditeur semblait s’enthousiasmer : « Eh ! C’est la guerre ! C’est la guerre ! [...] C’est chaud ! Hélicoptères, CRS de partout... » (séq. 1330, 07/11). Il faut noter cependant que cette marque d’enthousiasme était assez exceptionnelle. En fait, animateurs et auditeurs ont constamment lancé des appels au calme.
Les appels au calme. Ce sont trente appels au calme qui sont lancés par les animateurs entre le 2 et le 8 novembre. En voici quelques-uns :

Difool : « Paix à tout le monde ! Et ça sert à rien, parce que ça va partir en couille... Y’a peut-être les petits qui vont se faire tuer, des gens qui vont perdre leur caisse alors qu’ils ont rien demandé... » (séquence 1103, 03/11/2005)

Difool : « Si vous avez des potes un petit peu énervés, dites-leur qu’il faut calmer un peu les trucs » (séquence 1230, 04/11/2005)

Difool : « Si y’en a qui sont énervés, qu’ils pensent aux gamins qui sont dans les quartiers, qu’ils pensent aux mamans qui sont dans les quartiers, qu’ils pensent aux mamies qui sont dans les quartiers, qu’ils pensent à tous ces gens qui... voilà... Un gosse, quand il voit ça, ça lui fait pas du bien. » (séquence 1230, 04/11/2005)

Difool : « Et, à tous ceux qui ont envie de foutre le bordel, pensez à vos parents, pensez à votre famille, pensez aux petits, aussi, qui traînent dans le quartier : ils méritent autre chose que ça, de vous voir en zonzon parce que c’est ce qui va se passer au final. » (séquence 1270, 07/11/2005)

Outre les conséquences sur les voisins (« qui vont perdre leur caisse ») ou sur soi-même (le risque de finir en prison), Difool mentionne également les conséquences sur les libertés individuelles : « Plus y’aura de bordel, moins y’aura de liberté. [...] Donc, en fait, ça ne rend service qu’à des gens qui sont contre les libertés de chacun » (séq. 1338, 08/11).

Evidemment, ces appels au calme signifient implicitement que, dans l’esprit de l’animateur, ses auditeurs (notamment ceux qui habitent dans les « banlieues sensibles ») sont susceptibles de commettre des actes délinquants
. On pourrait alors s’attendre à ce que ceux-ci se montrent plus « indulgents » à l’égard des émeutes. Il n’en est rien. Entre le 3 et le 12 novembre, pas moins de onze auditeurs intervenus sur l’antenne appellent à la tranquillité – alors que, rappelons-le, c’est une émission dans laquelle près des deux tiers des auditeurs appellent pour parler de sexualité
. Si certains se contentent d’un « ça sert à rien ce qu’ils font » (auditeur 277) ou « Faut pas faire n’importe quoi ! » (auditeur 291), d’autres développent un peu plus.

Auditeur 250 : « Comme j’ai dit à Samy [le standardiste] tout à l'heure : faut arrêter de cramer les voitures. C’est pas nos voitures, c’est pas les voitures de nos darons : on n’a pas à les toucher, tu vois ! C’est pas nous qui allons les repayer après... Même les bus ! Tu vois, les bus, c’est la communauté d’agglomération, c’est les impôts. Donc, après, les impôts, ils vont encore être plus chers et tout, donc... Après, faut pas se plaindre ! » (séquence 1132, 04/11/2005)

Auditeur 251 : « Eh ! Je peux dire un petit truc qu’a pas de rapport mais c’est un truc qui me tient à cœur. C’est, par rapport à tous les événements, à tout ce qui se passe en Seine-Saint-Denis. Les gars, vaut mieux être unis plus qu’autre chose et, donc, pas forcément cramer. Parce que, si on crame tout et on continue à foutre le bordel comme ça, on sera jamais vu du bon œil. Donc, restez calmes ! Laissez faire ce qu’il y a à faire au niveau de la police, au niveau de l’enquête, et puis vous prenez pas la tête ! Ca sert à rien de cramer des trucs. Parce qu’on va se faire passer pour des indigènes. Plus on va continuer à faire ça, plus on va être mal vus, donc vaut mieux rester tranquilles. » (séquence 1146, 04/11/2005)

Auditeur 276 : « Un petit message, juste, pour ceux qui foutent le feu, qui cassent un peu partout : arrêtez vos conneries ! C’est pas bien ! Moi, je suis pompier... » (séquence 1271, 07/11/2005)

Auditeur 279 : « Eh, franchement, c’est grave la merde à côté de chez moi, là ! [...] Je suis à côté de Beaudottes. Mais j’en ai marre, là. Je suis réveillé par les pompiers... A chaque fois, ils viennent, ça sonne et tout. Franchement, un petit truc à dire : Arrêtez ! parce que c’est vraiment pas comme ça que vous allez régler les choses. C’est pas en brûlant des voitures que, voilà... Non, mais je veux dire... moi, je suis pas riche... Y’a pas que des riches dans la vie. Y’a beaucoup de personnes qui sont comme eux mais qui trouvent des façons de revendiquer leurs choses, quoi, c’est tout. Tu vas pas brûler la voiture de ton voisin parce que t’es pas content de Sarkozy ou de Villepin... » (séquence 1298, 07/11/2005)

Auditeur 293 : « Les gars calmez-vous ! Ca sert à rien ! Nouez le dialogue ! De toute façon, la violence ça résout rien ! Brûler la voiture du pauvre gars qui va au travail, ça sert à rien. » (séquence 1338, 08/11/2005)

On voit que ce qui revient le plus souvent dans les propos des auditeurs est qu’il ne « sert à rien » de brûler le véhicule de son voisin pour exprimer son mécontentement. Une auditrice qui a vu sa voiture brûler témoigne. Elle comprend la colère des émeutiers mais condamne leurs agissements.

Auditrice 281 : « Ben, c’est vachement chaud et, moi, je me suis fait cramer ma bagnole hier, donc c’est vraiment pas cool, quoi. [...] Ouais, ma caisse, alors que je suis étudiante, que j’ai pas d’argent... [...] Non mais, ils veulent se faire entendre et, là, je suis tout à fait d’accord avec eux. Mais, après, s’en prendre aux gens qui ont rien fait et qui ont pas d’argent, c’est vraiment pas cool. Parce que, moi, ma bagnole, elle a cramé. Je sais pas comment je vais faire. [...] Mes parents sont Algériens tous les deux. Et c’est les rebeus et les noirs qui s’en prennent plein la gueule tout le temps alors que c’est pas que eux qui sont dans les histoires. Mais, en plus, ils font n’importe quoi. Au lieu d’essayer de se faire entendre correctement en parlant avec des mots, ils crament des bagnoles, ils crament des immeubles... [...] Moi, je suis d’accord avec eux : ils sont dégoûtés et tout. Y’a deux vies qui sont parties : ok. Les flics ils font pas toujours leur boulot. Mais, parfois, ils le font et... [...] Mais, moi-même, je les subis les contrôles, hein. J’ai beau être une nana, je les subis. Je suis basanée, je les subis comme tout le monde. C’est pas pour ça que je vais aller m’amuser à cramer la bagnole de mon voisin qui a pas de thunes... Ils sont en train de niquer leur cité au lieu d’essayer de se faire comprendre autrement et c’est pas cool. » (séquence 1303, 07/11/2005)

Dans son intervention, l’auditrice fait part des contrôles policiers au faciès. Nous allons voir que, hormis le drame de Clichy-sous-Bois et les propos du ministre de l’Intérieur, c’est l’un des problèmes avancés pour expliquer la colère des émeutiers.

Les problèmes des banlieues : une colère légitime. C’est certainement parce que Radio Libre est une émission de divertissement que l’on écoute aussi pour fuir ses problèmes qu’il y est très peu question du mal de vivre dans les cités (mis à part dans les plages musicales). Cela dit, l’animateur vedette évoque, en divers endroits, le manque de respect, les contrôles policiers et le chômage.

Difool : « Pourquoi tout le monde parle des problèmes qu’il y a dans les quartiers ? C’est parce que y’a des voitures qui brûlent aussi, hein. Autrement, personne en parlerait des problèmes des quartiers. [...] Tous les gens qui vivent dans ces quartiers, y compris ceux qui foutent le bordel, ben j’imagine qu’ils sont pas très heureux de vivre comme ça » (séquence 1115, 03/11/2005)

Difool : « On va pas refaire le débat, mais ça fait des années que les gens sont pas respectés, que les gens vivent dans la merde. Et puis, au bout d’un moment, ça explose ! » (séquence 1746, 11/11/2005)

Difool : « Non, mais c’est pas que ça. Mais c’est aussi les contrôles à répétition, c’est aussi qu’ils ont pas de taf... » (séquence 1303, 07/11/2005)
Quelle vision du couvre-feu ? Quand le couvre-feu est évoqué la première fois, c’est l’étonnement qui domine. Si la mesure est raillée (« Tout le monde rentre, là, maintenant ! Il est 22 heures ! Allez ! Au dodo ! » – séq. 1465, 09/11), elle n’est pas pour autant condamnée.

Difool (à Momo) : « Y’a un couvre-feu, chez toi [au Raincy] ! »

Momo : « Ouais, couvre-feu pour les mineurs ! »

Difool : « Vous imaginez : un couvre-feu ! Un couvre-feu ! »

Marie : « Eh oui ! Un couvre-feu ! »

Difool : « Bon, pour l’instant, c’est pour les mineurs... C’est à quelle heure ? Ca va ? Parce que, vous allez voir les horaires : c’est pas encore la mort non plus, hein ! »

Momo : « C’est à partir de 1 heure du matin jusqu’à l’aube ! »

Un animateur : « Bon, ça va ! »

L’étonnement (« Vous imaginez : un couvre-feu ! Un couvre-feu ! ») vient du fait que, comme le dit l’un des animateurs, le terme de couvre-feu fait penser à la guerre.

Difool : « C’est vrai que "couvre-feu", ça fait quand même peur un peu. T’entends ça, ça te... »

Un animateur : « Ca fait guerre, un peu... » (séquence 1254, 07/11/2005)

Avec la multiplication des décisions de couvre-feu, il ne sera bientôt plus question des émeutes que par ce biais-là. Ainsi, alors que Difool demandait jusqu’à présent aux auditeurs-intervenants si la situation était « tranquille » là où ils habitaient, il réagira beaucoup plus souvent en signalant que leur ville était soumise à une mesure de couvre-feu.

Difool (saluant l’auteur d’un message) : « Bonjour à toi Karatéka de la Somme, dans le 80. Attention : couvre-feu dans la Somme, Karatéka ! » (séquence 1579, 10/11/2005)

Difool : « Allô ! Salut ! C’est qui ? – Auditeur 350 : C’est Damien ! – Difool : Salut Damien. T’appelles d’où ? – Auditeur 350 : D’Amiens. – Difool : D’Amiens. Bien ? Ah ! Y’a couvre-feu à Amiens ! » (séquence 1642, 10/11/2005)

Difool : « Et puis on aura David, dans un instant, avec nous, en direct d’Orléans ! Salut David ! – Auditeur 389 : Allô ? – Difool : Comment ça va à Orléans ? – Auditeur 389 : Ben ça va. Et vous ? – Difool : Attention ! Couvre-feu, hein ! » (séquence 1830, 14/11/2005)

II) Un discours libre ?

Quel filtrage au standard ? Beaucoup d’auditeurs ont appelé au calme. Leur discours était manifestement sincère : on ne les a pas forcés à dire ce qu’ils ont dit. Néanmoins, il semble qu’il y ait eu au standard une sélection des « bons » auditeurs. Ayant donné l’adresse de son blog à l’antenne, l’auditeur 237 a pu être recontacté et interrogé sur le sujet.

Auditeur 237 : « Skyrock, ils m’ont bien formaté avant que je passe en radio. Ils m’ont dit : "Ouais, parle pas trop, ouais... cassé..." alors qu’ils savaient pas du tout mon message. Je leur ai dit : "J’ai envie de parler par rapport aux banlieues." Ils m’ont dit : "Ok, na na ni, na na na..." Mais, voilà. Tu vois... J’aime pas... Je suis anti-formatage. [...] Ouais, j’ai dit ce que je voulais dire. Mais j’aimais pas, aussi, le briefing qu’ils font avant que tu passes à la radio. Je déteste ça. De dire qu’est-ce que tu dois dire et tout ça. Alors que, moi, j’avais déjà l’idée en tête de ce que j’allais dire. [...] Ils m’ont dit : "Parle bien de la banlieue ! Dis pas de gros mots !..." » (conversation téléphonique, 22/08/2006)

Si de tels « briefings » ont été réalisés au standard, c’est bien sûr pour éviter les dérapages dans une période sensible. Mais c’est peut-être aussi parce que certains auditeurs ont pu appeler dans l’intention d’encourager les émeutiers. Pour en avoir confirmation, il aurait fallu pouvoir interroger les standardistes à ce sujet
...

Il faut cependant constater que tous les appels ne sont pas filtrés. Ainsi, à la toute fin de l’émission, au moment où les auditeurs appellent pour gagner le « jeu de la semaine », ils ne passent pas par le standard. Et aucun de ceux qui ont pu s’exprimer à cette occasion ne s’est montré favorable aux violences. Au contraire, trois d’entre eux les ont spontanément condamnées.

Auditeur 242 : « J’espère que tout le monde va se calmer et que ça va rentrer dans l’ordre. » (séquence 1123, 04/11/2005)

Auditeur 291 : « Faut pas faire n’importe quoi ! » (séquence 1330, 07/11/2005)

Auditeur 375 : « Eh ! J’aurais un message à faire passer ! A tous les rebeus qu’ont fait des conneries : c’est pas bien ! C’est pas comme ça qu’il faut agir ! » (séquence 1746, 11/11/2005)

Les skyblogs en accusation. Une explication du filtrage (ou de son renforcement) vient peut-être du fait que, le 7 novembre, trois jeunes gens qui avaient incité à l’émeute sur leurs « skyblogs » avaient été arrêtés. Le soir-même, Difool avertissait :

Difool : « Faites gaffe si vous avez un skyblog ! Y’a eu des skyblogs où y’avait des appels à l’émeute dessus. Donc on a eu deux trois soucis avec la police ! Donc, faites gaffe, si vous déconnez, par exemple, dessus, en mettant une... Bon, faites attention parce qu’ils sont très très surveillés les skyblogs actuellement... C’est un petit message qu’on voulait vous passer en ce début d’émission. » (séquence 1232, 07/11/2005)

On apprenait quelques jours plus tard, dans le journal Le Monde, que « Skyrock assure procéder à une surveillance accrue des blogs. La radio dispose d’une équipe d’une trentaine de personnes, qui utilisent un filtrage par mots-clefs (155) et sélectionnent les articles qui les mentionnent (195 000 articles signalés chaque jour). »
 Echaudés par l’expérience des skyblogs, on peut comprendre que la radio ait également voulu maîtriser son antenne.

Pour expliquer pourquoi les auditeurs semblent s’être faits « briefer » au standard, il est aussi possible d’invoquer le spectre du CSA.

Le CSA, épée de Damoclès. Le 20 octobre 2005, le Conseil Supérieur de l’Audiovisuel transmet à Skyrock un rapport les concernant et condamnant des propos tenus sur l’antenne « décrivant de façon crue, détaillée et banalisée certaines pratiques sexuelles ». Suite à ce rapport, les responsables de la radio sont reçus par le CSA le matin du 8 novembre. Difool résume ce qui s’est dit lors de cette réunion : « Ils réfléchissent à la sanction qu’ils vont imposer à Skyrock ! » ; « on aura la réponse d’ici quinze jours » (séq. 1336, 08/11). Même si les foudres du CSA n’ont officiellement pour cible que le langage cru de l’émission Radio Libre
, Difool semble craindre également l’instance de contrôle pour les évocations d’actes délinquants de ses auditeurs. Rappelons-nous la réaction de Difool quand Yacine parlait de racketter les enfants pour leurs bonbons le jour d’Halloween : « Faut mettre une sirène quand on plaisante, Yacine, car nous sommes sur écoute ! Nos amis en cravate nous surveillent ! » (séq. 862, 01/11). Le 7 novembre, Difool répète : « Actuellement, on est très très écoutés. » (séq. 1317). Il est donc plausible que c’est aussi cette surveillance par le CSA qui a pu conduire la radio à exercer, en amont, un contrôle plus strict sur ses auditeurs.

Conclusion

Un discours anti-émeutes mais pas anti-émeutiers. Que ressort-il de tous ces propos ? Sans doute que le discours a été anti-émeutes mais pas du tout anti-émeutiers. Nous avons suffisamment expliqué en quoi il avait été anti-émeutes. S’il n’a pas été anti-émeutiers, c’est parce que les émeutiers ont été considérés, par les animateurs, comme faisant partie de leur auditorat (auquel on s’adressait d’ailleurs parfois assez directement : « à tous ceux qui ont envie de foutre le bordel, pensez à vos parents, pensez à votre famille... ») ; mais aussi parce qu’ils étaient considérés par les auditeurs comme des membres de la même grande famille des habitants de cités (« Les gars, vaut mieux être unis plus qu’autre chose... » ; « si on crame tout et si on continue à foutre le bordel... »).

Une liberté très encadrée. Un second aspect qui ressort de l’analyse est que la Radio Libre n’a pas été tout à fait... libre. Si elle l’avait été, on aurait sans doute pu imaginer assister sur l’antenne à une sorte de débat entre pro et anti-émeutes avec, évidemment, des témoignages d’émeutiers. Chose apparemment inconcevable sur une radio très écoutée dans un état de droit.

Chapitre 4

Le discours sur les médias en général et sur la télévision en particulier

I) Quels médias ?

Les médias dont il sera question dans ce chapitre sont la télévision et la presse écrite (y compris les livres). Comme nous l’avions constaté précédemment, chacun de ces médias n’est pas traité à égalité sur l’antenne. Le tableau 17 nous a ainsi appris que la télévision est évoquée dans 22,3% des séquences, tandis que la presse et les livres ne le sont que dans 4,2% d’entre elles (et le cinéma dans 3,8%).

1) La télévision

Un média très regardé. La télévision est donc le média qui suscite le plus de discussions dans l’émission Radio Libre. C’est évidemment parce que c’est celui auquel on consacre le plus de temps. D’après des données Médiamat/Médiamétrie, en novembre 2005, les individus âgés de 15-34 ans (la tranche d’âge disponible la plus proche de celle des auditeurs de Skyrock) ont regardé la télévision en moyenne 2 heures 59 minutes par jour (figure 6). (Notons que les variations annuelles observées sur ce graphique sont des variations saisonnières habituelles que l’on retrouve à l’identique chaque année.)

Figure 6 – Durée quotidienne moyenne passée devant la télévision

en 2005
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Source : Médiamat Annuel. Année 2005, communiqué de presse Médiamétrie - Médiamat, 02/01/2006, p. 1, tableau « Durée d'écoute par individu de la télévision »

Quelles émissions ? Les émissions dont il est question sont diverses. Cela dit, on parle essentiellement de télé-réalité (Star Academy[1]
, Popstars[6], Attention mesdames et messieurs[6], La Ferme Célébrités[1], Vis ma vie[1], Y a que la vérité qui compte[1]...). Sont également mentionnés des séries d’action états-uniennes (Monk[1], Karen Sisco[1], Agence tous risques...), des retransmissions de matchs de football (sur TF1, France 3...), des séries ou feuilletons français (Julie Lescaut[1], Plus belle la vie[3]...), des feuilletons états-uniens (Les Feux de l’amour[1]), les journaux télévisés (de TF1), des magazines d’information scientifiques (C’est pas sorcier[3], Le magazine de la santé au quotidien[5]), des magazines de reportage (Le droit de savoir[1], Sept à huit[1]), des dessins animés pour enfants (Bob l’Eponge[1], Dora l’Exploratrice[1]...), des émissions de divertissement (Fort Boyard[2], QI : le grand test[6]...), des films (Spider-Man[1]), des émissions de loterie (Euro Millions[1]), les prévisions météorologiques, etc.
Une diversité très relative. Si cette énumération peut donner l’impression d’une assez grande diversité, plusieurs remarques doivent ici être apportées. Premièrement, les émissions mentionnées ne représentent qu’une petite fraction des centaines d’émissions diffusées durant la période étudiée. Deuxièmement, ces émissions sont très « localisées » sur une chaîne en particulier. Il aurait fallu comptabiliser les évocations de chaque programme afin d’établir avec exactitude la « popularité » des émissions et des chaînes qui les diffusent. Ce travail n’a malheureusement pas été effectué
. Mais, si l’on s’en réfère uniquement à la liste donnée ci-dessus, ce sont les deux tiers des émissions qui se trouvent sur la chaîne privée TF1. Troisièmement, comme il a été dit, les émissions dont il est le plus question sont les émissions de télé-réalité avec, en premier chef, Star Academy. En fin de compte, on le voit, il s’agit d’une diversité très relative.

Le quasi-monopole des chaînes hertziennes. En octobre et novembre 2005, les chaînes hertziennes (TF1, France 2, France 3, Canal+, France 5, Arte et M6) captaient 88% de l’audience de l’ensemble des chaînes de télévision
. Cela explique en partie qu’il soit très peu question des chaînes du câble et du satellite sur l’antenne de Skyrock. Les rares fois où l’on en parle, c’est essentiellement en rapport avec les émeutes. On apprend ainsi que les animateurs ont dans le studio un poste de télévision sur lequel il leur arrive de suivre la chaîne d’information en continu LCI (séq. 1214 et 1468). Plusieurs d’entre eux expliquent aussi qu’ils ont regardé, chez eux, des chaînes étrangères pour savoir de quelle manière les événements y étaient traités.

Un animateur : « J’ai vu un reportage de CNN. Ils ont fait un plan de l’Ile-de-France... »

Difool : « Ca flambait partout, ouais ! »

Un animateur : « Ouais, voilà ! Ca m’a bien fait rire. En gros, ils nous prennent pour Bagdad ! »

Difool : « Ouais. Moi, j’ai regardé un peu tout... J’ai regardé CNN. J’ai regardé la télé italienne qui en parle un petit peu comme nous (donc ça reste assez soft). Par contre, les Anglais, ils sont au taquet. »

Un animateur : « Et les Russes aussi ! »

Difool : « J’ai vu Al-Jazira. T’as regardé, non, un peu ? »

Un animateur : « Non, j’ai pas vu Al-Jazira. »

Difool (parlant des émeutes) : « Ca ouvre le journal d’Al-Jazira... »

Marie : « Ah ouais ?! »

Difool : « Ouais ouais... Donc, ça serait bien que ça cesse. »

Un animateur : « Non mais, moi, je trouve, le plus violent, c’est CNN, quand même. J’ai vu un reportage, carrément où on montre les voitures en flammes, les CRS en train de se faire charger, et compagnie... » (séquence 1268, 07/11/2005)
De manière générale, si les chaînes thématiques sont si peu évoquées, c’est sans doute aussi parce que l’on sait qu’elles ne font pas partie du « monde médiatique supposé partagé » (Boullier, 2003, p. 19, n. 1). Parler d’une émission sur une chaîne du câble, c’est risquer de provoquer une réaction de désintéressement chez son interlocuteur (sauf si, comme pour les émeutes, il s’agit d’apporter des informations sur un sujet de société qui ne laisse pas indifférent).

2) La presse écrite et les livres

Quels journaux et magazines ? Tous les jeudis se déroule, dans Radio Libre, le « Problème du mois (*) » : le courrier d’un lecteur de magazine érotique est lu sur l’antenne, suite à quoi les auditeurs sont invités à formuler des commentaires et à apporter des solutions. C’est pourquoi, parmi les principaux magazines évoqués, on trouve Newlook, Max magazine et Union. Radio Libre étant essentiellement une émission dans laquelle on parle de sexualité, on ne s’étonnera pas de trouver également des titres de la presse masculine (FHM et Maximal) ou pornographique (Vidéo). Si l’on se rappelle que le football est le deuxième grand sujet de conversation, on ne sera pas non plus surpris qu’il ait été question de L’Equipe ou de France Football. D’ailleurs, lorsque des quotidiens généralistes sont mentionnés (Presse-Océan et La Provence), c’est également en rapport avec le sport. La télévision (troisième sujet de conversation) est peu représentée avec une seule référence citée : TéléStar (pour son numéro « spécial têtes à claques » dédié aux « élèves » de la Star Academy).

Quels livres ? Pour ce qui est des livres, furent évoqués à l’antenne : un livre du rappeur 50 Cent (séq. 299), Lucky Luke (séq. 307-2), Les Chouans d’Honoré de Balzac (séq. 948), Germinal d’Emile Zola (ibid.) et Harry Potter de Joanne Kathleen Rowling (ibid.). Ces trois derniers livres ont été mentionnés suite à l’appel d’un auditeur qui, ayant une interrogation écrite sur Les Chouans deux jours plus tard, cherchait quelqu'un pour lui en faire un résumé.

Le nombre de titres de presse écrite et de livres étant largement inférieur à celui des émissions télévisés, la suite de cet exposé sera essentiellement centré sur la télévision.

II) Comment en vient-on à parler des médias ?

Il existe principalement deux configurations dans lesquelles on en vient à parler des médias : par rendez-vous réguliers (ou irréguliers) et par associations d’idées.

1) Par rendez-vous réguliers (ou irréguliers)

Trois rendez-vous réguliers sont générateurs d’un discours sur les médias : Star Academy, l’Euro Millions et le « Problème du mois ».

Star Academy. L’émission de télé-réalité Star Academy est le principal de ces rendez-vous réguliers par lesquels on est amené à s’exprimer sur la télévision. Rappelons brièvement de quoi il s’agit. Plusieurs candidats (ou « élèves ») sont filmés pendant quatre mois en train d’appendre à danser et chanter. Tous les jours de la semaine, entre 18h10 et 19h, sont diffusés les « meilleurs moments » de cet apprentissage. Et, chaque vendredi, lors d’une émission en première partie de soirée, les élèves se produisent en compagnie de stars de la chanson françaises et étrangères (Johnny Hallyday, Lorie, Madonna...). C’est aussi le jour où l’un d’entre eux est éliminé par le vote des téléspectateurs. Cette émission du vendredi étant diffusée dans le même créneau horaire que Radio Libre, les animateurs commentent, en direct, les passages qu’ils trouvent les plus dignes d’intérêt (dont la séquence de l’élimination).

L’Euro Millions. Juste après cette grande soirée de Star Academy, les animateurs assistent au tirage de l’Euro Millions (toujours sur TF1), un jeu de loterie auquel plusieurs d’entre eux jouent régulièrement. Présenté par l’animatrice Sophie Favier, il est lui aussi l’objet de conversations.

Le « Problème du mois ». Un autre événement « ritualisé » est le « Problème du mois ». Il permet d’évoquer un autre média : les magazines érotiques du type Union, Newlook et Max Magazine. Néanmoins, il donne lieu à – relativement – peu de commentaires sur les magazines eux-mêmes.

Outre ces trois rendez-vous réguliers, il existe également des rendez-vous irréguliers ou exceptionnels qui peuvent être sources de propos sur les médias. Selon les envies des animateurs (ou les messages envoyés par les auditeurs), la télévision peut notamment être allumée pour des matchs de football ou pour d’autres émissions de télé-réalité. Par exemple, suite à l’avertissement de plusieurs auditeurs, Difool et son équipe ont pu découvrir que, dans Vis ma vie, des jeunes de cité apprenaient à des « mamies » comment rapper.

2) Par associations d’idées

Comme dans toute conversation, on est également amené à parler des médias (ou d’événements médiatiques) par associations d’idées. Voici, par exemple, comment Difool en vient à parler d’un thème d’actualité, la grippe aviaire.

Samy : « C’est le tirage au sort de la coupe d’Afrique, là ! »

Romano : « De la CAN [Coupe d'Afrique des nations]. »

Difool : « De la CAN, exactement ! Faut qu’elle fasse attention, la canne, avec la grippe du poulet ! » (séquence 7, 20/10/2005)
D’autres exemples peuvent être donnés : lors de la séquence 282, le problème exposé par une auditrice rappelle à Difool ce qui se passait dans le film diffusé la veille sur la première chaîne (Spider-Man) ; un auditeur étant victime d’appels téléphoniques anonymes, Romano s’imagine en inspecteur de police et Difool poursuit en évoquant une première série policière (Julie Lescaut), puis d’autres (Kojak, Navarro... – séq. 328) ; lors des séquences 234 et 1064, des auditeurs-intervenants ayant le même prénom que des stars du petit écran (plus précisément de Star Academy), la conversation dévie sur ce sujet... Bien entendu, le fait de regarder beaucoup la télévision explique que ces références viennent naturellement à l’esprit.

III) Un discours essentiellement moqueur

Quel que soit le média considéré (télévision ou presse magazine), le registre principal du discours est la moquerie. Précisons d’emblée que ce traitement n’est pas réservé aux médias. A peu près tout sujet de conversation peut être utilisé comme « support » pour faire rire. Les animateurs font eux-mêmes les frais de plaisanteries puisque Difool est raillé pour son grand nez, Romano pour son bégaiement et son début de calvitie, Marie parce qu’elle aime la bière, Cédric pour son embonpoint, Samy pour sa ressemblance avec un des élèves de la Star Academy, etc.

Néanmoins, les médias en général et la télévision en particulier semblent constituer une des cibles privilégiées des animateurs (et des auditeurs). Le type de moquerie dépend de la nature du programme. Les animateurs s’attaquent par exemple aux émissions regardées par les autres tranches d’âge.

1) Emissions des parents et émissions des petits frères et petites sœurs

Les émissions des « darons » et « daronnes ». Il y a fréquemment sur l’antenne une tendance à se moquer des parents et de tous les interdits qu’ils imposent aux adolescents que sont la plupart des auditeurs. Cela peut conduire à s’en prendre aux émissions qu’ils regardent. Dans l’exemple qui suit, il est question de la série policière française diffusée sur TF1, Julie Lescaut.

Difool : « On a eu des réactions par rapport à ce dont on a parlé tout à l'heure avec Guillaume. Ce genre de truc bien relou : tu sors avec une meuf, vous êtes amoureux, ça se passe bien... »

Romano : « ...et t’as les parents de la meuf qui font chier. »

Difool : « ...et t’as le daron qui se pointe et (prenant une voix idiote :) "Je suis un gros beauf !" »

Romano : « "Ouais, je suis un gros beauf et je vais porter plainte !" »

Difool : « "Eh, bien sûr, je suis un gros beauf ! Mais regardez-moi ! Regardez ! J’ai tout du gros beauf ! Bon ! Mettez-moi ma Julie Lescaut, là ! Allez !" » (séquence 610, 27/10/2005)
Les émissions pour jeunes adolescents. Les émissions des parents ne sont pas les seules pointées du doigt. Les fans de la jeune chanteuse Lorie – généralement âgés de moins de 15 ans – que l’on peut voir sur certains plateaux de télévision sont eux aussi tournés en dérision :

Difool (prenant la voix d’une jeune fan de Lorie) : « "Super Lorie ! Regarde : j’ai des posters dans ma chambre !" (Rires de Marie) "Oh ! Regarde : j’en ai mis partout et je vais me faire la même coupe qu’elle pour être bien moche ! [...]" »

Marie : « Il va y en avoir plein, des petites nanas, avec cette coupe, hein ! Je suis sûre ! [...] »

Romano : « Non, faut pas ! Si vous êtes parents, ne laissez pas votre enfant... »

Marie : « Faites gaffe ! »

Difool : « Ah ouais ! Et puis, si vous avez une petite sœur de 10 ans, faut pas qu’elle se coiffe comme ça ! Surveillez les petites sœurs et les petits frères, hein ! » (séquence 1661, 11/11/2005)

2) Les émissions de télé-réalité

Si l’on plaisante sur les émissions des autres (et sur leur public), on se moque encore plus des émissions que l’on regarde soi-même, notamment celles de télé-réalité. Le physique et les manières de s’habiller des stars du petit écran font l’objet de nombreux commentaires peu flatteurs. Pour en juger, on peut citer quelques-uns des sobriquets dont sont affublés les personnages de Star Academy : « Tête Plate », « Tête de Crapaud » (ou « L’Homme Grenouille »), « Lunettes Oranges » ou encore « Gros Con ». Quand ils évoquent une élève sortie vainqueur d’une précédente édition de Star Academy, Difool et Romano ironisent sur « une chanteuse exceptionnellement douée » qui « cassait les oreilles » avec ses chansons (séq. 234). Une auditrice qui porte le même prénom que cette chanteuse estime que c’est « une connasse » et que le fait de porter son prénom lui fait « un petit peu honte, quand même ». On pourrait illustrer cette moquerie par de nombreux exemples tellement elle est récurrente. En voici un parmi d’autres concernant, là encore, Star Academy.

Romano : « Ils ont des belles combinaisons rouges ! »

Difool : « Ils sont en combinaisons rouge de la tête au pied. »

Romano : « Ils ont une capuche et tout ça, ouais ! Il est beau, Tête Plate, hein ! »

Difool : « Y’a Tête Plate qu’est habillé en Télétubbies ! »

Romano : « Il chante quoi, Tête Plate ? »

Marie : « Il chante du Balavoine. Le pauvre, il va se retourner dans sa tombe ! »

Romano : « Ouh là ! Et il danse bien ! Il est bien dans le rythme et tout ! »

Un animateur : « C’est chaud, hein ! »

Romano : « Y’a Matthieu Gonet qu’est en transe, Tête de Crapaud ! [...] Putain, il est sur une balançoire ! Si seulement il pouvait se casser la gueule. » (séquence 714, 28/10/2005)

3) Les émissions pour enfants

Un autre type de moquerie est celui employé pour parler des dessins animés pour enfants.

Difool : « J’ai regardé Bob l’Eponge ! Comme il est con ! Il était avec l’étrangleur... »

Romano : « C’est qui, l’étrangleur ? »

Difool : « Un type qui voulait tuer Bob l’éponge ! Et, en fait, l’étrangleur, il s’est fait passer pour son garde du corps en se mettant une moustache postiche. Et, Bob l’Eponge, il l’avait pas reconnu ! »

Romano : « Oh, ben le con ! »

Difool : « Et il a failli se faire étrangler à plusieurs reprises, Bob l’Eponge, mais il était tellement chiant que l’étrangleur, il s’est tiré en courant tellement il a craqué ! »

Romano : « Ah ! Bien !... »

Difool : « Voilà, Bob l’Eponge ! »

Marie : « Sympa, cet épisode ! » (séquence 1105, 03/11/2005)
Alors que, pour les émissions de télé-réalité, on use essentiellement de l’ironie (« ils ont des belles combinaisons », « il danse bien »...), on est ici dans un registre différent, sans doute un peu plus subtil : celui de la fausse naïveté. En prenant un ton plus ou moins sérieux et en feignant de dénoncer la stupidité de Bob l’éponge (qui n’a pas reconnu l’étrangleur malgré une moustache postiche), Difool fait rire ses auditeurs.

Des manières de se moquer qui diffèrent selon les programmes. On voit que le genre de plaisanteries varie selon le type d’émission. On pourrait multiplier les exemples : lorsqu’il est question d’un programme culturel, Romano dénigre ceux qui ont « envie de se faire mal à la tête » (séq. 641) ; pour une série française réalisée avec peu de moyens (Plus belle la vie), le même Romano raille les « décors en carton » (séq. 1395) ; etc.

Les émissions dont on se moque moins. Il existe cependant des émissions dont on se moque moins. C’est par exemple le cas des séries d’action états-uniennes regardées par Romano (notamment Monk) ou encore des magazines de reportages ou scientifiques qu’on se contente souvent d’invoquer pour apporter des informations. Cela dit, si elles sont relativement épargnées, c’est peut-être aussi, plus simplement, parce qu’on en parle moins.

La moquerie, un moyen de se soustraire au jugement d’autrui. Nous avons dit que la moquerie était destinée à faire rire et qu’elle n’était pas réservée à la télévision. Mais elle est sans doute également un moyen d'échapper aux critiques de son entourage sur ses propres choix télévisuels. Si l’on voulait parler « au premier degré » d’une émission jugée peu légitime, on serait en proie aux sarcasmes de ses interlocuteurs et le sujet pourrait difficilement être abordé. Mais, à partir du moment où l’on indique regarder l’émission de façon distanciée (« je regarde, mais au second degré ! »), la conversation devient possible et l’honneur reste sauf. On ne risque pas d’être assimilé à l’« idiot moyen » qui apprécie le programme pour ce qu’il est.

IV) Un discours critique...

Une posture critique. On pourrait penser que la moquerie (les plaisanteries assez « basiques » sur les vêtements, sur les physiques, etc.) dispense de la critique. Or, sur l’antenne, un discours critique coexiste bel et bien avec ce discours moqueur (même si le temps consacré au premier est largement moindre que celui consacré au second). Il est animé par l’idée que la critique est une posture essentielle lorsque l’on regarde la télévision. Parmi les membres de l’équipe, c’est essentiellement Difool qui affiche le plus volontiers cette posture : « Faut pas croire tout ce qu’on voit à la télé, hein ! » (séq. 1214) ; « C’est bien : vous vous laissez pas baiser par la télé ! Faut faire gaffe ! » (séq. 1676) ; « On les a grillés, TF1, une fois de plus ! » (séq. 1727).

Voyons à présent de quelles critiques il s’agit. Là encore, elles sont fonction du type de programme.

1) La critique des émissions d’information : qu’a-t-on pensé du traitement médiatique des émeutes ?

Un discours qui aurait dû, théoriquement, être critique. Un des acquis de la sociologie des médias est que la manière dont on « reçoit » les informations télévisées varie en fonction des savoirs alternatifs mobilisables par les téléspectateurs. Le phénomène a notamment été mis en évidence par William Gamson (1992). Voici comment la sociologue Brigitte Le Grignou résume ses conclusions : « C’est [...] la nature du thème abordé, et notamment son degré d’éloignement ou de proximité de l’univers quotidien ou familier des enquêtés, qui est la variable essentielle. C’est elle qui conditionne la plus ou moins grande dépendance vis-à-vis des discours médiatiques : ainsi la proximité d’une question [...] favorise l’engagement dans la conversation. En revanche, une question perçue comme éloignée tend à placer davantage les individus dans la dépendance des médias » (2003, pp. 148-149). En se basant sur ce résultat, on pouvait s’attendre à un discours particulièrement critique et précis sur le traitement médiatique des émeutes. Le constat que l’on peut dresser montre une réalité plus mitigée.

Une condamnation des médias étrangers. Nous avons précédemment cité un passage dans lequel plusieurs animateurs critiquaient la vision jugée apocalyptique que les médias étrangers avaient donnée des émeutes (cf. § I-1). Nous pouvons en citer un autre.

Difool : « Y’avait un message tout à l'heure (je sais plus qui nous laissait ça, sur le net)... Il nous disait que, en Russie, quand ils font des reportages sur ce qui se passe en France, ils comparent ça à la Tchétchénie ! Et, aux Etats-Unis, Fox News, ils ont proposé d’envoyer l’armée dans tous les quartiers !... »

Romano : « Ben oui ! Quelle bonne idée ! »

Difool : « Fox News, c’est la chaîne de George Bush. Vous savez, c’est des... malades, un peu... [...] Et ils ont montré Paris en flammes ! Pour eux, le titre du truc, c’était "Paris en flammes". »

Romano : « Et y’avait la Tour Eiffel, derrière, qui brûlait, quoi ! [...] Genre, pour les Américains, c’est la guerre dans Paris ! » (séquence 1146, 04/11/2005)

On a bien là une critique claire et forte formulée à l’égard des médias étrangers. Voyons à présent si animateurs et auditeurs ont, de la même manière, voué les médias français aux gémonies.

Des médias nationaux largement épargnés par la critique. Ce qui est ici assez surprenant, c’est que, contrairement à ce qu’on pouvait s’attendre, la manière dont les émeutes ont été traitées par les médias français n’a pas fait l’objet d’une avalanche de propos critiques. Hormis trois exceptions que nous examinons dans les paragraphes suivants, animateurs et auditeurs ne se sont pas dits choqués de ce qu’ils avaient pu voir dans les journaux télévisés ou les magazines d’information. Au moins trois raisons peuvent l’expliquer. La première est que les télévisions se seraient plutôt « bien comportées » en évitant, par exemple, de généraliser à l’ensemble des habitants des cités les agissements d’une poignée d’entre eux. C’est sans doute partiellement vrai. Echaudés par les critiques qu’ils avaient subies suite à la multiplication des reportages sécuritaires avant l’élection présidentielle de 2002, ils se seraient montrés particulièrement vigilants
. Difool lui-même le reconnaît : avant, les télés « généralisaient sur les jeunes et les cités » mais « elles le font moins maintenant » (séq. 1303, 07/11). Une deuxième explication est que l’on a préféré parler de l’événement lui-même (du fond) plutôt que de la manière dont les médias le traitaient (de la forme). Enfin, on a également plus donné la parole à ceux qui vivaient les émeutes « de l’intérieur » plutôt qu’à ceux qui les vivaient « par procuration médiatique ».

Exception 1 : des médias accusés de sensationnalisme (dans les premiers jours). La première exception concerne l’accusation de sensationnalisme. Cette critique a été formulée au début des émeutes. Le 3 novembre, Difool explique – d’un ton quelque peu résigné – la manière dont fonctionne la machine médiatique :

Difool : « Faire monter le truc, c’est plus intéressant... [...] Ils préfèrent montrer des voitures qui brûlent parce que les gens regardent plus des voitures qui brûlent que des voitures qui roulent sans problème. D’ailleurs, tous comme on est, on va plus regarder une voiture qui brûle quand elle passe à la télé plutôt qu’une voiture qui roule normalement. » (séquence 1115, 03/11/2005)
Si cette critique ne reviendra pas dans la suite de l’émission
, c’est sans doute parce que les journalistes télé ont assez rapidement pris la décision de ne pas abuser des gros plans sur les voitures en flammes et de ne plus établir de classement des quartiers les plus touchés. Le Nouvel Observateur avait recueilli auprès des rédactions quelques témoignages : « "Nous n'avons reçu aucune consigne !" précisent d'emblée Etienne Leenhardt, pour France 2, ou Paul Nahon, pour France 3. Non, ce sont bien les rédacteurs en chef de TF1, France 2, France 3, LCI ou iTélé, qui ont décidé en chœur que mettre en valeur des flammes dans la nuit ne constituait pas la meilleure façon de relater les événements. Paul Nahon est même partisan de ne plus citer le nombre de voitures détruites : "On donnera seulement les grandes tendances", dit le patron de l'info sur France 3 [...]. Sur France 2, on en saura un peu plus : "On continuera à donner les bilans globaux", dit Etienne Leenhardt, qui insiste lui aussi sur la volonté de mettre également en avant les raisons d'espérer. [...] Les journalistes de télévision savent aujourd'hui, comme le créateur d'"Envoyé Spécial", que "les images ont un côté démultiplicateur" »
. Comme évoqué précédemment, c’est cette inhabituelle sagesse des médias qui semble expliquer que la critique contre le sensationnalisme n’ait pas été plus vive.
Exception 2 : critique de la manière dont les propos des gens des cités sont rapportés par les médias. Le 3 novembre, un auditeur dont les propos avaient été rapportés par les télévisions s’exprimait dans Radio Libre. Une semaine plus tard, des rappeurs du groupe 113 ayant été interviewés par TF1, s’exprimaient dans Planète Rap. A chaque fois, il a été reproché aux médias de ne retenir que les propos qui les intéressaient et de négliger tout le reste.

Le 25 octobre, à Argenteuil, Abdellah avait rencontré Nicolas Sarkozy. Voici comment il raconte son expérience des médias sur Skyrock :

Auditeur 237 : « Ils nous ont bien eus les médias, hein ! »

Difool : « Ah, ben, faut faire gaffe ! (Parlant des politiques :) Les mecs, s’ils vous invitent avec des caméras, c’est pour profiter de votre gueule. Faut vous dire ça ! [...] Ouais, c’est vrai que, vous, on vous a beaucoup vu avec Sarkozy, quand même... Et tu crois que c’est ça ? Les médias en ont profité ? Qu’est-ce que tu as ressenti ? »

Auditeur 237 : « On est restés plus d’une demi-heure avec la presse à la fin de la réunion, et tu remarques qu’à la fin, ils n’ont retenu que quelques mots... [...] »

Difool : « Ouais... Alors que t’as pas dit que ça, en fait... [...] »

Auditeur 237 : « Ouais, et ils nous mettent la pression comme si... Ils veulent entendre qu’on veut qu’on insulte Sarkozy. Tu vois ce que je veux dire ? » (séquence 1115, 03/11/2005)

Le 10 novembre, le groupe de rap 113 était invité de Fred, l’animateur de Planète Rap.

Fred : « Je préviens juste un truc : normalement, vous passez aussi sur TF1, ce soir, dans le Journal de 20 heures, les gars. »

Le 113 : « Ouais... Si on n’est pas censurés. Mais, normalement, ouais. »

Fred : « Je voulais prévenir juste les gens qui écoutent l’émission : on peut couper les disques à n’importe quel moment parce que j’aimerais bien avoir votre réaction. On va voir, par rapport à ce qu’ils vous ont demandé si vous trouvez le sujet assez juste – ce qui sera peut-être possible. [...] »

Le 113 : « Ouais, on va voir... Parce qu’on connaît bien les médias. On sait comment ils font... » (Planète Rap, 10/11/2005)

On ne pourra pas connaître la réaction des rappeurs puisque, en fin de compte, aucun extrait de l’interview ne sera diffusé dans le Journal de TF1. Quoiqu’il en soit, dans les propos de Fred comme dans ceux de l’auditeur, c’est une certaine partialité des médias qui est dénoncée, que cette dénonciation soit faite a priori (Fred suppose que le sujet ne sera pas forcément « juste ») ou a posteriori (l’auditeur estime que ses propos n’ont pas été fidèlement rapportés).

Exception 3 : des médias propagateurs de clichés racistes. La troisième critique n’est pas la moindre. Le 2 novembre, Difool cite ce message d’un auditeur selon lequel « Les gens deviennent racistes à cause de ce qu’ils voient à la télé » (séq. 1003)
. Cette accusation est également répétée le 11 novembre par Difool pour qui les médias focalisent sur la délinquance des jeunes issus de l’immigration maghrébine.

Auditeur 375 : « A tous les rebeus qui ont fait des conneries : c’est pas bien ! C’est pas comme ça qu’il faut agir ! »

Difool : « D’accord ! Mais y’a pas que des rebeus qui font des conneries, Sam, quand même ! »

Auditeur 375 : « Mais, moi, je suis un rebeu aussi. »

Difool : « Ben oui, j’avais compris ! Sam : Samir ! Mais y’a pas que des rebeus qui font des conneries, Sam ! Ca, c’est ce que disent les médias [...]. Donc, tu vois, faut pas être, toi non plus, victime de ce que tu vois partout à la télé ! » (séquence 1746, 11/11/2005)
Ces trois exceptions ne sont pas minces : elles montrent bien l’existence d’un discours critique des médias durant la période des émeutes. Mais, répétons-le, ces critiques ont été peu nombreuses, elles sont généralement restées limitées (l’accusation de sensationnalisme a été ponctuelle) et elles n’ont pas toujours directement concerné la période des émeutes (l’imputation sur le racisme des médias par Difool était générale).

2) La critique des émissions de télé-réalité

La critique adressée aux émissions de télé-réalité relève bien entendu d’un autre genre. Nous verrons qu’il s’agit d’une dénonciation, d’une part, de la « télévision-poubelle » et, d’autre part, des petites « arnaques de la télé ».

Une dénonciation des émissions racoleuses. La chaîne privée TF1 est critiquée pour son voyeurisme et son manque de respect envers les personnes qu’elle filme. L’émission Y a que la vérité qui compte (dont le principe consiste à tenter de réconcilier ou remettre en contact des personnes qui se sont fâchées ou perdues de vue) est assez vertement condamnée par les animateurs.

Romano : « Ouais ! Véridique, hein ! Y’avait personne derrière le rideau. La meuf elle revenait pour trouver... je crois que c’était son père ou sa mère... »

Difool : « ...ils ont fait tout un reportage avec des violons, des trucs qui font pleurer, tout ça, et, à la fin : "Ben alors ? Elle est pas là !" »

Romano : « "Ben oui, y’a personne ! Regardez derrière le rideau !" »

Difool : « "Allez-y, le cameraman : faites un gros plan sur les larmes !" »

Romano : « Oh ! Immonde... »

Difool : « Ouais, c’est horrible. » (séquence 533, 26/10/2005)

Bien qu’il ne s’agisse pas d’une émission de télé-réalité, remarquons que ce voyeurisme est aussi dénoncé à propos du magazine de société Le droit de savoir du 26 octobre, alors consacré aux personnes obèses. Difool ironise à cette occasion : « TF1, ils sont très classes parce qu’ils le prennent vraiment sous toutes les coutures » (séq. 432). Et, de manière générale, l’animateur vedette de Radio Libre estime, toujours à propos de TF1 : « ils sont prêts à tout pour faire de l’argent » (séq. 777).
Une dénonciation des « arnaques de la télé ». L’autre critique formulée envers les émissions de télé-réalité est qu’elles se rendent coupables de petites « arnaques », comme dans l’exemple suivant.

Difool : « On est en direct... Pas comme la Star Ac quand y’a Madonna ! Parce que, quand y’a Madonna, ils sont pas en direct !... »

Marie : « Eh ben non ! »

Difool : « ...Je vous dis juste ça comme ça ! C’est un truc ! »

Romano : « Ouais ! C’est enregistré ! »

Difool : « Et d’ailleurs, y’a Védome 06 qui a remarqué, qui dit : "Regardez bien la Star Ac : quand c'est Madonna qui chante, le petit synthé en direct disparaît ! Bizarre, ça, non ?" »

Romano : « Non mais c’est une grosse escroquerie parce que... »

Difool (coupant Romano) : « Bien joué, Védome ! »

Marie : « Ils l’ont enregistré hier ! »

Difool : « C’est bien : vous vous laissez pas baiser par la télé ! Faut faire gaffe ! » (séquence 1676, 11/11/2005)
Une demi-heure plus tard, lorsque Madonna reviendra chanter dans l’émission, ils s’amuseront à détecter le raccord entre le programme enregistré et le programme en direct.

Une criticité aiguisée par la menace de procès de TF1 ? Peut-être est-il utile de préciser que, dans la nuit du 4 au 5 octobre, huit jeunes gens avaient pénétré dans les bureaux de la production de Star Academy en Seine-et-Marne. Cinq d’entre eux avaient été arrêtés et placés en garde à vue. Ils avaient alors « expliqué que Skyrock avait promis 1500 euros aux auditeurs qui réussiraient à passer à la caméra »
. La radio avait formellement démenti. Une quinzaine de jours plus tard, Difool signalait à l’antenne : « On a reçu une lettre, aujourd’hui, de Star Academy, qui nous dit qu’ils vont peut-être porter plainte » (séq. 27, 20/10). Il est possible que cette brouille « des petits Skyrock contre les grandes multinationales de la télévision » (Difool, séq. 28) ait été à l’origine d’un discours plus critique et plus moqueur qu’à l’habitude. Cette hypothèse reste à vérifier.

3) La critique des autres médias

La presse magazine. La presse magazine se voit critiquer à plusieurs reprises pour le manque de sérieux des informations qu’elle donne. Prenons l’exemple d’une critique à l’encontre du magazine masculin FHM.

Difool : « On va profiter de quelques instants qu’on a de libre avant la fin de l’émission pour parler de ce qui excite les garçons chez une fille. C’est un sondage. C’est dans un journal masculin que c’est sorti. [...] Je sais pas si c’est FHM, Maximal ou un truc comme ça... »

Un animateur : « Je crois que c’est FHM. [...] »

Difool : « 43% des hommes sont très excités par une belle paire de chaussures. [...] Eh ben, écoutez ! C’est dément, ce truc, hein ! [...] Non, mais... Il est pourri, ce journal ! Vous avez vu ? [...] Je sais pas comment ils les font, leurs sondages. C’est eux dans leur bureau, non ? »

Romano (imitant un journaliste de FHM) : « "Bon, allez ! On va mettre 43% pour les chaussures. Moi, j’aime bien les chaussures !" » (séquence 212, 21/10/2005)

Quelques jours plus tard, à propos d’une information sur la sexualité en Russie (parue dans un magazine du même type), Difool aura une réaction similaire : « Quel est le journal qui a sorti ce truc débile ? [...] Ben voilà ! Sachez que c’était écrit dans le journal à la con, là ! » (séq. 555). Dans chacun des cas, on affiche une certaine distance vis-à-vis de l’information. On refuse de prendre pour argent comptant ce qui est écrit dans le journal.

Internet. Un autre média critiqué pour son manque de sérieux est internet. A propos d’une rumeur faisant état de la mort d’un rappeur, Difool avertira : « faut pas croire tout ce qu’est écrit sur le net » (séq. 42) – une formule rappelant étrangement son « faut pas croire tout ce qu’on voit à la télé » (séq. 1214).

L’accumulation des différents propos qui précèdent peut donner l’impression que les médias sont constamment soumis au crible de la critique et qu’ils sont globalement jugés avec sévérité. Nous verrons dans le paragraphe qui suit que cette vision des choses doit être quelque peu nuancée.

VII) ...mais une pratique aliénée

Un jugement en apparence sévère. De manière générale, la télévision paraît être jugée sévèrement et avec esprit critique aussi bien par les animateurs que par les auditeurs. En particulier, le jugement sur les émissions de télé-réalité semble sans appel. Les animateurs s’en prennent essentiellement aux personnages (« Il est bien con », « elle fait un peu pute », « mon dieu qu’elle est bête ! », etc.), tandis que les auditeurs résument leur opinion sur le programme par des formules lapidaires du type « c’est à chier », « la Star Ac ! T’as vu : trop bidon ! », « l’émission c’est de la grosse daube », « Ca pue grave ! C’est bidon. Franchement, ça fait peine à voir ! », etc.

Or, malgré tous ces propos, ils restent captifs : tous les vendredis, les animateurs se calent sur la première chaîne de télévision et regardent Star Academy. Ils ont beau se montrer moqueurs et critiques, ils n’en restent pas moins fidèles à l’émission
.

Les signes de la dépendance. Romano est sans doute celui chez qui la dépendance apparaît de manière la plus manifeste. Par exemple, au sujet de l’émission Euro Millions, il s’impatiente : « Non mais, ça va être parti, là ! Ca y est ! Mets le son, bordel ! [...] T’as raté le début ! » (séq. 195). Difool souhaite pour sa part faire partager son enthousiasme avec les auditeurs : « Branchez-vous sur TF1, là ! Y’a Les Télétubbies sur TF1 ! [...] On va mettre les photos sur le net, si vous avez pas la télé » (séq. 714). Et, lorsque Romano explique que l’élimination d’un des élèves de la Star Academy « va durer trois heures », Marie plaide pour qu’on regarde malgré tout l’intégralité du processus : « Au moins, on va savoir qui est repêché par le public » (séq. 1727). Deux semaines auparavant (séq. 729), alors que Difool avait déjà compris que ça allait « durer trois heures » et que Romano confirmait : « ça va être long », ils n’en ont pas moins regardé la totalité du processus de « repêchage » puis d’élimination d’un candidat pendant près de 7mn30s. Et, cet enthousiasme ne se limite pas au temps d’antenne. Ainsi, le jour où Difool annonce, à propos de l’émission Star Academy diffusée en fin d’après-midi : « hier, je suis tombé dessus » (séq. 777), Romano et Marie répondent en chœur : « Ah, moi aussi, j’ai regardé ! »

Il ne s’agit pas de dire qu’il est totalement impossible de s’en détacher une fois qu’on a mis le doigt (ou plutôt l’œil) dans l’engrenage. Néanmoins, ces propos sont révélateurs d’une réelle dépendance au petit écran. Leurs critiques n’empêchent pas leur fascination par le spectacle et donc une forme d’aliénation.

Les raisons de la dépendance. La dépendance n’est jamais reconnue. Elle est même explicitement niée. Alors qu’il est manifestement celui de l’équipe qui regarde le plus Star Academy, Romano croit bon de signaler « je peux m’en passer, hein ! » (séq. 1727). Quant à Difool, il explique qu’on n’est « pas obligé de suivre » (séq. 199). Puisqu’ils la nient, on ne peut évidemment pas s’attendre à ce qu’ils expliquent les raisons de leur dépendance. Néanmoins, on peut les comprendre en les écoutant. Trois explications complémentaires peuvent être avancées. La première est du domaine de l’évidence : on regarde parce que ça plaît. Qu’importe, au fond, que l’on regarde au premier ou au second degré : dans tous les cas, c’est parce qu’on éprouve du plaisir que l’on reste « scotché » devant sa télévision. Difool n’exprime rien d’autre quand il affirme : « C’est rigolo » ou « Ils sont marrants, les bouffons ! » (séq. 729). De la même manière, Romano explique son enthousiasme de manière détournée : « Moi, franchement, ça me calme, hein. Par exemple, ce soir, j’ai regardé. Pendant une heure, je les insultais » (séq. 114). Ces « insultes » sont bien sûr le signe d’un lien assez fort avec l’émission : on comprend que l’animateur est dans un état de grande excitation devant Star Academy. La deuxième explication est que l’on est pris par le suspense : comme dans n’importe quel feuilleton ou n’importe quel film, on veut connaître le fin mot de l’histoire. Pour ce qui est de Star Academy, la question principale est : « qui va être éliminé ? » Enfin, la troisième explication est le voyeurisme. C’est d’ailleurs le principe même de la télé-réalité : donner à voir la vie quotidienne – et, surtout, intime – d’anonymes ou de célébrités. « Moi, j’aime bien quand ils se font pourrir la gueule et qu’ils chialent », explique ainsi Difool (séq. 199).

Conclusion : Une pratique aliénée... et une criticité, somme toute, relative

Il y a critique et critique. Nous l’avons vu de manière relativement précise et il n’y a pas de doute à ce propos : nos téléspectateurs se montrent tout à fait critiques lorsqu’ils regardent la télévision. Comme le disaient déjà Bourdieu et Passeron en 1963, ils ne sont pas condamnés « à la réception massive, passive, docile et crédule » (p. 1002). Nous venons néanmoins d’ajouter que ce sens critique n’empêchait pas l’aliénation. Il nous faut à présent revenir sur notre première affirmation pour la nuancer. Car cette criticité est, somme toute, très relative. Nous l’avions vu sans vraiment le voir : nous avions constaté que la nature de la critique variait avec le type de médias. Et, en effet, être critique devant une émission de divertissement n’est pas la même chose qu’être critique devant un magazine d’actualité ou une émission littéraire (voire devant un ouvrage scientifique). On aura beau être ultra-critique – comme c’est le cas dans Radio Libre – envers une émission de télé-réalité, on ne le sera qu’envers cette émission-là. Certes, on ne peut qu’être d’accord, encore une fois, avec tous les sociologues qui s’émerveillent de ce qu’« il y a mille comportements qui prouvent qu'on n'est jamais passif devant une image » et que « le stéréotype du spectateur passif devant la télévision est faux. On est actif ! » (Wolton, 2004). Mais ne faudrait-il pas à présent déplacer le regard sociologique : ne plus seulement regarder en quoi on est critique, mais par rapport à quoi on l’est ? On se rendrait peut-être enfin compte qu’être actif pendant trois heures chaque jour devant des émissions de télé-réalité ne constitue pas forcément le plus haut degré de l’activité intellectuelle...

La critique oubliée. Avant de clôturer ce chapitre, remarquons également l’absence d’une critique qui pourra pourtant paraître essentielle. Difool réussit-il, en fin de compte, à ne pas se faire « baiser par la télé » ? Le principal objectif d’une chaîne privée est le profit. Pour cela, la seule chose qui l’intéresse, c’est que l’on regarde les émissions qu’elle diffuse. Peu importe que ce soit au premier ou au second degré. Peu importe également que, devant son poste, l’on manifeste une totale passivité ou une grande activité. Tout ce qui compte, c’est le taux d’audience (afin d’attirer les annonceurs). De ce point de vue-là, il semble donc que l’objectif affiché par l’animateur vedette ne soit pas atteint.

Une généralisation possible ? Cette analyse du discours sur la télévision peut certainement, dans ses grandes lignes, être généralisé. Car, tout téléspectateur, quand il s’installe devant son téléviseur, le fait essentiellement pour se divertir. « L’image stéréotypée des petits téléspectateurs exigeants et sélectifs, ne regardant la télévision que pour des émissions "haut de gamme" et des programmes d’information, ne résiste pas à l’analyse » (Souchon, 1993, p. 241). En effet, « la comparaison des structures du temps d’écoute des deux groupes [« gros » et « petits » consommateurs] laisse voir peu de différences : dans les deux groupes, on consomme d’abord de la fiction (qui représente de 38 à 41% du temps d’écoute) puis du divertissement (14 à 17%) et de l’information (14 à 17%). De plus, les petits consommateurs consacrent, en valeur relative, une moindre part de leur temps de télévision à l’information ou aux émissions culturelles » (Le Grignou, 2003, p. 66). Les conclusions auxquelles nous avons abouti à propos des animateurs et auditeurs de Radio Libre semblent donc pouvoir, a priori, être étendues à l’ensemble des téléspectateurs. Résumons-les de manière simple :

Les téléspectateurs sont certes critiques, mais ils sont dépendants. Et la manière dont ils sont critiques doit être relativisée car, cette critique ne s’exerce souvent que sur des émissions de divertissement.

Conclusion

« Le théâtre, les jeux, les farces, les spectacles, les gladiateurs, les bêtes curieuses, les médailles, les tableaux et autres drogues de cette espèce étaient pour les peuples anciens les appâts de la servitude, le prix de leur liberté ravie, les outils de la tyrannie. Ce moyen, cette pratique, ces allèchements étaient ceux qu'employaient les anciens tyrans pour endormir leurs sujets sous le joug. Ainsi les peuples abrutis, trouvant beaux tous ces passe-temps, amusés d'un vain plaisir qui les éblouissait, s'habituaient à servir aussi niaisement mais plus mal que les petits enfants n'apprennent à lire avec des images brillantes. » (La Boétie, 1576, 1995, pp. 31-32)

En novembre 2005, chaque individu de la tranche d’âge des 15-34 ans avait regardé en moyenne près de trois heures de télévision chaque jour. Trois heures pendant lesquelles il aura essentiellement eu le loisir d’exercer son esprit critique sur... des émissions de divertissement. Ces émissions font partie de ce que Guy Debord avait appelé « La société du spectacle ». Pour cet auteur, « L’aliénation du spectateur au profit de l’objet contemplé [...] s’exprime ainsi : plus il contemple, moins il vit » (1967, § 30). Car, si l’on n’est pas passif devant la télévision, on n’en est pas moins maintenu – par sa propre dépendance – dans un état végétatif : le temps passé à critiquer un univers fictionnel ne l’est pas à critiquer l’univers réel. Il est donc très probable (bien que difficilement mesurable) que la télévision ait un effet « pacificateur » (ou, si l’on préfère, « hypnotique ») sur la société et, en particulier sur les classes sociales qui auraient le plus de raisons de se montrer contestataires. La télévision, on l’a vu, n’empêche pas que des émeutes se produisent mais contribue certainement à les raréfier ou à les cantonner dans la catégorie des « émeutes » plutôt que dans celle des « révoltes ». Quel ennuie, en effet, de se battre pour améliorer ses conditions d’existence quand on peut vivre dans un rêve artificiel.
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Annexe 1

Consignes utilisées pour le codage des émissions

Remarques générales

Des indicateurs établis avant l’écoute. Dans leur grande majorité, les indicateurs ont, bien entendu, été établis avant l’écoute des émissions. Certains ont néanmoins été ajoutés en cours de route lorsque cela s’avérait nécessaire. Ils ne couvrent alors pas l’intégralité de la période étudiée puisqu’il n’était pas question de traiter une seconde fois les émissions déjà écoutées.

Le logiciel utilisé. Le logiciel utilisé pour le codage des indicateurs est Excel. Toutes les informations ont été entrées dans un fichier unique, comprenant plusieurs onglets : ( Séquences, ( Auditeurs, ( Appels pour Problèmes, ( Dédicaces, ( Messages SMS & Net, ( Publicités, ( Musiques.

Les indicateurs encadrés. Les indicateurs encadrés ci-dessous sont les indicateurs de type « simple » (c'est-à-dire non dérivé).
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Indicateurs socioprofessionnels et culturels sur les auditeurs

Indicateur n°1 : identifiant

· Description : Il s’agit d’un identifiant propre à chaque auditeur.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : entier de 1 à <nb. d’auditeurs>

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Le premier auditeur intervenant sur l’antenne se voit attribuer l’identifiant 1, le deuxième 2, etc.

· Intérêt de l’indicateur : Si une personne intervient plusieurs jours de suite sur l’antenne, cela permet d’éviter d’entrer plusieurs fois les mêmes informations.

· Commentaires : –

Indicateur n°2 : prénom

· Description : Il s’agit des prénoms donnés à l’antenne par les auditeurs.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : illimitées

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Si l’auditeur indique qu’il s’agit d’un pseudonyme, mettre « - » et déplacer le prénom donné dans la colonne « pseudo ».

· Intérêt de l’indicateur : Il s’agit de savoir si l’on peut avoir une idée de la proportion d’auditeurs issus de l’immigration.

· Commentaires : –

Indicateur n°3 : culture d’origine du prénom

· Description : Il s’agit de la culture d’origine du prénom (judéo-chrétienne, musulmane, asiatique...).

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : à partir du prénom

· Valeurs possibles : « AM » (arabo-musulmane et africaine), « JC » (judéo-chrétienne), « A » (asiatique), « AS » (anglo-saxonne), « ? » (indéfini/autre)

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Il ne s’agit pas de l’origine étymologique du prénom, mais de l’origine culturelle. Par exemple, lorsque l’on parle de prénoms d’« origine judéo-chrétienne », on signifie les prénoms en usage dans les pays de « culture judéo-chrétienne ». ( Si le prénom est d’origine judéo-chrétienne mais que l’auditeur donne des indications montrant qu’il est d’origine arabo-musulmane et/ou africaine, on code « AM ».

· Intérêt de l’indicateur : Il s’agit d’avoir une idée de la proportion d’auditeurs de Skyrock issus de l’immigration.

· Commentaires : cf. aussi les indicateurs « pays d’origine » et « nationalité »

Indicateur n°4 : prénoms les plus fréquemment cités (avec pourcentage)

· Description : Il s’agit d’établir la liste des 5, 10, 15 ou 20 prénoms les plus cités.

· Type (simple ou dérivé) : dérivé de « prénom »

· Mode de calcul (si dérivé) : nombre d’auditeurs prénommés XXX / nombre total d’auditeurs

· Valeurs possibles : entre 0 et 100 (théoriquement)
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Il s’agit de voir si les prénoms revenant le plus souvent sont de culture musulmane (ou pas).

· Commentaires : –

Indicateur n°5 : proportion de prénoms de culture judéo-chrétienne, musulmane, autre

· Description : Il s’agit du pourcentage de prénoms de culture judéo-chrétienne, musulmane, autre.
· Type (simple ou dérivé) : dérivé de « culture d’origine du prénom »

· Mode de calcul (si dérivé) : nombre d’auditeurs ayant un prénom de culture judéo-chrétienne, musulmane, autre / nombre total d’auditeurs

· Valeurs possibles : entre 0 et 100 (théoriquement)
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Il s’agit de voir si les prénoms revenant le plus souvent sont de culture musulmane (ou pas).

· Commentaires : –

Indicateur n°6 : pseudonyme

· Description : Indique si l’auditeur a signalé utiliser un pseudonyme

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : illimitées
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Si l’auditeur ne signale pas que le prénom qu’il a donné est un pseudonyme, laisser une chaîne vide. ( Si l’auditeur signale que le prénom qu’il a donné est un pseudonyme (ou s’il est évident qu’il s’agit d’un pseudonyme), le champ « prénom » doit être mis à « - » (sauf si le vrai prénom est finalement donné).

· Intérêt de l’indicateur : Pourrait être révélateur de quelque chose. S’attribue-t-on les prénoms de chanteurs ? de personnages de séries télévisées ?...

· Commentaires : Une trop faible proportion d’auditeurs indiquant utiliser un pseudonyme risque de rendre les données inexploitables, en tout cas inexploitables de manière statistique (d’où le fait que je ne prévois pas d’indicateurs dérivés). Par contre, une exploitation plus "qualitative" sera peut-être possible.

Indicateur n°7 : pays d’origine

· Description : pays d’origine des parents de l’auditeur ou de l’auditeur lui-même

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : tous les pays existants, « M » (multiple), vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Si l’origine est multiple (les deux parents n’ont pas la même nationalité), coder « M ». ( On utilisera également cet indicateur lorsque des auditeurs sont originaires de France non métropolitaine.

· Intérêt de l’indicateur : 

· Commentaires : On perd évidemment de l’information en codant « M » lorsque l’on dispose de la nationalité du père et de celle de la mère, mais le cas est sans doute suffisamment rare pour que cette perte soit sans grande conséquence.

Indicateur n°8 : nationalité

· Description : nationalité de l’auditeur

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : toutes les nationalités existantes
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : 

· Intérêt de l’indicateur : 

· Commentaires : –

Indicateur n°9 : sexe

· Description : Il s’agit du sexe des auditeurs.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « F » (pour « féminin »), « M » (pour « masculin »)
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : ( Avoir une idée du profil des auditeurs (tri à plat) : les animateurs étant de sexe masculin, il est fort probable qu’il y ait une majorité de garçons. ( Savoir quels sont les thèmes plus abordés par les filles et ceux plus abordés par les garçons (tris croisés). ( Construire la pyramide des âges des auditeurs (en utilisant également l’âge).

· Commentaires : –

Indicateur n°10 : âge

· Description : Il s’agit de l’âge donné par les auditeurs à l’antenne.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : entre 0 et 99 ans (théoriquement)
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Si l’auditeur indique « 18 ans et 3 mois », noter « 18,25 ».

· Intérêt de l’indicateur : ( Avoir une idée du "degré de maturité" des auditeurs (tri à plat). ( Savoir si les auditeurs sont en retard dans leur scolarité (tri croisé avec le niveau scolaire). ( Construire la pyramide des âges des auditeurs (en utilisant également le sexe).

· Commentaires : Il me faudra aussi noter le discours tenu sur leur âge afin d’évaluer le degré de fiabilité de la donnée. Mon hypothèse est que, à cet âge-là, on peut chercher à se "vieillir". Par exemple, il est possible que des auditeurs annoncent avoir 18 ans mais que, plus tard dans la conversation, ils précisent qu’ils ont en fait « presque 18 ans ».

Indicateur n°11 : pyramide des âges

· Description : pyramide des âges des intervenants sur l’antenne

· Type (simple ou dérivé) : dérivé de « sexe » et « âge »

· Mode de calcul (si dérivé) : simple mise en graphique des données de sexe et d’âge

· Valeurs possibles : –
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Il s’agit de pouvoir visualiser l’âge et le sexe des personnes intervenant sur l’antenne.

· Commentaires : –

Indicateur n°12 : lieu de résidence

· Description : Il s’agit du lieu tel de résidence tel qu’indiqué par l’auditeur.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : noter exactement ce qui est dit (ex. : « petite ville dans la banlieue de Bordeaux »)

· Intérêt de l’indicateur : permettra de savoir si les auditeurs de Skyrock habitent principalement dans des banlieues pauvres (ou pas)

· Commentaires : –

Indicateur n°13 : département

· Description : Il s’agit du département de résidence.

· Type (simple ou dérivé) : dérivé de « lieu de résidence »

· Mode de calcul (si dérivé) : se référer à la « Liste des communes existantes au 1er janvier 2006 » publiée par l’INSEE : 
· Valeurs possibles : de 01 (Ain) à 988 (Nouvelle-Calédonie), « 0 » (si étranger) et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Si l’auditeur signale être « près de telle ville », coder le département de cette ville.

· Intérêt de l’indicateur : Il s’agit notamment de savoir quelle proportion des auditeurs habitent en banlieue parisienne (départements 77, 78, 91, 92, 93, 94, 95) ou dans les banlieues des grandes villes.

· Commentaires : –

Indicateur n°14 : type de résidence

· Description : Il s’agit du type de résidence (maison ou appartement, essentiellement).

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « maison », « appartement » et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Pour les résidences universitaires, coder « appartement ».

· Intérêt de l’indicateur : 

· Commentaires : Il est possible que cet indicateur ne soit pas exploitable du fait d’un nombre trop faible de « réponses ».

Indicateur n°15 : nombre de frères

· Description : Il s’agit du nombre de frères.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : à partir de 0 (sans limite) et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Ne rentrer uniquement une valeur que lorsque l’on est sûr qu’il s’agit du nombre total de frères (sinon, laisser vide).

· Intérêt de l’indicateur : à voir

· Commentaires : –

Indicateur n°16 : nombre de sœurs

· Description : Il s’agit du nombre de sœurs.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : à partir de 0 (sans limite) et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Ne rentrer uniquement une valeur que lorsque l’on est sûr qu’il s’agit du nombre total de sœurs (sinon, laisser vide).

· Intérêt de l’indicateur : à voir

· Commentaires : –

Indicateur n°17 : nombre de frères et sœurs

· Description : Il s’agit du nombre total de frères et sœurs.

· Type (simple ou dérivé) : dérivé de « nombre de frères » et de « nombre de sœurs »

· Mode de calcul (si dérivé) : somme de « nombre de frères » et « nombre de sœurs »

· Valeurs possibles : à partir de 0 (sans limite) et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –
· Intérêt de l’indicateur : à voir

· Commentaires : –

Indicateur n°18 : sexualité

· Description : Il s’agit de savoir si l’auditeur se présente comme hétérosexuel, homosexuel ou bisexuel.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « hétéro », « homo », « bi » et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : 

· Intérêt de l’indicateur : Des recherches ont montré que l’homosexualité avait un rôle dans l’ascension sociale, ce qui entraîne donc des conséquences comportementales. Cela dit, l’intérêt de cet indicateur pour la question des médias n’est pas évident.

· Commentaires : –

Indicateur n°19 : statut conjugal

· Description : Il s’agit du statut conjugal (seul ou en couple, essentiellement).

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « seul-e », « en couple » (non marié), « marié-e », « pacsé-e », « multi-partenariat », vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( On codera « en couple » même si l’auditeur n’est pas trop sûr de la nature qu’il entretient avec la personne.
· Intérêt de l’indicateur : à voir

· Commentaires : –

Indicateur n°20 : durée du couple

· Description : Il s’agit de la durée du couple (le cas échéant).

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini (en années, mois, semaines, jours) et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : permet d’objectiver le fait que les auditeurs font leurs premiers pas dans leur vie affective et sexuelle

· Commentaires : –

Indicateur n°21 : type de cohabitation

· Description : Il s’agit essentiellement de savoir si l’auditeur habite chez ses parents ou avec son conjoint.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « parents » (ou tuteurs), « conjoint », « famille » (autre que parents et conjoint), « seul-e », vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Le rapport à la télévision (et notamment au choix des programmes) n’est sans doute pas le même.

· Commentaires : –

Indicateur n°22 : situation scolaire ou professionnelle actuelle de l’auditeur

· Description : Il s’agit de la situation scolaire ou professionnelle actuelle telle que donnée par l’auditeur.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : noter exactement ce qui est dit entre guillemets

· Intérêt de l’indicateur : 

· Commentaires : –

Indicateur n°23 : groupe socioprofessionnel de l’auditeur

· Description : groupe socioprofessionnel de l’auditeur

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 1 à 8 et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE, p. 11, colonne « Niveau agrégé (8 postes dont 6 pour les actifs) »

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°24 : CSP de l’auditeur

· Description : catégorie socioprofessionnelle de l’auditeur

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 10, 21, 22, 23, 31, 32, 36, 41, 46, 47, 48, 51, 54, 55, 56, 61, 66, 69, 71, 72, 73, 76, 81, 82 et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE, p. 11, colonne « Niveau de publication courante (24 postes dont 19 pour les actifs) »

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°25 : occupation de l’auditeur

· Description : Renseigne si l’auditeur est actif occupé ou au chômage

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « occupé », « chômage » et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°26 : groupe socioprofessionnel du père

· Description : groupe socioprofessionnel du père de l’auditeur

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 1 à 8 et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE, p. 11, colonne « Niveau agrégé (8 postes dont 6 pour les actifs) »

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : Les mots précis de l’auditeur ayant permis le codage seront ajoutés par utilisation de la fonction « Commentaire » d’Excel.

Indicateur n°27 : CSP du père

· Description : catégorie socioprofessionnelle du père de l’auditeur

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 10, 21, 22, 23, 31, 32, 36, 41, 46, 47, 48, 51, 54, 55, 56, 61, 66, 69, 71, 72, 73, 76, 81, 82 et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE, p. 11, colonne « Niveau de publication courante (24 postes dont 19 pour les actifs) »

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°28 : occupation du père

· Description : Renseigne si le père est actif occupé ou au chômage

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : occupé, chômage et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°29 : groupe socioprofessionnel de la mère

· Description : groupe socioprofessionnel de la mère de l’auditeur

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 1 à 8 et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE, p. 11, colonne « Niveau agrégé (8 postes dont 6 pour les actifs) »

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : Les mots précis de l’auditeur ayant permis le codage seront ajoutés par utilisation de la fonction « Commentaire » d’Excel.

Indicateur n°30 : CSP de la mère

· Description : catégorie socioprofessionnelle de la mère de l’auditeur

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 10, 21, 22, 23, 31, 32, 36, 41, 46, 47, 48, 51, 54, 55, 56, 61, 66, 69, 71, 72, 73, 76, 81, 82 et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE, p. 11, colonne « Niveau de publication courante (24 postes dont 19 pour les actifs) »

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°31 : occupation de la mère

· Description : Renseigne si la mère est active occupée ou au chômage

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : occupée, chômage et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°32 : parents séparés

· Description : Indique si les parents sont séparés ou divorcés

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui », « non » ou vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°33 : type de loisirs

· Description : Renseigne sur les types de loisirs de l’auditeur (hormis la télévision)

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « sport », « ciné », « disco », « bars », « lecture », « théâtre », « internet », « console », « voiture », « rap », etc.
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Tous les loisirs évoqués par l’auditeur sont indiqués dans une même case séparés par des virgules. On pourra donner des précisions entre parenthèses (par exemple : « sport (foot), lecture (BD) »).

· Intérêt de l’indicateur : Permettra de vérifier l’hypothèse selon laquelle plus on a de loisirs, moins on regarde la télévision (même si, en l’occurrence, ce n’est pas parce qu’on n’évoque pas ses loisirs à l’antenne qu’en n’en a pas).

· Commentaires : –

Indicateur n°34 : motif de l’appel

· Description : Motif de l’appel

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles :
· « Problème » : si l’auditeur appelle pour qu’on lui apporte des conseils sur un problème ;

· « Auditeur <XXX> » : si l’auditeur appelle pour donner un conseil à l’auditeur <XXX> ayant un problème ;

· « SMS <YYY> » : si l’auditeur appelle pour témoigner sur un problème soulevé par le message SMS <YYY> ;

· « Skyroulette » : si l’auditeur appelle pour gagner « l’album de la semaine » ou « le jeu Playstation de la semaine » à la toute fin de l’émission ;

· « Skyreporter » : si l’auditeur appelle pour commenter un match de football auquel il assiste dans un stade ;

· « Invité » : si l’auditeur appelle pour poser des questions à un invité de l’émission ;

· « Pb. du mois » : si l’auditeur appelle pour réagir sur le « Problème du mois » (le jeudi) ;

· « Loto foot » : si l’auditeur a été sélectionné pour remplir le Loto foot sur l’antenne en même temps que toute l’équipe (le vendredi) ;

· « Star Academy » : si l’auditeur est le « consultant Star Academy » ;

· « Emeutes » : si l’auditeur appelle pour témoigner sur les émeutes ;

· Indication libre : si l’auditeur appelle pour réagir à des propos tenus sur l’antenne.

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –
· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°35 : dédicaces

· Description : Liste des noms d’amis (et autres) donnés par l’auditeur après qu’il a demandé s’il peut « passer une dédicace »

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Ne noter que les noms. ( Si un même nom est donné plusieurs fois, le noter plusieurs fois (sauf s’il est évident qu’il s’agit d’une redite)

· Intérêt de l’indicateur : Donne une idée de l’étendue du « réseau social » de l’auditeur. Devrait permettre de vérifier s’il existe une corrélation entre le nombre d’amis et le discours sur les médias : il est possible qu’on évoque moins la télévision lorsque l’on un entourage nombreux.

· Commentaires : Sous Excel, les dédicaces sont mises dans un onglet séparé. L’identifiant de la séquence et l’identifiant de l’auditeur pourront permettre d’établir des tableaux croisés.

Indicateur n°36 : nombre de personnes dans la dédicace

· Description : Nombre de personnes dans la dédicace

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : entier à partir de 0
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Ne sont pas comptabilisés les dédicaces aux animateurs de Skyrock
· Intérêt de l’indicateur : Donne une idée de l’étendue du « réseau social » de l’auditeur. Devrait permettre de vérifier s’il existe une corrélation entre le nombre d’amis et le discours sur les médias : il est possible qu’on évoque moins la télévision lorsque l’on un entourage nombreux.

· Commentaires : Sous Excel, les dédicaces sont mises dans un onglet séparé. L’identifiant de la séquence et l’identifiant de l’auditeur pourront permettre d’établir des tableaux croisés.

Indicateurs sur les séquences

Définition. On appelle « séquence » toute unité de discours. Par exemple, une publicité, un morceau de musique, un échange entre plusieurs personnes sur un sujet précis sont des séquences. (Le passage d’une séquence à une autre est souvent marqué par un « Bon ! », un « Alors ! », un « Bon, alors ! », un « Bon ! Sinon... », etc. de l’animateur vedette, qui annonce de cette façon un changement de sujet.)

Indications pour le codage. Si, dans une séquence, se déroule une sous-séquence, on ne code que la séquence principale. Exemple : Si les intervenants ont recours à la télévision pour illustrer un propos dans une séquence sur l’amitié, on considère que c’est la même séquence. (Bien sûr, il n’est pas possible d’éviter une part d’arbitraire.)

Indicateur n°37 : identifiant de la séquence

· Description : Numéro permettant d’identifier une séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : entier de 1 à <nb. de séquences>
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°38 : début de la séquence

· Description : Donne le jour et l’heure du début de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : –
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Le format utilisé est le suivant : « jj/mm/aaaa hh:mm:ss ».

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de quantifier la durée de chaque type de séquence (ex. : x% du temps de parole a été consacré à parler de la télévision).

· Commentaires : –

Indicateur n°39 : fin de la séquence

· Description : Donne le jour et l’heure de la fin de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : –
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Le format utilisé est le suivant : « jj/mm/aaaa hh:mm:ss ».

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de quantifier la durée de chaque type de séquence (ex. : x% du temps de parole a été consacré à parler de la télévision).

· Commentaires : –

Indicateur n°40 : durée de la séquence

· Description : Indique la durée de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : fin de la séquence – début de la séquence

· Valeurs possibles : –
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Le format utilisé est le suivant : « hh:mm:ss ».

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de quantifier la durée de chaque type de séquence (ex. : x% du temps de parole a été consacré à parler de la télévision).

· Commentaires : –

Indicateur n°41 : type de la séquence

· Description : Indique le type de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : ( « animation » (si les animateurs parlent entre eux) ; ( « auditeur » (s’il s’agit d’une interaction avec un auditeur) ; ( « musique » (s’il s’agit d’une plage musicale) ; ( « publicité » (s’il s’agit de publicité)
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de quantifier la durée de chaque type de séquence (ex. : x% du temps d’antenne a été consacré à des interactions avec les auditeurs).

· Commentaires : –

Indicateur n°42 : thème de la séquence

· Description : Indique le thème de la séquence (dans le cas où la séquence est de type « animation » ou « auditeur »)

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles :
· « Sexualité » (s’il est question de sexualité au sens large, y compris les relations amoureuses) ;

· « Amitié » ;

· « Famille » ;

· « Etudes » ;

· « Travail » ;

· « Sport » ;

· « Musique » (s’il est question de goûts musicaux ou de chanteurs) ;

· « Télévision » (s’il est question de la télévision de manière générale ou d’une émission en particulier) ;

· « Cinéma » ;

· « Presse » ;

· « Actualité » (s’il est question d’un sujet d’actualité dans les médias tel que la grippe aviaire, la grève des transports à Marseille, la fermeture d’une usine, etc. – à l’exception de Nicolas Sarkozy et des émeutes) ;

· « Internet » ;

· « Jeux vidéos » ;

· « Religion » ;

· « Drogue » ;

· « Emeutes » ;

· « Sarkozy » ;

· « Animateurs » (s’il est question de la vie privée des animateurs ou de ce qui s’est passé précédemment sur l’antenne) ;

· « Skyroulette » (lorsque les animateurs offrent des cadeaux, en fin d’émission) ;

· « Scatologie » ;

· « Divers » (par exemple lorsqu’un animateur annonce ce qui va se passer dans la suite de l’émission).

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Certains sujets peuvent concerner plusieurs thèmes comme cet auditeur qui appelle parce qu’il a surpris un ami (« Amitié ») en train de flirter (« Sexualité ») avec sa sœur (« Famille »). Dans un tel cas, on opte pour le thème des trois qui semble le plus important pour l’auditeur.

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de déterminer quel temps d’antenne a été consacré à parler de tel sujet.

· Commentaires : –

Indicateur n°43 : sujet précis de l’intervention

· Description : Indique la nature de l’intervention (dans le cas où la séquence est de type « animation » ou « auditeur »)

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles :
· Sexualité : « MST », etc. ;

· Amitié : indication libre ;

· Famille : « Accident de la route », etc. ;

· Etudes : indication libre ;

· Travail : indication libre ;

· Sport : « Football », etc. ;

· Musique : aucune précision envisagée ;

· Télévision : « Général » (s’il n’est question d’aucune émission en particulier), « Divers » (s’il est question de diverses émissions) ou Nom de l’émission ;

· Cinéma : « Général » (s’il n’est question d’aucun film en particulier), « Divers » (s’il est question de divers films) ou Nom du film ;

· Presse : « Général » (s’il n’est question d’aucun titre en particulier), « Divers » (s’il est question de divers titres) ou Titre du journal ou magazine ;

· Actualité : « Grippe aviaire », « Grève des transports marseillais », etc. ;

· Internet : « Général », « Divers » ou Nom du logiciel ou Nom du site ;

· Jeux vidéos : indication libre ;

· Religion : « Ramadan », etc. ;

· Drogue : indication libre ;

· Emeutes : indication libre ;

· Sarkozy : indication libre ;

· Animateurs : indication libre ;

· Skyroulette : aucune précision envisagée ;

· Scatologie : indication libre ;

· Divers : « Transition » (si l’animateur annonce ce qui va arriver dans la suite du programme), « Sonnerie des pyjamas » (lorsque l’animateur invite les plus jeunes à aller se coucher), « Insomnie », etc..

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de déterminer quel temps d’antenne a été consacré à parler de tel sujet précis.

· Commentaires : –

Indicateur n°44 : père

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si le père est l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : 

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°45 : mère

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si la mère est l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : 

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°46 : conjoint

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si le conjoint (petit ami ou petite amie) est l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°47 : meilleur ami

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si le meilleur ami est l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : S’il s’agit d’« un des meilleurs amis », on code « oui ».

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°48 : meilleure amie

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si la meilleure amie est l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : S’il s’agit d’« une des meilleures amies », on code « oui ».

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°49 : ami

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si un ami (non qualifié de « meilleur ami ») ou des amis sont l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°50 : amie

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si une amie (non qualifiée de « meilleure amie ») ou des amies sont l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°51 : flirt / drague

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si une personne avec qui l’on a flirté (ou avec qui l’on est dans une relation de séduction) est l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°52 : collègue

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si un-e collègue est l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°53 : « les filles »

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si « les filles » (de manière générale) sont l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°54 : « les mecs »

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si « les mecs » (de manière générale) sont l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°55 : tierce personne

· Description : Indique, pour chaque appel d’un auditeur, si une tierce personne est l’un des principaux sujets de l’intervention.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « - »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : La tierce personne peut être le copain de sa meilleure amie, le père de son copain, etc.

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : L’information est entrée dans l’onglet « Appels ».

Indicateur n°56 : évocation de la sexualité

· Description : Indique si des pratiques sexuelles et/ou des relations amoureuses sont évoquées au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : En cas de simple évocation du conjoint, on code « oui ».

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire quelle proportion de séquences ont été concernées par la sexualité.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°57 : évocation du football

· Description : Indique si le football a été évoqué au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire quelle proportion de séquences ont été concernées par le football.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°58 : évocation de la musique

· Description : Indique si la musique (ou un artiste) a été évoquée au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : On code « non » si l’artiste n’a pas été évoqué pour des raisons musicales.

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire quelle proportion de séquences ont été concernées par la musique.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°59 : évocation de la télévision

· Description : Indique si la télévision a été évoquée au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : On code « oui » si la télévision est directement évoquée. Si, par exemple, il est question de la grippe aviaire (dont on peut supposer que les auditeurs ou animateurs en ont entendu parler par la télévision), on code « non ». S’il est question de l’Euro Millions en tant que jeu de loterie et non en tant qu’émission de télévision, on code également « non ».

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de télévision.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°60 : évocation du cinéma

· Description : Indique si le cinéma a été évoqué au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : En cas d’évocation de films pornographiques, on code « non ».

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de cinéma.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°61 : évocation de la presse

· Description : Indique si la presse écrite (journaux, magazines et/ou livres) a été évoquée dans la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de la presse écrite.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°62 : évocation d’internet et/ou d’ordinateur

· Description : Indique si internet a été évoqué au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : En cas d’évocation d’ipod, on code « oui » (puisque son utilisation nécessite une connexion à internet).

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question d’internet et/ou d’ordinateur.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°63 : évocation des jeux vidéos

· Description : Indique si les jeux vidéos ont été évoqués au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de jeux vidéos.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°64 : évocation de l’actualité

· Description : Indique si un sujet d’actualité a été évoqué au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : On code « non » s’il s’agit d’informations sur le football (qui sont déjà codées à part).

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de l’actualité.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°65 : évocation de la scolarité

· Description : Indique si le monde de l’enseignement a été évoqué au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : On code « oui », par exemple, s’il est question du « bahut », des « profs », des « cours »...

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de l’enseignement.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°66 : évocation du monde professionnel

· Description : Indique si le monde professionnel a été évoqué au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question du monde professionnel.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°67 : évocation de la religion

· Description : Indique si la religion a été évoquée au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de religion.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°68 : évocation de l’idée de « racailles »

· Description : Indique si le terme de « racailles » (ou équivalents : « voyous », « délinquants »...) a été évoqué au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Si le qualificatif est employé pour évoquer les « voyous » qui téléchargent illégalement de la musique et/ou des films sur internet, on code « non ». ( Si le qualificatif est employé pour évoquer les « voyous » qui fument des joints, on code « non ». ( Si le qualificatif est employé pour évoquer les « voyous » qui utilisent un langage cru dénoncé par le CSA, on code « non ».

· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de « racailles ».

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°69 : évocation de Nicolas Sarkozy

· Description : Indique si Nicolas Sarkozy a été évoqué au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : On code « oui » s’il est évoqué indirectement (par exemple à travers l’utilisation du mot de Kärcher).
· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question de Nicolas Sarkozy.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateur n°70 : évocation des émeutes

· Description : Indique si les émeutes, leurs causes et/ou leurs conséquences ont été évoquées au cours de la séquence

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « oui » ou « non »
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : On code « oui » s’il est question du couvre-feu.
· Intérêt de l’indicateur : Permettra, au final, de dire dans quelle proportion de séquences il a été question des émeutes.

· Commentaires : Pour chaque « oui », un commentaire Excel donnera au moins une citation référencée (hh:mn), ce qui permettra éventuellement de vérifier l’information ultérieurement.

Indicateurs sur les SMS

Indicateur n°71 : identifiant SMS

· Description : Il s’agit d’un identifiant propre à chaque message SMS.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : entier de 1 à <nb. de messages SMS>

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Permet de faire référence simplement à un message SMS particulier.

· Commentaires : –

Indicateur n°72 : pseudo

· Description : Il s’agit des pseudonymes des émetteurs des messages SMS annoncés à l’antenne par les animateurs.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( En cas de doute sur l’orthographe, noter ce qui semble le plus plausible.

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°73 : sexe

· Description : Il s’agit du sexe tel qu’on peut le déduire du pseudonyme.

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « M », « F » ou « ? »

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : 

· Intérêt de l’indicateur : Permettra de se faire une idée de la proportion d’auditeurs et d’auditrices (...ou bien de quel sexe envoie plus volontiers des SMS).

· Commentaires : –

Indicateur n°74 : type de pseudo

· Description : Il s’agit du type de pseudonyme.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « Prénom » (ex. : Nono), « Sexe » (ex. : Miss Nutella, Gossbo), « Film » (ex. : Scarface), « Foot » (ex. : Marseillais), « Lieu » (ex. : Le Sicilien, Rebeu), « Musique », « Scato » (ex. : Ténia, Roteur), « Insulte » (ex. : Piss off), « Télévision » (ex. : MC Pikachu), « Drogue » (ex. : Chti bédo), « Autre » ou « ? ».

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( On code « Sexe » pour tous les pseudonymes mettant en avant l’identité de genre (ex. : Ptite princesse, Playboy, Maître Verge, Chatte folle). ( On code « Lieu » pour tous les pseudonymes mettant en avant une appartenance territoriale.

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°75 : culture d’origine du prénom

· Description : Il s’agit de la culture d’origine du prénom (judéo-chrétienne, musulmane, asiatique...).

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : à partir du prénom

· Valeurs possibles : « AM » (arabo-musulmane et africaine), « JC » (judéo-chrétienne), « A » (asiatique), « AS » (anglo-saxonne), « ? » (indéfini/autre), « - » (si le pseudo n’était pas un prénom)

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Il ne s’agit pas de l’origine étymologique du prénom, mais de l’origine culturelle. Par exemple, lorsque l’on parle de prénoms d’« origine judéo-chrétienne », on signifie les prénoms en usage dans les pays de « culture judéo-chrétienne ». ( Si le prénom est d’origine judéo-chrétienne mais que l’auditeur donne des indications montrant qu’il est d’origine arabo-musulmane et/ou africaine, on code « AM ».

· Intérêt de l’indicateur : Il s’agit d’avoir une idée de la proportion d’auditeurs de Skyrock issus de l’immigration.

· Commentaires : –

Indicateur n°76 : âge

· Description : Il s’agit de l’âge de l’auditeur ayant envoyé le message SMS.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : entre 0 et 99 ans (théoriquement)

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –
· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°77 : ville

· Description : Il s’agit de la ville indiquée par l’auditeur ayant envoyé le message SMS.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : –

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –
· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°78 : département

· Description : Il s’agit du département dans lequel se trouve l’auditeur auteur du SMS.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : de 001 (Ain) à 988 (Nouvelle-Calédonie) et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –
· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°79 : situation scolaire ou professionnelle actuelle de l’auditeur

· Description : Il s’agit de la situation scolaire ou professionnelle actuelle telle que donnée par l’auditeur ayant envoyé le message SMS.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : noter exactement ce qui est dit entre guillemets

· Intérêt de l’indicateur : 

· Commentaires : –

Indicateur n°80 : groupe socioprofessionnel de l’auditeur

· Description : groupe socioprofessionnel de l’auditeur ayant envoyé le message SMS

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 1 à 8 et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE, p. 11, colonne « Niveau agrégé (8 postes dont 6 pour les actifs) »

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°81 : CSP de l’auditeur

· Description : catégorie socioprofessionnelle de l’auditeur ayant envoyé le message SMS

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 10, 21, 22, 23, 31, 32, 36, 41, 46, 47, 48, 51, 54, 55, 56, 61, 66, 69, 71, 72, 73, 76, 81, 82 et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE, p. 11, colonne « Niveau de publication courante (24 postes dont 19 pour les actifs) »

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°82 : CSP du père

· Description : catégorie socioprofessionnelle du père de l’auditeur ayant envoyé le message SMS

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 111a à 671d et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°83 : CSP de la mère

· Description : catégorie socioprofessionnelle de la mère de l’auditeur ayant envoyé le message SMS

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : 111a à 671d et vide
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( se référer à l’ouvrage « Nomenclatures des professions et catégories socioprofessionnelles 2003 », INSEE

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°84 : message

· Description : Il s’agit du message envoyé par SMS.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Noter exactement ce qui est lu par l’animateur.
· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°85 : type de message

· Description : Il s’agit du type de message envoyé par SMS.

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles :

· « témoignage » (ex. : « Moi, mon ex, elle s'est mutilée car j'avais cassé avec. ») ;

· « information » (ex. : « Le Real a perdu 3-1. ») ;

· « opinion » (ex. : « C'est trop un bouffon, ton mec. ») ;

· « conseil » (ex. : « Glisse-lui un mot dans la poche. ») ;

· « requête » (ex. : « Appelez-moi ! ») ;

· « question » (ex. : « C'est quoi la différence entre un MC et un rappeur ? ») ;

· « humour » (ex. : « Les Américaines sont dures à mettre au lit. Faut déjà qu'elles cassent pas les lattes du lit. ») ;

· « proposition » (ex. : « S'il veut, moi, je peux le faire rentrer au Quick pour tafer. ») ;

· « provocation » (ex. : « Alors, Samy, on fanfaronne moins depuis la belle défaite de l'OM. ») ;

· salutations (ex. : « Salut tout le monde ! »).

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Même s’il s’agit d’une information manifestement fausse (relevant par exemple de la rumeur), on code « information ». ( Si un même message est, par exemple, à la fois de type « opinion » et de type « conseil », coder : « opinion / conseil ». ( Différence entre « question » et « requête » : La requête est une demande aux animateurs adressée sur un mode impératif (du type : appelez-moi ! ; dites-moi ! ; expliquez-moi ! ; demandez-lui ! ; diffusez tel titre ! ; etc.). La question est une simple demande d’information. Il est parfois difficile de distinguer entre les deux. Ainsi, suivant le ton employé, une demande d’information pourra être classée soit dans les requêtes soit dans les questions.

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°86 : thème du message

· Description : Il s’agit du thème du message envoyé par SMS.

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : cf. Indicateur n°42 : thème de la séquence p. 71
· Indications pour le codage (si indicateur simple) : idem. Si un message traite de plusieurs thèmes, on ne retient que celui qui semble être principal.

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateurs sur les annonces publicitaires

Indicateur n°87 : identifiant

· Description : Il s’agit d’un identifiant propre à chaque annonce publicitaire.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : entier de 1 à <nb. de publicités>

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Une même publicité diffusée plusieurs fois garde, bien sûr, le même identifiant.

· Intérêt de l’indicateur : Connaître le nombre total d’annonces publicitaires

· Commentaires : –

Indicateur n°88 : type de publicité

· Description : Il s’agit du type de publicité.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « auto-promotion », « téléphone rose », « album/single », « console », « jeu vidéo », « magasin de vêtements », « vêtements », « film », « FAI » (fournisseur d’accès à internet), « magazine », « opérateur téléphonique », « sonnerie pour portable », « loterie », « chaîne de télévision », « renseignements téléphoniques », « préservatifs », « autre ».

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : Connaître la proportion de chaque type d’annonces publicitaires

· Commentaires : –

Indicateur n°89 : caractéristiques de la publicité

· Description : Permet d’ajouter des commentaires très divers complétant le type.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini (Par exemple, si le type de publicité est « téléphone rose », les caractéristiques peuvent être « homo » ou « hétéro ».)

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°90 : produit

· Description : Nom du produit dont les mérites sont vantés par la publicité.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : Par exemple le numéro de téléphone dans le cas d’un téléphone rose.

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°91 : marque

· Description : Marque du produit dont les mérites sont vantés par la publicité.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : Nintendo, etc.

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : ( Si le nom de la marque n’est pas donné (comme dans le cas d’un téléphone rose), laisser le champ vide.

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°92 : nombre de diffusions

· Description : Nombre de fois que la publicité a été diffusée à l’antenne.

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : Est calculé de manière automatique par comptabilisation de la colonne « Id. pub » de l’onglet « Séquences ».

· Valeurs possibles : à partir de 0 (sans limite)

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –
· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateurs sur les musiques

Indicateur n°93 : identifiant

· Description : Il s’agit d’un identifiant propre à chaque morceau de musique.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : entier de 1 à <nb. de morceaux de musique>

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : Un même morceau de musique diffusé plusieurs fois garde, bien sûr, le même identifiant.

· Intérêt de l’indicateur : Connaître le nombre total de morceaux de musique diffusés et avec quelle fréquence

· Commentaires : –

Indicateur n°94 : interprète(s)

· Description : Il s’agit du nom du (des) interprète(s).

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini (théoriquement)

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°95 : titre

· Description : Il s’agit du titre du morceau de musique.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : infini (théoriquement)

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°96 : langue

· Description : Il s’agit de la langue dans laquelle ont été écrites les paroles du morceau de musique.

· Type (simple ou dérivé) : simple

· Mode de calcul (si dérivé) : –

· Valeurs possibles : « français », « anglais », etc.

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –

· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Indicateur n°97 : nombre de diffusions

· Description : Nombre de fois que le morceau de musique a été diffusé à l’antenne.

· Type (simple ou dérivé) : dérivé

· Mode de calcul (si dérivé) : Est calculé de manière automatique par comptabilisation de la colonne « Id. musique » de l’onglet « Séquences ».

· Valeurs possibles : à partir de 0 (sans limite)

· Indications pour le codage (si indicateur simple) : –
· Intérêt de l’indicateur : –

· Commentaires : –

Annexe 2

Quelques mots du vocabulaire indigène

On trouvera ci-dessous quelques mots et expressions du vocabulaire indigène.

Loto foot. Le Loto foot est un jeu de la Française des jeux. Dans l’émission, c’est surtout un « rituel » qui a lieu tous les vendredis, lors duquel chacun des membres de l’équipe donne ses pronostics sur les matchs de football à venir. Un auditeur (qui a laissé ses coordonnées en envoyant un message par internet ou par SMS) est tiré au sort pour participer à ce « Loto foot ». Le lundi suivant, les résultats sont donnés et on fait le point sur celui qui a été le meilleur. Arrivé premier à plusieurs reprises, Difool est qualifié de « Roi du Loto foot ».

Machine à censure. Lorsque des mots trop crus sont prononcés à l’antenne, Difool fait retentir un bruit saccadé censé représenter ce qui a été nommé la « machine à censure » du CSA.

Marseillaise (La). Nom donné à une aventure d’un soir de Romano. Rencontrée en région parisienne, la fille en question était originaire de Marseille, d’où ce surnom de « La Marseillaise ». Bien qu’ayant eu un rapport sexuel avec elle, la Marseillaise déplaisait à Romano qui a déclaré ne plus vouloir la revoir. Cette histoire est depuis devenue prétexte à de nombreuses plaisanteries.

Nouvelles footballistiques (Les). Séquence quotidienne au cours de laquelle Momo donne des nouvelles sur le monde du football.

Problème du mois. Tout au long de l’émission du jeudi se déroule le « Problème du mois ». Dans un premier temps, les animateurs proposent aux auditeurs de choisir entre cinq questions sexuelles qui ont été adressées par des lecteurs à des magazines érotiques. Les auditeurs votent pour le sujet qu’ils souhaitent voir traiter en envoyant des messages via SMS ou internet. Celui qui a reçu le plus de suffrages est retenu et le courrier du lecteur est lu à l’antenne. Les auditeurs sont alors invités à réagir en proposant des solutions. Vers la fin de la soirée, la réponse du magazine est lue à son tour.

Pyjamas. Terme par lequel sont désignés les adolescents pré-pubères (ceux de moins de 15 ans).

Questions Express. Tous les mardis, à plusieurs reprises, les animateurs répondent de manière « expresse » à une série de questions qui leur sont posées sur n’importe quel sujet (problèmes sexuels, relations avec le CSA, émeutes, football, etc.).

Râteau man. Surnom donné à Cédric pour sa tendance supposée à « se prendre des râteaux » lorsqu’il drague des filles.

Skyreporter. Désigne tout auditeur de la radio se trouvant dans un stade de football au moment d’un match et qui est chargé de faire vivre de l’intérieur ce qui s’y passe. Les Skyreporters sont souvent contactés lorsque l’une ou l’autre des deux équipes a marqué un but, ainsi qu’en début et fin de match.

Skyroulette. Tous les soirs, peu après minuit, un auditeur est tiré au sort (ou sélectionné ?) pour « faire tourner la Skyroulette ». Il lui suffit de dire (ou de crier) « stop » pour arrêter la roulette et gagner un cadeau (une console vidéo, une place de concert, etc.). Après la Skyroulette, les auditeurs sont invités à appeler pour gagner le « jeu de la semaine ». Difool décroche alors « en direct », et entre 7 et 11 auditeurs (selon les soirs) repartent avec le jeu. (Pour simplifier, nous entendrons par « Skyroulette » l’ensemble de cette séquence au cours de laquelle des auditeurs gagnent des cadeaux).

Sonnerie des pyjamas. Il s’agit d’une sonnerie que Difool fait généralement retentir dans la première demi-heure de l’émission pour signifier aux « pyjamas » (cf. ce mot) d’aller se coucher car il va être question de sexe à l’antenne. A cette occasion, il emploie généralement la formule « Tout ce qui n’a pas de poil évacue ! ».

Annexe 3

Quelques caractéristiques des animateurs

Afin de comprendre les propos sur les émeutes et ceux sur les médias, il est parfois nécessaire d’avoir connaissance de certains traits de caractère ou physiques des animateurs qui reviennent souvent dans les conversations.

Seuls Difool et Romano sont exclusivement animateurs. Marie, Samy et Cédric sont les standardistes ; ils interviennent néanmoins très fréquemment sur l’antenne. Karim et Eric travaillent « dans l’ombre ». Karim s’occupe de contacter les auditeurs qui laissent des messages par internet ou SMS. Eric s’occupe du site internet de l’émission. Par commodité, tous seront qualifiés d’« animateurs ».

Difool. Il est l’« animateur vedette » de l’émission, le chef de l’équipe. Il distribue la parole et décide du déroulement de l’émission. Il arrive régulièrement que l’on se moque de lui pour son supposé grand nez.

Romano. Si Difool est le roi, Romano est en quelque sorte le fou du roi. Il est celui qui fait rire dans l’équipe. Il est connu pour être ouvertement radin (pour être une « pince ») et se fait beaucoup charrier pour cette raison. Ayant eu une aventure – qui reste pour lui un mauvais souvenir – avec une fille originaire de Marseille (surnommée « La Marseillaise »), les animateurs et auditeurs s’amusent à lui en parler fréquemment. Pris d’une sorte de bégaiement sporadique (notamment lorsqu’il lit), on dit de lui qu’il « bugge ». Il se vante aussi de très peu se laver, ce qui lui vaut des réactions de dégoût. On se moque aussi de lui pour son début de calvitie. Enfin, originaire de Bourgogne, il se fait de temps en temps qualifier de « bouseux ».

Marie (dite « La Marie »). Elle est la seule fille de l’équipe. Elle est connue pour être grande amatrice de bière et pour avoir faire des études de psychologie. L’alcool et sa qualité de « psychologiste » sont donc des sources de plaisanteries récurrentes.

Momo. Il est celui qui, chaque soir, donne les « Nouvelles footballistiques » (cf. ce mot). Il est un fervent supporter du PSG et se fait souvent interpeller par les auditeurs par un « Allez Paris ! ». De confession musulmane, les animateurs ont souvent plaisanté sur le sérieux relatif avec lequel il suivait le ramadan.

Samy. Il est le supporter de l’Olympique de Marseille de l’équipe. Les auditeurs le saluent fréquemment d’un « Allez l’OM ! ». Du fait de son aspect juvénile, on le compare souvent à un élève de Star Academy (Arno), ou au jeune chanteur Jordy, ce qui a pour but de le faire enrager.

Cédric (dit « le Belge »). Il est surnommé « le Belge » du fait de ses origines belges. Même s’il parle comme un jeune de la banlieue parisienne (il habite en Seine-Saint-Denis), on s’adresse souvent à lui en prenant l’accent belge. On le raille souvent pour sa manière jugée maladroite de draguer les filles (il est surnommé « Râteau man » pour sa tendance supposée à « se prendre des râteaux »). Durant les émeutes, il a été parfois sollicité par Difool pour donner des nouvelles de ce qui se passait en Seine-Saint-Denis. On le charrie également pour avoir dit un jour qu’il était éjaculateur précoce ainsi que pour son embonpoint.

Karim. Il n’intervient quasiment jamais sur l’antenne. Sa fonction est décrite de la façon suivant par Difool : « Karim, il s’occupe de vos messages sur le net et les SMS. Il vous rappelle quand vous laissez vos numéros et que vous voulez passer à l’antenne. » (séquence 1020)

Eric. Il est celui qui s’occupe du site internet de l’émission. Ayant apparemment réalisé une publicité pour un téléphone rose homosexuel, il est surnommé « la voix gay ».

Annexe 4

Fragments de discours sur les émeutes (et sur la vie en cité)

Cette annexe comprend la retranscription des principaux propos tenus sur les émeutes (ainsi que sur les actes délinquants de manière générale et sur la vie en cité). Tous les propos ont été retranscrits à l’exception de certains passages beaucoup trop courts et/ou trop vagues pour présenter un réel intérêt.

Séquence 26 – Sur les racailles (20/10/2005 – 21h26mn14s-21h26mn24s)

La meilleure amie de l’auditeur 1 (Alexandre) « se prend pour [sa] mère » en lui disant, par exemple, de ranger sa chambre.
Difool (imaginant ce que sa meilleure amie peut lui dire) : « [...] Et elle te dit de pas faire du bruit avec ton téléphone et d’arrêter d’appeler des gens à 21h26. »

Romano (imitant la meilleure amie) : « "Et puis arrête d’appeler la radio des voyous !" »

Difool : « ...et que Skyrock est une radio de voyous et de racailles ! »

Marie : « Bien sûr ! »

Séquence 95 – Contre la France
Message lu à l’antenne (au sujet des condamnations contre le téléchargement illégal) : « Prison, amendes, voilà la justice de cette France de... » (Difool constate : « il a pas terminé la phrase... »)

Séquence 113 – Des voyous à Skyrock (21/10/2005 – 00h12mn34s-00h12mn42s)

Les animateurs ont téléchargé un film X sur l’ordinateur. Romano constate que le son ne passe pas à l’antenne.
Romano : « Faudrait faire un câble, tu vois, pour qu’on puisse être relié, pour le son. »

Momo : « On en avait un. »

Difool : « Ah ! On nous l’a volé. »

Momo : « Il a été volé. »

Difool : « C’est vrai ? (Rires) Y’a des voyous à Skyrock ! »

Séquence 128 – Provocations (21/10/2005 – 21h28mn38s-)

Messages lus à l’antenne (et s’adressant à Difool) : « Je te baise au loto foot. Viens ! Quand tu veux. Alors, si tu veux un vrai adversaire, appelle-moi ! » ; « Je te défonce le cul au Loto foot, Difool. » ; « Je vais t'éclater la rondelle, Difool. »

(Notons que l’on est ici dans le défi. Les insultes, adressées à l’animateur vedette, servent à provoquer l’interaction. Ce sont en fait de fausses insultes, des insultes qui ne servent pas à insulter.)

Séquences 146, 343, 639 et 1562 – Sinik – Une époque formidable
Pour ce qui est de la période avant-émeutes, ce titre est diffusé les 21/10, 25/10 et 27/10.

Pendant les émeutes, il est diffusé uniquement le 10/11.

L'histoire commence aux Ulis en 1984,

Petit et peace dire que cette ville allait changer ma life ;

J'en suis marqué j'ai débarqué un soir d'hiver,

Cité des Hautes Bergères tout à l'air grand mais faudra bien s'y faire ;

J'avais 4 ans mais les souvenirs me sont restés intacts

Ainsi débute ma vie entre les ter- inspec et le terrain vague ;

De jours en jours mes nouveaux potes seront mes nouveaux frères

Peut être qu'on est sur terre mais seul l'enfer me sera offert !

A cet instant, j'ignore encore que les mâtons m'attendent

Va dire à ta maman que je suis un bon que j'ai déjà ma bande !

88 : on a 8 piges et tout roule,

Avec mes potes on joue au foot, de la tour février à la tour août,

A l'école ça se passe mal je me sens mal, je vis mal, je dors mal,

Et quand j'en parle j'ai mon cœur qui s'emballe ;

Tous les 25 décembre il faut trouver les mots,

L'argent nous fait défaut et par sa faute le père Noël est mort !

{Refrain:}

Rappelle-toi on était jeune, on n'avait pas la haine, on n'avait pas de label,

10 ans plus tard certains manquent à l'appel !

Un peu plus tard j'aurais ma ville comme soutien,

Soudain j'écrirais ça pour que tu saches d'où je viens, les Ulis,

Pour que tu saches que toute ma life a un goût de flingue,

Pour pas que t'oublies après bergère rajoute jungle !

Pour que tu saches à quel point tout ça me manque !

Que tu comprennes mon histoire tout simplement !

J'ai peur de rien sauf de mon père et ses putains de colères,

De ce putain de collège des profs et des bulletins scolaires.

Ca se dégrade, doucement mais sûrement, et tard le soir sur le banc

J'entends les grands pousser des hurlements !

Deux années passent et les premiers soucis s'amassent très vite,

La chance m'évite alors après la classe on casse des vitres !

J'aimais le son mais quand je rentrais j'apprenais pas mes leçons,

Petit mais paresseux trop parisien mais bon n'ai-je pas raison ;

Anéanti car mes parents n'ont jamais su mentir,

L'huissier m'appelle fiston parce que ce fils de pute m'a vu grandir !

Doucement je commence à rentrer tard pour admirer les tours,

J'ai 12 ans et l'école me casse les couilles alors je sèche les cours !

Je te l'ai pas dit à cette époque la rue m'inspire,

A 13 ans j'écrivais des petits bouts de phrase qui ne voulaient rien dire,

1er chapitre les Ulis pour adresse,

1er couplet de 84 à 93

{Refrain}

L'histoire reprend violemment, année 1.9.9.4.

A une époque mon pote où les carreaux éclatent et les keufs claquent,

Mauvaises fréquentations entraînent les tentations

Désordonné selon la conseillère de désorientation !

J'ai l'air d'un gosse fait pour la tèce et les biz des tron-li,

Les grands m'ont dit fais gaffe les keufs te soulèvent dans ton lit !

Effectivement les keufs te sautent pour te faire déraper,

J'avais 16 ans quand j'ai gravé malsain en G.A.V.

J'ai dû tirer ma première taf un putain de soir d'été,

Et puis j'ai compris que c'était mal et je commence à regretter,

Entre temps j'ai dû replonger 2, 3 fois,

La police veut m'avoir le rap est love de ma Voix !!!
{Refrain}

Séquences 277, 1035, 1707 – Sinik et Diam’s– Le même sang
Ce titre est diffusé les 24/10, 02/11 et 11/11. (Italique : Diam’s ; droit : Sinik ; gras : ensemble ; encadré : partie non diffusée sur Skyrock)

Ca va ou quoi ?

Ouais pépère, ça fait plaisir d'être dehors

Bon bah viens, les parents ils nous attendent,

Ok, Ils sont où là ?

A la maison

Si si

Au fait...

[Diam's] :

Mon frère, il serait tant que tu te calmes,

Pose-toi qu'on parle car aujourd'hui les parents craquent !

Regarde ta vie, regarde ce que t'as réussi à faire,

T'es voué à l'échec et t'as fait pleurer ta mère !

A force de jouer avec la rue, t'as perdu tes principes,

T'es plus qu'une cible pour les flics, t'es plus qu'un gosse sans avenir !

J'en ai marre des réunions de famille entassées au parloir,

T'as pas le droit de niquer leur vie, non t'as pas le droit de nous faire ça !

[Sinik] :

J'ai pas choisi les mois passés sous les barreaux,

Je ne suis pas fier d'accélérer le vieillissement de la daronne !

C’est ça !

L'argent ça va mais je préfère quand ça vient,

J'ai fait tout ça pour qu'on soit bien, pour que le frigo soit plein

Je crois que tu comprends pas

Quoi ?

La rue me braque

Je suis là pour payer le loyer pourtant c'est toi qui as eu le bac

J'ai trébuché mais tout va bien rien de cassé,

Depuis que la vie incarcère mon avenir est un casse tête !

{Refrain :}

On a le même sang mais c'est pas pour autant qu'on se ressemble,

Pas pour autant qu'on s'entend

Pas pour autant qu'on avance dans le même sens

Pas pour autant, pas pour autant, qu'on s'aime pas

(bis)

[Diam's] :

Toi tu ne sais que faire des allers-retours en zonz,

T'es pas foutu d'être un homme à la maison

T'es juste foutu de nous foutre la honte ;

Tu crois franchement qu'elle est fière de son petit,

Qu'elle est fière de son fils quand elle se confie au psy ?

Il serait tant que t'arrêtes ta came, que t'arrêtes un peu ton biz,

Que tu quittes un peu ta cave, sans pour autant viser le SMIC,

Mon frère, tu sais on a peur de te perdre, malgré ton cœur de pierre

Nous on t'aime et on serait fier que tu perces !

Regarde t'es pas capable d'avoir une famille,

T'es incapable d'aimer une femme t'es juste coupable de nous salir !

Mon frère ça fait trois fois que tu vas en taule,

Moi j'ai le poids de la famille sur les épaules

Car je ne veux pas qu'on finisse pauvre !

T'as rien compris nous on s'en fout de ta tune, on s'en fout de ta rue,

Mais tu me rends fou t'as vu !

Parce que je veux pas nous voir en bas,

Je veux que les rent-pa nous voient en star,

Mon frère moi j'aimerais juste que t'arrêtes d'aller au shtar !!!

{Refrain}

[Sinik] :

Ma sœur, je mène ma vie dangereusement

Entre le luxe et la misère j'ai fait mon choix malheureusement,

C'est dur de remonter la côte défoncé à l'alcool,

Au cas où tu le sais pas les fachos ont des flashballs !

Tu parles de fonder une famille, mais tous les kondés me fatiguent

Ma vie n'est plus très sûre c'est le béton qui me l'a dit

Trop de galère les soucis me déboussolent

L'argent que je vous donne est aussi sale que le sous-sol

Mais remballe ta morale à deux balles t'as rien compris,

Le daron sera fier quand la baraque sera construite

Allez arrête !!

Des substances, des poèmes, des mauvaises résolutions,

Dans le cerveau plus de problèmes que de solutions !

C'est pas fini, la suite est dramatique,

Quand la situation s'aggrave la tise la dédramatise ;

Il fallait faire ce choix, j'ai préféré

te savoir riche et en colère

Plutôt que pauvre et fier de moi !!

Séquence 446 – Nicolas Sarkozy à Argenteuil ; La vidéosurveillance (26/10/2005 – 21h15mn47s-21h17mn09s)

La veille (25 octobre), Nicolas Sarkozy, lors d’une visite à Argenteuil avait déclaré : « Vous avez assez de cette bande de racailles ? Eh bien on va vous en débarrasser ! »
Difool : « Tiens ! Y’a des messages... Y’a Immoral... Y’a eu pas mal de messages d’Argenteuil, là, depuis tout à l'heure. Y’a Immoral Oumbath [orth?] qui nous laisse un message, là, des Yvelines, qui nous dit : "Difool, tu as vu, y’a Sarko qui s’est fait caillasser et insulter dans une cité d’Argenteuil. D’ailleurs, il a traité tous les gens qui étaient là de cailleras." (prenant une voix de personne âgée :) "Oui, c’est des racailles !" »

Un animateur : « C’est vrai ? »

Difool : « Et, après... Sarkozy, il s’est lâché, ouais. Et y’a le maire de la ville qui est un petit peu emmerdé parce que, bon de faire traiter ses concitoyens de cailleras... D’ailleurs, si vous êtes d’Argenteuil, vous êtes des racailles ! »

Romano : « Oui, des voyous ! »

Un animateur : « Sachez-le ! »

Difool : « Sachez-le, oui ! »

Romano : « Non mais, même, Sarkozy, ce qu’il a dit, après... C’est qu’il a fait une déclaration à la presse. Il a fait : "Ouais, tant mieux qu’ils aient réagi comme ça. Ca prouve qu’ils ont peur... (Rires) ...qu’ils ont peur et qu’on a brisé leur économie souterraine !" »

Marie : « Nan !? (Rires) »

Difool : « D’accord !... »

Romano : « Ah le mec ! Le mec qu’a pas pété les plombs du tout ! »

Difool : « Non non, du tout ! »

Romano : « Le mec, il se fait caillasser la gueule, il est content ! (Rires de Romano et Marie) »

Difool (imitant Sarkozy) : « "Eh oui, ils ont peur !" »

Romano (imitant également Sarkozy) : « "Oui, ils ont peur ! Tant mieux ! Qu’ils continuent à faire ça !" »

Difool : « Et vous avez vu ce truc pourri avec les caméras partout
, là ? »

Romano : « Ah oui, ils vont se faire filmer, là... »

Difool : « Et, ça, c’est horrible. Ca veut dire que, tu sors avec une meuf, tu veux la tromper... Enfin... Tu vois... Quoi... C’est très compliqué... »

Romano : « Ben non, t’es pas tranquille, hein ! »

Difool : « Tu sors avec une meuf. Son père est keuf, par exemple. Eh ben t’es surveillé tout le temps. Il sait tout ce que tu fais ! »

Marie : « Eh oui ! »

Difool : « Voilà ! »

Romano : « Il te (la ?) lâche pas, ouais ! »

Difool : « Et il peut même écouter tes conversations
 ! »

Romano : « Sympa ! »

Marie : « ...au téléphone. C’est sympa, oui ! »

Romano : « Vive la vie privée ! »

Difool : « Ouais, c’est... cool ! »

Marie : « Ah, c’est (terme incompréhensible) »

Difool : « Non, c’est l’hallu, Marie ! (Rires de Romano) Eh oui ! »

Marie : « Et moi, je sors ça, normal ! »

Romano : « Ah, Marie, elle sort sont analyse de politicienne : "Oui, c’est l’hallu ! Alors là !" »

Difool : « Bon, alors profitez de l’espace de liberté Skyrock, ce soir, là. Vous y allez au 01 53 40 30 20. Ici, vous pouvez dire ce que vous voulez. Vous pouvez débarquer ici sans problème. Si vous avez besoin d’un coup de main, si vous voulez faire les cons avec nous... »

(Cet appel est resté sans suite puisque le sujet n’a plus du tout été abordé lors de la soirée. Le lendemain, seules deux allusions seront faites par les animateurs d’une part aux « émeutes » d’Argenteuil, d’autre part au ministre de l’Intérieur qui veut installer « des caméras partout ».)

Séquence 580 – Allusion aux « émeutes » d’Argenteuil contre Nicolas Sarkozy (27/10/2005 – 21h51mn15s-21h51mn38s)

L’auditeur 124 (Anthony, 15 ans, Vichy) se présente.
Auditeur 124 : « Ben, moi, je m’appelle Anthony. Je suis dans le 0-3. Vichy. »

Difool : « Très bien. Voilà. Les présentations sont faites. Et t’as 15 ans. C’est ça ? »

Auditeur 124 : « Ouais. Voilà. »

Difool : « En vacances ? Ca se passe bien ? »

Auditeur 124 : « Ouais, tranquille... »

Difool : « C’est la folie, à Vichy, pendant les vacances ? La jeunesse se déchaîne ?! (Rires de Samy) »

Romano (en riant) : « Des émeutes ont lieu tous les jours ! »

Difool : « Mais oui, bien sûr. Comme à Argenteuil
. Pareil. »

Romano : « Ouais. Pareil. »

Difool : « Même chose. Quitte pas, Anthony. On va te retrouver dans un instant, là. Tu restes avec nous. Juste le temps de faire le Problème du mois. »

Séquence 610 – Allusion aux mesures sécuritaires de Sarkozy (27/10/2005 – 22h30mn09s-22h30mn53s)

L’auditeur 123 (Guillaume, 19 ans, Nantes) sort avec une fille de 16 ans. Mais les parents de cette dernière lui interdisent de le voir.

Auditeur 123 : « Le daron, il m’a formellement interdit, maintenant, d’approcher la baraque. »

Romano : « Ouais, non mais ça, il a pas le droit. »

Difool : « Nan, mais il va se faire f... Euh... Il va... Comment dire ! Mais il n’a pas le droit, je voulais dire... »

Auditeur 123 : « J’ai eu mon amie au téléphone, là, y’a dix minutes, là. Et, en fait, voilà quoi... Elle m’a dit : les parents, quoi, c’est même pas la peine. Ils veulent même plus entendre parler de moi, quoi. »

Romano : « Non, mais il est trop con, le daron ! »

Difool : « Ah ! Ca, Romano, là !... »

Auditeur 123 : « Même la mère, apparemment, quoi. »

Romano : « Si tu as envie de passer devant la maison, qu’est-ce qu’il va faire ? »

Difool (prenant une voix idiote pour imiter le père) : « "Je tire avec un fusil ! Je sors le fusil !" »

Romano : « Nan mais voilà ! La rue, elle est à tout le monde. Le mec, il s’est pris pour qui, quoi ? »

Difool : « "Ben, je suis... je suis un gros con ! Ben oui ! Voilà !" »

Romano : « "J’installe un périmètre de sécurité ! Attention ! Je te vois, je te bute !" (Rires) »

Difool : « "Oui ! Et je vais mettre des clôtures !" »

Romano : « "Oui ! Et des caméras comme Nicolas Sarkozy, il a dit !" »

Difool : « "Des caméras partout !" »

Romano : « "Oui ! Partout pour surveiller !" »

Difool : « Nan, mais, tu vois... Y’a des trucs qu’il a pas le droit de faire quand même... Par exemple, de t’interdire de passer devant chez lui, le gars, il a pas le droit. »

Séquence 682 – Sarkozy et les écoutes téléphoniques ; Sarkozy à Argenteuil (28/10/2005 – 21h35mn56s-21h36mn31s)

L’auditeur 147 (Gleb, Nantes) est en train de parler lorsque la ligne coupe en faisant un petit bruit étrange. Difool commente.
Difool : « Ah... Oui... Eh ben, alors là... Voilà... Je crois que nous avons été interceptés par la police ! Vous savez que, depuis que Nicolas Sarkozy écoute les conversations de tout le monde, y’a des problèmes de téléphone. Faudrait quand même le signaler, ça, hein ! »

Romano (imitant Nicolas Sarkozy) : « "Bonjour Skyrock !" »

Difool : « "Oui, bonjour ! C’est Nicolas Sarkozy !" »

Romano : « "Oui, j’écoute votre émission !" »

Difool : « "Mais oui ! Mais oui ! Bonjour ! Je voudrais intervenir !" »

Romano : « "Le jeune voyou, Gleb !" »

Difool : « "Les voyous !" Il va faire sa tournée, dans les cités, Nicolas Sarkozy ? »

Romano : « Ben, on va voir, hein ! »

Difool : « Ben, écoute... Ca l’éclate ! »

Romano : « A priori, il a bien aimé l’accueil d’Argenteuil ! »

Difool : « Ouais ! Bien aimé ! Bon, ben on retrouvera Gleb, là, tout à l'heure... Sinon, on avait Vincent, là, au téléphone avec nous [...] »

Séquences 707, 785, 946, 1488, 1790 – La Fouine et J-mi Sissoko – Unité
Ce titre (pour lequel une publicité avait déjà été diffusée à quatre reprises dans l’émission depuis le 20 octobre) est joué les 28/10 (à 22h20), 31/10 (à 21h49), 01/11 (à 23h48), 09/11 (à 22h25), 14/11 (à 21h49).

Oh oh oh,

Yéh

Cause we don’t need more

J-mi Sissoko

Revolution

Yéh La La La La La Fouine

J-mi Sissoko and La Fouine in

Unité

Héhh

C’est ça

??????

Yéh

Le message c’est

Unité

Parce que dans nos mains ils ont placé des guns

Unité

Parce que dans des tours sont entassées nos reums
Unité

Parce que trop de nos frères purgent des longues peines
Unité

Parce que dans la merde toujours les mêmes qui traînent

Unité

Parce que l’on n’est rien si l’on ne s’unit pas

Unité

Car y en a trop qui souffrent dans l’anonymat

Unité

Unité Unité

Unité

Car y en a trop qui se cachent pour snifer

Unité

Pour enfin se rapprocher les uns des autres

Unité

Et qu’on arrête enfin de se rejeter la faute

Unité

Unité Unité

Unité

Ecoutez c’est juste une idée

Unité

Je réclame l’unité parce qu’ils nous ont

Divisés pour mieux régner

Je réclame

L’unité

Depuis toujours le même mot d’ordre

Diviser pour mieux régner

C’est ça

L’unité. Diviser pour mieux régner

Parce qu’ils nous ont divisés, oubliés, séparés, aux quatre coins du monde entier

J’ai vu cette terre se changer en continent, se changer en pays, se changer en ville gentiment

Et puis ces barreaux qui ont fait de nous des détenus

Ces chaînes qui ont fait de nous des esclaves aux regards toujours émus

J’ai vu ma ville se changer en quartier

Diviser les petits blindés d’argent dotés d’une grande rivalité

Les traditions cassent les couples d’horizons différents,

Personne s’y fait, on continue à jouer même après le coup de sifflet

C’est unité unité

Chez moi les étrangers sont reçus avec un sourire, un vert de thé

Et malheureusement, divisé divisé

Toujours les mêmes images que l’on nous donne dans leur journal télévisé
Et parfois les murs remplacent les frontières entre deux pays

Parfois les uniformes de flics se changent en treillis

C’est unité unité

Sachez que contre la mort personne n’a l’immunité

Unité

Je réclame l’unité parce qu’ils nous ont

Divisés pour mieux régner

Je réclame

L’unité

Depuis toujours le même mot d’ordre

Diviser pour mieux régner

C’est ça

L’unité. Diviser pour mieux régner

Parce qu’ils nous ont divisés, oubliés, séparés, aux quatre coins du monde entier

Du monde entier

Je réclame l’unité parce qu’ils nous ont

Divisés pour mieux régner

Je réclame

L’unité

Diviser pour mieux régner. Unité

Parce qu’ils nous ont divisés, oubliés, séparés, aux quatre coins du monde entier

Unité

Love and peace and unity ???????????????? liberty

Unité

Love and peace and unity

Give a same chance to all the people

Love and peace and unity ???????????????? liberty

All around the world inside misery

All the people give a chance (?)

La La La La La La La La La Fouine

C’est ça…..

Le graphique qui suit (établi d’après les données du ministère de l’Intérieur) pourra servir de point de repère afin de mieux comprendre le discours tenu sur l’antenne de Skyrock.
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Séquence 807 – Bruits de sirène chez un auditeur d’Aulnay-sous-Bois (31/10/2005 – 22h25mn12s-22h25mn35s)

L’auditeur 172 (Samos, 17 ans, Aulnay-sous-Bois, cité des 3 000) a appelé pour faire part de sa surprise en voyant un ami flirter avec sa sœur. Difool dresse le bilan des réactions des auditeurs.
Difool : « Bon, les réactions sont un peu partagées, ouais. T’es un peu protecteur mais, bon, être protecteur, ça veut pas dire étouffer ta sœur. Elle a 19 ans, tout ça... (On entend des bruits de klaxon.) »

Auditeur 172 : « Ouais ouais. Non, mais t’inquiète pas... Je vais calculer... »

Difool (réagissant aux bruits de klaxon) : « Bonjour ! Bonjour à tout Aulnoche qui nous salue avec les klaxons ! »

Romano : « Aulnay-sous ! »

Difool : « Bonjour Aulnay-sous ! (Un bruit de sirène retentit puis s’arrête.) Bonjour ! Mais ça sonne dans tous les sens ! (Les bruits de klaxon s’arrêtent également.) »

Auditeur 172 : « Ouais... T’inquiète ! (On l’entend fermer la fenêtre.) »

Un animateur : « Ouh la ! Tu t’es fait repérer ! (Rires) »

Difool : « Bon, quitte pas, Samos ! On va revenir avec toi et les réactions, là, en direct. »

(Romano enchaîne sur le sujet pour lequel l’auditeur appelait. On entend encore quelques bruits de klaxon au loin. Aucune allusion aux émeutes n’est faite.)

Séquence 859

( Momo, qui habite la Seine-Saint-Denis, « croise les CRS partout » (01/11/2005 – 21h02mn24s-21h02mn41s)

C’est le début de l’émission. Difool dit bonsoir à ses co-animateurs. C’est la première évocation des émeutes sur l’antenne.
Difool : « Momo ! »

Momo : « Bonsoir ! »

Difool : « Comment ça va, Momo ? »

Momo : « Ca va, tranquille ! »

Difool : « T’as croisé les CRS partout ? Parce que, Momo, il croise les CRS partout, dans son quartier, ces temps-ci, là ! »

Momo : « Ah ! J’en peux plus, là ! Là, j’en peux plus ! Quinze cars de CRS encore aujourd’hui... »

Difool : « Voilà ! Quinze ?! »

Momo : « Ouais. Ben, oui, comme hier ! »

Marie : « Il attend une visite ! »

Difool : « Voilà ! C’est... Momo habite dans le 9-3
. Faut quand même vous le préciser ! »

Momo : « Ouais... J’y vais pas tous les jours, en ce moment. »

Difool : « Bon, ben tu leur passeras le bonjour... (Rires) Euh... Karim ! »

Karim : « Salut ! »

Difool : « Bonjour Karim ! Karim du 9-2. En "represent"... Courbeach
... [...] »

( Evocation du CSA (01/11/2005 – 21h03mn13s-21h03mn45s)

Difool salue quelques personnes ayant envoyé des messages. Il est alors amené à évoquer le CSA.
Difool : « Santo du 9-4, qui n’a trouvé rien de mieux à faire, aujourd’hui, que de lire le rapport du CSA ! Vous savez, ils ont fait un rapport sur Skyrock
. D’ailleurs, on va bientôt être reçus pour notre sanction
 ! »

Romano : « Qui ça ? Toi ?! »

Difool : « Oh, moi, j’y vais pas ! Tu rigoles !... »

Romano : « Ah, bon... (Rires) »

Difool : « C’est pas ma mère ! (Lisant le message de l’auditeur :) "Je viens de lire le rapport du CSA et c’est des encu... BIP !" Ah ! Je n’arrive pas à lire la fin du message ! T’as pas fini ! T’as mis "BIP"... »

Romano : « Oui, faudrait laisser la fin, oui ! »

Difool : « Eh bien, nous allons les saluer quand même car paix et joie, aujourd’hui, en ce premier novembre, jour de la Toussaint ! Donc, bonne journée au CSA. Bonjour ! »

Séquence 862 – Evocation des « cailleras » de Skyrock et des écoutes téléphoniques (01/11/2005 – 21h10mn01s-21h12mn18s)

L’auditeur 193 (Yacine, 15 ans, Chambéry) arrive sur l’antenne.
Difool : « Ben, déjà, présente-toi un petit peu. Donc : 15 ans, Chambéry. Et, tu fais quoi ? T’es au bahut, toi ? »

Auditeur 193 : « Ouais, ouais... Je suis encore... Ouais, je suis au bahut. »

Difool : « Bon. Ca s’est bien passé les vacances ? »

Auditeur 193 : « Ouais, tranquille, ouais ! Le travail ! Pouh la la ! J’en peux plus ! »

Difool : « T’as travaillé pendant les vacances ?! »

Auditeur 193 : « Ben... Eh attends ! Je suis obligé, oh ! Non, mais, je me suis quand même éclaté un peu... Mais, bon, la Toussaint, c’est un peu la rouille, quoi ! »

Difool (ironique) : « Ouais, la Toussaint, c’est... c’est la période de fête, quoi ! La période de fête par excellence ! La période où on a vraiment envie de s’éclater comme des malades ! »

Romano : « C’est la grosse teuf ! »

Difool : « Ouais ! »

Romano : « Encore mieux que les vacances d’été ! »

Difool : « Tu peux faire comme les petits pyjamas
, c'est-à-dire te déguiser en citrouille. Et, ça, c’est quand même le top délire avec les potes !... (Rires de Romano) »

Auditeur 193 : « Ah, non, mais, moi, j’ai mieux ! »

Difool : « ...Hein ? Et puis, pour draguer les meufs, les gars ! »

Auditeur 193 : « Non, moi je... Oh, les gamins ! Enfin... je les rackette ! Je prends leurs sacs, et tout ! Comme ça... Bonbons pas cher ! (Rires de Romano) »

Difool : « Voilà ! Pas chers, les bonbons ! Bien sûr, hein ! »

Romano : « Ah, c’est pas cher les bonbons que tu dépouilles aux gosses ! »

On entend le bruit de la « machine à censure (*) » du CSA.
Difool : « Non ! Je pense, le CSA, que Yacine plaisantait ! »

Auditeur 193 : « Ouais, non, c’était pour rigoler... Y’a rien de méchant ! »

Difool : « Faut mettre une sirène quand... quand on plaisante, Yacine, je te précise, car nous sommes sur écoute ! Nos amis en cravate nous surveillent ! Ils surveillent les cailleras de Skyrock ! »

Romano : « Ouh ! Les voyous ! »

Difool : « Fais gaffe, Yacine ! T’es sur écoute ! »

Auditeur 193 : « Ah... »

Difool : « D’ailleurs, y’a une question que je me posais, que je voulais vous poser à vous tous et vous toutes. Vous êtes au courant de la nouvelle loi, là : ils vont écouter les conversations téléphoniques
, tout ça... »

Marie : « Ouais ! »

Auditeur 193 : « Ouais ouais... »

Difool : « Bon. Si tu discutes avec tes potes et que tu déconnes, que tu dis... je sais pas... que tu parles de drogue, par exemple. »

Romano : « Ouais... »

Difool : « Les mecs, ils peuvent venir... ? Donc, en fait, y’a plus rien de privé. »

Romano : « Ben non, parce que (incompréhensible) n’importe quand ! »

Difool : « En fait, c’était ça, ma question. En fait, y’a plus rien de privé ? Ca, c’est ma question. »

Romano : « Ah ouais, c’est ça, hein ! »

Difool : « Alors, Romano, toi qui es un spécialiste politologue... (Rires de Romano et Marie) »

Romano : « Non, mais t’es baisé, de toute façon ! Admettons... Moi, je (incompréhensible) la conversation et tu dis "Ouais, tiens, je vais me fumer un gros joint !"... »

Difool : « Ouais ! Par exemple... »

Romano : « Voilà ! Ben, dans ce cas-là... »

Marie : « Ben, il est au courant ! »

Difool : « ...et que l’autre répond : "Ben, ouais, moi aussi !" »

Romano : « "Ouais, moi aussi ! Allez, viens ! On se défonce la gueule !" (Rires collégiaux) »

Difool : « Non mais, là, on en parle en plaisantant mais, les mecs qui nous écoutent... »

Romano : « Là, on est sur écoute, là... »

Difool : « Ben, évidemment ! Il paraît qu’on est sur Skyrock ! Et que Skyrock est très très écoutée ! Non mais... C’est... Donc, en fait, on n’a plus rien de... Non, je dis ça pour si vous avez des conversations et que vous délirez avec des potes, hein ! Parce que, parfois, tu dis des conneries, au téléphone, avec tes potes, et... »

Cédric : « Oh ben ouais... »

Romano : « Même par SMS, hein ! Les SMS, je pense que c’est encore pire, non ? »

Difool : « Oh ouais ! Putain, moi, je suis chaud sur mes SMS... (Rires) »

Marie : « Dégueulasse ! Le truc de pervers ! »

Difool : « Ah ! J’écris des trucs bien dégueulasses, ouais ! »

Cédric : « C’est un truc de ouf, hein ! »

Difool : « Bon ! Alors, non... C’est juste une petite question que je voulais... »

Romano : « Cédric a peur ! »

Difool (lisant un message SMS) : « "Il n’y a plus de liberté dans ce pays", on nous dit. Ouais ouais... Ben, oui... C’est vrai que... »

Romano : « En fait, y’a aucun moyen de communication qui est pas surveillé parce que, le net, c’est pareil, c’est surveillé aussi. »

Difool : « Ouais. »

Romano : « Y’a plus rien ! »

Samy (?) : « Si ! Quand tu parles ! La voix ! »

Romano : « Mais, t’es écouté... Par exemple, dans la rue... »

Difool : « Ouais... Il va y avoir des caméras partout, et tout... (Revenant à l’auditeur :) Bon... Tiens, t’as des messages d’accueil sympas pour toi, Yacine. Regarde ! Y’a La Toulousaine qui nous laisse un message qui dit : "Yacine, c’est un beau nom ! Et en plus, t’as une belle voix !" »

Séquence 877 – Evocation des « racailles » de Skyrock (01/11/2005 – 21h32mn56s-21h33mn30s)

Les mardis, une séquence est consacrée aux « Questions Express (*) » que les auditeurs envoient via internet ou par messages SMS. L’une des questions concerne les « racailles ».
Difool : « Sofiane, 18 ans, dans le 7-5, qui nous dit (Bonjour à toi Sofiane !) : "J’écoute Skyrock souvent. Suis-je une racaille ?" Mais bien sûr ! »

Un animateur : « Un délinquant ! »

Marie : « Evidemment ! »

Romano : « Un voyou ! »

Difool : « Mais, tu es un voyou ! »

Romano : « Un moins que rien ! Une raclure de la société ! (Rires) Un déchet humain ! »

Difool : « Oui ! Une ordure ! (Rires) Ah, ben on a le droit, hein. Eh ben voilà ! Demande au CSA, par exemple. Le CSA, ils vont te dire, Skyrock. Mais bien sûr. Merci, Sofiane, pour cette question ! J’espère que tu prendras bien en compte ces informations qu’on vient de te donner, oui... »

Séquence 999 – Les émeutes à Bobigny, Aulnay-sous-Bois, Sevran et Montfermeil ; Difool appelle au calme (02/11/2005 – 22h57mn23s-22h58mn19s)

Deuxième évocation des émeutes sur l’antenne.
Difool : « Allez ! On passe à la suite. Vous tous en direct, vous y allez ! Ah ouais : puis y’a des messages aussi... Regardez ! Y’a encore un message qui vient d’arriver. Il paraît que c’est chaud, hein, ce soir... ce soir un petit peu partout. Regardez ! Un message de Déus Man [orth?] qui nous fait : "C’est trop la merde à Bobigny. Trop tendu. Sans rire. Il paraît que c’est la merde un peu partout dans le 9-3. Sarko..." »

Cédric : « A Aulnay-sous-Bois, il paraît que ça part en couille, aussi. »

Difool (continuant de lire le message) : « "...Sarko a mis la merde", il nous dit. (Répondant à Cédric :) A Aulnay-sous-Bois, tu as reçu des... »

Romano : « Ouais. Moi, j’ai vu, moi aussi, aux infos, là ! »

Cédric (faisant visiblement référence à quelqu'un ayant appelé au standard) : « Y’a un mec, il a appelé. Y’a une dizaine de voitures qu’ont cramé aux 3000 et, il paraît, ils ont cramé le commissariat. Parce que, dans la cité même, y’a un commissariat. Et, il paraît, y’a des mecs, ils sont rentrés, ils ont mis une poubelle en feu à l’intérieur, quoi. »

Difool : « Bon. Ben, écoutez... Ca serait bien que ça calme, tout ça. Pour tout le monde, hein, d’ailleurs, hein. »

Cédric : « Même à Sevran, il paraît qu’y’a des voitures qui crament. »

Difool : « Bon. Ben, écoutez, merci pour les messages, en tout cas. Y’a eu pas mal de messages. Regardez ! "J’habite Montfermeil, là où y’a eu des émeutes. Et ça va pas finir..." Bon... Donc : peace, hein, comme on dit ! »

Romano : « Oui ! Peace and love... »

Difool : « ...si on peut... si on peut au moins passer ce message. Et puis, si vous avez deux trois trucs à nous dire, vous pouvez y aller, hein ! Sur le net, les SMS... Merci, en tout cas, pour les messages de toute la... Ouais, de toute la région parisienne depuis tout à l'heure, là... On va prendre Mimine, là, au téléphone. T’es avec nous en direct à Orléans, dans le 45. [...] »

Séquence 1003 – Les émeutes – Quelques auditeurs envoient des messages pour témoigner (02/11/2005 – 23h07mn25s-23h09mn10s)

Difool : « [...] Ne quitte pas Mimine ! Reste avec nous ! »

Auditrice 217 : « Ok. »

Difool : « Allez-y ! 01 53 40 30 20. Tiens, y’avait un message qui disait : "Raconte ce qui s’est passé, hier soir, quand t’es rentré, Cédric." Pourquoi? Quand t’es rentré chez toi, il s’est passé des trucs ? »

Cédric : « Ouais non... Hier soir, y’a des voitures... »

Difool : « Le message... Mais comment vous savez, ça ? »

Cédric : « (Rires) Non... Je suis rentré... »

Difool : « C’est quelqu'un de Bondy, qui laissait le message. »

Cédric : « Non non... Hier soir, je suis rentré chez moi, en fait... Et, quand je me suis levé... »

Difool (rectifiant ce qu’il vient de dire) : « ...de Sevran qui laissait le message. »

Cédric : « Voilà : Sevran ! Ouais ! »

Romano : « Sevroche, boboche ! »

Difool : « Ouais ouais... »

Cédric : « Ca s’est passé pendant la nuit... En fait, dans la cité, on a un local à poubelles extérieur, tu vois, en fait, où tu mets les gros... tu sais, les grosses poubelles, tu vois. Et ils ont cramé ce local-là, en fait. (Reprenant son récit :) En fait, ça a commencé aux Beaudottes. Ils ont cramé des voitures. Les mecs des Beaudottes sont venus, genre, dans la cité. Ils ont discuté. Ils ont commencé à s’engrainer et tout... Ils ont cramé le local poubelles. Ils ont cramé les voitures qu’il y avait autour, quoi. Donc, ils ont cramé deux voitures... Et, là, aujourd’hui, ils ont cramé encore des voitures. Ce soir, là, aux Beaudottes, y’a grave des voitures... mais des cars de CRS, mais partout ! Genre, tout à l'heure, quand je suis parti à la gare, y’avait au moins quatre cars de CRS alignés à la suite, là. Donc... »

Difool : « Bon, plus ce sera le bordel, plus y’aura des CRS, plus ce sera invivable... »

Cédric : « Voilà ! »

Difool : « ...donc c’est un peu relou, cette histoire ! (Lisant un message :) "C’est le bordel à Aulnay-sous-Bois", on nous dit... »

Cédric : « A Aulnay-sous-Bois... Y’a un mec qu’a appelé tout à l'heure. C’est le bordel mais grave de grave ! »

Difool : « ...C’est Smoky [orth?] qui nous laisse un message de Seine-Saint-Denis. Et puis y’a plein de messages qui tombent depuis tout à l'heure. On avait pas eu trop de... Enfin bon... On avait eu des messages... On en avait parlé, là, récemment, mais on n’avait pas eu... »

Cédric : « Mais paraît qu’aujourd’hui, là, c’est grave... Enfin, ce soir, en tout cas, il paraît que ça pète grave de grave, quoi. »

Difool : « Et on nous dit (Nessim) : "Le Mondial Moquette a brûlé à côté de chez moi, à Bondy (9-3)." »

Cédric : « Ah ouais ! Si si ! Ouais, sur la nationale 3 ! »

Romano : « (incompréhensible), le Belge ! »

Cédric : « Ouais, t’inquiète ! »

Difool : « "C’est la merde. C’est les (incompréhensible)..." »

Cédric : « Ouais. C’est le bordel un peu partout, tu vois. »

Difool (lisant un message) : « "Les gens deviennent racistes à cause de ce qu’ils voient à la télé." Enfin ouais... Donc, c’est assez ça, l’ambiance, actuellement, le truc... Donc, on va essayer de passer une heure tranquille. Et puis peace, tout le monde !... »

Cédric : « Ouais ! Cool, hein... »

Difool (autre message) : « "J’habite Noisy-le-Sec à côté de Bobigny. C’est le calme absolu." Ah ben, ça, ça fait plaisir ! (Rires d’un animateur) Voilà ! Ben profitez-en pour dormir. C’est Malik qui nous envoie le message. C’est bien aussi, comme message, ça, Malik ! C’est pas mal ! "Moi aussi, c’est le bordel vers chez moi, en ce moment. Ca casse tout. Ils brûlent. Ca craint." C’est qui ? C’est Alia qui nous laisse un message. Elle dit pas où elle est, Alia. »

Cédric : « Non mais, le pire, c’est qu’il y a de la tension, tu as vu. Parce que, les flics, ils sont là pour essayer de calmer l’affaire. Mais, par rapport aux histoires, ce qui s’est passé, donc ça crée des tensions et puis, voilà... après ça part en couille, quoi. Donc, tout le monde : cool ! »

Difool : « Oui. Voilà ! Cool ! Bon, sinon... Ben, tiens, on va parler football parce que, ça, ça déchire... C’est le sport... Le sport, c’est la fraternité ! [...] »

Séquence 1005 – Les émeutes – Le Blanc-Mesnil (02/11/2005 – 23h17mn42s-23h17mn57s)
Cédric tend apparemment un papier à Difool.
Difool : « Donc, vous profitez ! Allez-y ! Et puis, vous tous et vous toutes en direct : vous nous passez des coups de fil. Y’a... Y’a... C’est qui ? C’est [xalèd] ? [kalèd] ? »

Cédric : « Ouais, c’est [xalèd]. »

Difool : « Khaled de Blankok
, qui nous dit que y’a plus de bus... de ligne de bus, là-bas. C’est ça ? »

Cédric : « Ouais, en banlieue, ouais. Il paraît... Parce qu’ils ont caillassé un bus. Ils l’ont cramé. Donc... »

Romano : « Ah oui. Donc, ils ont coupé, ouais... »

Cédric : « Ils arrêtent d’envoyer les bus là-bas, quoi. »

Difool : « Bon. Ben, écoutez... »

Cédric : « Calmez, les gars, hein ! »

Difool : « Comme on disait : peace, hein ! Allez-y, vous tous, hein : vous nous passez un coup de fil ! [...] »

Séquence 1020 – Les émeutes (?)– RER B – La Plaine Stade de France (02/11/2005 – 23h34mn51s-23h34mn58s)
On avait appris un peu plus tôt dans la soirée (séquence 953) que Momo était au Stade de France (commune de Saint-Denis) pour un match de football. A 23h34, on apprend que le trafic sur le RER B est perturbé. Du fait des émeutes ?

Difool : « Et il est où, Momo, là ? »

Romano : « Ouais, il est où ? »

Cédric (?) : « Il est sur le quai du RER. »

Difool : « Sur le quai du RER ? »

Cédric (?) : « Il devrait arriver, ouais... »

Difool : « Mais il va arriver quand ? »

Cédric (?) : « Ah, je sais pas du tout. Il m’a dit que c’était blindé blindé grave ! »

[...] (23h35mn20s-23h35mn21s)

Samy (?) : « Momo, il arrive. Il est en bas de la radio ! »

Séquence 1022 – Les émeutes – Des auditeurs appellent la radio, les standardistes rapportent leurs propos (02/11/2005 – 23h38mn12s-23h39mn43s)
Difool : « Bon... Et, sinon, pour les messages que vous nous laissiez tout à l'heure sur euh... sur les... les les... Enfin... je sais pas comment dire... "émeutes"... Ouais, c’est "émeutes"... sur le bordel... »

Cédric : « Ouais ! A Aulnay ! »

Samy : « ...en banlieue ! »

Difool : « ...en région parisienne, alors t’as eu des coups de fil, Cédric ? Y’a eu des... »

Cédric : « Ouais. J’ai des coups de fil, ouais, au standard. »

Samy : « Ouais, moi aussi ! J’ai... Karine, son mec, il était carrément là-bas. Et elle me racontait. Mais, genre, ils ont carrément... Y’a carrément un centre commercial qui brûle... Enfin, je me souviens plus le nom. Désolé, mais... »

Difool : « Il paraît qu’il y a plus de transport pour certains coins du 9-3, Momo. T’es au courant, non ? »

Momo (qui revient à l’instant d’un match de football au Stade de France, à Saint-Denis) : « Ouais, bonsoir tout le monde. »

Difool : « Bonsoir Momo, d’abord. Momo, comme tu es beau ! »

Momo : « Merci beaucoup ! »

Difool : « De rien, Momo ! »

Romano : « Sensuel ! »

Difool : « T’as entendu parler de ça, non ? »

Momo : « Ouais, non... mais, moi, quand je prends la ligne de bus pour rentrer chez moi, ils ont carrément coupé la moitié de la ligne de bus parce que, le terminus, c’était carrément Le Chêne Pointu
. »

Romano : « Momo, il va aller rentrer à pied, ce soir ! »

Momo : « Non non, mais ça va. Non ! Non... Ils ont pas coupé ma station... »

Cédric : « Ils ont coupé à la moitié ! En fait, ils rentrent plus dans les cités, quoi, en fait. Tous les bus qui passent dans les quartiers dans les cités, ils ont coupé parce qu’ils se mangent des pierres ou... Y’a un bus qu’a cramé, aussi, à Sevran. »

Difool : « Y’a plein de messages qui disent que y’a des... Enfin... Y’a Sarkozy qu’a soufflé sur les braises et que, maintenant, c’est le bordel, tout ça. Bon, ça serait bien, quand même, de calmer le truc... même si c’est pas faux non plus. »

Momo : « Peace and love ! »

Difool : « Peace and love, oui, Momo ! »

Cédric (?) : « J’ai eu un pompier tout à l'heure, au standard. Il m’a dit qu’il était... En fait, il est pompier dans le 93... »

Difool (aux auditeurs) : « Les pompiers, ça pourrait être vos potes, aussi... »

Cédric (?) : « Ouais, ben justement. Lui, il m’a dit que, eux, ils étaient pris à partie. »

Difool : « Oui, mais eux ils y étaient pour rien. C’est pas les keufs... »

Cédric (?) : « Ouais, voilà ! »

Difool : « C’est pas des keufs... »

Cédric (?) : « Ouais, eux, ils sont pas armés. Ils sont armés de... tu sais... d’eau, quoi, en fait. C’est juste pour éteindre les feux et pour secourir les personnes qui sont en galère, quoi. »

Difool : « Bon. »

Cédric (?) : « Faut faire gaffe, quoi ! »

Difool : « Bon, en tout cas, merci pour les... merci pour les messages et merci de nous tenir au courant. Ouais, faut arrêter de se taper dessus, de prendre des risques. Ca va partir en couille... »

Cédric (?) : « Oui, mais ça sert à rien, surtout, quoi ! »

Difool : « Et puis ça sert à pas grand-chose, ouais, sinon à faire du malheur en plus. »

Cédric (?) : « Ouais voilà ! »

(On remarquera que Difool s’adresse ici à ses auditeurs comme si c’était eux les auteurs des émeutes : « ça serait bien, quand même, de calmer le truc » ; « Les pompiers, ça pourrait être vos potes » ; etc. A noter également l’hésitation de Difool à utiliser le mot d’« émeutes ».)

Séquence 1023 – Difool apprend que les émeutes ne sont pas seulement localisées à Paris mais touchent également le département du Rhône (02/11/2005 – 23h41mn10s-23h41mn15s)
Difool : « On me dit que ça bouge aussi... enfin qu’y’a des émeutes à Vaulx-en-Velin, à Lyon... C’est Nadir du 6-9 qui nous dit ça. Oh la la... Bon... »

Séquence 1038 – Premier témoignage d’un auditeur (habitant Clichy-sous-Bois) ; Pour la première fois, les morts de Zyed et Bouna sont évoquées (03/11/2005 – 00h05mn29s-00h08mn52s)
L’auditeur 221 (Abdel, 18 ans, Clichy-sous-Bois) est le premier auditeur à intervenir sur l’antenne pour n’évoquer que la question des émeutes.
Difool : « Alors, qu’est-ce qui t’arrive, Abdel ? »

Auditeur 221 : « Ben, moi, en fait... Moi, je suis de Clichy-sous-Bois. »

Difool : « Ah. Clichy 9-3, ok, ouais. »

Auditeur 221 : « Voilà. Et c’est au cœur de ce qui s’est passé... Les émeutes, quoi. »

Difool : « Ouais. Y’a eu beaucoup beaucoup de messages, hein, ce soir, sur ce qui se passait un peu partout en région parisienne et même en France. Et y’a Max de Rome [orth?] qui nous dit : "C’est chaud aussi au quartier nord d’Amiens." Donc c’est... Ca serait bien que ça calme un peu. Comment t’as vécu ça, toi, de l’intérieur ? Parce que, bon, y’a eu le drame des... le drame, la semaine dernière, avec les... »

Marie : « Ouais... »

Difool : « ...les deux morts... »

Romano : « Ouais, dans le truc électrique, là. »

Difool : « ...les deux morts horribles dans le truc électrique. Et après, y’a eu le... la suite du partage en couille. Comment t’as vécu ça, toi, cette semaine, Abdel ? »

Auditeur 221 : « Ben, en fait... Bah... Normal, quoi. On sortait. Je voyais que y’avait beaucoup de mouvement... »

Difool : « Ouais, tu sentais que y’avait une tension qui... »

Auditeur 221 : « Ah ouais. Ben c’est clair que ça allait commencer. Ca, c’était sûr, hein ! Puis, voilà, quoi... Bon, ça a duré deux soirs. Maintenant, ça s’est calmé depuis samedi. Ca va, quoi. »

Difool : « Oui, c’est ce qu’on nous disait : il paraît que c’est calme, ce soir. »

Auditeur 221 : « Ah, là, c’est super calme, hein ! Là, on... »

Marie : « Ah ben heureusement ! »

Difool : « Ah ben, écoutez, tant mieux ! »

Auditeur 221 : « Là, on les entend... J’entends les sirènes qui descendent plutôt... qui descendent vers les autres villes, apparemment, là.

Difool : « Mais, tu dois être partagé... Enfin, je sais pas... Y’a des gens qui doivent être partagés entre deux sentiments : sentiment d’avoir envie que ça calme très très vite. Et puis un espèce de sentiment de révolte par rapport à ce qui s’est passé la semaine dernière, avec ce qui a été dit, aussi, à la télé, par des ministres... Enfin, Sarkozy – on peut le dire, hein ! Donc y’a... c’est comme ça que ça se passe ? C’est entre ces deux sentiments que vous êtes partagés ? C’est... »

Auditeur 221 : « Ouais, c’est clair que c’est partagé. »

Difool : « D’un côté, t’as envie de voir tout brûler, et tout le monde... »

Auditeur 221 (On croit entendre) : « Ouais, ça, c’est sûr... »

Difool : « ...a envie de voir des trucs un peu plus... et, de l’autre côté, y’a un sentiment de révolte qui explose comme ça ? C’est ça, non ? »

Auditeur 221 : « Ouais ouais. C’est... C’est exactement ça. »

Difool : « Et pourquoi ça s’est calmé ? Parce que ça part en couille dans certains endroits, d’après ce qu’on nous disait tout à l'heure. Mais, bon, ça s’est calmé à Clichy. Donc, pourquoi ça s’est calmé ? Et qu’est-ce qui a fait que ça se calme un peu ? C’est... »

Auditeur 221 : « Ben... C’est surtout le fait... En suivant l’actualité, surtout. De voir les familles, je pense, qui ont rencontré le Premier ministre... Ca a un peu apaisé... Ca a un peu apaisé les gens de là-bas. »

Difool : « Ouais... Et puis les familles qui appelaient au calme... »

Auditeur 221 : « Ouais ouais... C’est clair... Et y’avait aussi les jeunes, et tout... les médiateurs. Voilà, quoi. C’est... »

Marie : « Ouais... Puis, on écoute plus facilement les parents, au final, dans cette histoire... »

Auditeur 221 : « Ouais... »

Difool : « Ok. Ben, écoute, c’est plutôt une bonne nouvelle. On va terminer avec cette bonne nouvelle. Donc, c’est calme, ce soir, chez toi, à Clichy. »

Romano : « Ben, dors bien ! »

Auditeur 221 : « ...et à Montfermeil ! »

Difool : « Et à Montfermeil aussi ! Ben, écoutez... Profitez bien ! (Lisant le message d’un auditeur :) "Clichy, ça s’est calmé." C’est qui ? C’est Sleep man [orth?] qui confirme ce que tu nous dis. Par contre, il paraît que c’est chaud à Bobigny. Y’en a qui ont voulu brûler la préfecture. Aux Tarterêts
, c’est parti en couille aussi... Ouais, y’avait plein de messages depuis tout à l’heure, là, sur... »

Marie : « Ben, c’est ça... Ouais, la violence engendre la violence... »

Auditeur 221 : « Et puis, à Aulnay-sous-Bois aussi, apparemment, ça a pété. »

Difool : « Ok. Ben, écoute, on espère que ça va se calmer, tout ça, parce que y’a encore des gens qui y sont pour rien qui vont... Et puis, c’est ce qu’on disait tout à l'heure : les voitures qui brûlent, c’est aussi les voitures de gars qui pourraient être... »

Cédric (?) : « ...qu’ont rien demandé, ouais ! »

Auditeur 221 : « Ouais, c’est... sûr. »

Difool : « ...la voiture de ton frère, la voiture de ton cousin... »

Romano : « Ouais. Chère, la voiture ! »

Difool : « ...ou la voiture d’un pote. Et, voilà... Donc... Ils y sont pour rien, les gens... »

Auditeur 221 : « Et puis, aussi, y’en a plein qui se sont faits embarquer, mais pour rien, aussi, hein, faut dire... »

Difool : « Ouais, ça aussi c’est assez pénible. »

Auditeur 221 : « Genre... (incompréhensible) les arrêts de bus, ils avaient rien... ils avaient pas de bâtons sur eux, pas de... Rien de dangereux, quoi. Ils se sont faits prendre, quoi. Pour rien. »

Difool : « Ouais ouais, je sais, ouais. Ca arrive. Ben nous, lundi... Alors, complètement autre chose... Mais c’est ce qu’est arrivé à Karim : il s’est fait plaquer par les keufs en venant à la radio, le matin, à 5 heures 45 ! »

Romano : « Oui ! A pied ! Dans la rue ! »

Difool : « A pied ! Parce qu’il voulait pas ouvrir son sac ! »

Marie : « Eh voilà ! (Rires de Difool) Ca arrive ! »

Difool : « Voilà... Donc ça arrive aussi... Bon, ben merci, en tout cas, du message. Merci Abdel. »

Séquence 1043 – Les problèmes de transport en Seine-Saint-Denis
( (03/11/2005 – 21h02mn50s-21h03mn18s)
L’émission commence par l’évocation de la fin du ramadan, Momo étant arrivé avec plein de nourriture à cette occasion. Difool souhaite ensuite le bonjour à tout le monde. Il demande à Cédric (qui habite en Seine-Saint-Denis) s’il a eu des problèmes pour venir.
Difool : « Cédric, comment ça va ? »

Cédric : « Ouais, bien, tranquille... »

Difool : « T’as réussi à venir à la radio, Cédric ? »

Cédric : « Ouais, j’ai réussi à venir, ouais. Y’a un pote qui m’a déposé. »

Un animateur : « La galère ! »

Difool : « Oui, parce qu’y a plus de bus, y’a plus rien dans le coin ? »

Deux animateurs en même temps : « Y’a plus rien ouais ! »

Difool : « Cédric, il vient, donc, de Sevran, même. »

Cédric : « Ouais, Sevran, c’est le bordel ! »

Romano : « Sevroche, boboche ! »

Cédric : « Là, ils ont coupé la ligne de RER, ouais. »

Difool : « Donc, y’a plus de RER ? »

Un animateur : « Plus de RER, plus de bus... »

Un animateur : « Mais, même, au Raincy, Clichy-sous-Bois, Montfermeil, ils ont carrément coupé tous les bus, quoi. Y’a plus aucun bus qui circule. »

Difool : « Bon. J’espère qu’on aura à vous annoncer, ce soir, des nouvelles de calme. En tout cas, vous nous dites, hein, sur le net et sur les SMS. C’est vrai que c’est un petit peu chaud, ces temps-ci. Donc, vous allez sur le 41 SKY, le skyrock.com si vous avez deux trois trucs à dire là-dessus. Sur le reste aussi, allez-y ! »

( (21h04mn22s-21h04mn36s)

Difool (lisant un message) : « "Plus aucun bus à Clichy, Aulnay, Raincy, Montfermeil."... »

Momo (?) : « Ouais, voilà ! »

Difool : « ...nous dit un mec de Clichy, là. »

Momo (?) : « Non, mais je crois y’a eu une agression dans les bus et... Parce que, dès le matin, il fonctionnait normalement et, dès le début d’après-midi, y’en avait plus aucun, quoi. »

Difool : « Bon, ben écoutez... On vous tiendra au courant... On vous tiendra au courant, j’espère, de bonnes nouvelles. Là, on va vous tenir au courant des Nouvelles footballistiques (*). [...] »

Séquence 1079 – Allusion à la visite de Nicolas Sarkozy à Argenteuil (03/11/2005 – 22h12mn16s-22h12mn58s)
Il est question d’un certain Nicolas ayant écrit à un magazine de charme afin de poser une question sur un problème sexuel. Difool pense alors au joueur de football Nicolas Anelka (qui a précédemment été évoqué à l’antenne), puis à Nicolas Sarkozy.
Difool : « Nico ! Comme Nico Anelka qui revient en équipe de France, hein, si vous êtes pas encore au courant. On reviendra sur les Nouvelles footballistiques (*) tout à l'heure. J’ai fini ma parenthèse. Vas-y Romano ! »

Romano : « Donc, c’est Nico... »

Difool (s’amusant à le couper à nouveau) : « Nico ! Comme Nico Anelka ! »

Romano : « Oui, c’est ça... Et qui revient en équipe de France, pour ceux qui ne le savaient pas ! »

Difool : « Oui ! »

Romano : « Voilà ! Il a vingt-cinq ans... »

Difool : « Vingt-cinq ans. (Repensant au prénom :) Ou comme Nico Sarkozy, d’ailleurs ! »

Romano : « Oui... »

Difool : « Ah... D’ailleurs, où il en est de sa tournée ? Il devait faire une date par semaine dans les cités
. Il a annulé, cette semaine ? »

Romano : « Oui, là, je crois que c’est un peu tendu, non, peut-être ? (Rires) La foule... La foule est trop en délire, il a un peu le trac ! »

Difool : « C’est ça ! Ah, ben on le comprend ! Il a tellement de fans, hein ! »

Romano : « Ah, ben, là, les fans sont déchaînés, hein ! »

Difool : « Ah oui... Eh oui oui... »

Un animateur : « Trop d’autographes à signer, je pense ! »

Difool : « Ah ben, trop de trucs à signer, ça c’est clair, hein ! »

Romano : « Ouais ouais... C’est... Il déclenche des émeutes, hein ! »

Difool : « Ben, c’est... Les gens veulent le voir ! »

Romano : « Absolument ! »

Difool : « Les gens le kifent ! Il en parle tellement bien ! Il les respecte tellement qu’au bout d’un moment... »

Un animateur : « Il est trop demandé, là ! »

Difool : « ...les gens se disent "Oh béh ! Viens ! Viens !" »

Romano : « "Viens nous voir !" »

Difool : « Ils lui jettent des trucs ! C’est des offrandes ! »

Romano : « Ouais, des dons ! »

Marie : « Bien sûr ! Des cadeaux ! »

Difool : « Des (incompréhensible). "Tiens ! Bois !" »

Romano : « "Une canette !" »

Difool : « "Tiens ! Un petit caillou pour construire une maison !" »

Romano : « "Tiens ! Une cabine téléphonique pour téléphoner !" (Rires collégiaux) »

Difool : « Voilà ! Bon, alors... Donc, Nico, 25 ans... »

Romano : « Oui. Donc il est, lui, à Fécamp. [...] »

Séquence 1095 – Des auditeurs demandent des nouvelles des émeutes (03/11/2005 – 22h49mn00s-22h49mn17s)
Difool : « (Concluant une séquence :) Bon, on va y revenir : 01 53 40 30 20. Euh... Y’a plein de messages qui nous demandent si c’est calme euh... si c’est calme ce soir. »

Momo (?) : « Ouais. Apparemment, ça s’est calmé, un petit peu. »

Romano : « Ben, tant mieux, hein ! »

Momo (?) : « A part à Aulnay-sous-Bois (à Balagny
) : y’a eu quelques petits... »

Difool (lisant les messages) : « On parle de trucs de Montreuil, aussi. »

Momo (?) : « Ah, Montreuil, je suis pas au courant... »

Difool : « Ouais, je sais pas... On va se renseigner avant de vous dire des trucs. Mais, en tout cas, merci pour les messages tout le monde. Et peace, comme on dit ! »

Romano : « Oui, peace and love ! »

Séquence 1103 – Hakim de Saint-Denis prédit que « ça va péter pendant longtemps, dans toutes les cités pratiquement » (03/11/2005 – 23h01mn23s-23h04mn54s)
L’auditeur 235 (Hakim, Saint-Denis) appelle pour parler d’une relation qu’il entretient avec une fille. Puisqu’il habite en Seine-Saint-Denis, il commence par témoigner de la situation sur place. (Il est le deuxième auditeur à intervenir en direct sur l’antenne à propos des émeutes.)

Difool : « On va prendre Hakim, là, qui est en direct avec nous. En direct de Saint-Denis. Donc dans le 9-3, chez toi Cédric : Saint-Dodoche ! »

Cédric : « Oui, c’est juste à côté, ouais ! »

Difool : « Comment ça va, Hakim ? Il est où ?... »

Romano : « Ah merde ! J’ai pas appuyé ! »

Difool : « Ah, ben appuie ! »

Romano : « Hakim ? »

Auditeur 235 : « Allô ? Allô allô ? »

Difool : « On t’entend, Hakim ! Ca va Hakim ? »

Auditeur 235 : « Ca va tout le monde, ou quoi ? »

Difool : « Eh ben, écoute, ça va pas mal ! Sois le bienvenu sur Sky, Hakim ! »

Auditeur 235 : « Ouais, merci ! Tranquille, tranquille, ça va ! »

Difool : « Bien, Saint-Denis ? Tranquille ? »

Auditeur 235 : « Ouais, ça se passe un peu chaud, mais ça se passe ! »

Difool : « Ouais... Et c’est comment, ce soir ? Calme ? »

Auditeur 235 : « Ah... Ca va être le bordel, hein ! »

Difool : « Tu crois ? »

Auditeur 235 : « Ouais. Ils s’amusent à tourner (?). Ca va être le bordel dans l’ensemble. »

Difool : « Ouais. Mais comment tu sens ça, toi ? Comment tu... tu peux... tu peux sentir que ça va être le bordel ? T’as vu des gens aujourd’hui, ils étaient chauds ? T’as vu... »

Auditeur 235 : « Non ! Ouais, parce qu’on en parle, tout ça ! J’en parle. T’as vu, ça parle et je sais que ça va être... ouais, le bordel, tu vois ! »

Difool : « Ouais, y’a la pression. Enfin, tu sens que y’a une pression et que ça va péter. C’est ça, quoi ? »

Auditeur 235 : « Ouais, ça va... ouais, ça va péter. De toute façon, ça va péter pendant longtemps, dans toutes les cités pratiquement, tu vois ? Là, ça va être chaud, quoi, tu vois ? »

Difool : « Mmm... Et... Et, d’après toi, pourquoi ça pète ? »

Auditeur 235 : « Ben, à ton avis ? T’as vu (incompréhensible), les flics, tout ça, là ? Les keufs... »

Difool : « Ouais. »

Auditeur 235 : « Ah ouais... C’est chaud, tu vois, quand même, avec ce qu’ils ont fait
, tu vois... »

Difool : « Et euh... Ouais ouais... Mais pourquoi ça se répand aujourd’hui ? Parce que, Clichy, c’était la semaine dernière et... »

Auditeur 235 : « Non ! Je sais pas si t’as vu les infos, aujourd’hui... Y’avait Aulnay, tu vois. Ils étaient chauds, tu vois. Et, voilà, ça va être un peu dans toutes les cités. Et, maintenant, Saint-Denis, ils ont vu Aulnay. T’as vu ? Voilà : ça va être le bordel partout, tu vois, maintenant. »

Marie : « Non mais attends ! Tout est pété, là, hein ! »

Auditeur 235 : « Ouais, mais voilà, quoi... »

Marie : « Moi, j’ai vu les images. Laisse tomber, quoi ! T’as l’impression qu’y’a un bulldozer qu’est... »

Cédric (?) : « Mais, moi, je pense que c’est un ras-le-bol, hein. (Faisant allusion aux morts de Zyed et Bouna à Clichy-sous-Bois :) C’est pas que par rapport à Clichy, tu vois. »

Difool : « Ben, Clichy, c’était le... »

Marie : « Ah mais je pense que c’est un tout, quoi. »

Cédric (?) : « Clichy, c’est le "trop", tu vois. C’est la goutte d’eau qu’a fait déborder le vase. »

Auditeur 235 : « Ouais, voilà, ouais... »

Cédric (?) : « Parce que c’est pas que ça... »

Difool : « Non, parce que, la semaine dernière, tu vois, ça chauffait pas, par exemple... Ca chauffait à Clichy mais ça chauffait pas dans le 92, quoi. Là, maintenant, ça chauffe, dans le 92... »

Cédric (?) : « Ca chauffe un peu partout, ouais ! »

Difool : « Ca chauffe un peu partout, ouais. »

Cédric (?) : « Moi, je sais que... Par exemple, quoi... Y’a quoi ?... Y’a deux semaines... Y’a un... Tu sais, y’a eu un petit... y’a une petite embrouille, à Sevran, avec les flics. Et, l’embrouille avec les flics plus l’histoire de Clichy, c’est ça qu’a fait vraiment exploser le tout, quoi ! »

Auditeur 235 : « Voilà, ouais ! »

Cédric (?) : « C’est un ras-le-bol aussi. C’est normal que... Tu sais que les gens ils pètent les plombs, mais... »

Auditeur 235 : « Tu sais, y’a la haine contre les keufs, tout ça... Y’a la haine, tout ça, contre les CRS, tout ça... Voilà, t’as vu, c’est comme ça... »

Difool : « Et puis le truc d’Argenteuil
, la semaine dernière qui a rien arrangé avec... »

Cédric (?) : « Ouais, voilà, avec Sarkozy, tu sais, qui raconte des trucs à Argenteuil... »

Auditeur 235 : « Voilà... »

Difool : « S’il veut faire le kakou (?) à minuit et demi, oui, c’est pas... »

Auditeur 235 : « Non mais Difool... »

Difool : « Ouais... Mais, en tout cas, paix ! paix à tout le monde ! Et ça sert à rien, parce que ça va partir en couille... »

Auditeur 235 : « Ouais ouais... »

Difool : « Y’a peut-être les petits qui vont se faire... »

Cédric (?) : « Non, c’est déjà parti en couille ! »

Auditeur 235 (réagissant à ce que vient de dire Difool) : « Des balles perdues ! Des balles perdues ! »

Difool : « Ouais, des balles perdues. ...qui vont se faire tuer, des gens qui vont perdre leur caisse alors qu’ils ont rien demandé... »

Un animateur : « Ouais, voilà... »

Cédric (?) : « Eh, pour nous, c’est déjà parti en couille ! »

Difool : « ...des gens qui flippent alors que... ils veulent juste rentrer chez eux. Donc... »

Cédric (?) : « Ca donne une sale image aussi. »

Un animateur : « Eh ! C’est l’image qu’ils ont aussi des jeunes. Tu sais, d’une image... »

Auditeur 235 : « Ouais ouais... »

Un animateur : « ... tu sais, des mecs qui foutent que la merde, machin... Donc... »

Difool : « Ouais... Enfin, on sait très bien que c’est pas tout le monde et... »

Un animateur : « Ouais, voilà. Mais c’est vrai que, nous, en faisant... tu sais, en brûlant des voitures, des trucs comme ça, les mecs (incompréhensible), c’est clair que c’est pas une bonne image qu’ils donnent aussi, tu vois... »

Difool : « Et c’est le bordel aussi chez toi, Momo, non ? »

Momo : « Non, mais moi, je suis du Raincy... »

Difool : « Ouais, donc toi c’est calme, chez toi... »

Momo : « Ouais, c’est calme... Mais le commissariat... »

Romano : « Momo, il habite chez les riches
 ! (Rires collégiaux. Brouhaha) »

Momo : « Non non non non ! Non, faut pas abuser ! Non, mais le commissariat du Raincy, il fait aussi celui-là de Clichy-sous-Bois et Montfermeil. C'est-à-dire que, tout le temps, quand je vois les cars de CRS, ils vont déposer les mecs là-bas, quoi. C'est-à-dire que, en général, deux ou trois fois par jour, je vois quinze camions de CRS, quoi. »

Difool : « Ouais, c’est vrai que y’a plus cool comme vision quand tu sors de chez toi. Mais bon... »

Momo (?) : « Non, mais c’est clair ! Donc, moi, quand je suis sorti de chez moi, je suis sorti... Tu vois, j’imagine, je vois des voitures cramer (incompréhensible) »

Romano : « Non, mais c’est... Ce qui mettent à la télé, c’est le chaos, quoi ! »

Marie : « Y’a plus de RER... »

Momo (?) : « Ouais. Même, tu vois le regard... tu sens le regard des flics, tu vois... Tu sais, le regard des flics, il... tu sais, il a changé, quoi. »

Un animateur : « (incompréhensible) »

Momo (?) : « Ouais, voilà. Tu sais, c’est un peu plus irrespectueux (?) que d’habitude, mais ils sont quand même un petit peu méfiants parce que ils sont pas... Tu sais, ils se disent que, là, c’est vraiment le bordel... »

Difool : « Ouais, ils doivent flipper, quoi... »

Momo (?) : « Ouais, voilà, ouais... Non, c’est clair, tu vois, mais... »

Cédric (?) : « Mais, dès que tu sors, t’entends les sirènes de camions de CRS, ça fait chelou, quoi... »

Difool : « Mmm. Bon, ben écoute, j’espère que ce sera calme ce soir, hein, Hakim, en tout cas. »

Auditeur 235 : « Non, j’espère aussi, tu vois. Tranquille, hein ! »

Difool (demandant à l’auditeur la raison de son appel) : « Bon. Qu’est-ce qui t’arrive, Hakim ? »

Auditeur 235 : « Ouais, ben... »

Difool (l’interrompant) : « Tiens ! On aura quelqu'un qui a rencontré Nicolas Sarkozy, là, d’ici minuit ! (Se montrant faussement admiratif :) Ooohh ! Mais quelle... ! »

Romano (ironique) : « Oh ! Quelle... Trop de la chance ! »

Difool : « J’espère qu’il lui a signé des autographes ! »

Cédric (?) : « Ouais, moi aussi, je suis jaloux, tu vois ! »

Difool : « Bon. On y reviendra tout à l'heure... »

Auditeur 235 : « Eh ! Tu m’entends bien, Difool, là ? »

Difool : « Ouais, je t’entends bien, Hakim. T’inquiète ! »

Auditeur 235 (Expliquant pourquoi il appelle) : « Ah, ok... Ouais, je voulais dire... Tu vois, y’a... y’a trois semaines (un truc comme ça), j’ai rencontré une meuf, tu vois... [...] »

Séquence 1115 – Auditeur 237 – L’auditeur parle de sa rencontre avec Nicolas Sarkozy (03/11/2005 – 23h28mn11s-23h34mn42s)

L’auditeur 237 (Abdellah, 20 ans, Argenteuil) appelle la radio pour témoigner de sa rencontre avec Nicolas Sarkozy à Argenteuil, le 25 octobre. Après l’auditeur 221, il est donc le deuxième à passer à l’antenne pour parler d’un sujet en lien avec les émeutes.
Difool : « Alors, Abdellah, qu’est-ce qui t’arrive ? »

Auditeur 237 : « Ah, moi, c’est parler de la réunion, tu vois, avec monsieur Sarkozy. Il est venu à Argenteuil, et, obligé, vous avez vu, dans les médias, comment ils ont parlé. Ils ont dit : "Ouais, les jeunes, ils ont..." »

Difool : « C’est toi qui as été... J’ai vu qu’il était avec des gars d’Argenteuil. Et j’ai vu qu’il sortait du... »

Auditeur 237 : « Ouais ouais... »

Difool : « ...qu’il sortait de son ministère... »

Romano : « Ouais, moi aussi, j’ai vu ! »

Difool : « C’est toi qui as été interviewé, là ? Non ? C’est ça ? »

Auditeur 237 : « Ben... On était plusieurs étalés (?) sur plusieurs trucs, mais... Ils nous ont bien eus les médias, hein ! »

Difool : « Ah, ben, faut faire gaffe, hein ! Dès que... De toute façon... (Parlant des politiques :) Les mecs, s’ils vous invitent... s’ils vous invitent avec des caméras, c’est pour profiter de votre gueule. Faut vous dire ça ! Tu vois, par exemple, quand Villepin, il a invité les familles, les familles de Clichy, on n’a pas vu beaucoup beaucoup d’images de ce qui s’est passé... Donc, à la limite, là, Villepin, tu peux te dire – Le Premier ministre ! –, il peut dire qu’il en a pas trop profité. Ouais, c’est vrai que, vous, on vous a beaucoup vu avec Sarkozy, quand même... Et tu crois que c’est ça ? Les médias, ils en ont profité ? C’est quoi que tu voulais... que tu as ressenti ? »

Auditeur 237 : « Parce que, dans... Le truc... On a... Tu sais, y’a eu plus de... On est restés plus d’une demi-heure avec la presse à la fin de la réunion, et tu remarques qu’à la fin, ils ont retenu quelques mots, tu vois... Par exemple, moi, ils m’ont posé plein de questions – comment ça s’était déroulé à la réunion – et, à la fin, qu’est-ce qu’ils m’ont dit ? Ils m’ont dit : "Comment ils ont pris... Euh... Comment ils ont... les jeunes, ils sont sortis quand monsieur Sarkozy il est venu à 22h30 ?" Moi, j’ai dit : "Ouais, c’était de la..." et, pour eux, ils ont sorti que c’était de la provocation. Tu me vois sur toutes les chaînes. Je suis passé avec ça : provocation, provocation ! »

Difool : « Ouais... Alors que t’as pas dit que ça, en fait... »

Auditeur 237 : « Ouais... Enfin... Et, franchement... Tu sais... Là, en plus, tu vois quoi... Y’a la presse qui nous appelle et tout ça et, tu sais ce qu’ils nous disent ? Ils nous faitent [sic] : "Ouais, vous avez été manipulés... na na ni..." Et, ça monte à la tête... Ca monte à la tête !... »

Difool : « Ah, ben, de toute façon, faut faire gaffe de pas être manipulé et par Sarkozy et par la presse... »

Auditeur 237 : « Ouais ouais, c’est clair... »

Difool : « ...et par... et par tout le monde, dans ces histoires. »

Auditeur 237 : « Ouais, et ils nous mettent la pression comme si... Ils veulent entendre qu’on veut qu’on insulte Sarkozy. Tu vois ce que je veux dire ? »

Difool : « Ouais, ben de faire monter le... de faire monter le truc, oui. C’est plus intéressant... »

Romano : « Ouais... »

Difool : « C’est comme à la télé : ils préfèrent voir des voitures... enfin... montrer des voitures qui brûlent parce que les gens regardent plus des voitures qui brûlent que des voitures qui roulent... »

Marie : « Ouais, voilà ! »

Difool : « ...sans problème. Bon, c’est la vie, hein ! »

Auditeur 237 : « Et, c’est pour ça, tu sais, c’est intéressant... »

Difool (poursuivant sur son idée) : « D’ailleurs, tous comme on est, on va plus [+] regarder une voiture qui brûle quand elle passe à la télé plutôt qu’une voiture qui roule normalement. »

Romano : « Oui, c’est pareil ! »

Auditeur 237 : « C’est clair ! »

Difool : « Donc, les médias, ils profitent aussi de ça... (Etonné du tour inhabituellement sérieux que prend l’émission :) Ah ! Nous avons un débat ! Vous entendez un petit peu ! (Rires de Romano, de Marie, puis de Difool) Non mais... »

Auditeur 237 : « Eh ! Difool ! »

Difool (reprenant son sérieux) : « Et, sérieusement, par rapport à tout ce qui se passe aujourd’hui, toi, t’avais un message à passer ? T’avais quelque chose à dire, toi, Abdellah ? »

Auditeur 237 : « Moi, c’était surtout, t’as vu... expliquer un truc... t’as vu... C’est... Si tu veux bien que je m’exprime... »

Difool : « Vas-y !Vas-y ! Ouais ! »

Auditeur 237 : « C’est plus sa visite, tu vois, à monsieur Sarkozy, à aller à Argenteuil... »

Difool : « Mmm. »

Auditeur 237 : « ...y’a eu beaucoup plus d’effectifs de forces de l’ordre... »

Difool : « Mmm. »

Auditeur 237 : « Donc, et la tension elle a monté. Tu sais, on n’a pas l’habitude de voir huit cars de CRS dans le quartier... »

Difool (interrompant l’auditeur) : « Parce que, moi, j’ai vu des vieux... des gens... enfin, "des vieux"... des gens d’un certain âge qui parlaient... (des gens des quartiers, hein !) qui parlaient... »

Auditeur 237 : « Ouais. »

Difool : « ...et qui disaient que même si la police c’était fait pour les tranquilliser, en fait, ça faisait qu’une chose, c’est... »

Auditeur 237 : « Ouais... »

Difool : « ...faire monter la pression. »

Marie : « Ouais ! Ouais ! »

Auditeur 237 : « Ouais ! C’est grave ! C’est grave ! »

Difool : « C'est-à-dire même les papys et les mamies disaient ça. »

Auditeur 237 : « Ouais. Eh ! Difool ! On n’est pas habitués ! On est au quartier et, au moins, dans la journée, tu te fais contrôler, deux fois, trois fois de suite... »

Difool : « Mmm. »

Auditeur 237 : « Des pères, ils sortent de la mosquée. Ils se font contrôler. Ils se mangent des PV. Tu vois ce que je veux dire ? »

Difool : « Ouais... »

Auditeur 237 : « Et, ma parole, ... »

Difool : « Donc, c’est clair que, tout ça, ça fait monter la pression, ouais... »

Auditeur 237 : « Ouais, on a pas l’habitude d’autant de CRS et d’autant de contrôles dans une journée. Les... La visite de Sarkozy, ça a monté la tension parce que... C’est pas surtout lui... C’est surtout... Son... En fait, son but, c’est de faire monter l’effectif. »

Difool : « Mmm. »

Auditeur 237 : « Mais aussi, grâce à lui – tu vois ce que je veux dire ? –, on a eu la parole. Et maintenant, les médias, ils viennent nous voir et tout ça. On a la parole et, la mairie, ça les gêne. »

Difool : « Ah !... C'est-à-dire que le fait que y’ait eu du bordel à Argenteuil, ça va... Ben, c’est un peu... c’est un peu ce qui se passe aujourd’hui. Pourquoi tout le monde parle des problèmes qui y’a dans les quartiers ? C’est parce que y’a des voitures qui brûlent aussi, hein. Autrement, personne en parlerait des problèmes des quartiers. »

Auditeur 237 : « Aujourd’hui, Difool, on a eu un débat avec un élu de la mairie devant une caméra du Val d’Oise TV. Et... le... le mec de la mairie, qu’est-ce qui nous a dit ? Il a fait comme quoi – l’élu –, qu’il veut stopper... qu’on stoppe les liens avec monsieur Sarkozy. Il nous a expliqué comme quoi Sarkozy, il utilise des manières violentes et des propos assez choquants envers nous. »

Difool : « Mmm. »

Auditeur 237 : « Et... »

Difool : « Non mais, c’est vrai que, au bout d’un moment, de mettre les gens d’un côté... Genre : y’a les bons d’un côté, y’a les mauvais de l’autre... »

Auditeur 237 : « Ouais ouais... »

Difool : « ...d’un côté c’est les cail... les racailles, comme il dit, et, de l’autre, c’est les gens bien que les racailles emmerdent... Ca se passe pas comme ça ! »

Marie : « Ah ben non, heureusement... »

Difool : « Enfin, qu’il aille un peu dans les quartiers ! Dans les quartiers, y’a des gens qui sont... qui ont dealé qui sont aujourd’hui des gens cools, y’a des gens qui dealent qui sont pas forcément des... Enfin bon... »

Marie : « Oui, des... »

Difool : « C’est un peu partagé, quand même... Dans la même famille, y’a parfois des gens qui bossent... »

Auditeur 237 : « Ouais, c’est clair... »

Difool : « ...et puis y’en a parfois qui dealent aussi. Donc, c’est quoi ? C’est une famille de cailleras ? C’est une famille qu’il faut... Enfin, tu vois... Donc c’est quand même un petit peu... Donc, il a joué un petit peu avec ça, le... Mais bon... (Reprenant conscience que son émission n’est pas habituée à ce ton sérieux :) Le débat continue, comme vous le voyez ! (Rires collégiaux) Vous voulez... Donc, faut arrêter de souffler... oui, arrêter de souffler un peu sur les braises. Parce que ça sert... Au bout d’un moment, ça sert à rien... Faut pas jouer avec la vie des gens... et tous les gens qui vivent dans ces quartiers, y compris ceux qui foutent le bordel ben... j’imagine que c’est pas... qu’ils sont pas très heureux de vivre comme ça, quoi... »

Marie : « Non... »

Auditeur 237 : « Non mais c’est surtout... Tu sais, c’est au niveau de la mairie... La mairie, ils ont rien fait pour nous. Ils sont jamais venus dans le quartier, tu vois... Dans le Val d’Argenteuil Nord... »

Difool : « Mmm. »

Auditeur 237 : « Eh ben, y’a pers... aucun de la mairie qu’on connaît. Tu vois ce que je veux dire ? Aucun élu de la (incompréhensible)... »

Difool : « Et, aujourd’hui, vous les voyez un peu plus. »

Auditeur 237 : « Et, aujourd’hui, on les voit. Et qu’est-ce qu’ils veulent ? Ils veulent qu’on stoppe les liens avec monsieur Sarkozy. »

Difool : « Ben, faites comme vous... faites surtout comme vous le sentez, mais faites gaffe de pas vous faire... faites gaffe de pas vous faire manipuler ni par les uns ni par les autres. C’est pas parce qu'un gars, il vous invite au ministère et qu’il vous offre à boire que, forcément, le gars... le gars, il est cool... »

Marie : « ...qu’il vous considère ou... »

Auditeur 237 : « Eh ! Difool ! »

Difool : « Faut faire attention si le gars, il vous invite avec des caméras ou pas, parce que, tu vois, c’est toujours comme ça, hein... »

Auditeur 237 : « Ouais, c’est clair... Difool ? »

Marie : « Ouais, tout est calculé, hein ! »

Difool : « Y compris... »

Auditeur 237 : « Eh ! Je voulais passer un message à tous les Argenteuillais. Tu vois ce que je veux dire... »

Difool : « Vas-y ! vas-y, Abdellah ! »

Auditeur 237 : « Tu sais, depuis que c’est arrivé (y’a eu des feux et tout ça) et... »

Difool (l’interrompant) : « Et, ce soir, c’est comment ? »

Auditeur 237 : « Je sais pas... T’as vu... Tu vois ce que je veux dire... Moi... On était dans une pièce au quartier... On était en réunion et, moi, j’ai tracé direct pour que vous puissiez m’appeler, tu vois ? »

Difool : « Ouais, ok... »

Auditeur 237 : « Mais, sinon, tu sais, depuis sa visite, les incendies, ils ont augmenté de ça. Et, je voulais dire à tous les jeunes Argenteuillais, à tous les jeunes du quartier du Val d’Argenteuil Nord... On voulait dire, tous les jeunes, là, qu’on s’est mobilisé à aller au ministère... Là, on est en train de préparer des projets, des idées... Et on veut faire un truc solide. Et je voulais demander... »

Difool (l’interrompant) : « Mais, quand vous allez au ministère, dites-lui, hein, ce genre de trucs. Genre que, la vie, c’est pas comme ça... »

Auditeur 237 : « Ouais. On l’a dit ! On l’a dit ! »

Difool : « T’as pas d’un côté les gens... Tu vois... Parce que c’est pas comme ça que ça se passe... Quand il traite certaines personnes de racailles, il traite aussi toute une famille de racailles. Alors faut pas qu’il s’étonne que toute la famille se soude autour du gars parce qu’ils le sentent... parce qu’ils le sentent menacé. Le débat continue, comme vous voyez ! »

Romano : « Oui... (Rires de Difool) »

Auditeur 237 : « Et, moi, je voulais dire que... à tous les jeunes d’Argenteuil, là, qui sont... qui se sentent... comment dire... choqués par la venue des CRS, tout ça, et, tous ceux, là, qui foutent le feu, je veux dire : Inquiétez-vous pas ! On arrive avec des projets, des idées ! (Léger rire de Difool) Juste, on vous demande d’être patients. Et, après, on verra... Et, moi, je pense qu’il va y avoir quelque chose... T’avais déjà quelque chose puisqu’on est suivis de près, et je pense que... »

Difool : « Non mais, je pense que, ce qui se passe, ça a fait peur un petit peu à tout le monde et... j’espère que ça va se calmer puis qu’après ça aboutira à deux trois trucs. En tout cas, tu prends les trucs en main et c’est bien Abdellah ! Ben, en tout cas, merci du coup de fil. »

Auditeur 237 : « Ouais. Eh, Difool ! »

Difool : « Oui ? »

Auditeur 237 : « Juste un dernier truc parce qu’on m’a pris la tête pour les dédicaces... [...] »

L’auditeur ayant ensuite donné à l’antenne l’adresse de son blog, j’ai pu le contacter par courriel puis par messagerie instantanée. Enfin, le mardi 22/08/2006, je l’ai interrogé par téléphone. Il a, entre autres, évoqué le « briefing » qu’il a subi au standard.
Auditeur 237 : « Là, Skyrock, ils m’ont bien formaté avant que je passe en radio. Ils m’ont dit : "Ouais, parle pas trop, ouais... cassé..." alors qu’ils savaient pas du tout mon message. Je leur ai dit : "J’ai envie de parler par rapport aux banlieues." Ils m’ont dit : "Ok, na na ni, na na na..." Mais, voilà. Tu vois... J’aime pas... Je suis anti-formatage. Donc... Je suis contre les médias qui font des reportages... C’est comme à la télé. Quand je suis sorti de... de la réunion avec Sarkozy, eh ben, les médias, ils m’ont interviewé. Et j’ai regardé ce qui s’est passé à la télé de ma conversation avec eux, tout ça. Et c’était pas du tout ce que j’avais dit. Ils avaient pris deux mots de mes paroles, c’est tout : "Kärcher" et je sais plus quoi. Donc... »

Moi : « Mais, quand t’étais passé sur Skyrock, t’avais pu dire ce que tu voulais dire ou pas ? »

Auditeur 237 : « Ouais ouais, j’ai dit ce que je voulais dire. Mais j’aimais pas, aussi, le briefing qu’ils font avant que tu passes à la radio. Je déteste ça. De dire qu’est-ce que tu dois dire et tout ça. Alors que, moi, j’avais déjà cette idée en tête de ce que j’allais dire. »

Moi : « D’accord. Ils t’ont dit qu’il fallait que tu dises certaines choses ? »

Auditeur 237 : « Ouais. Ils me disent : "Ouais, parle bien de la banlieue ! Dis pas de gros mots ! Na na ni... Dis pas ‘faut faire ça’, na na ni..." »

Séquence 1116 – Cédric est interrogé sur la situation à Aulnay-sous-Bois (03/11/2005 – 23h36mn06s-23h36mn54s)
Difool : « Y’a John, là, qu’on va retrouver avec nous en direct de Lille. »

Auditeur 238 : « Ouais ouais... »

Difool : « Allô le Lillois ! Comment ça va ? »

Auditeur 238 : « Ca va, tranquille. »

Difool : « Tiens, on parlait des... »

Auditeur 238 (faisant allusion à l’auditeur 237 qui vient de passer à l’antenne) : « Eh ! C’est bien ce qu’il fait, Abdellah, hein ! Franchement bien. »

Difool : « Ben oui... »

Auditeur 238 : « Ouais, il réagit bien, quand même... »

Difool : « Ben oui, il se bouge un petit peu le cul. Mais, c’est vrai que ce qui... C’est vrai que ce qui se passe... Je sais pas comment ça se passe ce soir... On a eu des messages mais, bon, on peut pas vérifier tout... Il paraît que c’est un peu chaud dans certains endroits. Mais, bon, on vous dira... T’as eu des nouvelles de chez toi, Cédric ? »

Cédric : « Ouais, là, j’ai des nouvelles. Mais, apparemment, c’est cal... enfin... Aulnay-sous-Bois, on m’a dit que c’était calme, sauf à Balagny
. »

Difool : « Bon, c’est cool, Aulnay-Sous, alors ! »

Cédric : « Ouais ouais. Ouais, ben, hier, c’était bien le bordel... »

Difool : « Mais, hier, c’était bien chaud, donc... oui... »

Cédric : « Genre, je sais que, par exemple, l’usine Renault, elle a cramé toute la nuit. Genre, ce matin, les pompiers, ils étaient encore dessus, par exemple, tu vois. Donc... D’un côté, y’a... Enfin, là, aux 3 Musk [?], y’avait les CRS et puis, de l’autre côté, ils se calmaient un petit, tu vois. Donc... Les grands, ils sont pas rentrés dans l’histoire ce soir, quoi. Donc... »

Difool : « Bon. Ben, écoutez... »

Cédric : « Que les petits, quoi... »

Difool : « Très bien... »

Cédric : « Donc : cool ! »

Difool : « On vous tiendra au courant puis on en parlera demain matin dans les infos dans le Morning. »

Séquence 1123 – L’auditeur 242 évoque les émeutes et appelle au calme (04/11/2005 – 00h07mn55s-00h08mn32s)
Un auditeur appelle en fin d’émission pour gagner un jeu vidéo. Comme, il habite à Drancy, dans le département d’où sont parties les émeutes (la Seine-Saint-Denis), on l’interroge sur la situation.
Difool : « C’est parti ! C’est donc le jeu Playstation de la semaine que vous chopez maintenant. Vous nous appelez au 01 53 40 30 20, et vous repartez avec votre jeu ! On dit allô au premier ? »

Romano : « Oui. »

Difool : « Allez ! Allô ? »

Auditeur 242 : « Allô allô ? »

Difool : « Allô allô ! »

Romano : « Allô ! »

Difool : « C’est qui ? »

Auditeur 242 : « Bonjour tout le monde. C’est Greg de Drancy. »

Difool : « Bonjour Greg de Drancy ! Comment ça va à Drancy ? Tranquille ? »

Auditeur 242 : « Bien, bien... Ben, là, c’est calme, hein ! J’espère que tout le monde va se calmer et que ça va rentrer dans l’ordre. (incompréhensible) »

Difool : « Ben, écoute, j’espère aussi. Ca avait l’air d’être un peu plus calme, ce soir, d’après ce que... »

Cédric (?) : « Ouais, ce soir, ça avait l’air cool, ouais... »

Difool : « Ouais, un peu plus... »

Auditeur 242 : « Ouais, ben c’est ce que j’entendais à la radio tout à l'heure. C’est ce que vous avez dit, quoi. Ben, c’est bien, quoi. »

Difool : « En tout cas, par rapport à hier, on a eu moins de messages que... »

Cédric (?) : « Ouais ouais ! »

Difool : « On a eu moins de messages. Bon, on en reparlera, de toute façon, demain matin. »

Auditeur 242 : « Ouais, ok, ça marche. Bon, j’espère entendre ça aux nouvelles, quoi, que tout va bien. »

Difool : « Ben, écoute, j’espère aussi... J’espère aussi. »

(Précisons que l’appel au calme de cet auditeur est spontané. En effet, lorsque les auditeurs appellent pour le « jeu de la semaine (*) », ils ne passent pas par le filtre du standard.)

Séquence 1125 – Difool prend des nouvelles auprès de Momo et Cédric en début d’émission (04/11/2005 – 21h01mn02s-21h01mn16s)
C’est le début de l’émission. Difool salue son équipe.

Difool : « Momo, bien ? »

Momo : « Ca va tranquille, hein ! »

Difool : « Tranquille ? Passé une bonne journée ? »

Momo : « Ouais, les cours. Normal, quoi... »

Difool : « Bon... Ca va, chez toi ? »

Momo : « Euh... Ouais, non... Mais toujours les mêmes trucs (?), quoi... »

Un animateur : « Les mêmes embrouilles... »

Difool : « Ben oui parce que Momo... Momo du 9-3. Et toi, Cédric ? [...] »

Cédric : « Ouais, moi, ça va, tranquille. Mais c’est le bordel, quoi ! »

Séquence 1128 – Cédric témoigne de ce qu’il a vécu à Sevran et, notamment, des hélicoptères ; Momo (?) a vu des jeunes ramasser des pierres sur les voies ferrées ; Difool évoque une « contagion » à la Bourgogne (04/11/2005 – 21h03mn10s-21h05mn02s)
Difool (évoquant des messages) : « Ouais, Cédric ! On nous demandait comment ça se passait du côté de chez toi, du côté de Sevran, du côté du 93... »

Cédric : « Ouais, ben moi... »

Difool (l’interrompant) : « D’ailleurs, vous pouvez nous appeler, hein, si vous avez deux trois trucs à dire... à dire là-dessus même si on va plutôt passer la soirée à s’éclater comme d’hab... »

Cédric : « Ouais ouais, normal, ouais ! »

Difool : « Mais bon, si vous avez vraiment des trucs à dire, y’a pas de problème. »

Cédric : « Ben, déjà, je me suis levé tard. Ca sentait un peu le cramé, tu vois, dans... tu sais, à la fenêtre, hein. C’est un truc de ouf ! Et... »

Difool : « T’avais pas oublié un truc sur le feu, non ? Genre un grec, dans le four ? Hein ?! Le grec que t’avais acheté y’a deux jours, que tu voulais faire réchauffer... Non ? Tu l’avais pas laissé traîner dans le four (incompréhensible) ? »

Cédric : « Non, c’était pas ça, non. Et, en fait, bon, y’avait un petit peu de tension. Ils ont coupé les... par exemple, les transports en commun. Genre, y’a un train par heure qui va en banlieue. Donc, déjà, faut pas louper son train. »

Difool : « Ah oui, t’as pas intérêt de louper ton train, sinon... »

Romano : « Oui ! Puis ça doit pas être blindé de monde, en plus !... »

Difool : « Non ! (Rires de Romano) »

Cédric : « Ah, si, c’était blindé, hier, déjà ! A Gare du Nord, les trains, ils s’arrêtent à Gare du Nord surface et ils vont pas plus loin. J’ai été obligé de faire des correspondances. C’est une galère grave. Ils ont recommencé à cramer deux-trois voitures. Et, je sais que, ce soir... On a grillé... Tu sais, en fait, deux hélicoptères, en fait, tournaient autour de la zone... (Réagissant visiblement à une marque d’étonnement sur le visage d’un des animateurs :) Ouais, je te jure ! Deux hélicoptères, en fait, tournaient autour du centre commercial. Parce qu’ils ont peur, en fait, que les mecs ils crament le centre commercial, quoi. »

Difool : « Bon, ben, écoutez... Ambiance ! J’espère que ça se passera bien... »

Romano : « Eh ben !... »

Difool : « ...que ça se passera bien ce soir et ce week-end. Peace pour tout le monde ! »

Romano : « Oui ! Peace and love ! »

Difool (Faisant mine d’avoir compris « Pisse ! ») : « Et... Pas sur moi, Romano, quand même ! »

Romano : « Non, j’espère bien. Sinon, tu me tapes ! »

Difool : « Mais bien sûr ! »

Momo : « Non, mais, juste un truc... Pour moi, ils ont remis les bus, vu que hier y’a carrément un bus qui s’est fait caillasser. »

Difool : « Mmm. »

Momo : « Et, aujourd’hui, quoi... Bon, ça s’est calmé, à ce que je vois. Mais, pour ce soir, à mon avis, ça va reprendre. Juste un truc : j’ai été à la gare et y’a des mecs qui vont carrément sur les voies. Ils prennent des sacs plastiques. Ils les remplissent de cailloux. Et, après, ils repartent comme ça, normal. »

Difool : « Ouais, ben ouais... Si y’a d’autres... Ouais... »

Momo : « Si y’a un train qui passe... »

Un animateur : « Voilà, quoi ! »

Difool : « Bon. Et, sinon, y’a eu des... y’a eu des des... des trucs à Dijon, aussi, chez toi, Romano. »

Romano : « Ah ? J’ai pas vu ! »

Difool : « A Dijon, en Bourgogne, oui ! »

Romano : « En Bourgonnie ?! »

Difool : « Ouais ouais... Ca... »

Romano : « Oh, merde... »

Difool : « Contagion jusqu’à la Bourgogne ! C’est pour vous dire... »

Romano : « Eh ben ! »

Difool : « Bon. Ben merci, en tout cas, du... Merci, en tout cas, de ce petit point, Cédric et Momo. Et puis, ben, vous tous et vous toutes, hein, si vous avez un truc à dire là-dessus, sur tout le reste, vous pouvez... vous pouvez nous appeler. Vous débarquez ici ! »

Séquence 1132 – Un auditeur de Trappes témoigne (04/11/2005 – 21h07mn09s-21h10mn00s)
Après les auditeurs 221 et 237, l’auditeur 250 (Pierre, Trappes) est le troisième à passer à l’antenne pour faire part de son expérience des émeutes.
Difool : « Sinon, j’ai Pierre, là, au téléphone avec nous qu’on va prendre en direct avec nous. En direct de Trappes. Allô, Pierre ? »

Auditeur 250 : « Ouais. Bien ou quoi ? »

Difool : « Comment ça va Pierre ? Tranquille ? »

Auditeur 250 : « Tranquille. Bien ? »

Difool : « Ben, écoute, sois le bienvenu, Pierre ! »

Auditeur 250 : « Eh, Momo, il est là ? »

Difool : « Euh... Momo, il est dans le coin. Ouais ouais... Il a dû ressortir aller faire un tour sur le net. Tu sais que c’est sa grande passion ! »

Romano : « Sexe.com ! »

Auditeur 250 : « Vas-y ! Allez Paris, les mecs, hein ! »

Difool : « Sexe.com, oui ! »

Momo : « Je suis là, je suis là ! »

Auditeur 250 : « Allez Paris ! »

Difool : « Ah ! Un Parisien... »

Momo : « Ah ! Ca fait plaisir, hein ! »

Difool : « ...pour te passer un petit bonjour, Momo. »

Momo : « T’inquiète pas : ce week-end contre Monaco, on va... »

Auditeur 250 : « Eh, moi, je suis là, Momo, hein ! »

Momo : « Ah, t’inquiète ! Présent ! »

Difool : « Ah, vous allez vous retrouver dans le stade, là, tous les deux ? »

Auditeur 250 : « Ouais ouais... Mais, ça, on en parle pas. »

Difool : « D’accord. Parce que t’as honte d’y aller avec Momo, je sais ! Ben, faut pas le dire, quoi ! »

Momo : « Mais non ! Y’a aucune honte ! »

Difool : « Eh oui, Momo ! Tu vois, tu fais honte à Pierrot ! »

Momo : « Mais n’importe quoi ! »

Difool : « Bon alors. Qu’est-ce qui t’arrive, Pierre ? »

Auditeur 250 : « Ben j’appelle pour parler de ce qui s’est passé hier soir. »

Difool : « T’es où, toi ? T’es à Trappes, c’est ça ? »

Auditeur 250 : « Ouais. »

Difool : « Ouais, j’ai entendu parler des trucs, de ce qui s’est passé à Trappes. Explique un peu... »

Auditeur 250 : « Ouais, les flics... »

Difool : « ...en speed, ouais. »

Auditeur 250 : « Je savais pas... Tu vois, ils ont montré vite fait aux informations, tu vois. Et, en fait, moi, je suis allé voir tout à l'heure. Parce que, ce matin, on m’a dit "Ouais, ça a brûlé, et tout. Na na na na..." »

Difool : « Mais c’est quoi, en fait, ce qui s’est passé à Trappes, exactement ? Y’a des bus qui ont cramé... ? »

Auditeur 250 : « Ben, en fait, moi, y’a des gens ils m’ont dit "Ouais, c’est des mecs de Trappes qui sont partis cramer et tout... Et, après, y’a une daronne, elle vient me voir, elle fait : "Non non non. C’est un bus qu’a brûlé tout seul, et tout..." Donc, moi, je sais pas comment il a brûlé tout seul ! »

Difool : « Ah... Il s’est suicidé ? »

Romano : « Oui ! Il en avait marre ! »

Auditeur 250 : « Ouais, voilà ! »

Difool : « Ben, oui, le bus en avait marre de... (Rires de Romano) »

Auditeur 250 : « Ben ouais ! Et, donc voilà, tu vois... Après, je suis passé là-bas, et tout, en vélo. Et, franchement, ça fait flipper, quoi. Tu vois les carcasses de bus et tout. Ca fait flipper ! »

Romano : « Mais... Ils comptent... Ils vont bien les enlever, à un moment donné, ces carcasses ? »

Auditeur 250 : « Ouais. Ben ouais. Mais c’était ce matin, quoi. Fallait... Y’en a vingt-quatre, quand même, hein ! »

Difool : « Ah oui, donc... »

Romano : « Vingt-quatre bus !? »

Difool : « Ah oui, vingt-quatre bus, ouais. »

Auditeur 250 : « Ouais, vingt-quatre bus du dépôt, là. »

Romano : « Ah oui... Ah oui, effectivement, oui ! »

Difool : « Il doit être content le mec qui assure ! Comment ça se passe, d’ailleurs, quand tu te fais cramer un truc... ? »

Romano : « Ben, t’es assuré, hein ! »

Un animateur : « T’es remboursé. »

Auditeur 250 : « Ouais, moi je pense... C’est que, si t’es assuré tous risques, ils te remboursent, normalement. »

Romano : « Ouais... Ca va coûter bien cher aux assurances ! »

Difool : « Et, si t’es pas assuré tous risques, tu te fais baiser ? »

Romano : « Ah ouais... »

Auditeur 250 : « Ben ouais, je pense. »

Difool : « Ah ouais, donc c’est chaud, hein. »

Romano : « Non, je crois que... Ouais, si t’es pas... Ouais mais bon, normalement, c’est illégal de pas être assuré. »

Auditeur 250 : « Ben ouais. »

Difool : « Ah ben voilà ! »

Auditeur 250 : « Surtout pour une grande compagnie de bus. Et, donc, aujourd’hui, en fait, si tu veux, y’avait les bus "rescapés", entre guillemets, qui circulaient. »

Difool : « Mmm. »

Auditeur 250 : « Et y’avait aussi des bus de la RATP. Ils sont venus en renfort et tout. »

Difool : « Et, toi, tu conn... tu sais un peu ce qui se passe ? Tu connais des gens qui ont participé à ça ? T’en as entendu parler ? Tu connais... »

Auditeur 250 : « Non non, mais... Difool, honnêtement, tu vois, j’en connais pas. Et, même si j’en connaissais, tu vois, je dirais pas trop à la radio, tu vois, que je les ai connus, tout ça, parce qu’on sait jamais. »

Difool : « Non mais on peut très bien connaître, dans le quartier, des gens qui ont participé à ça. Tu sais, c’est pas... »

Romano : « Oui. On te demande pas les noms ! (Rires) T’es pas la police ! »

Difool : « Non, c’était pour... Non non, c’était pour savoir ! »

Auditeur 250 : « Et, à Elancourt, aussi, à côté de chez moi, là, y’a des voitures elles ont pété aussi. »

Difool : « Bon ben, écoute, j’espère que ça se passera bien en tout cas, ce soir... »

Auditeur 250 : « Tranquille, franchement, ça sert à rien, tu vois. Comme j’ai dit à Samy [le standardiste] tout à l'heure : faut arrêter de cramer les voitures. C’est pas nos voitures, c’est pas les voitures de nos darons : je sais pas, on n’a pas à les toucher, tu vois ! C’est pas nous qui allons les repayer après, donc... »

Romano : « Ouais ! Chère, la voiture ! »

Difool : « Oui oui oui. Ben, oui. Comme tu dis, Romano... »

Auditeur 250 : « Même les bus ! Même les bus ! Tu vois, les bus, c’est les impôts. Tu vois, c’est la communauté d’agglomération, c’est les impôts. Donc, après, les impôts, ils vont encore être plus chers et tout, donc... »

Difool : « Non, mais c’est vrai que ça sert à... »

Auditeur 250 : « Après, faut pas se plaindre ! »

Difool : « Bon, ben ok. Merci du message, en tout cas, Pierrot. »

Auditeur 250 : « Eh ! Y’a moyen d’avoir un petit jeu, là !? »

Difool : « Ben, ouais, on va t’envoyer ça. Donc, le jeu de la semaine... »

Auditeur 250 : « Parce que, la dernière fois, le Belge, il ma rotte-ca
, hein. »

Difool : « Ouais, mais c’est un voleur. Et... »

Romano : « Il va falloir sévir au bout d’un moment
 ! »

Difool : « Ouais... Sévir aussi. Tu es un voyou ! »

Romano : « Ouais : un délinquant ! »

Difool : « Ouais, c’est ça ! (Rires de Marie) »

Séquence 1146 – L’auditeur 251 donne son opinion sur « les événements » ; Difool évoque les reportages des chaînes étrangères (04/11/2005 – 21h27mn12s-21h28mn29s)
L’auditeur 251 (Benoît, 21 ans, Paris) appelle pour demander des conseils au sujet d’une fille avec qui il a passé plusieurs soirées amicales mais avec qui il souhaiterait aller plus loin. Puis, il s’exprime sur les émeutes.
Auditeur 251 : « Eh ! Je peux dire un petit truc qu’a pas de rapport mais... »

Difool : « Vas-y ! Vas-y ! Profite ! »

Auditeur 251 : « ...c’est un truc qui me tient à cœur. C’est que, par rapport à tous les événements (c’est vite fait, hein !)... par rapport à ça, tu vois... tout ce qui se passe en Seine-Saint-Denis, les gars... vaut mieux que... vaut mieux être unis plus qu’autre chose et, donc, pas forcément cramer. Parce que, si on crame tout et on continue à foutre le bordel comme ça, on sera jamais vu du bon œil. Donc, restez calmes ! Laissez faire ce qu’il y a à faire au niveau de la police, au niveau de l’enquête, et puis vous prenez pas la tête ! Ca sert à rien de cramer des trucs. Parce qu’on va se faire passer pour des indigènes. Et... Plus on va continuer à faire ça, plus on va être mal vus, donc vaut mieux rester tranquilles. »

Difool : « Y’a eu des images... D’ailleurs, y’avait un message tout à l'heure (je sais plus qui nous laissait ça, sur le net)... Il nous disait que, en Russie, quand ils font des reportages sur ce qui se passe en France, ils comparent ça à la Tchétchénie, quand même ! Et, aux Etats-Unis, Fox News, bon... ils ont proposé d’envoyer l’armée dans tous les quartiers !... »

Romano : « Eh ben !... Ben oui ! Quelle bonne idée, oui ! »

Difool : « Fox News, c’est la chaîne de George Bush. Hein, vous savez, c’est des... malades, un peu... »

Marie : « Oui, un peu ! »

Romano : « Ils ont des soucis ! »

Difool : « Et, donc... Et ils ont montré Paris en flammes ! Pour eux, le titre du truc, c’était "Paris en flammes". »

Romano : « Et y’avait la Tour Eiffel, derrière, qui brûlait, quoi ! »

Difool : « Voilà ! »

Romano : « Genre, pour les Américains, c’est la guerre dans Paris ! (Rires de Marie) Partout, c’est... »

Difool (s’adressant à l’auditeur) : « Donc, quand tu parlais d’images et d’images... »

Romano : « Paris est à feu, hein ! »

Difool : « ...véhiculées par les médias et par ceux qui ont... Oui, oui, t’as pas tort ! Ouais, c’est clair ! »

Un animateur : « Sympas, les Américains ! »

Difool : « Ben, oui. Les Russes aussi, là, tu vois ! »

Marie : « Oui... »

Un animateur : « (incompréhensible) dans le 93... »

Difool : « Oui, c’est ça, oui... Donc, c’est vrai... Quand tu disais la manipulation par l’image, tout ça, t’avais... sur l’image que ça peut donner, en tout cas, Benoît, t’avais pas tort. Bon, ben merci du message et, tu quittes pas, Benoît ! On va te retrouver, hein ! »

Auditeur 251 : « Ouais, sans problème ! Vas-y ! »

Séquence 1147 – Difool parle de « sarkozite » (04/11/2005 – 21h31mn47s-21h32mn37s)
L’auditeur 252 (Seb, de Bretagne) appelle pour parler des relations qu’il entretient avec sa mère.
Auditeur 252 : « Là, le meilleur arrive ! Elle monte. Qui c’est qu’elle voit dans le lit ? Moi et la fille ! Elle a commencé à gueuler. Elle l’a regardée : "Qu’est-ce que tu fais là, toi ? Espèce de traînée ! Je t’avais dit que je voulais plus te voir !" Donc, elle l’a incendiée... »

Difool : « Oui... Mais ta mère est un peu nerveuse ces temps-ci, non ? »

Romano : « Oui ! »

Auditeur 252 : « Oui... Je sais pas, ouais. »

Difool : « Elle a... Non... Elle est un peu au taquet du taquet, non ? Sur les nerfs, on va dire... »

Auditeur 252 : « Ben, d’ailleurs, il me faudrait un médecin pour lui procurer du Prozac, là ! (Rires de plusieurs animateurs) »

Difool : « Elle est un peu agitée. Elle est victime d’une sarkozite ! Vous savez, c’est un truc qui rend fou ! Tu deviens agressif, agité, tout ça. Tu t’énerves... Tu insultes les gens, tu... Voilà... Donc, elle a insulté ta meuf : elle a la sarkozite ! »

Auditeur 252 : « Ah ben, j’ai intérêt à me méfier... »

Difool : « Ben, oui ! »

Auditeur 252 : « ...qu’elle brûle pas la baraque, maintenant ! »

Difool : « Fais très attention ! Alors, je ne sais pas si c’est contagieux parce que c’est tout nouveau. Ca vient d’arriver. C’est comme la grippe du poulet. Mais... Voilà ! »

Séquence 1179 – Cédric évoque les problèmes dans les transports en Seine-Saint-Denis ; Un animateur fait une comparaison avec le film Banlieue 13 (04/11/2005 – 22h39mn39s-22h41mn42s)
Difool : « Et puis, y’a pas mal de messages qui nous demandent comment ça se... comment ça se passe. Alors, oui, y’a pas de bus pour les... comment ça se passe dans les... ben, dans le 93, notamment. Vers chez toi, Cédric. »

Cédric : « Ouais. Vers Sevran, Aulnay-sous-Bois, je sais que le RER B (en fait, c’est le seul RER qui monte jusque Paris), en fait, il est bloqué à Gare du Nord et y’a que un RER par heure. Et ils parlaient de supprimer carrément le RER, quoi, en fait, parce que... »

Difool : « Et, quand tu demandes un taxi pour aller dans le 93, aujourd’hui, les taxis, ils viennent plus, maintenant. »

Cédric : « Ah ouais, ils viennent plus. Ah ouais ! Mais, même les taxis, genre quand tu pars de Paris que tu veux aller en banlieue, eh ben ils veulent pas y aller parce qu'en fait ils ont peur, en fait. »

Difool : « Ouais. »

Cédric : « Déjà qu’à la base ils avaient peur d’aller en banlieue parce qu’ils avaient peur des taxis baskets
. Ils se disent "Ouais, les mecs, en banlieue, tu sais, souvent, ils se barrent sans payer", tu vois... »

Romano : « Pas cher, le taxi, dans ce cas-là ! »

Difool : « Oui ! Le taxi baskets ! »

Cédric : « Ah c’est clair. Mais t’as intérêt à courir bien vite, hein. Parce que, si le mec il te rattrape, en général, il te loupe pas, après. (Reprenant ce qu’il disait :) Et, là, c’est fini, quoi. Là, les taxis, c’est mort. Alors, pour rentrer en banlieue, ça va être mort parce que y’a pas de bus qui y vont, y’a pas de taxis, y’a pas de métro. Y’a rien, quoi, en fait. »

Difool : « Vous savez si c’est calme ou pas ? »

Cédric : « Euh, moi... Attends, je vais appeler un pote vite fait. Il va me dire.
 »

Difool : « Bon. Prends des nouvelles parce que y’en a pas mal qui nous... qui nous... qui nous demandent. Oui, Momo, tu voulais dire ?... »

Momo : « Non, moi j’ai appelé. Et, normalement, c’est calme, hein, pour le moment. Sinon, ils ont remis les bus aujourd’hui. Parce que, hier y’avait plus aucun bus parce que y’en a un qui s’est fait caillasser. Aujourd’hui, ils ont réussi à remettre les bus. »

Difool (lisant un message) : « Tiens, y’a un gars qui me dit que y’a des hélicoptères et des CRS partout. (Brouhaha) Et c’est vrai qu’on nous a parlé d’hélicoptères et y’a un gros truc qu’est en train de cramer, là. C’est un SMS sur le 41 759. »

Cédric : « En fait, je crois ils avaient pr... ils prévoyaient, en fait, qu’ils allaient cramer quelque chose dans le centre commercial. Ca fait deux jours, en fait, qu’ils ont peur. Donc, là, ils ont mis des hélicoptères pour essayer de capter si y’a pas des mecs qui tournent autour... »

Difool : « Bon, faut calmer un peu les choses, quand même, maintenant ! »

Romano : « Oui : du calme ! Après, sans centre commercial, comment on fait pour faire les courses ?! »

Difool : « Ah ? Hein, Romano ! Voilà ! »

Marie : « Non mais c’est vrai ! »

Romano : « Non mais c’est vrai ! »

Marie : « Non mais, faut y penser, quoi... »

Romano : « Non mais, en plus, ça fait chier parce que, tu sais... Et puis, c’est tous les gens qui travaillent dedans. Ils vont plus avoir de taf, quoi. »

Difool : « Non, puis, dans les quartiers, y’a des gosses, y’a des... y’a des... y’a des... »

Romano : « Oui, faut pas faire n’importe quoi, quand même. »

Difool : « ...y’a des vieux... »

Un animateur : « ...des daronnes ! »

Difool : « ...y’a vos... Tu vois, y’a tout le monde. Donc faut y aller cool, maintenant ! Bon ben, si on a des nouvelles, on vous tient au courant, en tout cas. Merci, hein, pour les messages. Et puis les messages peace qu’on a tout au long de la soirée... Ca fait plaisir. »

Samy (?) : « Eh, ça fait grave penser au film Banlieue 13
, là, qu’on avait fait le matin, l’année dernière. Eh mais c’est exactement ça, l’histoire ! »

Difool : « Ben ouais ! »

Samy (?) : « Dans le film, y’a plus de métro, plus rien pour aller dans la banlieue. Genre c’est... »

Marie : « C’était une fiction... »

Difool : « Bon... C’est plus sympa dans un film, hein, en fait ! »

Marie : « Ouais, c’est clair ! »

Un animateur : « Ouais ouais, grave. Ca me fait vachement penser à ça... »

Difool : « Ouais, ça, c’est clair. (Il enchaîne sur un autre sujet.) »

Séquence 1182 – Cédric donne des nouvelles de Sevran et d’Aulnay-sous-Bois ; Difool refuse de donner les noms des quartiers « parce que j’ai pas envie qu’on fasse style un concours » (04/11/2005 – 22h46mn04s-22h46mn53s)
Lors de la séquence 1179, Cédric avait dit qu’il allait se renseigner auprès d’un ami pour savoir si c’était calme là où il habite.
Difool : « Tiens ! On va reparler de... T’as pris des nouvelles de chez toi, Cédric ? »

Cédric : « Ouais, j’ai pris des nouvelles, en fait. »

Difool : « Alors ? »

Cédric : « Ben, alors, à Sevran, je sais que y’a des voitures qu’ont cramé. »

Difool : « Mais j’ai plein de messages, là, aussi, en plus, là. Donc, ça serait bien de calmer les choses... Y’a des messages qui viennent de l’Essonne. Je vais pas citer tous les quartiers, tous les... parce que j’ai pas envie qu’on fasse style un concours de machin... C’est un truc nase. Mais, juste pour nous tenir au courant, j’avais l’Essonne (dans le 91), là, tout à l’heure... »

Cédric (reprenant ce qu’il disait) : « Donc, là, y’a plus de bus. En fait, y’a plus de bus. A part du moment où il fait nuit, en fait, y’a plus de bus qui vont sur Sevran, Aulnay. »

Difool : « Ah ?! Donc, à partir de cinq heures du soir, maintenant, y’a plus de bus ?! »

Cédric : « Ouais. Cinq heures, six heures, en fait. »

Difool : « Il fait quand même nuit tôt depuis qu’on a changé d’heure ! »

Romano : « Oui ! »

Cédric : « Et, le centre commercial, il est fermé à 18 heures, en fait. Enfin, celui de Sevran, ils l’ont fermé à 18 heures, à 19 heures, parce que ils ont trop peur que ça parte en couille. »

Difool : « Mmm. »

Cédric : « Mais paraît que ça serait un petit peu parti en couille. Et, à celui d’Aulnay-sous-Bois, il paraît que, les petits, ils ont foutu le bordel, mais grave, à l’intérieur, quoi ! »

Difool : « Bon... Ben, écoutez... Bon, voilà... Mais... A part renouveler un message de tranquillité... Voilà... Venez faire les cons avec nous, hein, si vous voulez, par contre. Ca, c’est possible ! »

Marie : « Oui ! »

Difool : « Vous y allez au 01 53 40 30 20 ! [...] »

Séquence 1192 – Sarkozy, sujet de railleries (04/11/2005 – 23h05mn03s-23h05mn56s)
C’est la séquence du Loto foot (*).
Difool : « Bon ben, Foued, c’est toi qui as été tiré au sort. T’as entendu ? »

Auditeur 258 : « Ah... Super super ! Mais, Difool... »

Difool : « Oui, Foued ? »

Auditeur 258 : « Tu sais que tu viens de faire une grande erreur ! »

Difool : « Pourquoi Foued ? »

Auditeur 258 : « Tu vas te prendre la raclée de ta vie ! Je vais t’apprendre ce qu’est que jouer au football ! »

Difool : « (Difool fait entendre des rires enregistrés.) Merci mes supporters ! Ne vous moquez pas de mon adversaire ! »

Cédric : « Ah ! Foued !? »

Auditeur 258 : « Ouais ? »

Cédric : « Ah ! Fais gaffe, hein ! Parce que qui se la pète, nique la tête, hein ! (Rires d’affliction de plusieurs animateurs) »

Romano : « Ah, mon pauvre ! T’es pitoyable ! T’es pitoyable ! (Faisant mine de vouloir se débarrasser de lui :) Moi, j’appelle les keufs ! (Rires collégiaux) »

Difool : « Appelle Sarkozy ! »

Romano : « Ouais ! Je l’appelle ! »

Difool : « Appelle-le ! Il va le dégager ! »

Romano (s’adressant à Cédric) : « Ah, il va te kärcheriser ! »

Difool : « Ouais, il va te kärcheriser, tu vas voir ! »

Séquence 1194 – « C’est chaud à Rennes » ; « ça chauffe aussi à Marseille » ; Témoignage de Noisy-le-Grand
( (04/11/2005 – 23h17mn08s-23h17mn16s)
Difool : « [...] Moi, j’ai pas regardé les messages, là, depuis tout à l'heure, là. On me dit que c’est chaud à Rennes. Y’a pas mal de messages, là, pour ce soir, là. Bon, on va en reparler rapidement tout à l'heure. [...] »

( (23h18mn59s-23h19mn39s)

Difool (faisant référence à ce que Cédric a dit durant la séquence 1179) : « Tiens ! Ce que tu disais à propos de "tout est fermé", Cédric, du côté de chez toi... »

Cédric : « Ouais. Du centre commercial... »

Difool : « Ouais. Tu connais Noisy ? »

Cédric : « Ouais ouais ! Noisy-le-Grand ! »

Difool (lisant un message) : « Voilà ! Y’a Sexy Flower qu’est dégoûtée. Elle a 17 ans. Elle est dans le 9-3. Elle fait : "Je suis à Noisy-le-Grand..." »

Romano : « Noisoche, boboche ! »

Difool : « Eh ouais, Noisoche ! "...Ils nous ont viré du ciné, du centre commercial. Je suis trop vénère !" Donc ouais, ils ont tout fermé, en fait ! »

Romano (s’adressant à l’auditrice) : « Ouais, mais ils t’ont remboursé les places, quand même ?! »

Difool : « Ah ouais ! Demande, hein ! »

Romano : « Ben oui. Non, mais, attends ! s’ils te foutent dehors... »

Cédric : « Non mais, à mon avis, s’ils les ont sortis en plein milieu de la séance, c’est qu’il a dû y avoir une couille, quoi. »

Romano : « Ouais. Des petits soucis, oui... »

Cédric : « (incompréhensible) ou un truc comme ça... »

Difool : « Et prends des nouvelles de Marseille, Samy, parce que y’a Younes de Mars, là, qui nous dit que "ça chauffe aussi à Marseille". On a des messages de Rennes... »

Samy : « Putain, ça commence, hein ! J’étais pas au courant... »

Cédric : « Aussi à Rosny ! A Rosny 2, on nous a dit ! »

Difool : « Ok... Bon, ben, écoutez... On va revenir avec vous, là... On va revenir avec vous tout de suite... »

Séquence 1214 – Les émeutes sur LCI (04/11/2005 – 23h38mn24s-23h38mn51s)
Difool : « Les Nouvelles footballistiques (*), on va faire ça dans... dans un instant, là... (Il marque un petit temps d’arrêt, puis lit des informations qui défilent sur la chaîne LCI
 :) Regardez ! "Violences dans les banlieues : Washington (les Etats-Unis) déconseille à leurs ressortissants les banlieues d’Ile-de-France." Mais ils sont fous dans ce pays, quand même, hein ! »

Romano : « Ben ouais, mais... Non mais, c’est bon, ça va... C’est pas non plus... C’est pas la guerre, hein ! »

Un animateur : « Ouais, voilà ! »

Difool : « Ah ! Ils disent ça sur les chaînes américaines... Vous voyez : faut pas croire tout ce qu’on voit à la télé, hein ! Les Américains, ils sont persuadés que chez... Enfin bon... C’est chaud, quand même... Bon, alors... On va reprendre Alex au téléphone avec nous... (Précisant d’où il tient les informations qu’il vient de donner :) C’est sur LCI, ça, actuellement... L’info en direct sur Skyrock ! Bon, allez, on va prendre euh... Alex (oui, c’est ça !) Alex de La Baule ! [...] »

Séquence 1230 – « Si vous avez des potes un petit peu énervés dites-leur que faut calmer un peu les trucs » (05/11/2005 – 00h13mn12s-00h13mn25s)
C’est la fin de l’émission (la dernière émission de la semaine). L’équipe dit au revoir aux auditeurs.
Difool : « Merci à vous tous pour cette semaine qu’on a passée ensemble. Paix pour ce week-end, partout ! »

Romano : « Oui ! Peace ! »

Marie : « Ah ouais... Calme ! »

Difool : « Que ça se passe tranquille ! Si vous avez des potes un petit peu énervés dites-leur que... »

Un animateur : « Relax ! »

Difool : « ...faut calmer un peu les trucs et que... voilà. Et puis, sinon, éclatez-vous bien ! »

Emission Planète Rap – Le groupe « 113 » et un frère d’une des victimes appellent au calme (07/11/2005 – 20h13mn12s-20h19mn02s)
Dans « Planète Rap » (l’émission qui précède « Radio Libre »), entre 20h et 21h, le lundi 07/11/2005, le groupe de rap « 113 »
 est invité pour présenter son nouvel album. A cette occasion, son animateur, Fred, l’interroge sur les émeutes en cours. Le frère d’une des deux victimes est également présent au téléphone.
Fred : « On voulait passer un petit coucou... un petit coup de fil, Mokobé... C’est vrai qu’on en a parlé chez Difool, le soir, dans la Radio Libre... Mais par rapport à ces événements, ces onze jours que les médias ont qualifié d’"émeutes" dans toute la France et, notamment, dans les différentes cités de France, vous, quel est votre point de vue là-dessus ? Comment ça se passe, aussi, à Vitry ? Vous habitez toujours à Vitry ? Vous êtes toujours dans le 9-4 ? »

Le 113 : « Ouais, ben c’est... Tu vois, c’est un peu partout pareil. Tout le monde est vraiment énervé. Tu vois, tout le monde est vraiment énervé. Je pense que ça faisait un moment que... »

Fred : « Que ça couvait ? »

Le 113 : « ...que ça couvait et puis, là, ça... malheureusement, ça a explosé. »

Fred : « Bon, il a fallu un fait divers horrible, c'est-à-dire deux garçons qui perdent la vie dans une centrale EDF à Clichy... »

Le 113 : « Ouais, qui sont morts pour rien. C’est inacceptable. Et, voilà... on espère que les choses elles vont pouvoir avancer, que les choses elles vont pouvoir changer. Donc... Donc voilà... Parce que, c’est une jeunesse qui a envie de se faire écouter et, jusqu’à présent, personne ne les a écoutés. Et c’est malheureux. Donc... j’espère que ça va changer. »

Fred : « Tu voulais qu’on passe le coup de fil... Je crois qu’on a quelqu'un en ligne. On a quelqu'un en ligne ? Allô ? »

Siaka [orth?] : « Oui ? Allô ? »

Fred : « Présente-nous, Mokobé ! »

Mokobé : « Donc, voilà... Donc, là, au téléphone, c’est Siaka, un des frères de... de... de la victime et tout... C'est-à-dire que, a priori... Donc... »

Fred : « Siaka, bienvenu sur Sky ! »

Siaka : « Oui, merci. Comment allez-vous ? »

Fred : « Ben, écoute, c’est surtout à toi qu’il faut demander ça. A ta famille aussi... C’est... »

Siaka : « Chez moi, on essaye... on essaye de tenir le coup, hein. C’est dur... Faut qu’on tienne le coup. C’est dur. Je comprends tout ce qui se passe et... »

Fred : « Est-ce que toi, t’as justement un message à passer ? Alors, je sais pas si on peut parler de porte-parole et tout... et que c’est compliqué dans ce genre d’affaires, mais est-ce que tu veux dire quelque chose à, peut-être, des gens qui sont en cités, où ça va repartir en couille dès ce soir ? Est-ce que t’as un message à passer ? »

Siaka : « Non, franchement, j’en sais rien, mais... Qu’on cherche à apaiser les choses, quoi. Qu’on fasse un appel à calme. Je sais que c’est dur pour tout le monde d’exprimer sa colère. Et c’est dur d’exprimer sa colère dans le calme. Et, ce qui fait que... C’est dur, c’est dur... Mais, bon... »

Fred : « Est-ce que, là, il faut peut-être quand même arrêter la surenchère ? Parce que, après, il faut pas non plus que ça devienne... c'est-à-dire : "Ouais, moi, ma cité, y’a eu plus de bordel qu’ailleurs, machin, et tout..." donc est-ce qu’on peut appeler au calme et demander aux gens, surtout, voilà, d’être raisonnables... Je pense que y’a un malaise... J’espère maintenant que les autorités, que l’Etat l’a compris... »

Siaka : « C’est pas sûr. On peut faire un appel au calme. Mais on est tous différents l’un de l’autre, ce qui fait que... Chacun a ses différences. »

Mokobé : « C’est clair, hein... »

Siaka : « On peut pas comprendre comme l’autre. Parce que c’est dur pour tout le monde. »

Mokobé : « C’est surtout les télés qui cherchent à faire des top 50... »

Fred : « Ouais ! C'est-à-dire qu’on est où t’as un top 50 de celui qui fera le plus de... »

Mokobé : « Voilà. Et, ça, c’est dommage. Donc, après, maintenant... Nous, le message, aussi, qu’on a à faire passer, c’est que, nous, on est vraiment derrière ça et tout... Et on a appelé Siaka... On va essayer de faire bouger les choses aussi à notre manière par rapport à ça. On est vraiment scandalisés par rapport à ce qui s’est passé. Et je pense que beaucoup de monde, aussi, en France... »

Fred : « ...sont choqués... »

Mokobé : « ...sont choqués de ce qui... »

Siaka : « Ouais, bien sûr ! »

Mokobé : « ...de ce qui s’est passé parce que c’est pas normal. C’est pas normal. Ils sont... C’est pas normal, voilà. »

Fred : « Siaka, en tout cas, on te souhaite... je sais pas... on te souhaite plein de choses par rapport à toi, ta famille... voilà... que ce soit le moins dur possible même si, voilà, si c’est un vrai drame. En tout cas, on voulait t’avoir en ligne et avoir une pensée pour vous. »

Siaka : « D’accord. Merci beaucoup. »

Mokobé : « Voilà... Il devrait y avoir des... Je sais que, Siaka, vous avez une association... Y’a une association derrière... »

Siaka : « ADM : Au-delà des mots. »

Mokobé : « Voilà. Donc, l’association, elle s’appelle ADM (Au-delà des mots). Et, donc, y’a des gens de Clichy qui... qu’ont des t-shirts ADM et qui font une quête. Donc, c’est quelque chose de très sérieux. Donc, voilà, si vous les voyez... Si... Voilà... Que ça soit un jeune ou un parent ou n’importe qui puisse soutenir aussi la famille. Parce qu’on n’en parle pas beaucoup aux infos. On parle plus de ce qui se passe que des victimes. »

Fred : « Ouais. Et, ce qu’est hallucinant, c’est que, maintenant, au lieu de faire un vrai point en disant "Voilà, y’a quarante années d’inaction totale dans les banlieues, dans les cités, etc.", on est en train de chercher qui sont les coupables. Alors, là... Alors, j’ai vu un truc hallucinant : Nous, on a des skyblogs. Là, en ce moment, ils viennent tous chercher sur les skyblogs en disant "Oui, mais vous, vous insistez puisque y’a des rancarts de cités qui se battent entre elles sur le..." Faut arrêter ! C’est pas ça le vrai problème. Je pense que le vrai problème, là-dessous, c’est déjà, bon, un retour au calme – c’est évident – mais surtout pas oublier ce qui s’est passé et pourquoi on en est venu là dans les différentes cités de France. »

Mokobé : « Surtout ça... C’est pour ça que, voilà, faut vraiment penser aux victimes et tout, à Traoré et Benna
, et, voilà, je pense que tout le monde devrait avoir une pensée pour eux, et que c’est vraiment important et que les familles puissent faire leur deuil comme il se doit et que ce gouvernement s’excuse et fasse le nécessaire par rapport à ce qui s’est passé. Parce que c’est inacceptable. »

Siaka : « Ouais, qu’il soit... que le gouvernement soit responsable de tout ça. Parce que je trouve qu’il a une part de responsabilité. »

Fred : « Non mais ça... Mais, ça, c’est clair. Je pense qu’il y a une responsabilité de la part de la France depuis, je te dis... sur ces quarante dernières années. Ca, c’est clair, ouais. Ben, on te remercie, en tout cas. On te souhaite... »

Siaka : « Ok. Merci beaucoup. »

Fred : « On pense à la famille, en tout cas. »

Siaka : « Merci ! »

Fred : « A bientôt. Ciao ! »

Siaka : « A bientôt. Ciao ! »

Fred : « On était en direct. C’est vrai que c’est un peu long mais, c’est aussi d’actualité. Vous, vous en avez beaucoup parlé, d’ailleurs, des problèmes qui y’avait à Vitry dans les différents albums. Et pas qu’à Vitry ! »

Mokobé : « Ben, nous, on a connu... On a perdu Djoul [orth?] y’a quelques années. Y’a trois ans de ça. Et, tous les ans, à l’anniversaire de sa mort, les jeunes ils cassent tout. »

Fred : « Mmm. »

Mokobé : « Tout le temps, tous les ans, tous les ans, tous les ans... »

Fred : « Donc, c’est pas un problème, là... Là, on découvre... Alors, c’est vrai qu’il faut pas non plus rentrer dans une surenchère, que ça sert à rien de brûler plus de voitures dans une cité que dans une autre parce que après... »

Mokobé : « Non, c’est clair... C’est sûr. C’est pour ça que les médias ont... Y’a certains médias qu’ont un rôle important. Et, ce rôle, normalement, ça devrait être un rôle de prévention mais, eux, ce qui les intéresse, c’est que... Là, ça part en couille un peu partout et, ce qui les intéresse, c’est que... »

Fred : « Ben, c’est de faire le décompte des voitures brûlées, quoi. »

Mokobé : « ...ça soit de plus en plus et que, de toute façon, ça leur permet d’avoir beaucoup plus d’auditeurs à chaque fois. Et c’est vraiment dommage. »

Fred : « Et de faire peur aux gens, ouais. En tout cas, ben, c’était bien d’en parler ce soir. On va revenir avec l’album du 113 dans un instant. On vous attend au freestyle. On marque une petite pause et on retrouve le 113 sur Sky. L’album sort le 14 novembre. »

(Des publicités sont alors diffusées.)

Séquence 1231 – Le 113 appelle au calme, au sens des responsabilités des médias et du gouvernement (07/11/2005 – 21h00mn35s-21h01mn57s)
C’est la fin de l’émission Planète Rap et le début de l’émission Radio Libre.
Fred : « [...] Et, 14 novembre, surtout, la sortie de l’album du 113 à pas louper. C’est lundi prochain pile poil. On est à J-7 avant la sortie de l’album du 113. Un petit message à passer avant de retrouver Difool maintenant ? A moins qu’il soit là, Difool, déjà... »

Difool : « Ah ben, nous, on est là, oui ! »

Fred : « Ah ben oui il est là ! »

Difool : « Oui oui ! Si vous avez un message à passer, vous pouvez y aller quand même, hein ! »

Le 113 : « Ouais : demain, faut pas oublier que y’a l’ouverture du site du 113 online. Demain, à 21 heures, oubliez pas ! Et puis, surtout, par rapport au message qu’on a passé tout à l'heure, on le répète encore : voilà, faut que les choses elles se calment et Inch'Allah que ça aille mieux, que les gens... »

Difool : « Ouais, rappelez un peu ce qui s’est passé dans le premier quart d’heure de Planète Rap, tout à l'heure, peut-être, pour ceux qui sont arrivés juste là... »

Fred : « On a eu le frangin... C’est toi, Mokobé... »

Mokobé : « Ouais, tout à l'heure, on a eu un des frères de la victime de Clichy-sous-Bois donc... Il a passé un message et, donc, ça serait bien que les choses elles se calment et qu’elles aillent dans le bon sens et, aussi, que les médias arrêtent d’allumer la mèche à chaque fois, de faire des top 50 des cités, tout ça, et... »

Fred : « De celui qui cramera le plus, ouais ! »

Mokobé : « Voilà ! Donc, voilà... Que les choses elles avancent et que le gouvernement écoute les jeunes. »

Fred : « Ben, le message est passé entre 20 heures et 21 heures... »

Difool : « Ok ! Demain, 20 heures, hein ! Et, demain, l’ouverture du site en direct, attention, hein ! On sera là, demain, 20 heures - 21 heures. Le 113, nouvel album, le 14 et déjà à découvrir sur Sky tout au long de la semaine. Ca sera aussi notre album de la semaine ! [...] »

Séquence 1232 – Début de l’émission – Cédric et Momo témoignent de la situation en Seine-Saint-Denis : coupures d’électricité, couvre-feu au Raincy... ; Difool conseille aux skyblogueurs de faire attention (07/11/2005 – 21h03mn14s-21h06mn24s)
C’est le début de l’émission après une nuit agitée (1295 véhicules incendiés le 6 novembre, d’après le ministère de l’Intérieur) et juste avant la nuit qui connaîtra le plus de dégâts aussi bien matériels (1 408 véhicules incendiés) que humains (395 interpellations et 34 policiers blessés).

Difool : « Radio Libre, sur Sky ! Salut tout le monde ! C’est parti ! Bonsoir à vous tous et à vous toutes ! »

Romano : « Bonsoir ! »

Difool : « J’espère que ça va bien... Bon... que ça va "pour le mieux possible", on va dire, hein. On va essayer de passer une soirée tous ensemble tranquille. Si vous voulez faire les cons avec nous, vous avez pas de problèmes, là, vous pouvez y aller ici, hein ! Pas de soucis ! Au 01 53 40 30 20. Le 41 SKY, le skyrock.com également. Vous nous appelez de toute la France ! Alors si vous avez quelque chose à dire évidemment, si vous avez besoin d’un petit service, pas de problème ! Envie de faire les cons, comme je vous disais : même chose, vous nous appelez ! Toute l’équipe est là en ce lundi soir après un bon week-end. »

Marie : « Ouais... »

Difool : « Agité mais bon. Ca va la Marie ? »

Marie : « Ouais, ça va bien, ouais. »

Difool : « Bonjour Cédric ! »

Cédric : « Ouais, bonjour bonjour. »

Difool : « Des nouvelles du 9-3 ? »

Cédric : « Ouais. Tout à l'heure, ils ont éteint le quartier, là ! Ils ont éteint toutes les lumières ! »

Difool : « Ah ? Y’a plus de lumière dans le quartier ? »

Cédric : « Ah, ouais, je suis descendu en bas... »

Difool : « Mais, qui, "ils" ont éteint le quartier ? L’EDF ? »

Cédric : « Non ! Non non non ! »

Difool : « Ils privatisent, déjà ? Ils commencent à couper l’électricité !? »

Cédric : « EDF, ils arrivaient pas, justement, à remettre la lumière dans le quartier, ouais ! »

Difool (se mettant à la place d’un technicien d’EDF) : « "Il est où l’interrupteur ?" »

Cédric : « (incompréhensible) »

Difool : « Et c’est qui qu’est coupé ? »

Cédric : « Non, c’est les lascars, c’est les petits du quartier, ils ont éteint ça ! »

Romano : « Ah ! C’est le black-out ! »

Cédric : « Eh, sûr ! Eh : ils sont plus forts que les techniciens ! C'est-à-dire que les mecs ils ont réussi à l’éteindre et les mecs ils ont pas réussi à le rallumer. EDF, ils sont venus, ils ont pas réussi à rallumer le quartier ! »

Romano (?) : « "Oh ! Dites-donc, les jeunes ! il est où l’interrupteur ?" (Rires collégiaux) »

Cédric : « C’est vrai que c’est chelou, quoi. »

Difool : « Bon, à part ça, c’est tranquille ? C’est tendu ? Ca va ?... »

Cédric : « Non, ça va. Sinon, tranquille, ouais. Franchement, c’est calme, ouais. »

Difool : « Bon, ben on espère que ça restera calme tout le long de la soirée, hein. Y’a déjà des endroits où c’était chaud, ce soir. Y’avait plein de messages de Toulouse, là, depuis tout à l'heure. Il paraît que ça été chaud du côté du Mirail, tout ça... Donc, ben écoutez, j’espère que ça va se calmer cette histoire. Et puis... On nous dit : c’est chaud aussi du côté de Roubaix et de Tourcoing. Calmez-vous les nordistes ! (Prenant l’accent du nord :) "Comme ça, là ! Tranquille !" Bon... Momo ? »

Momo : « Ouais, bonsoir ! »

Difool : « Comment ça va ? Momo du 9-3 ! Et du Raincy, même ! »

Momo : « Ouais ! »

Difool : « Et y’a un couvre-feu, chez toi
 ! »

Momo : « Ouais, couvre-feu pour les mineurs ! »

Difool : « Vous imaginez : un couvre-feu ! Un couvre-feu ! »

Marie : « Eh oui ! Un couvre-feu ! »

Difool : « Bon, pour l’instant, c’est pour les mineurs... C’est à quelle heure ? Ca va ? Parce que, vous allez voir les horaires : c’est pas encore la mort non plus, hein ! »

Momo : « C’est à partir de 1 heure du matin jusqu’à l’aube ! »

Un animateur : « Bon, ça va ! »

Difool : « Bon... voilà ! »

Marie : « Ah ouais ouais... »

Momo (?) : « Bon, 1 heure du matin, ouais... »

Difool (sur le ton de celui qui annonce une bonne nouvelle) : « Donc, en fait, quand il va y avoir cours, genre vers 8 heures du matin et que le jour sera pas levé, vous ne pourrez pas aller en cours, si j’ai bien compris, au Raincy ! »

Romano : « Eh oui ! Parce que le couvre-feu ne sera pas levé ! »

Difool : « Ah ben, oui : l’aube ne sera pas levée, donc... C’est un peu con leur truc ! Vivement cet hiver, hein, comme ça, vous allez avoir des heures de cours en moins si vous habitez au Raincy ou dans le 9-3 ! »

Un animateur : « Non mais... sympa votre maire ! »

Momo : « C’est le maire, Eric Raoult, qui a mis ça. Et, en plus, il fait des rondes, maintenant, toute la nuit... »

Romano : « Qui ça ? Lui ?! »

Momo : « Non ! non ! (Rires collégiaux) »

Marie : « T’imagines, le maire ! »

Momo : « Des employés municipaux pour protéger les monuments de la ville, je sais pas quoi... »

Difool : « Bon. Ben, écoutez, j’espère que ça va se calmer cette histoire. Au Raincy, ailleurs, hein... Et merci pour tous les messages qu’on a reçus, les messages de tranquillité, de paix et de... et voilà. Donc, merci à vous tous et à vous toutes, hein ! C’est vrai que c’est chaud, quand même assez chaud, actuellement... Et puis, faites gaffe aussi, si vous avez un skyblog, si vous... Alors... Bon, y’a eu des skyblogs où y’avait des appels à l’émeute dessus. Donc on a eu deux trois soucis avec la police
 ! »

Romano (imitant un policier) : « "Oui, garçon ! Mais qu’est-ce que c’est que ça les (il bafouille) blogs ?" »

Difool : « Donc, faites gaffe, si vous... »

Romano : « Oui : évitez d’en mettre ! »

Difool : « Si vous déconnez, par exemple, dessus, en mettant une... Bon, faites attention parce qu’ils sont très très surveillés les skyblogs actuellement, donc voilà... C’est un petit message qu’on voulait vous passer en ce début d’émission. Voilà... On va pas faire "Spéciale émeutes", quand même, hein, ce soir... »

Un animateur : « Non non non ! »

Difool : « ...mais, bon, c’était quand même bien de... quand même bien de faire un petit point là-dessus et puis... Ouais, et puis voilà... Si y’en a qui sont énervés, qu’ils pensent aux gamins qui sont dans les quartiers, qu’ils pensent aux mamans qui sont dans les quartiers, qu’ils pensent aux mamies qui sont dans les quartiers, qu’ils pensent à tous ces gens qui... voilà... Un gosse, quand il voit ça, ça lui fait pas du bien. Donc voilà... »

Samy : « Peace ! »

Difool : « Bon... Peace, exactement ! (Il enchaîne sur autre chose.) »

Séquence 1235 – Skyrock doit rencontrer le CSA le lendemain (07/11/2005 – 21h07mn45s-21h09mn32s)

Le mardi 1er novembre, lors de la séquence 859, Difool avait signalé : « Vous savez, ils ont fait un rapport sur Skyrock. D’ailleurs, on va bientôt être reçus pour notre sanction ! » Un peu moins d’une semaine plus tard, ce lundi 7 novembre, il donne des nouvelles : la réunion avec le CSA aura lieu le lendemain.

Difool : « Ah, ben tiens ! Y’a un truc, aussi, que j’ai oublié de vous dire avant d’accueillir Julie. C’est que, demain, on passe au CSA. Vous savez, demain, peut-être que l’émission elle sera interdite ! Vous savez dans ce... »

Romano : « Ah oui ?! C’est vrai ! »

Difool : « C’est vrai, donc, demain, on a notre grand rendez-vous CSA pour nous faire sanctionner. »

Romano : « Oui, pour nous faire punir ! C’est un peu un conseil de discipline, quoi. »

Difool : « Ouais, c’est ça... Enfin, nous, on n’y va pas. Nous... »

Marie : « Non ! »

Romano : « On laisse Pierre
 ! Pierre, c’est... Pierre le boss ! »

Marie : « Il gère ! »

Romano : « Non mais... C’est lui qui gère ! On dit des conneries, c’est lui qui les gère ! (Rires) »

Difool : « Les problèmes, c’est lui qui gère ! Oui, donc, demain, on passe au CSA et vous savez qu’on risque... Alors... La station risque de se faire interdire pendant une durée de 1 à 30 jours
. »

Marie : « Voilà ! »

Difool : « Voilà ! Ou alors, l’émission... »

Romano (imitant Marie) : « "Ah ben, c’est génial ! On sera en vacances ! Ah ben, c’est cool !" (Rires de Marie) »

Difool : « L’émission, elle va se faire interdire pendant une durée de 1 à... plus, même, peut-être... Je sais pas combien, d’ailleurs... Et... Qu’est-ce qu’il y a d’autre ? Sinon, ils peuvent mettre des amendes
 ! »

Romano : « Ah ! Cher ! »

Difool : « Ouais, cher ! (Faisant allusion à la pingrerie de Romano :) Ce qui est encore pire, les amendes ! Hein, Romano ? »

Romano : « Oui, bien cher ! Donner des sous ! »

Difool : « Donner des sous, oui... »

Romano : « Et on les donne au CSA ? »

Difool : « Ouais, je crois, ouais. »

Romano : « Non, mais c’est pas pour eux, quand même ? Quoi, je veux dire, c’est pour... »

Difool : « Ah ben, si, c’est pour eux ! Tu crois que... Comment ils bouffent à midi ? (Rires collégiaux) »

Romano : « La cantine ! »

Difool : « Ouais, la cantine : caviar, le foie gras, tout ça... le champagne... Eh oh ! Ca coûte cher avec nos impôts ! »

Marie : « Ah, tu m’étonnes ! »

Difool : « Donc... Donc voilà ! Donc, on vous tiendra au courant demain soir, dès 21 heures, parce qu’on aura sans doute des nouvelles. »

Romano : « Oui... Ben on espère pas trop mauvaises. »

Difool (faisant allusion aux émeutes) : « Voilà ! Le CSA toujours... tombe toujours pile poil au bon moment, hein ! Vraiment, là... ! »

Romano : « Ah, ouais ! Ils ont choisi le meilleur moment, là ! »

Difool (s’adressant au CSA) : « Le respect de la jeunesse, là, vraiment, vous êtes en plein dessus, là ! On parle de respect... »

Marie : « Ah, on est dedans, là ! »

Difool : « ...de tolérance... Hein, le CSA, il arrive en plein dedans ! Donc on vous tiendra au courant. Merci pour les messages d’amour pour le CSA que vous nous laissez... Notamment celui de Gibson 78 – Bonjour à toi Gibson ! – Gibson nous a dit : (Difool fait retentir la « machine à censure (*) ») Voilà ! Oui oui oui... "Le CSA, je (machine à censure)." Merci beaucoup pour les messages. Y’a le Marseillais du 4-9, aussi, qui vient d’arriver. Bonjour à toi, Marseillais du 4-9 ! »

Samy (qui est originaire de Marseille) : « C’est bien ! »

Difool : « Bon, allez, on va profiter de toute la soirée. Y’a Julie qui doit être avec nous... »

Séquence 1238 – Evocation de la loi de 1955 permettant de recourir au couvre-feu (07/11/2005 – 21h19mn01s-21h19mn40s)

Difool : « Ah oui ! La sonnerie des pyjamas ! J’avais oublié ! [...] Tout ce qui n’a pas de poils évacue, vous savez, hein ! »

Romano : « Ouais ouais ! Allez, on va vite se coucher ! »

Difool : « Faites gaffe ! Autrement, y’a couvre-feu ! »

Romano : « Ouais ! Attention ! Y’a Nicolas Sarkozy, il arrive ! »

Difool : « Voilà ! Et y’a Villepin qui a dit qu’il pouvait y avoir des couvre-feux
 dans... que les préfets, à partir de demain, ils... »

Romano : « Oui, ils ont l’autorisation. Bon, ils doivent se... »

Difool : « Ils ont remis en marche une loi de 1955 ! »

Marie : « Ouais ! (Rires) »

Romano : « A la mode ! »

Difool : « Ah, c’est... C’est cool et ça pète ! »

Séquence 1254 – Un auditeur interroge Difool sur le couvre-feu (07/11/2005 – 21h44mn07s-21h45mn19s)

Difool : « Tiens, y’a des messages. On nous demande : "C’est vrai qu’y’a un couvre-feu ?" Alors non non ! Attendez ! Alors, le couvre-feu, d’après ce que j’ai compris... Parce que y’a Dominique de Villepin, Premier ministre, dans ces moments agités, qui a fait une déclaration et qui a dit qu’il autorisait les préfets à mettre en place un couvre-feu à partir de demain, je crois. C’est ça ? »

Romano (lisant l’information) : « Ouais, à partir de demain en concertation avec... avec... ben... ah ouais !? ben Nicolas Sarkozy parce que c’est avec le ministère de l’Intérieur... »

Difool : « Ah merde ! Bon... Voilà... Donc, alors, ça on... Pour l’instant... »

Romano : « Et, pour le moment, le seul endroit où il y a, c’est au Raincy, là. »

Difool : « C’est au Raincy mais, bon, c’est à 1 heure du matin jusqu’à l’aube. Et c’est pour... ? Une heure du matin jusqu’à l’aube, c’est pour qui ? »

Samy (?) : « Pour les mineurs ! »

Difool : « C’est pour tous les mineurs ? »

Samy (?) : « Ouais, c’est ça. »

Difool : « Ouais. Pour les mineurs de 1 heure du matin jusqu’à l’aube au Raincy. Donc, en fait, si vous êtes au Raincy dans le 9-3 (donc, ceux qui connaissent pas, c’est la ville de Momo, hein !), vous avez pas le droit de sortir après... »

Cédric (?) : « ...à partir d’une heure du matin. »

Difool : « ...à partir d’une heure du matin. C’est ça, Momo, hein ? »

Cédric : « Jusqu’à ce que le soleil se lève ! »

Momo (?) : « Je croyais que ça existait déjà, ça, maintenant... »

Difool : « Ben, ouais, moi aussi. Mais bon... »

Momo : « Non mais, en général, au Raincy, à partir de 23 heures - minuit, y’a déjà plus personne, quoi. »

Difool : « Donc, voilà, pour ceux qui posaient la question sur l’histoire de couvre-feu, tout ça... C’est vrai que "couvre-feu", ça fait quand même peur un peu. T’entends ça, ça te... »

Cédric (?) : « Ca fait guerre, un peu... »

Difool : « Mais, je sais pas... Si vous regardez... Enfin bon... Ca fait... Ouais, ça fait un peu peur... Bon, on va faire les résultats du Loto foot, là, dans un instant ? Et je vous remercie pour tous vos messages, hein, de... messages de... de tranquillité, de... »

Romano : « Oui ! Peace ! »

Difool : « ...et de peace attitude, ouais. Ca fait plaisir ! Bon ! Résultats du Loto foot ! [...] »

Séquences 1263, 1765 – Psy 4 de la Rime – Le monde est stone

Ce titre est diffusé les 07/11 et 14/11.

{Refrain:}

Stone, le monde est stone

Ils veulent nous anesthésier l'esprit

Nous disent que le paradis est ici

Bombes et missiles, stop

Le monde est stone

Une avancée technologique au lieu de soigner nos hémorragies...

[Alonzo] :

C'est l'ironie du sort

Je suis né (?) sur le sol du coq

Économiquement pauvre

La mafia mondiale m'escroque

Y'a plus l'harmonie dans ma famille

Trop de pubs de cul traumatise les gamines

Que dieu nous sauve

Homme du monde

Alors qu’ils savent qu'ici on est ado masochistes

Qu'on se perce et qu'on se dessine sur le corps

Qu'on combat le fasciste

Et que le fric c'est le frère d'l'égoïsme

Les côtoyer c'est perdre des proportions irréalistes

Combien de gens sont incompris donc se désistent

Cette phobie existe

C'est triste

Ce qui arrive aux mômes papin

Victimes d'être voyants

Contaminés avant de lire la consonne la voyelle

Les années passent comme les mois,

Les mois comme les semaines

Les semaines passent comme les jours

Et l'Afrique saigne
Qui tient les reines ?

{Refrain}

[Soprano] :

J'suis né à cette époque

Où la dalle devrait être un crime contre l'humanité

Les mentalités sont en manque de fertilité

Où la jeunesse est un drame qui s'instruit d'une politique ridée

Émission TV en pleine puberté

Il y a tellement de gens qui souffrent

Que te lever le bandeau que t’as sur les yeux mais faut aussi que tu les ouvres

Que t'es mal

Comme j'ai mal

Voir ces filles de 12 ans qu'on retrouve dans les bois

Moi j'ai mal

Pour tous ces orphelins de guerre qui nous envient nos fêtes des mères

Moi j'ai mal

Pour toutes ces victimes d'épidémies de séismes et d'attentats

Moi j'ai mal

Car nos enfants grandissent dans ce monde stone...
Stone, le monde est stone

Une avancée technologique au lieu de soigner nos hémorragies...

[Vincenzo] :

Ok, arrêtons le massacre

Sachez que la bombe humaine

A été inventée seulement pour se défendre

Donc j'emmerde ceux qui l'exploitent

A défaut de nuire, de suivre, de subir

Le mal des enfants

Qui ont les membres oblates (?)

Trop d'effort voyez

Pour peu de réussite

Car personne suscite

L'entretien de l'espoir

Qui font que nos peaux s'irritent

C'est mort frère

Car nos imams et prêtres

Purgent des sales peines

Alors qu'ils doivent faire

De nos lieux saints

Des sales pleines

Mortel

Comme lâcher du fric

Pour une pétasse

Mortel

Comme le monde bosse

Dans les ruines seulement

Pour un pesos

A savoir lâche

Devant nos cimetières

En vide

Donc moi j'crache sur l'esclavage

Qui n'a pas été aboli.

{Refrain}

Séquence 1267 – Bruits de sirène à Roubaix (07/11/2005 – 21h58mn50s-21h59mn11s)

Le 31/10 (lors de la séquence 807), on entendait des sirènes chez un auditeur habitant Aulnay-sous-Bois. Cette fois-ci, c’est chez l’auditeur 258 (Foued) se trouvant à Roubaix que l’on entend des bruits.

Romano (entendant les bruits de sirène) : « Oh là, garçon ! Y’a la police ! »

Difool : « Ah, y’a les keufs, derrière, t’entends ? »

Auditeur 258 (amusé) : « Ouais, y’a la police ! C’est le bordel à Roubaix ! »

Difool : « Ah ouais, c’est vrai ? C’est chaud chez vous, un peu, là ? »

Auditeur 258 : « Ouais, c’est un peu le bordel mais ça va. »

Difool : « Ouais, ben écoute... »

Auditeur 258 : « Enfin, ça c’est calmé, quoi... Ils ont fait de drôles de trucs : ils ont tiré au kalachnikov dans des lycées et tout ça... »

Difool : « Ah ouais... Donc, ça, faut arrêter un peu, ouais... »

Auditeur 258 : « C’est le bordel, là ! »

Difool : « Parce que, à un moment, ça va tuer quelqu'un et ça sera triste... »

Auditeur 258 : « Ouais, non, c’est clair ! »

Romano : « Oui... Faut se détendre !... »

Difool : « Eh oui ! (Il enchaîne sur le Loto foot.) »

C’est suffisamment curieux (inhabituel, en tout cas) pour le signaler : lorsque l’auditeur a été rappelé quelques minutes plus tôt (afin de découvrir les résultats du Loto foot), il était en train de courir. (21h56mn31s-21h56mn49s)

Difool : « C’est Foued qui a fait le Loto foot avec nous. Foued de Lille. Il était avec nous vendredi dernier. Ca va, Foued ? »

Auditeur 258 : « Ca va tranquille ! Et toi, Difool ? »

Difool : « Bien bien bien ! Tranquille ! »

Auditeur 258 : « Eh ! Je suis en train de courir ! Je vais rejoindre un pote dans sa (incompréhensible). »

Marie : « Tu cours ! »

Difool : « Bon... Sportif jusqu’au bout, Foued ! Il fait le Loto foot avec nous vendredi et, là, lundi soir, on le retrouve en train de courir. »

Séquence 1268 – La peur d’une propagation des émeutes à l’étranger et la couverture médiatique des émeutes à l’étranger (07/11/2005 – 22h00mn46s-22h02mn16mn)

Difool : « Bon, sinon, des réactions par rapport... par rapport au bordel... aux bordels au pluriel (parce que ça se passe un petit peu partout). On dit qu’y a eu des incendies aussi en Allemagne, pareil ! »

Romano : « Et en Belgique
 ! »

Difool : « Ouais... Faudrait peut-être éviter de foutre le feu au monde entier... Les Belges, ils ont brûlé cinq voitures. »

Romano : « Ouais... Non mais ça... En fait, tous les pays Européens, ils commencent à s’inquiéter que le phénomène il se répande pas un peu partout, quoi... »

Difool : « Mais, moi, j’ai vu... Je sais pas si vous avez regardé les télés étrangères. Vous avez peut-être zappé si vous avez la parabole... »

Momo (?) : « Non mais j’ai vu un reportage de CNN. Ils ont fait un plan de l’Ile-de-France et avec des... »

Difool : « Ca flambait partout, ouais. »

Momo (?) : « Ouais, voilà, quoi ! Ca m’a bien fait rire, quoi. Et, en gros, ils nous prennent pour Bagdad, quoi ! »

Difool : « Ouais. Moi, j’ai regardé un peu tout... J’ai regardé CNN, j’ai regardé la télé italienne qui en parle un petit peu comme nous, quoi ; donc ça reste assez soft. Par contre, les Anglais, ils sont au taquet. »

Un animateur : « Et les Russes aussi ! »

Difool : « J’ai vu Al-Jazira. (S’adressant à un animateur :) T’as regardé, non, un peu ? »

Momo (?) : « Non, j’ai pas vu Al-Jazira. »

Difool : « Jazira... (Parlant des émeutes :) Ca ouvre le journal d’Al-Jazira et... »

Marie : « Ah ouais ?! »

Difool : « Ouais ouais... Donc, ça serait bien que ça... que ça cesse. »

Momo (?) : « Non mais, moi, je trouve, le plus violent, c’est CNN, quand même. Moi, j’ai vu un reportage, carrément où on montre les voitures en flammes, les CRS en train de se faire charger, et compagnie... »

Difool : « Y’a les Chinoises aussi qui... qui parlent... »

Romano : « Mais là, même, y’a des pays, là, après les Etats-Unis, tu sais, qui avaient dit aux ressortissants de se méfier... »

Cédric (?) : « Et je crois y’a les Portugais... »

Difool : « Y’a le Danemark, il l’a fait aussi tout à l'heure. »

Romano : « Y’a le Japon... L’Australie, aussi. »

Cédric (?) : « Et je crois y’a les Portugais aussi... »

Difool : « Moi, j’ai pas entendu les Portugais. J’ai entendu les Danois, ouais. »

Romano : « Ouais. Moi, le Japon et l’Australie aussi. »

Difool : « Et, là, on nous dit : "J’habite à Grenoble. Sérieux, ça craint." C’est Chachou qui dit : "Appelez-moi !" Mais t’as pas laissé ton numéro, Chachou, sur SMS, là... Et, qu’est-ce qu’on nous dit d’autre ? "Ici... »

Romano : « A Argenteuil aussi, un peu, oui... »

Difool : « Ouais : "...c’est un truc de fou !" Bon ben, écoutez... J’espère que ça va se calmer cette histoire parce que ça va mal finir, en fait, donc... Donc voilà ! Merci, en tout cas pour tous les messages, hein, les messages qu’on reçoit sur le net, sur les SMS, et puis pour vos coups de fil, aussi, de toute la France. Bon !... »

Séquence 1270 – Le couvre-feu au Raincy ; les émeutes à Marseille et Toulouse (07/11/2005 – 22h02mn35s-22h04mn01s)

Difool : « Tiens ! Une question pour toi, Momo, puisque t’es là. C’est Rap Boy du Nancy, là... euh... du Raincy qui nous fait "J'habite au Raincy dans le 9-3, comme Momo, et je sais pas pourquoi y'a couvre-feu. C'est calme au Raincy !" »

Momo : « Non mais c’est super calme. (Parlant du maire :) Mais il a peur que ça descende de Clichy et de Montfermeil, quoi. Parce que Le Raincy... »

Un animateur : « Parce que Raincy, c’est collé, ouais ! »

Momo : « Ouais, c’est collé à Clichy-sous-Bois et il a peur que y’a pas mal de monde qui descende. Non mais... »

Difool : « Et, à tous ceux qui ont envie de foutre le bordel, pensez à vos parents, pensez – tu vois – à votre famille, pensez aux petits, aussi, qui traînent dans le quartier : ils méritent autre chose que ça, de vous voir en zonzon parce que c’est ce qui va se passer au final. Donc, ça serait un peu con, voyez... »

Romano : « Là, ils ont déjà écroué 83 personnes, un truc comme ça, hein ! »

Difool : « Et c’est ce qui peut se passer, à la limite, de moins pire. Parce qu’on sait jamais jusqu’où ça peut aller... »

Momo : « Y’a eu vingt condamnations, déjà, depuis le début, je crois. Et, sinon, juste à la gare du Raincy, tous les jours, y’a au moins un camion de CRS, quoi. Juste pour surveiller parce qu’ils ont peur que... y’a des mecs qui vont sur les rails, ils prennent des cailloux
, ils... »

Cédric (?) : « Pour caillasser, ouais ! »

Momo : « ...pour les caillasser, quoi ! »

Difool : « Et ça a bougé à Marseille, aussi, Samy ? »

Samy : « Ouais, mais pas beaucoup, hein. C’est... Franchement, c’est... Eh ! c’est plus aux alentours, hein... C’est pas dans... »

Romano : « Ouais, ben tant mieux, hein ! »

Difool : « Bon. Restez calmes ! Tiens : "J’ai peur", on nous dit. Regarde ! c’est Toulousaine de Haute-Garonne. Mais c’est vrai que c’était chaud, tout à l'heure, à Toulouse. "La Reynerie est en feu à Toulouse. Dites un petit truc pour les émeutiers, que ce soit tranquille ! Ne détruisez rien..." Voilà. »

Momo : « Non mais y’a eu plusieurs appels au calme. Déjà, y’a eu le frère de la victime, là, dans Planète Rap
. Et, aussi, la troisième personne qui a été électrocutée... »

Difool : « Ouais, le copain des... »

Momo : « Ouais, voilà ! »

Difool : « ...le copain des deux petits qui ont été électrocutés la semaine dernière dans le transformateur, là. A Clichy. »

Momo : « Il a appelé au calme, ouais ! »

Difool : « Et il a aussi appelé au calme la famille... la famille... aussi, évidemment. Bon, allez ! on va prendre Sarah, là, qu’est au téléphone avec nous en direct... [...] »

Séquence 1271

( Une auditrice de Toulouse « voit passer les pompiers assez souvent » (07/11/2005 – 22h04mn09s-22h04mn36s)

Difool : « [...] Sarah en direct de Toulouse, tiens, justement ! T’es où à Toulouse, Sarah ? Bonjour, d’abord... »

Auditrice 274 : « Bonjour. (Rires) »

Difool : « Ca va, Sarah ? Tranquille ? »

Auditrice 274 : « Ouais, tranquille, ouais. »

Difool : « T’es dans quel coin de Toulouse, toi, Sarah ? »

Auditrice 274 : « Euh... Vers le Stadium, en fait. »

Difool : « Bon... C’est calme, chez toi ? »

Auditrice 274 : « Euh... On voit passer les pompiers, hein. Assez souvent... »

Difool : « D’accord. Ben, écoute, j’espère que ça va se calmer, cette histoire. »

Auditrice 274 : « Ben, j’espère aussi parce que ça devient un peu n’importe quoi, hein. »

Difool : « Mmm. Bon... Ouais ouais. Y’a plein de... On a reçu plein de messages depuis tout à l'heure sur Toulouse, là. Bon, alors... Qu’est-ce que tu voulais nous dire Sarah ? »

Auditrice 274 : « Euh... Moi, j’appelle en fait pour... c’est Julie qui avait des problèmes... qui avait pas de plaisir... »

( Un auditeur de Nanterre « espère que ça va se calmer »  (07/11/2005 – 22h12mn52s-22h13mn07s)

L’auditeur 275 (Walid, 22 ans, Nanterre) a appelé pour réagir sur le problème sexuel de l’auditrice 271. Avant de partir, il passe une dédicace puis lance aussi un appel au calme.

Auditeur 275 : « Et... Bonne fête de l’Aïd à tout le monde et j’espère que ça va se calmer ce qui se passe actuellement en France. »

Difool : « Ben, j’espère aussi. T’es où à Nanterre, toi ? »

Auditeur 275 : « Comment ? »

Difool : « T’es où à Nanterre ? »

Auditeur 275 : « La Cité Rose. »

Difool : « D’accord. Ben tu salues tout le monde là-bas. »

Auditeur 275 : « Y’a pas de souci ! »

Difool : « C’est calme ? »

Auditeur 275 : « Ouais, c’est calme. Ca va, ça va... »

( Un auditeur pompier demande aux casseurs d’« arrêter [leurs] conneries » (07/11/2005 – 22h13mn31s-22h14mn23s)

L’auditeur 276 (Stan), qui appelle lui aussi à propos du problème sexuel de l’auditrice 271 (Julie), lance un appel au calme.
Auditeur 276 : « Salut ! C’est Stan. Salut à toute l’équipe ! »

Difool : « Salut Stan ! Comment ça va ? »

Romano : « Salut Stan ! »

Marie : « Salut ! »

Auditeur 276 : « Ca va très bien. Salut à Julie aussi... »

Auditrice 271 : « Bonsoir. »

Auditeur 276 : « Un petit message, juste, pour ceux qui foutent le feu, qui cassent un peu partout : arrêtez vos conneries ! C’est pas bien ! Moi, je suis pompier et donc... »

Difool : « Ah ouais, en plus, toi, t’es pompier, ouais... Ah ouais, vous avez du boulot, ces temps-ci ! Et, en plus, c’est pas facile pour vous, hein... »

Auditeur 276 : « Ben, ils nous font courir un peu dans tous les sens. Pas sur Paris : encore, ça va, pour l’instant c’est assez limité, mais... »

Difool : « Ouais, puis, les pompiers, vous êtes pas méchants... Enfin, bon... Ouais... Vous attaquez personne... »

Romano : « Vous êtes là pour sauver des vies, ouais... »

Auditeur 276 : « On est là pour aider les gens... »

Difool : « Vous, vous êtes vraiment là uniquement pour rendre service, en général. »

Marie : « Ouais, c’est ça ! »

Difool : « Bon ! Et... »

Auditeur 276 : « Mais, à tous les niveaux, ça énerve quand même, quoi. Donc faut arrêter ! »

Difool : « Y’a un message qu’est plutôt sympa, là. C’est La Turque du 9-3 qui dit : "Clichy, c’est super calme ! Y’a rien à dire. Y’a personne, c’est tranquille !" Ben, écoute, ça fait plaisir, La Turque ! Bien Clichy ! Tranquille ! En tout cas, c’est bien parce que c’est un respect pour les familles... les familles... »

Cédric (?) : « ...qui ont lancé l’appel au calme ! »

Difool : « ...qui ont demandé que ça se calme. Et je trouve ça bien. Voilà ! Donc, tu vois, y’a aussi des bonnes nouvelles, Stan. J’espère que ça va se calmer, cette histoire, en tout cas, hein ! »

Auditeur 276 : « Voilà... Sinon, ben, j’appelais pour Julie ! [...] »

Séquence 1283 – L’auditeur 277 indique que la situation est calme à Villeneuve-Saint-Georges et estime que « ça sert à rien ce qu’ils font » (07/11/2005 – 22h27mn45s-22h28mn20s)

Difool : « Bon, sinon, là, on va faire un tour à Villeneuve-Saint-Georges chez Franck en direct de Villeneuve. Comment ça va, Franck ? »

Auditeur 277 : « Ouais, ça va. Et toi, Difool ? »

Difool : « Ca va, ça va, ça va... C’est calme à Villeneuve ? »

Auditeur 277 : « Ouais, ça va. Franchement, ça va. Tranquille ! »

Difool : « Bon. Parce que, j’avais des messages qui disaient que c’était pas calme
, justement. Ben, écoute, tant mieux, hein, si c’est posé... J’espère que ça va se poser, un peu, cette histoire... On a plein de messages, là, depuis tout à l'heure, là... »

Auditeur 277 : « Ouais, mais, de toute façon, ça sert à rien ce qu’ils font, tu vois... Mais bon... Mais, non, ça va... Franchement, dans l’ensemble, ça s’est bien calmé et tout. Y’a pas grand-chose. »

Difool : « Ouais, bon... Ben, écoute, j’espère que ça va continuer comme ça. On en reparlera, hein, de toute façon dans la soirée. Et puis, demain matin, on fera un bilan de tout ça. J’espère que ce sera plus calme que les jours précédents, en tout cas. Bon alors, Franck... [...] »

Séquence 1283 – Message 1131 sur Sarkozy (07/11/2005 – 22h42mn11s-22h42mn17s)

L’auditeur 277 a appelé parce qu’il ne sait pas comment dire à sa petite amie qu’elle a une mauvaise haleine. Un auditeur envoie ce message (lu par Difool).
Difool : « Ah ! "Il faut lui laver la bouche au Kärcher !" Ben, faut appeler Sarkozy, alors ! C’est Yoyo, là, qui nous propose ça ! »

Séquence 1298 – Des hélicoptères dans le ciel de Sevran, Toulouse et Lille ; Un auditeur appelle au calme
L’auditeur 279 (Ruddy, Sevran) appelle pour le problème de l’auditeur 277 (dont la copine a une mauvaise haleine).
( (07/11/2005 – 23h01mn24s-23h02mn05s)
Difool : « Y’a Ruddy, là, qui arrive en direct de Sevran. Allô Ruddy ? »

Auditeur 279 : « Ouais ! »

Romano : « Eh ! Sevroche, boboche ! »

Difool : « Chez Cédric... »

Auditeur 279 : « Ouais, moi, je voudrais dire deux choses, là. Déjà, d’une, c’est pour réagir aux réactions de Franck, là. Et, de deux, bon, après, c’est, tu sais, les hélicoptères, ils tournent en ce moment parce que y’a le feu partout à côté de chez moi et tout... »

Difool : « Mais j’ai eu plein de messages sur les hélicoptères. Y’a pas qu’au-dessus de Sevran. Y’en a du côté de Toulouse, y’en a un peu... »

Auditeur 279 : « Ben, je me doute, je me doute... »

Difool : « Du côté de Lille, aussi. J’avais un message, tout à l'heure : les Lillois qui me disaient que y’avait des hélicoptères qui tournaient, là, au-dessus des quartiers. »

Auditeur 279 : « Ouais. »

Difool : « Et, donc, là, il se passe quoi, toi, Ruddy ? »

Auditeur 279 : « Ouais... Ben, moi, t’as vu... Moi, un matin, je me suis réveillé et j’ai bu grave du lait, tu vois... »

Difool : « Ah non, mais je croyais que tu voulais me parler des hélicoptères... Moi j’étais parti dans les... »

Auditeur 279 : « Non non ! Moi, c’est pour Franck. Le pauvre il me fait de la peine. [...] »

( (23h03mn51s-23h05mn33s)

Après le témoignage de l’auditeur 279, Difool le remercie.
Difool : « Merci, Ruddy, en tout cas, du coup de fil, hein. »

Auditeur 279 : « Ok, y’a pas de souci ! »

Difool : « Et tu voulais rajouter un truc pour les hélicoptères, tout ça, là ? »

Auditeur 279 : « Ouais ouais ouais... Eh, franchement, c’est grave la merde à côté de chez moi, là ! »

Difool : « Donc, toi... ouais, t’es à Sevran, toi, c’est ça ? »

Cédric : « T’es où à Sevran ? »

Auditeur 279 : « Ouais, ouais, à Sevran ! Je suis à côté de Beaudottes
. »

Difool : « Mmm. Mais, tu sais, c’est le bordel partout... »

Auditeur 279 : « Ouais ouais, mais j’en ai marre, là. Je suis réveillé par les pompiers, là... A chaque fois, ils viennent, ça sonne et tout. Ouais, non, franchement, un petit truc à dire : Arrêtez ! parce que c’est vraiment pas comme ça que vous allez régler les choses, hein. »

Difool : « Ouais ouais... Là... »

Auditeur 279 : « C’est pas en brûlant des voitures que, voilà... »

Difool : « Ouais, c’est des gens du quartier qui ont pas plus d’argent que... que... »

Auditeur 279 : « Ouais... Non, mais je veux dire... moi, je suis pas riche... Y’a pas... Je sais pas... Y’a pas que des riches dans la vie. Y’a beaucoup de personnes qui sont comme eux mais qui trouvent des façons de revendiquer leurs choses, quoi, c’est tout. Tu vas pas brûler la voiture de ton voisin parce que t’es pas content de Sarkozy ou de Villepin, je sais pas... »

Difool : « Ouais. »

Auditeur 279 : « Tu fais autre chose. Voilà, quoi ! »

Difool : « Non puis on sait... bon, on sait où ça commence, on sait pas vraiment où ça s’arrête, le truc. Donc... »

Romano : « Ouais, puis ça coûte cher une voiture ! »

Difool : « Ca serait bien que ça se calme un peu. Et, en effet, Romano ! »

Auditeur 279 : « (incompréhensible) ça va être limite une guerre civile. Attends ! Si les Etats-Unis ils en parlent c’est que... c’est que... voilà ! »

Romano : « Ouais, mais bon, là-bas, ils exagèrent un peu, quoi ! Le truc... »

Auditeur 279 : « Ouais mais, là-bas, ils ont l’habitude. C’est pour ça, aussi. »

Difool : « Ouais, c’est vrai aussi... Ouais, des émeutes raciales... Ils ont connu de pire... Mais, eux, c’est des émeutes carrément raciales que tu... »

Auditeur 279 : « Ben, ouais, je pense que c’est plus ça, en fait... »

Difool : « Bon, ben merci, Rudy, en tout cas, du coup de fil... »

Auditeur 279 : « Eh ! je peux avoir l’album de la semaine ? »

Difool : « ...et fais coucou aux hélicoptères quand tu les vois ! »

Auditeur 279 : « Eh, mais, en plus, ils volent sans lumière ! »

Difool : « Ah ouais, ils ont pas les lumières ? (incompréhensible) »

Auditeur 279 : « Ah non non non ! Attends, t’es ouf ! C’est genre ils veulent faire ça... genre ils veulent aller infiltrer le ciel, là, tu vois, pour pas qu’on les voie et tout, mais... »

Cédric : « Non, c’est pas ça. C’est pour pas que... tu sais, que... En fait, s’ils éclairent... En fait, c’est gris les endroits qu’ils surveillent en fait. Et, sans lumière, en fait, je crois qu’ils ont des trucs, tu sais, de vision nocturne. Donc ça fait qu’ils sont pas repérés là où ils surveillent. »

Romano : « Comme dans les séries américaines, ils ont des trucs infrarouges ! »

Difool : « Voilà ! Infrarouge ! »

Cédric : « C’est ça ! C’est ça, en fait ! »

Auditeur 279 : « Ouais, ça doit être ça, ouais ! »

Romano : « Tu sais, ils ont les lunettes et tout ! »

Cédric : « (couvert par Romano) ...le bordel quand ils sont pistés, quoi. »

Difool : « Ok. Ben, merci du message, en tout cas, du message de tranquillité, Rudy ! »

Auditeur 279 : « Ok. Je peux avoir l’album de la semaine ? »

Difool : « Ouais, on t’envoie l’album du 113 ! »

Séquence 1303 – Une auditrice de Toulouse qui s’est fait brûler sa voiture témoigne (07/11/2005 – 23h14mn34s-23h20mn18s)

L’auditrice 281 (Afia, Toulouse) est la quatrième personne à intervenir sur l’antenne pour réagir aux émeutes (dont elle a été victime).
Difool : « Y’a Afia qu’on va prendre en direct avec nous. En direct de Toulouse ! Salut Afia ! »

Auditrice 281 : « Salut Difool ! Salut tout le monde ! »

Difool : « Bien, Afia ? » »

Romano : « Salut ! »

Difool : « Afia la Toulousaine. Bien Afia ? »

Auditrice 281 : « Ben, ouais... Je vais bien moyen... moyen moyen... »

Difool : « Ah oui, c’est chaud à Toulouse, ce soir, ouais, c’est ça, hein ? »

Auditrice 281 : « De quoi ? »

Difool : « Je dis : c’est chaud à Toulouse, ce soir. J’ai eu plein plein plein de messages de... »

Auditrice 281 : « Ben, c’est vachement chaud et, moi, je me suis fait cramer ma bagnole hier, donc c’est vraiment pas cool, quoi. »

Difool : « Ah ouais ? Tu t’es fait brûler ta caisse ! Putain ! »

Auditrice 281 : « Ouais, ma caisse, alors que je suis étudiante, que j’ai pas d’argent... »

Difool : « Non mais c’est ce qu’on disait tout à l'heure
 : c’est vrai que les voitures qui brûlent, c’est les voitures des pauvres gens du quartier. Donc... »

Auditrice 281 : « Mais voilà ! C’est ça le problème, c’est que... »

Difool : « Et puis, même, on brûle pas une voiture ! »

Auditrice 281 : « Non mais, ils veulent se faire entendre. Là, je suis tout à fait d’accord avec eux. Mais, après, s’en prendre aux gens qui ont rien fait et qui ont pas d’argent, c’est vraiment pas cool, quoi. Parce que, moi, ma bagnole, elle a cramé. Je sais pas comment je vais faire. »

Difool : « Alors c’est vrai que c’est remboursé mais, bon, c’est remboursé dans deux trois mois. Donc t’as deux trois mois où tu vas galérer... »

Auditrice 281 : « Mais non mais je suis pas assurée tous risques, hein ! J’ai pas l’argent pour m’assurer tous risques, moi, hein ! »

Difool : « T’es pas assurée tous risques ?! »

Cédric (?) : « Eh ouais ! C’est remboursé que si t’as une méchante assurance. »

Auditrice 281 : « Ben, oui ! T’es remboursé que si t’es assuré tous risques ! »

Romano : « Non mais même... De toute façon, même si t’as une méchante assurance, hein ! Si ta bagnole, admettons, elle a dix ans, ils te remboursent sur la cote... par rapport à la cote Argus, donc voilà... Tu perds du pognon, quoi ! Grave hein ! »

Difool : « Ouais. »

Auditrice 281 : « Non mais, moi, là, apparemment, je serai rien remboursée parce que j’étais pas assurée tous risques. Et, le problème, c’est que, là, à Toulouse... Moi, je suis étudiante, tu vois... J’habite juste à côté de l’université donc ça va. Mais, depuis ce soir, ils ont coupé le métro. Ce qui fait que, en fait, le métro, il s’arrête aux Arènes et, si tu veux, y’a au moins cinq stations pour aller jusqu’aux cités parce que y’a des bagnoles qui ont fini dans les escaliers du métro, parce que y’a plein de caisses qui ont cramé, y’a l’hélico toute la nuit... »

Difool : « Ouais, j’ai vu que y’avait eu des problèmes dans des bus, aussi, ce soir... »

Auditrice 281 : « Ben, y’a un bus qu’a cramé, ce soir, ben, en face de chez moi. »

Difool : « Y’a plein de messages qui nous disent depuis ce soir, hein (merci pour tous les messages !)... j’ai... Enfin, pour résumer, en gros, y’en a plein qui disent que ça fait une super promo au FN et à tous les gens qui veulent réduire les libertés de tout le monde... »

Auditrice 281 : « Mais voilà, c’est ça ! »

Difool : « ...y compris les gens qui sont combattus dans ces... dans ces... dans ces émeutes, quoi. »

Marie : « Mais c’est ça, hein ! »

Auditrice 281 : « Mais c’est complètement ça parce que, en fait, moi, tu vois, je suis Algérienne d’origine. »

Difool : « Mmm. »

Auditrice 281 : « Mes parents sont Algériens tous les deux. Et c’est les rebeus et les noirs qui s’en prennent plein la gueule tout le temps alors que c’est pas que eux qui sont dans les histoires. Mais, en plus, ils font n’importe quoi. Au lieu d’essayer de se faire entendre correctement en parlant avec des mots, ils crament des bagnoles, ils crament des immeubles... »

Difool : « Non mais, là, maintenant, faut que ça se calme. Je veux dire... Bon, qu’y ait eu... enfin... Le bordel de la semaine dernière s’est passé, de toute façon, donc c’est passé... Et puis... Je pense que le message est passé et que... et que faut que ça s’arrête avant que ça parte en couille... »

Auditrice 281 : « Ben, je sais pas... Franchement, Difool... Le message était passé soi-disant hier et y’a encore des bagnoles qu’ont cramé aujourd’hui. Je te dis, moi, on a balancé des bagnoles dans les escaliers du métro. Donc... Contrairement à Paris, tu vois, le métro, ici, il est tout neuf, il est électrique et tout. Ils ont balancé des bagnoles de façon à ce qu’y’ait plus de métro chez nous, quoi. »

Difool : « Mmm. »

Auditrice 281 : « Donc, on n’a plus de métro, on n’a plus de bus. On se déplace comment ? Moi, ma bagnole elle a cramé : je fais quoi ? »

Difool : « Et, toi, t’as eu quelle réaction quand t’as vu ta caisse qui a cramé ? »

Auditrice 281 : « Ben, j’étais dégoûtée. J’avais envie de chialer. Moi, ma bagnole... »

Romano : « Mais, genre tu l’as vu le lendemain, quoi ? T’as dormi et le lendemain... »

Auditrice 281 : « Mais, ouais. J’ai dormi, je me suis levée le matin pour aller en cours et j’ai vu ma bagnole en bas de chez moi cramée. Donc, tu vois ta bagnole cramée... Tu t’en sers plus. Tu te dis "merde, je suis pas assurée tous risques. Je fais quoi, aujourd’hui ?" »

Romano : « Ben, moi, j’aurais pleuré, moi ! »

Auditrice 281 : « Mais j’ai pleuré ! Franchement, j’avais envie de chialer. J’étais excitée... »

Romano : « Ah ouais, mais tu m’étonnes, hein... »

Difool : « Je t’ai déjà vu pleurer pour un scooter, Romano ! »

Romano : « Ah non mais laisse tomber ! T’imagines ! »

Difool : « Je t’ai jamais vu aussi triste... »

Auditrice 281 : « Non mais c’est normal ! »

Difool : « J’ai cru qu’il s’était fait larguer par sa meuf, que ses parents l’avaient déshérité... Enfin, la totale ! Et, en fait... »

Auditrice 281 : « Non mais attends ! Encore, tu te fais larguer : des meufs t’en as plein. Il se fait larguer, des meufs, y’en a d’autres. Mais une voiture, quand t’as (incompréhensible) pour te la payer... Franchement... Enfin, je sais pas moi... »

Romano : « Ah ouais, ça te casse bien les couilles, hein ! »

Difool : « Ah ben quand t’as pas de (incompréhensible). »

Romano : « Non mais même quand t’en as, hein. Tu sais, même... Voilà... De toute façon, même si t’as de l’argent... »

Auditrice 281 : « Ouais, quand t’en as, en général, t’es assuré tous risques, donc c’est pas très grave, quoi. »

Romano : « Ouais, mais bon, ça te fait quand même bien chier, hein, je pense. »

Auditrice 281 : « Mais, moi, aujourd’hui, tu vois, je me retrouve sans bagnole. Je sais pas comment me déplacer dans Toulouse parce que y’a plus de métros, y’a plus de bus. Je fais quoi ? »

Difool : « Ouais ouais mais je comprends... »

Auditrice 281 : « Moi, je suis d’accord avec eux : ils sont dégoûtés et tout. Y’a deux vies qui sont parties : ok. Les flics ils font pas toujours leur boulot. Mais, parfois, ils le font et... »

Difool : « Non, mais c’est pas que ça. Mais c’est aussi... c’est aussi les contrôles à répétition, c’est aussi les... »

Romano : « Ouais, c’est un ras-le-bol. »

Difool : « C’est aussi qu’ils ont pas de taf. C’est aussi... »

Auditrice 281 : « Mais, moi-même, je les subis les contrôles, hein. »

Difool : « Ben ouais, toi aussi, Afia, tu les... »

Auditrice 281 : « J’ai beau être une nana. Je les subis, hein. Je suis basanée, je les subis comme tout le monde. C’est pas pour ça que je vais aller m’amuser à cramer la bagnole de mon voisin qui a pas de thunes et... »

Difool : « Ah, ouais, ça sert strictement à... »

Auditrice 281 : « Enfin... ils sont en train de niquer leur cité au lieu d’essayer de se faire comprendre autrement et c’est pas cool. »

Difool : « Ouais ouais. Ca sert strictement à rien. »

Auditrice 281 : « Mais non, ça sert vraiment à rien parce que, à la limite... »

Difool : « En tout cas, ça s’est calmé un peu en région parisienne. On espère que, dans toute la France, dans les régions, ça va suivre à peu près le même... Comme ça a démarré après dans les régions, d’abord en région parisienne et que ça se calme d’abord en région parisienne, on espère que ça se calmera aussi à Toulouse et un peu partout, quoi. »

Auditrice 281 : « Et, pareil... Non mais, pareil, tu vois, j’ai regardé les infos, ce soir. Ils en parlent un peu partout dans le monde de ce qui se passe en France. Et, les infos, je sais pas pour qui ils se prennent, mais ils déconnent de nous montrer ça. Parce que, la France, ça passe pour de la merde. Et ils sont limite fiers de nous montrer ça, tu vois. Moi, je comprends vraiment pas ce qui se passe en ce moment et... faudrait que les gens aient un peu de maturité dans le crâne et qu’ils essayent de discuter au lieu de tout casser, quoi ! »

Difool : « Ben, on espère que ça va se calmer, en tout cas... »

Auditrice 281 : « Que ce soit les jeunes, les politiciens qui se prennent pas pour de la merde alors que... Ben, au lieu de parler, ils devraient un peu agir et arrêter de vouloir tout nettoyer au Kärcher parce que c’est pas le but et... »

Difool : « Ca aussi, ça a participé au bordel, hein, le nettoyage au Kärcher... »

Romano : « Oui, ça a pas aidé, ouais, c’est sûr... »

Auditrice 281 (parlant de Nicolas Sarkozy) : « Ben, c’est... c’est une phrase qu’il aurait pas dû dire, en fait. »

Difool : « Oui oui. Bon... »

Auditrice 281 : « Tu vois, moi, je suis pas totalement contre lui parce que il a des bons trucs... »

Difool (faisant visiblement référence à un message) : « On nous parle de l’attitude de cow-boy, aussi, à Argenteuil
. Oui, bon... C’est vrai que ça a pas aidé...Ca a pas aidé, tout ça... »

Auditrice 281 : « Donc voilà, quoi... Y’a des façons de parler et quand les politiciens l’auront adopté peut-être que les jeunes l’adopteront aussi, quoi. »

Difool : « Y’a... On nous parle de l’émission de Sept à huit
, aussi, qu’on vous a fait écouter un peu ce matin, vers 7 heures et quart
. Y’a FX qui dit : "Dans l’émission Sept à huit, on voyait hier des policiers insulter des jeunes qui ne faisaient rien." Ouais, c’est... Y’a ça aussi. Mais ils sont pas tous comme ça les keufs, non plus, tu vois. Faut pas généraliser. C’est comme les télés quand... Enfin, les télés, elles le font moins maintenant mais, quand elles généralisaient, au départ, sur les jeunes et les cités, c’est vrai que c’est pas tout le monde comme ça. Bon c’est... Voilà. On espère que ça se passera mieux, en tout cas, pour toi aussi, à Toulouse, Afia, hein. »

Auditrice 281 : « Ben, ouais, j’espère. »

Difool : « Et puis, ben, merci du message. »

Auditrice 281 : « Et j’espère que je trouverai une voiture pas chère ! (Rires de Difool) »

Romano : « Pas chère, la voiture ! »

Auditrice 281 : « Y’a pas des petits tuyaux, là ? Parce que j’aimerais bien, quoi... [...] »

Le Morning de Difool, 07/11/2005, à propos de l’émission Sept à huit
Lors de l’émission Sept à huit diffusée le 6 novembre sur TF1, on pouvait voir une scène filmée par un journaliste en caméra cachée dans le quartier de La Duchère de Lyon. Il s’agit d’un contrôle d’identité opéré par une patrouille de policiers.
A un jeune qui proteste, un policier lui lance : « Ta gueule ! »

« - Vous nous dites "Ta gueule" et on n’a rien fait m’sieur. »

« - Tu veux que je t’emmène dans un transformateur ? »

« - Désolé, m’sieur, vous me parlez mal, je vous ai pas parlé, m’sieur »

« - Eh bien nous parle pas ! (...) On te dit de reculer, recule ! »

« - Ecoutez, monsieur, on vous vouvoie et vot’collègue il nous tutoie ! On est respectueux ! »
Un autre jeune, plus loin, lance à un policier : « C’est bien fait ! T’as le cancer ! T’as plus de cheveux ! »

Le policier répond : « Eh ! Tu veux griller toi aussi avec tes copains ? Tu veux aller dans un transfo ? Ramène ta gueule, on va t’y mettre. »

Le premier jeune homme reprend : « Si c’est comme ça, vous croyez que tout le quartier il va se calmer ? »

Un policier répond : « Que le quartier se calme ou pas, on s’en branle. Nous, à la limite, plus ça merde, plus on est contents ! ».

Dans l’émission Le Morning de Difool, les propos tenus par ces policiers ont été rapportés, mais sous la forme de jeu et de manière très partielle (les propos sur le transformateur sont occultés).
( (07h18mn44s-07h21mn14s)

Difool : « C’est l’heure du jeu de la PSP. On reviendra sur Star Academy, quand même, tout à l'heure, d’ici pas très longtemps. Mais, tout de suite, on va parler de trucs un peu plus sérieux. Vous savez que... bon... c’était un peu chaud ce week-end. Y’a eu des reportages un petit peu partout à la télé et l’invité mystère a été chopé dans un de ces reportages. Qui est l’invité mystère ? Vous nous le dites au 01 49 97 09 09. D’ailleurs, merci pour tous les messages... Hein, y’a plein de messages ce matin : messages de paix, messages de tranquillité... »

Romano : « Oui ! Peace ! »

Difool : « ...de toute la France. Y’a Siam [orth?] qui dit "Bonjour à la Madeleine." Y’a Alex 16 [orth?] qui nous dit qu’y’a un bus qui a cramé à Saint-Étienne – oui, on a vu ça ; on en a même parlé dans les infos – et qui salue tout le monde et qui dit "peace à tout le monde". Même chose pour Cindy des Hauts de Rouen. Salut à toi Cindy ! »

Romano (qui est originaire de Bourgogne) : « Même en Bourgogne ça part en couille, hein ! Donc peace ! »

Difool : « Regarde : à Rouen, ils ont cramé le collège de ma petite sœur ! T’imagines, la petite et tout !... Donc, voilà, si vous êtes énervés, pensez aux gosses, tout ça... Bon. Ecoutez bien l’invité mystère, maintenant ! Qui est l’invité mystère ? On va jouer tout de suite. C’est le premier qui trouve qui gagne la PSP ! Bien chère, la PSP ! »

Romano : « 250 euros en magasin ! »

Difool : « Eh oui ! Et, là, gratuite grâce à l’invité mystère ! Mais qui est l’invité mystère ? »

On entend la voix du policier : « Que le quartier soit calme ou pas, on s’en branle. Nous, à la limite, plus ça merde, plus on est contents ! »

Romano (imitant ce policier) : « "Ben oui ! Plus on est contents ! On est des gros beaufs !" »

Une animatrice : « Ah ouais ! Intelligent l’invité mystère ! »

Romano : « Alors ? Qui c’est l’invité mystère ? Vous nous dites ! Attention les jeunes ! »

Difool : « Un voyou allez vous me dire ! »

L’animatrice : « Oui ! »

Difool : « Ben, c’est un voyou ! »

Romano (imitant le policier) : « "Le bordel, on aime ça ! Le bordel, on kiffe, hein !" »

Difool : « C’est qui l’invité mystère ? (lisant un message :) On me dit : "C’est Coluche." Mais non, c’est pas Coluche ! »

Romano : « Non non ! Coluche, il est plus là, non ! »

L’animatrice : « Non, rien à voir ! »

( Un premier auditeur intervient pour proposer le nom d’un humoriste (Michel Muller). Puis, après un écran de publicité et la diffusion d’un morceau de musique, le jeu se poursuit. (07h27mn17s-07mn28mn56s)

Difool : « Allez ! Le jeu de la PSP sur Sky ! Il a pas trouvé, tout à l'heure, Nordine. Merci du coup de fil pour Nordine. Mais, par contre vous avez trouvé qui est l’invité mystère. »

On entend à nouveau la voix du policier : « Que le quartier soit calme ou pas, on s’en branle. Nous, à la limite, plus ça merde, plus on est contents ! »

Romano (se moquant du policier) : « "Plus on est contents !" »

Difool : « "Je suis un gros beauf !" »

Romano : « "Ben oui ! Exactement, monsieur Difool !" »

Difool : « Bon, alors, c’est qui l’invité mystère ? Thibault de Blois dans le 41 ! Salut Thibault ! »

Thibault : « Ouais ! Salut Difool ! Salut l’équipe ! Ca va ? »

Romano et l’animatrice : « Salut Thibault ! »

Difool : « Ca va Thibault ? Tranquille ? »

Thibault : « Ouais, tranquille... »

Difool (prenant la voix du "gros beauf") : « Alors ? Mais qui est cet invité mystère, s’il te plaît Thibault ? (reprenant sa voix normale :) C’est qui ? »

Thibault : « Alors, en fait, c’était dans le Sept à huit d’hier. Y’avait un flic, lors d’un contrôle, il parlait avec des jeunes. Et puis, voilà, il a commencé à dire ça, et tout. »

Difool : « Voilà ! C’était en caméra cachée. Et, donc, en fait, c’était des keufs qui passaient devant un kebab mais... 15 fois. »

Thibault : « Ouais, voilà, ouais. »

Romano (voix de "gros beauf") : « "Ben oui parce qu’on aime beaucoup les grecs !" »

Difool : « A un moment, ils s’arrêtent et puis... Donc, ils sont filmés mais ils le savent pas. Et, donc, le mec, il dit ça : (On entend à nouveau l’extrait.) Voilà ! Donc... Alors, arrêtez de foutre le bordel, ça fait plaisir aux keufs ! Voilà un petit message qu’on pouvait vous passer ce matin, hein ! »

L’animatrice : « Ouais, à la limite, hein ! »

Difool : « Et, sinon, on a une exclu ! On a le nom du policier qu’on peut vous révéler ce matin en direct sur Skyrock ! »

Romano : « Exclu totale ! »

Difool : « Exclu totale ! Oui, nous avons investigué ! On a enquêté depuis hier soir, depuis le Sept à huit ! »

Romano (voix de "gros beauf") : « "Bon, alors, vous savez mon nom ?" »

Difool : « Oui ! C’est monsieur Gros con ! »

L’animatrice : « Eh oui ! »

Romano (voix de "gros beauf") : « Exactement ! »

Difool : « Voilà ! Monsieur Gros con, donc ! »

Romano (voix de "gros beauf") : « "Attention, monsieur Difool !" »

Difool : « Ah si ! Gros con ! Alors, là, vraiment, lui, il mérite la palme du week-end ! »

L’animatrice : « On confirme ! »

Difool : « D’ailleurs, nous allons remettre le prix : le Gros con du week-end, c’est lui ! »

Romano : « Voilà ! Ouais ! »

Difool (s’adressant à Thibault) : « Et, grâce à Gros con... Quand même, il aura au moins servi à quelque chose, hein, une fois, tu gagnes ta PSP, ce matin ! [...] »

Séquence 1317 – Le couvre-feu au Raincy ; Skyrock est très écoutée en ce moment ; Le CSA (07/11/2005 – 23h29mn45s-23h30mn33s)

Difool : « Tu vas pouvoir rentrer au Raincy, chez toi, Momo, tout à l'heure ? »

Momo : « Ben ouais, normal ! »

Difool : « Ah ah ! Parce que, couvre-feu, maintenant, au Raincy ! »

Momo : « Ouais, à partir d’une heure du matin jusqu’à l’aube pour les mineurs ! »

Romano : « Momo, il va se faire fouiller le cul ! (Rires) »

Cédric (?) : « Une petite fouille, Momo ?! »

Difool (s’adressant aux policiers) : « D’ailleurs, n’hésitez pas ! Il cache des trucs dans son cul ! »

Romano : « Fouillez-le bien, hein ! »

Difool : « Ouais ! Il a un cocktail Molotov dans l’anus, Momo ! »

Cédric (?) : « Il cache des drapeaux dans son cul ! »

Momo : « Ouais, c’est ça... Non, faut pas abuser non plus ! Non mais faites gaffe ! ils vous écoutent, des fois ! »

Difool : « Qui ? »

Momo : « Euh... Ceux qui tournent, là, au Raincy... »

Difool : « Ah, ben, actuellement, on est très très écoutés. Mais évidemment ! Mais ça fait plaisir ! »

Romano (imitant un policier) : « "Eh oui, garçon !" »

Difool : « Soyez bienvenus, tout le monde ! (La « machine à censure(*) » retentit.) Ah ! le CSA qui se prépare pour la grande réunion de demain matin
 ! »

Romano : « Ah ! Ils préparent les dossiers ! »

Difool : « La réunion de sanction contre Skyrock ! »

Romano : « Oui ! La punition ! »

Difool : « La punition ! En 2005 ! »

Romano : « Mmm. »

Difool : « Eh ben écoutez ! C’est bien, le CSA ! En tout cas vous avez des trucs super importants à faire ! Vraiment, vous vous occupez de nous, ça fait plaisir ! »

Romano : « Ca déchire ! »

Difool : « Ah ouais, ça déchire! (S’adressant aux auditeurs :) On vous tiendra au courant, hein, demain soir, dès 21 heures. J’espère qu’on aura des bonnes nouvelles et que ça se passera bien malgré tout, mais bon... Et même si... Bon ! Alors, Momo, les Nouvelles footballistiques (*) ! [...] »

Séquence 1330 – « Plein de messages de tranquillité » (07/11/2005 – 21h50mn12s-21h50mn22s)
Un morceau de musique vient d’être diffusé à l’antenne. L’émission reprend.
Difool : « Tous les soirs, en direct, 21 heures - minuit, sur Sky, au 01 53 40 30 20 ! Merci à vous tous et à vous toutes, hein, pour tous les messages, ce soir. Plein de messages de tranquillité, et ça fait plaisir. Et puis plein de messages aussi pour tout le reste [...] »

Séquence 1330

( Témoignage d’un auditeur de Bobigny : « C’est la guerre ! » ; des nouvelles de Montreuil (08/11/2005 – 00h04mn54s-00h05mn44s)
L’auditeur 286 (Mokhtar, Bobigny) appelle en toute fin d’émission pour gagner le « jeu de la semaine ».
Difool : « Allez-y : 01 53 40 30 20. Vous appelez ! on décroche en direct et c’est pour vous ! Allô ? »

Auditeur 286 : « Allô ? »

Difool : « Oui, c’est qui ? Comment tu t’appelles ? »

Auditeur 286 : « Allô ? »

Difool : « Allô ? 

Auditeur 286 : « Oui. »

Difool : « Oui, c’est qui ? (Rires) »

Auditeur 286 : « Mokhtar ! »

Difool : « Salut Mokhtar. »

Romano : « Ca va, Mokhtar ? »

Auditeur 286 : « Bobigny ! »

Difool : « Eh ! Boboche ! »

Romano : « Eh ! T’inquiète Boboche ! »

Auditeur 286 (comme enthousiaste) : « Eh ! C’est la guerre ! C’est la guerre ! (Rires) »

Difool : « C’est chaud, Mokhtar, ce soir ? »

Auditeur 286 : « Ah ouais, c’est chaud ! Hélicoptères, CRS de partout... »

Difool : « Ouais, j’ai vu ça... Au-dessus de Montreuil, on me dit qu’y’a des hélico, ça craint. C’est un message que j’ai sur le... »

Auditeur 286 : « Ouais ouais... Mais comment ils partent de partout, hein ! Sevran... »

Un animateur : « En plus, à Bobigny, y’a le tribunal. C'est-à-dire que c’est un peu plus chaud. Comme les mecs, ils sont directement déférés au tribunal, je sais qu’y’a des tensions autour du tribunal, quoi ! »

Auditeur 286 : « (incompréhensible) »

Difool : « Bon... Et... Ben, écoute, j’espère que ça va se calmer, tout ça, Mokhtar... »

Un animateur : « Ouais, il faut, hein ! »

Auditeur 286 : « Ouais... »

Difool : « Ouais, un peu. Tu veux le jeu, Mokhtar ? »

Auditeur 286 : « Ouais ! »

Difool : « Eh ben, écoute, on t’envoie le jeu à Boboche, Mokhtar ! »

Auditeur 286 : « Ouais, d’accord. »

Difool : « Le jeu qui s’appelle, d’ailleurs... »

Romano : « ...Los Angeles Rush, pour Mokhtar ! »

Difool : « Ouais. Un jeu de... »

Romano : « ...simulation automobile ! »

Difool : « Eh ben, c’est parti ! Ben, écoute, bonne nuit Mokhtar ! »

Romano : « Salut Boboche ! »

Auditeur 286 : « Merci. »

Difool : « A la prochaine ! Ciao ! »

Auditeur 286 : « Au revoir. »

[...] (08/11/2005 – 00h08mn26s-)
( Un auditeur de Bourgogne appelle au calme. (08/11/2005 – 00h08mn19s-00h08mn29s)
L’auditeur 291 (Richard, de Dijon) appelle pour gagner le jeu de la semaine. Avant de partir, il demande à passer un bonjour.
Auditeur 291 : « Je pourrais dire un bonjour ? »

Difool : « Ah, vas-y, vas-y ! Profite ! »

Auditeur 291 : « Je voulais dire un bonjour à tous mes potes du 9-3 et de faire gaffe dans la rue, quoi ! »

Cédric : « T’inquiète ! »

Auditeur 291 : « Faut pas faire n’importe quoi ! »

Difool : « Eh ben, salut à toi, en tout cas, Richard ! »

Auditeur 291 : « Ok. Merci... »

( Un auditeur de Roubaix explique que « ça chauffe ici ». (08/11/2005 – 00h08mn30s-00h08mn56s)
L’auditeur 292 (Jonathan, de Roubaix) appelle lui aussi pour gagner le jeu de la semaine.
Difool : « Et, donc, le tout dernier pour ce soir... [...] Allô ? »

Auditeur 292 : « Allô ? »

Difool : « Oui ! C’est qui ? »

Auditeur 292 : « C’est Jonathan ! »

Difool : « Salut Jonathan ! T’appelles d’où, Jonathan ? »

Auditeur 292 : « Du 5-9. »

Romano (prenant l’accent du Nord) : « Ils parlent comme ça, là ! »

Difool : « Ah, très bien ! On va terminer par le 5-9 ! T’es où dans le 5-9, toi, Jonathan ? »

Auditeur 292 : « Ah ! Je suis à Roubaix ! Ca chauffe ici ! »

Difool : « Ouais, je sais... J’ai eu plein de messages de Roubaix. »

Auditeur 292 : « Ouais, ça arrête pas. Les pompiers, là... Dédicace aux pompiers parce que ils arrêtent pas de parcourir cette nuit, là ! »

Difool : « Ouais ! C’est chaud chaud chaud, ce soir ? »

Auditeur 292 : « Ah ouais ! (incompréhensible) »

Difool : « Bon, ben, j’espère que ça va se calmer, tout ça, comme on disait tout à l'heure. »

Auditeur 292 : « Ouais, tranquille... »

Difool : « Bon, Jonathan, on t’envoie le jeu à la maison... »

Séquence 1334 – En début d’émission, Difool lance un nouvel appel au calme (08/11/2005 – 21h00mn03s-21h00mn11s)
Difool : « Bon, sinon, j’espère que ça va tranquille ce soir, que c’est... que c’est un petit peu plus calme que les jours précédents et que ça va se passer pépère tout au long de la soirée. »

Séquences 1335-1336 – Les problèmes de bus et de métro à Toulouse ; Le couvre-feu ; Le CSA a décidé d’attendre avant de prononcer une éventuelle sanction contre Skyrock (08/11/2005 – 21h02mn45s-21h04mn25s)
Difool : « Et puis, si vous avez deux trois messages à passer, ce soir, eh ben vous profitez, hein ! Vous le savez : vous pouvez nous laisser des messages sur le 41 SKY, le skyrock.com et puis au 01 53 40 30 20. Alors ! Ouais ! (Lisant un message :) La Toulousaine qui nous dit que "y’a pas de bus à Toulouse depuis hier". On en a parlé ce matin... ce matin ouais. Et "le métro, il va plus jusqu’à l’endroit où ça a pété hier. Fais chier quand même !" Ouais ! Fais chier ! Bon, j’espère que ça va se calmer cette histoire... »

Romano : « Oui : peace, encore ! »

Difool : « Sinon, vous avez vu : c’est couvre-feu, hein ! »

Romano : « Hein ! Attention ! Oui, tout le monde doit être chez soi, là !... »

Difool : « Ben ouais, hein ! Rentrez tous chez vous, hein ! Attention ! »

Romano : « Ouais, il fait nuit ! Attention ! »

Difool : « D’abord, comme dit le CSA : "Mais qu’est-ce que vous faites à cette heure-ci dehors, hein, franchement, hein ?" (Rires de Romano) Eh oh ! [Séquence 1336.] Bon, des nouvelles du CSA, rapidement ! Vous savez qu’on a été reçus ce matin
 à la suite... à la suite de quelques mises en demeure que le CSA nous envoie régulièrement, hein. »

Romano : « En rafale ! »

Marie : « Ils pensent à nous ! »

Difool : « Voilà ! Ils pensent à nous, oui ! »

Marie : « C’est sympa ! »

Difool : « C’est la discrimination positive ! »

Marie : « Voilà ! »

Difool : « Hein ! C’est de la discrimination ! Ils nous envoient des mises en demeure. Ils pensent à nous tout le temps. C’est gentil, le CSA ! »

Marie : « Ouais ! On est contents ! »

Difool : « Bon... On a été reçus... Enfin... "On a été reçus"... Pierre, le boss, accompagné par quelques gars de la radio a été reçu ce matin... »

Romano : « Par les sages ! (Rires de Difool) C’est leur... Non, mais c’est leur nom ! »

Marie : « Ben, c’est comme ça qu’on les appelle ! »

Difool : « Par les sages du CSA. Vous savez : c’est l’autorité de l’audiovisuel qui peut décider de la vie ou de la mort d’une radio ! C’est leur boulot, à ces gens. Et, donc, il a été reçu ce matin. Et on aura la réponse d’ici quinze jours
. Voilà ! »

Marie : « Ah ! Donc on doit attendre un petit peu... »

Difool : « Oui ! Ben parce qu’il faut qu’ils réfléchissent ! »

Un animateur : « Donc on est tranquilles pendant quinze jours ? »

Romano (réagissant à ce qu’a dit Difool) : « Ouais, attends ! »

Difool : « Quinze jours pour prendre la décision ! Ils réfléchissent à la sanction qu’ils vont imposer à Skyrock ! Alors, James qui nous dit "Ca s’est bien passé avec le CSA ?" Ben, pour l’instant, ça s’est passé, hein, comme d’habitude. »

Marie : « Oui ! On attend ! »

Difool : « Après, on en saura un petit peu plus d’ici quinze jours. De toute façon, on vous tient au courant et on espère que ça se passera bien. D’ailleurs, nous les saluons ! Bonjour CSA ! »

Romano : « Bonsoir ! »

Difool : « (La « machine à censure (*) » retentit.) Le Comité de Censure de l’Audiovisuel ! »

Romano : « Ils sont là ! »

Difool : « Ils sont là avec leur machine à censure ! Avec nous ! Ca fait plaisir ! Et y’a plein de messages qui nous disaient : "Ils ont que ça à faire, ces temps-ci ?!" Mais oui ! Ben, oui, je pense, hein ! J’imagine ! Bon, voilà ! Allez ! On les salue ! Et... (Rires) Vous avez vu que je suis poli ! »

Marie : « Oui ! (Rires) »

Difool : « C’est bien, hein ! Bon, allez ! (S’adressant aux auditeurs :) Et puis on va vous saluer surtout vous ! Allez-y ! Profitez de toute cette soirée ! [...] »

Séquence 1338 – Un auditeur de Lille témoigne et « espère que ça va se calmer » (08/11/2005 – 21h05mn45s-21h07mn18s)
Le premier auditeur de la soirée (Sofiane, 18 ans, Lille) appelle pour un problème de couple. Difool l’interroge sur la situation sur place.
Difool : « On va dire bonjour au premier ou à la première de la soirée. C’est le premier : c’est Sofiane, en direct de Lille. Comment ça va, Sofiane ? »

Auditeur 293 : « Ca va, ça va. Et toi, Difool ? Bonjour à toute l’équipe... »

Marie : « Salut ! »

Auditeur 293 : « Romano, la grosse pince ! »

Romano : « Salut, Sofiane ! »

Difool : « Bonjour Sofiane... »

Auditeur 293 : « Ca va Difool, Cédric, Samy, La Marie... ? »

Difool : « Bon... Passé une bonne journée, Sofiane ? Tranquille ? »

Auditeur 293 : « Ca va, tranquille... »

Difool : « T’habites où, toi ? T’habites où à Lille, toi ? »

Auditeur 293 : « Moi j’habite là où ça crame, justement, en ce moment : le boulevard de Metz
. »

Difool : « Actuellement, là, y’a des... ? »

Auditeur 293 : « Ouais, ben, ça continue, ça continue... Hein, tu sais, Difool, les esprits sont encore chauds, hein... »

Difool : « Ah ouais, je sais que les esprits sont chauds, ouais. Mais, je sais pas... Je pensais... Bon, ça s’est calmé un peu en région parisienne la nuit dernière. On espérait que ça se calmerait un petit peu dans les régions aujourd’hui
. A Lille, ça se calme pas, toi ? »

Auditeur 293 : « Ouais, j’espère aussi que ça va se calmer quand même, hein. J’espère que ça va se calmer. »

Difool : « Ouais ouais. »

Auditeur 293 : « Mais, bon, pour l’instant, non, pas trop. »

Difool : « Bon, ben écoutez, peace, hein ! Parce que, de toute façon, plus y’aura de bordel, plus y’aura de keufs, hein. Donc c’est pas le but non plus... »

Auditeur 293 : « Ouais, ça sert à rien... »

Difool : « Plus y’aura de bordel, moins y’aura de liberté. Plus y’aura de bordel, plus y’aura de couvre-feu, plus y’aura... Donc, en fait, ça rend service qu’à des gens qui sont contre les libertés de chacun et... »

Auditeur 293 : « Voilà. Donc (incompréhensible). »

Difool : « Ouais, déjà qu’il va y avoir des caméras partout. Y’a des keufs partout... Y’a 1 500 keufs en plus depuis hier. Donc, en fait, c’est contre-productif ! »

Marie : « (Rires) Comme tu dis ! »

Auditeur 293 : « Ouais, ça sert à rien du tout ! »

Difool (faisant allusion aux propos de Nicolas Sarkozy à Argenteuil et aux morts de Zyed et Bouna) : « C’est vrai qu’au début, quand même, ce qui a été dit, ce qui s’est passé, ça énerve fortement et donc... Bon, mais maintenant, ça commence à faire un peu longtemps quoi. C’est ça que tu voulais... ? »

Auditeur 293 : « Voilà voilà. Mais, déjà, réagir tout de suite par rapport à ça : les gars calmez-vous ! Ca sert à rien ! Nouez le dialogue ! De toute façon, la violence ça résolut [sic] rien. (Se reprenant :) Ca résout rien ! »

Difool : « Ouais, pas grand-chose, ouais. »

Auditeur 293 : « Voilà. A part brûler les voitures du pauvre gars qui va au travail... Voilà. Ca sert à rien. »

Difool : « Bon. Ben merci en tout cas du message, Sofiane. »

Auditeur 293 : « Voilà ! »

Difool : « Peace ! Mais pas sur moi ! Comme d’habitude ! Mais peace, quand même, sur Skyrock ! Alors, Sofiane, qu’est-ce qui t’arrive, toi, sinon ? »

Auditeur 293 : « Ben, tu vois, ça fait six mois que je suis avec ma meuf. Et, je sais pas... à chaque fois, son copain, il appelle, t’as vu... son ex, il l’appelle toujours. [...] »

Séquence 1348 – Un auditeur de Bordeaux témoigne de la situation dans sa ville (08/11/2005 – 21h23mn57s-21h24mn36s)
L’auditeur 294 (Driss, Bordeaux) appelle pour conseiller l’auditeur 293 (Sofiane, 18 ans, Lille) qui a des problèmes de couple. Difool lui demande quelle est la situation à Bordeaux.
Difool : « Y’a Driss qu’est au téléphone aussi, en direct avec nous. En direct de Bordeaux ! Salut Bordelais ! Salut Driss ! »

Auditeur 294 : « Salut Difool ! Bien ou quoi ? »

Difool : « Comment ça va, Driss ? Tranquille ? »

Auditeur 294 : « Ouais... Tranquille, tranquille ! Salut à toute l’équipe ! »

Romano : « Salut Driss ! »

Marie : « Salut ! »

Difool : « Eh ben salut, toi, Driss. C’est tranquille à Bordeaux, ce soir, Driss ? »

Auditeur 294 : « Ouais... C’est pépère, c’est pépère... Eh, non ! y’a eu une petite voiture qu’a brûlé, là, juste en face de chez moi mais ça va tranquille autrement. »

Difool : « Bon. Très bien. Ben, ça a l’air de... Je sais pas... D’après ce que vous nous dites ce soir, là, ça a l’air d’un peu se calmer, l’histoire. »

Auditeur 294 : « Ouais, ça se calme, hein, là, je pense. »

Difool : « Ouais, ben j’espère aussi. (S’adressant à l’auditeur 293 :) C’est pas exactement ce que tu disais, Sofiane, mais c’est plus calme qu’hier, quand même, du côté de Lille, non, Sofiane ? »

Auditeur 293 : « Ouais ouais, c’est plus calme, hein. Ca commence, ça commence, mais... Les esprits s’apaisent mais ça reste quand même chaud, hein, attention ! »

Difool : « Ben c’est bien que les esprits s’apaisent aussi. »

Auditeur 293 : « Ouais. Y’a les grands frères, là, comme on voit à la télé, là, tu vois, au Journal de 20 heures. »

Difool : « Ouais, j’ai vu les grands frères, ouais. Bon, qu’ils bossent, en tout cas. Alors... Qu’est-ce que tu voulais dire, Driss, toi ? C’était pour Sofiane ? »

Auditeur 294 : « Ouais, ben en fait, moi, j’appelle pour le problème de Sofiane. [...] »

Séquence 1363 – La déclaration de Lilian Thuram sur Nicolas Sarkozy (08/11/2005 – 21h54mn23s-21h55mn52s)
Difool : « [...] On va vite faire les Nouvelles footballistiques (*) avant d’y revenir avec vos témoignages en direct. Skyrock est premier sur le foot bien sûr ! Et, les Nouvelles footballistiques... (S’adressant à Momo :) On va commencer avec la déclaration de Thuram
 et puis, bon, tu nous feras toutes les autres nouvelles... »

Momo : « Ouais... Moi, je trouve que c’est une bonne déclaration, moi je trouve, hein... »

Difool : « Alors, Momo, il aime bien la déclaration de Thuram. Ecoutez bien, hein ! »

Momo : « Non mais, en gros, il est vénère contre Sarkozy parce qu’il avait dit "Il faut nettoyer les banlieues au Kärcher" et, lui, vu qu’il a vécu dans une cité, il dit que c’est pas une racaille, quoi. Il est vénère. »

Difool : « Oui, enfin... Est-ce que tu peux dire exactement ce qu’il a dit, Momo ? Parce que, là, on a rien compris ! »

Samy : « Je vais lire la phrase. Ca va être mieux. »

Difool : « Voilà. Parce que Sarkozy, c’est pas une racaille... J’ai des doutes. J’ai des doutes malgré tout, hein. Alors ? »

Samy : « Il a dit : "Je suis énervé. Bien sûr que je suis énervé ! Vous trouvez ça normal de dire : ‘Il faut nettoyer les banlieues au Kärcher’ ? Ce sont des mots qui me font mal. J'ai grandi en banlieue mais je ne suis pas une racaille, moi. Me mettre ça sur la peau parce que je viens de la banlieue, c'est n'importe quoi !" »

Difool : « Voilà. Eh ben, écoute ! Bien vu, Thuram ! Merci, Samy. C’était plus clair comme ça. »

Momo : « Non mais, y’a pas que lui qu’a grandi dans des cités. Y’a Thierry Henry
, y’a William Gallas
... Y’en a beaucoup dans l’équipe de France. »

Marie : « Wilou
 aussi ! »

Un animateur : « Ouais, y’a Wilou ! »

Romano (imitant Marie) : « "Ah ben oui, hein !" »

Difool : « Ah oui, Wilou ! »

Momo (?) : « Il vient du 9-3. »

Difool : « Bon... Et, enfin, tous ceux qui ont ou grandi ou côtoyé des gars des cités savent que c’est comme ça. Mais bon y’a que... Bon... »

Momo : « Ouais, y’a que Sarko, quoi ! »

Difool : « Non, malheureusement, y’a pas que lui. Merci pour la déclaration de Thuram. Et puis tranquillité et paix, comme d’habitude, pour ce soir. Ca fait du bien à tout le monde. »

Samy : « Non mais je crois qu’il était vraiment vénère, hein, Thuram. Tu le voyais à la télé... »

Difool : « Non mais c’est vrai qu’y’a de quoi être vénère. »

Samy : « Il était déchaîné. Il était hargneux, quoi ! »

Difool : « Sarkozy, c’est le pompier pyromane. Maintenant, le mec, il dit qu’il faut tout éteindre. C’est lui qu’a foutu le feu... Bon, alors, après ces quelques... »

Samy : « ...bonnes paroles ! »

Difool : « ...bonnes paroles, parlons football maintenant ! [...] »

Séquence 1366 – La situation en Seine-Saint-Denis : Cédric indique que « c’était plutôt calme » à Sevran ; Momo évoque sa rencontre au Raincy avec des journalistes de la presse télévisée (08/11/2005 – 22h13mn53s-22h15mn36s)
Difool (lisant un message) : « Sinon, question de Marika [...], 17 ans, dans le 38, qui dit : "Est-ce que Cédric peut donner des news du 93 ? J'ai de la famille à Aulnay. Comment ça se passe ?" »

Romano : « Aulnay-Sous ! »

Difool : « Alors, oui. Comment c’était dans le 9-3, aujourd’hui, Cédric ? »

Cédric : « Non mais, tout à l'heure, c’était plutôt calme. Juste, à Sevran, y’avait des camions de pompiers qui sont en train de (incompréhensible) quand je partais, quoi. Mais, sinon, y’avait pas de... tu sais, y’avait pas de gros gros mouvements, quoi. »

Difool : « Bon, ben ça a l’air de se calmer, en tout cas. Ca va pas mal. Y’a eu des soucis à Toulouse. J’avais des messages, là, tout à l'heure, sur le 41 SKY. Y’a encore eu des soucis à Toulouse ce soir. T’as des nouvelles, Momo, non ? »

Momo : « Ouais, non mais, de mon côté, c’est super calme, quoi. Ca s’est... Moi, je crois que ça s’est calmé vraiment à Clichy-sous-Bois, quoi. »

Difool : « Bon, ben, très bien... »

Momo : « Heureusement, quoi. »

Difool : « Merci, Momo, pour le témoignage in vivo. Et Momo qui était interrogé, hier... »

Momo : « Non non ! Pas interrogé ! Je suis passé derrière la caméra, c’est tout. »

Difool : « ...par CNN, Momo ! »

Momo : « Ouais, CNN, à une heure et demie du matin. »

Difool : « Il rentre chez lui à une heure et demie du matin et il tombe sur une caméra de CNN ! »

Momo : « Non... Y’avait qui ? Y’avait TF1, France 2, France 3 et CNN. »

Romano : « T’es passé à la télé, Momo ? »

Momo : « Je suis juste passé derrière la caméra... »

Difool : « Et il a fait coucou ? »

Romano (imitant un supporter du PSG) : « "Allez Paris ! Le PSG !" »

Momo : « Non non... Mais, moi, j’étais étonné, quoi. Je passe derrière et, voilà... »

Samy : « (incompréhensible) une écharpe, Momo, quand même ?! »

Momo : « Non, mais rien du tout ! Non, j’étais étonné. Après, je vais les voir. Je fais "Vous êtes quelle chaîne ? – Bon, on est CNN, quoi !" »

Romano : « T’as parlé américain, Momo ? »

Momo : « Non non, on parlait français ! »

Romano : « "My name is Momo ! ...PSG..." »

Momo : « Non non non ! Mais je savais pas, quoi. Après, y’a TF1 qui filmait toute la grande avenue avec la voiture et qui suivait les flics. Y’a aussi le maire du Raincy qui avait la caméra de France 3 avec lui, quoi. »

Romano : « Le maire du Raincy, à une heure et demie, qu’est-ce qu’il faisait ? »

Momo : « Non non... A une heure et demie, il faisait une ronde... »

Marie : « Ben il se promenait ! »

Difool : « Ben non, y’a la télé ! »

Momo : « ...pour le couvre-feu, quoi. »

Romano : « Genre, ce soir, y’aura pas de ronde : y’a pas la télé ! »

Difool : « Non mais, voilà : il faudrait que les hommes politiques, ils arrêtent d’utiliser la télé comme un reality show parce que, en fait... Vous vous rappelez l’émission avec Joey Starr
 qui était filmé tout le temps, là ? »

Romano : « Ouais ! 60 jours, 60 nuits
, là ! »

Difool : « Ben, les hommes politiques, c’est ça, mais en permanence ! Sarkozy, le mec, c’est un reality show. Le seul problème que t’as pas le droit de voter 1 ou 2, et tout ça, là... »

Romano : « Non, tu peux pas les éliminer ! [...] »

Séquence 1390

( Les couvre-feux ; Quelques nouvelles de Toulouse et Bordeaux (08/11/2005 – 22h56mn14s-22h57mn34s)
Il est presque 23 heures lorsque Difool lit des informations qui lui sont apportées par Momo et que ce dernier a vraisemblablement glané sur internet.
Difool : « Y’a des messages aussi de gars de la Somme... C’est vrai qu’on l’a pas dit... Si, peut-être, en tout début d’émission mais en de-spee [speed] comme ça : y’a... le premier couvre-feu, donc, c’était hier soir chez Momo
. »

Romano : « Ouais, au Raincy, dans le 9-3. Ouais... »

Difool : « Je suis sûr que c’est de sa faute ! »

Marie : « Ah ! Genre... »

Difool : « Et, deuxième couvre-feu, c’est la Somme
. »

Romano (prenant l’accent du Nord) : « "Ils parlent comme ça, là !" »

Difool : « Si vous êtes dans le 80 (dans la Somme)... »

Romano : « Ah ? C’est toute la Somme ?! »

Difool : « ...c’est couvre-feu pour les mineurs âgés de moins de 16 ans non accompagnés et c’est à partir de... quelle heure ? (Ah, y’en a d’autres, en plus, ouais !) C’est à partir de 22 heures et jusqu’à 6 heures du matin. Sinon, après, qu’est-ce qu’il y a d’autres ? »

Momo : « Y’a Savigny-sur-Orge ! »

Difool : « Le maire d’Orléans, aussi. Si vous êtes à Orléans, il y a pareil, chez vous : couvre-feu pour les mineurs. Et le maire de Savigny-sur-Orge (je connais bien en plus) : couvre-feu là-bas, aussi ! Eh ben, voilà ! Qu’est-ce qu’il y a d’autre ? Ouais, y’a moins d’incidents que les autres jours
, c’est ça, non ? »

Romano : « Oh ben tant mieux, hein... »

Difool : « Y’a toujours des incidents à Toulouse... Alors y’a ici quelqu'un qui nous disait "C’est parce que Sarkozy est venu qu’il y a des incidents à Toulouse
 alors que ça se calme un petit peu partout, là." C’est un message d’un Toulousain, là, sur le 41 SKY (excuse-moi, j’ai oublié ton pseudo). Et, sinon, qu’est-ce qu’il y a eu ? Y’a un autobus qui a été incendié à Bordeaux
 et... Ben, écoutez, j’espère que ça va se calmer tout ça. Sinon, ça va mal finir. Donc... Donc voilà ! Merci, en tout cas, pour tous les messages et merci pour les infos, Momo. »

Momo : « Y’a pas de quoi ! »

Difool : « Vous avez vu ? Il m’amène comme si j’étais Patrick Poivre d’Arvor ! »

( Les hélicoptères (08/11/2005 – 22h57mn49s-22h58mn13s)
Difool (lisant un message) : « "C’est sympa les hélicos au-dessus de chez moi !" Ah, toi aussi, tu regardes le spectacle ! »

Romano : « Ca doit être agréable pour dormir, en plus. »

Difool : « Alors, ça, j’ai jamais compris... Parce qu’ils éclairent les façades des immeubles, en plus ? »

Romano : « Ouais, avec des gros spots ! »

Difool : « Ouais. Donc tu dois le sentir quand tu dors, chez toi, non ? »

Momo : « Non ! Moi, y’a pas d’hélico pour moi. »

Difool : « Ah ? T’as pas d’hélico, Momo ? T’es triste ? »

Momo : « Non non, je suis pas triste. C’est bon, hein. Non mais, au Raincy, c’est super calme, même sans couvre-feu, quoi ! »

Momo enchaîne alors sur « une petite info footballistique ».

Séquence 1406 – Une tour est en train de brûler à Grenoble ; Difool se présente en « porte-parole » des auditeurs qui appellent au calme (08/11/2005 – 23h23mn29s-23h24mn03s)
Difool : « J’ai pas mal de messages de Grenoble qui me disent que y’a une tour qui est en train de brûler à Teisseire
 – je pense que c’est un quartier de Grenoble. »

Romano : « Teisseire comme le sirop
 ? »

Difool : « Ouais, je crois, ouais. Mais, je sais pas... Confirmez-nous ça. Et puis, une fois de plus, un appel au calme parce que c’est... ça va... il va y avoir... »

Romano : « Ouais, ça va mal finir, hein ! »

Difool : « Il va y avoir des problèmes. Y’a des gens qui vont mourir alors qu’ils ont rien demandé. Y’a des gens qui vont être blessés alors qu’ils ont rien demandé. Et puis... Voilà. Et puis y’a déjà suffisamment de problèmes comme ça. Donc, si on... Merci pour tous les messages de calme. Là, je... je me fais un peu le porte-parole de tous ceux qui disent qu’il faut que ça se calme, et... »

Marie : « Ouais, y’en a un paquet, ouais, de messages. »

Difool : « Voilà. Merci à vous tous et à vous toutes, hein, de toute la France. Bon alors... On en était où ? Ah ! On va filer un coup de main à David. [...] »

Séquence 1407 – « c’est parti en couille dans une cité » de Marseille mais « c’est indépendant de ce qui y’a eu à Paris » (08/11/2005 – 23h24mn19s-23h24mn45s)
L’auditeur 302 (Julien, Rouen) arrive sur l’antenne lorsque Difool tombe sur un message concernant Marseille.
Difool : « Et y’a Julien qui est en direct de Rouen avec nous. »

Auditeur 302 : « Allô ? »

Difool : « Salut Julien ! Comment ça va ? »

Auditeur 302 : « Ouais, tranquille et vous ? »

Difool : « Ca va aussi, tranquille ! (Un œil rivé à l’écran sur lequel défilent les messages des auditeurs, il s’adresse soudain à Samy, le Marseillais de l’équipe :) Tiens ! Renseigne-toi sur Marseille ! T’as vu le message de Jay [orth?], Samy ? Regarde ! »

Samy : « Ouais ouais ! J’ai vu ! Ouais, mais... On m’a dit, en fait. C’est juste que c’est parti en couille dans une cité mais... C’est indépendant de ce qui y’a eu à Paris, quoi. C’est juste... C’est des embrouilles... Enfin, y’a une voiture qu’a cramé mais voilà... C’est... »

Difool : « Ah ? C’est des embrouilles classiques ? »

Samy : « Ouais. C’est classique, voilà ! Y’a eu deux trois descentes de keufs mais rien de... »

Difool : « Bon. Merci, Samy, pour les infos de Marseille ! »

Samy (faisant allusion à leur jeu « Questions Express (*) ») : « Réponse expresse ! (Rires) »

Difool (s’adressant à l’auditeur 302) : « Ouais, alors, Julien... [...] »

Séquence 1409 – Nouvel appel au calme (08/11/2005 – 23h40mn40s-23h41mn21s)
Les mardis, une séquence est consacrée aux « Questions Express » que les auditeurs envoient via internet ou par messages SMS. Quelques questions concernent les émeutes.
Difool : « Alors, plein de messages... Y’a Le Calaisien, y’a Hey man ! [orth?] (qui nous posait la question aussi tout à l'heure), y’a Antho [orth?], Cédric... qui nous demandaient : "Comment faire pour que les choses se calment maintenant en France ?" Ben, alors là... Si quelqu'un avait la solution... ! »

Marie : « Oui ! »

Difool : « Non mais, que tous ceux qui sont un peu énervés pensent un petit peu aux gens du quartier, aux enfants, aux daronnes... »

Marie : « Ben, aux voisins, à la famille... »

Difool : « ...pensent aux gens qu’ils aiment, à la famille, tout ça, et ils se calmeront peut-être un petit peu parce que... »

Romano : « Ca va faire du mal aux autres... »

Difool : « Ca fait du mal à tout le monde. Ca fait aussi du mal à la famille. S’ils se retrouvent en zonzon, ça va faire du mal à la daronne. Donc qu’ils... »

Samy : « C’est un cercle vicieux. »

Difool : « ...qu’ils pensent un petit peu à tout ça, et ça peut peut-être arranger un petit peu les choses. A part ça, un peu de respect pour tout le monde et... »

Marie : « Ouais. Dans les deux sens, ouais... »

Difool : « ...et ça ira peut-être mieux. Mais bon, je crois que personne a la solution. Même si on est dans "Questions Express", parfois, on bute un petit peu... Mais bon... "Questions Express", c’est la fin de cette série de ce mardi. On recommence mardi prochain évidemment. [...] »

Séquence 1423

( Un auditeur d’Ermont (Val d’Oise) témoigne de la situation dans sa ville (09/11/2005 – 00h10mn19s-00h11mn12s)
L’auditeur 305 (Yacine, Ermont) a été tiré au sort pour « faire tourner la Skyroulette (*) ».

Difool : « Allez ! C’est l’heure de la Skyroulette. On fait tourner ! T’as tiré qui la Marie ? »

Marie : « Un mec ! »

Difool (lisant sa fiche) : « Yacine ! On va dans le 9-5 à Ermont. Allez ! On file à Ermont dans le 9-5 pour la PSP, l’avant-première du film de Fifty [50 Cent] à Londres, Get rich or die tryin’ et l’album ! »

Auditeur 305 : « Allô ? »

Difool : « Allô ? Yacine ? »

Auditeur 305 : « Ouais, salut Difool ! »

Romano : « Salut Yacine ! »

Difool : « Comment ça va, Yacine ? »

Marie : « Salut ! »

Auditeur 305 : « Ouais, ça va, tranquille... »

Difool : « Ben, écoute... Tranquille aussi. Sois le bienvenu, hein, Yacine ! »

Auditeur 305 : « Ouais, c’est gentil ! »

[...]

Difool : « Ca se passe à Ermont, ce soir, Yacine ? Tranquille ? »

Auditeur 305 : « Oh... Ca va, ça va... Hier, c’était un petit peu chaud, quoi. Mais bon, ce soir, c’est un petit peu calme. »

Difool : « Bon, ben ça fait plaisir ! [...] »

( Un auditeur d’Epinay-sur-Seine (Seine-Saint-Denis) témoigne de la situation dans sa ville (09/11/2005 – 00h13mn03s-00h13mn16s)
C’est la fin de l’émission. Des auditeurs appellent pour gagner le « jeu de la semaine (*) ». L’auditeur 306 (Romain) appelle d’Epinay-sur-Seine (Seine-Saint-Denis). Difool prend des nouvelles des émeutes.
Difool : « Allô, allô ? »

Auditeur 306 : « Allô ? »

Difool : « Oui. C’est qui ? »

Auditeur 306 : « C’est Romain. »

Difool : « Salut Romain ! T’appelles d’où, Romain ? »

Auditeur 306 : « D’Epinay-sur-Seine. »

Difool : « Epinay ! »

Romano : « Epinoche Boboche ! »

Difool : « Eh ouais ! Epinoche Boboche ! Tout va bien à Epinay ? »

Auditeur 306 : « Ouais. »

Difool : « Bon. On t’envoie le jeu. C’est tranquille ce soir, ouais ? »

Auditeur 306 : « Ouais, ça va. »

Difool : « Ca va. C’est cool ! »

( Un auditeur de Roubaix (Nord) indique que la situation est calme (09/11/2005 – 00h14mn48s-00h15mn02s)
Difool : « Allô allô ? »

Auditeur 64 : « Salut Difool ! »

Difool : « Salut ! C’est qui ? »

Marie : « Salut ! »

Auditeur 64 : « Geoffrey. »

Difool : « Salut Geoffrey ! T’appelles d’où Geoffrey ? »

Auditeur 64 : « Du 5-9. De Roubaix. »

Difool : « Eh ! Roubaix ! Calme à Roubaix, ce soir ? »

Auditeur 64 : « Ouais, tout va bien... Ca va... »

Difool : « C’est cool... »

Auditeur 64 : « Fatigué à cause du travail... »

Difool : « Eh ben, écoute... Va te coucher ! T’as gagné le jeu juste avant de dormir ! »

Séquence 1424 – Le couvre-feu à Saint-Denis concernera également le Stade de France (09/11/2005 – 00h17mn12s-00h17mn39s)
L’émission s’achève. Difool dit au revoir à ses collaborateurs. Momo donne une dernière « information footballistique ».

Difool : « Bonne nuit Momo ! »

Momo : « Bonne nuit. Juste une dernière information... »

Difool : « Oui ? »

Momo : « ...par rapport à l’équipe de France pour France-Allemagne
 : Jean-Pierre Escalette, le président de la Fédération Française, il a dit... il a déclaré, s’il y a couvre-feu à Saint-Denis, au Stade de France, samedi, il s’y plierait, quoi. Et, le couvre-feu, c’est à partir de 22 heures et, le match, il commence à 21 heures, quoi ! »

Difool : « Ah ben voilà ! Comme ça, les gens restent enfermés dans le stade jusqu’au lever du soleil demain ! »

Samy : « Tu dors dans le stade ! »

Marie : « Tu ne bouges plus ! »

Difool : « Bon ! Ben, merci pour la dernière nouvelle, Momo ! »

Séquence 1428 – Coupure de courant à Vénissieux (Rhône) : un lien avec les émeutes ? (09/11/2005 – 21h09mn07s-21h09mn27s)
Une coupure de courant touche la région lyonnaise. Difool en est informé par un message SMS. (On apprendra plus tard qu'il s'agissait d'une action de syndicalistes protestant contre l'ouverture du capital d'EDF aux investisseurs privés.) Pour l’heure, les animateurs supposent plutôt un lien avec les émeutes.

Difool : « Tiens, on me dit que : "A Vénissieux, y’a toute la ville qui est coupée d’électricité. C’est la misère !" »

Romano : « Ah, mais c’est le couvre-feu ! »

Difool : « Mais ils coupent pas le courant ! »

Romano : « (Rires) Peut-être que si, là ! »

Difool : « Mais, tu coupes pas le courant pour le couvre-feu ?! Tu crois ? »

Romano : « Mais, je sais pas... »

Difool : « Ah, c’est inquiétant, ça, alors ! Prenez des bougies, hein ! »

Romano : « Ouais ouais ! »

Difool : « Ben oui, parce que bientôt... Je sais pas ce qui se passe à Vénissieux... Si vous êtes au courant, vous nous dites, hein ! Peut-être que y’a une panne de... Je sais pas. »

Romano : « L’EDF, ouais. »

Samy : « Panne de courant, peut-être. »

Difool : « Ouais, peut-être. »

Marie : « Ouais, c’est possible. »

Séquence 1445 – Coupure de courant de la région lyonnaise : un lien avec les émeutes ? (09/11/2005 – 21h28mn27s-21h30mn35s)
Suite à la séquence 1428, Difool donne des nouvelles.
Difool : « Tiens ! Des nouvelles sur la coupure de courant de Lyon, aussi. Alors, on a qui au téléphone ? On a un Lyonnais, j’espère ! C’est Benjamin ! Ouais ! Benjamin qui doit être avec nous en direct de Lyon. »

Marie : « Dans le noir ! »

Difool : « Dans le noir ! Salut Benjamin ! »

Auditeur 313 : « Allô ? »

Difool : « Comment ça va Benjamin ! »

Auditeur 313 : « Bonsoir tout le monde, toute l’équipe ! »

Difool : « Bonjour Benjamin. Bien ? »

Marie : « Salut ! »

Auditeur 313 : « Ca va ? »

Difool : « Ouais ! »

Auditeur 313 : « Ca va, Difool, Romano-la-Pince ? »

Romano : « Ca va bien ! Eh, pas chère l’électricité quand y’en a plus ! (Rires de Difool et Romano) »

Difool : « Economies ! »

Auditeur 313 : « A Lyon, c’est le noir total. Y’a la police de partout, tout ça... On se demande qu’est-ce qui s’est passé ! »

Difool : « Un couvre-feu ! Ils vous ont pas dit mais ils coupent le courant, aussi ! »

Samy : « Voilà ! Ils éteignent tout ! (Rires) »

Auditeur 313 : « Voilà ! Ils nous ont coupé le courant. On est dans le noir et... »

Difool : « Non, mais t’es où à Lyon, toi ? »

Auditeur 313 : « A Villeurbanne. »

Difool : « Toi, t’es à Villeurbanne ? »

Auditeur 313 : « Ouais. »

Difool : « Alors... Tu sais quel coin de Lyon est touché par tout ça ? Parce que, bon, nous, on sait que... »

Auditeur 313 : « Ben, moi, je vois autour de moi... Je vois les collines lyonnaises, tout Villeurbanne, [lè bVèR]... Là, c’est tout coupé. »

Samy : « Tout dans le noir ! »

Difool : « Et, le centre de Lyon, a priori, y’a de l’électricité dedans : j’ai eu des messages. Non ? »

Auditeur 313 : « Ouais. Mais, là, c’est tout noir. Y’a eu un incendie vers chez moi : des bennes, des voitures... »

Difool : « Comme ça doit être chelou de se retrouver dans un endroit tout... sans électricité ! »

[...] (21h29mn45s-)

Difool : « Et ça fait combien de temps que ça dure, Benjamin ? »

Auditeur 313 : « Ben, là, ça fait déjà un bon quart d’heure - vingt minutes, hein ! On se croirait dans un film : tout le monde s’allume (?) à la bougie... »

Momo (?) : « Ouais, ça fait film ! Ouais, c’est ça... »

Difool : « Ah ouais ! Donc on est au courant, en fait, depuis le début, là ! Merci pour les messages, hein, depuis tout à l'heure. On est au courant de tout, en fait ! C’est bien ! Grâce à vous ! (Lisant un message :) Alors on nous dit que "La coupure de courant est due à la grève EDF
." Non ! Ils font pas ça le soir, quand même ! »

Samy : « Non ! Non non ! Parce que, en plus, la grève EDF, ils... »

Difool : « C’était y’a deux jours, je pense. »

Samy : « Ouais ! ...et que ça toucherait aucun particulier, quoi. »

Romano : « Ouais. Ils touchent les hommes politiques. »

Difool : « Ouais, ben, là, ils ont touché tous les Lyonnais, là ! »

Romano : « Ouais, ils se sont trompés de bouton ! "Oh merde !" »

Difool : « Donc... Ben, merci pour les messages, les Lyonnais. (S’adressant à l’auditeur 313 :) Ben, on va suivre ça avec toi. (Lisant un message :) "C’est vrai que, dans le 6e arrondissement, y’a pas d’électricité non plus. Mais ça brûle près de Villeurbanne." C’est quoi, ça ? »

Auditeur 313 : « Ouais, Villeurbanne. C’est des voitures. Y’a tout, y’a... On a vu une benne où y’avait plein de travaux dedans : ça a tout cramé ! »

Romano : « Non mais y’a pas un truc électrique qu’a brûlé, non ? Tu sais pas ? »

Auditeur 313 : « Ah, j’en sais rien... »

Marie : « C’est peut-être ça, hein... »

Difool : « Ouais... Ben, écoutez, je sais pas non plus, hein. Bon, ben... On va vous tenir au courant. On va essayer de se renseigner de notre côté, Benjamin. Tu bouges pas ! »

Auditeur 313 : « Ok ! »

Difool : « De toute façon, t’as rien d’autre à faire, ce soir ?! »

Auditeur 313 : « Non, ça va... Ben, pour l’instant... J’avais prévu de regarder le match
 mais, là, franchement... »

Difool : « Eh ben, tu vas le suivre avec nous. Pour l’instant, on perd : y’a 1-0 ! [...] »

Séquence 1448 – Coupure de courant de la région lyonnaise (suite) (09/11/2005 – 21h40mn01s-21h41mn03s)
Suite des séquences 1428 et 1445. Les émeutes ne sont plus soupçonnées d’être à l’origine de la coupure de courant.
Marie : « J’ai appelé EDF, d’ailleurs, pour Lyon, là ! »

Difool : « Alors, Marie ? »

Marie : « Non... Ca m’est arrivé y’a pas longtemps donc je connaissais le numéro par cœur. En fait, y’a Villeurbanne, Lyon 3 et Lyon 6. Y’a des problèmes... »

Difool : « Alors : Villeurbanne, Lyon 3, Lyon 6 : y’a plus de courant ! »

Marie : « Y’a des problèmes sur le réseau de haute tension, apparemment. »

Romano (imitant un technicien d’EDF) : « "Ben, y’a des problèmes sur le réseau de haute tension, hein, jeune fille !" (Rires) »

Marie : « Mais non, mais ils le disent. Tu sais, ça... »

Difool : « Mais c’est quoi les problèmes ? »

Marie : « Ben, je sais pas. Parce que, tu sais, c’est un disque, en fait. T’es obligé de foutre ton... ton... ta région... »

Difool : « On imagine bien qu’y’a des problèmes sur la haute tension : y’a plus de jus ! »

Marie : « Ben, c’est ce qu’ils mettent : "problème sur le réseau de haute tension". »

Romano : « Non, mais c’est peut-être des (incompréhensible) qui se sont coupés. »

Difool : « Très bien, Romano ! »

Marie : « Ils ne savent pas quels sont les problèmes exacts et ils savent pas quand est-ce qu’ils vont remettre... »

Romano : « Ben, de toute façon, les trucs haute tension, c’est les pylônes. Ou alors, y’a un pylône qu’est tombé... »

Difool : « Poum ! »

Marie : « Ouais... »

Romano : « Non, mais ça arrive... »

Marie : « Mais c’est pas sur tout Lyon, apparemment. »

Difool : « Merci pour ces informations exclusives sur Skyrock ! »

Samy : « Marie, moi, au standard, j’ai eu un mec qui m’a dit [que], dans Lyon, y’avait du courant et que, tout autour, y’avait pas de courant. »

Marie : « Ben, écoute, moi, j’ai eu (incompréhensible) l’EDF. »

Romano : « Eh ben, EDF, ils se sont bien foutus de ta gueule ! L’EDF, ils sont pas courant qu’ils sont en panne ou si ça marche !... »

Marie : « Mais non, mais c’est... Mais, tu sais, c’est un disque, là. Ils te donnent les... »

Difool : « Merci, Marie, pour les infos... »

Romano (prenant la voix de Marie) : « "Et ils te donnent les informations en chantant ! C’est génial !" (Rires de Marie) Ben oui : sur un disque ! »

Difool : « Bon, on va faire le Global Sex Survey : le sondage sur le sexe dans le monde. [...] »

Séquence 1457 (+ 1486 et 1536)– Une annonce publicitaire pour l’émission Le Morning de Difool se moque de Nicolas Sarkozy (09/11/2005 – 21h44mn58s-21h45mn37s)
Tous les jours, la bande-annonce pour l’émission Le Morning de Difool change de manière à inclure un extrait de ce qui s’est passé le matin même.
Voix de Lilian Thuram : « Là, je suis énervé. »

Difool : « Mais oui, je sais, t’es énervé. Mais bon, parfois, c’est normal, aussi, hein... »

Voix de Lilian Thuram : « Je vais vous dire quelque chose... »

Difool : « Oui ? »

Voix de Lilian Thuram : « Moi qui... Je suis Lilian Thuram, aujourd’hui. Là, je suis énervé. Quand quelqu'un dit "On va nettoyer au Kärcher"... Peut-être qu’il ne sait pas exactement ce qu’il dit, monsieur Sarkozy. Moi, je le prends pour moi. Je n’attends... Moi, je viens d’une banlieue... On va nettoyer quoi ? »

Difool : « Nicolas Sarkozy qu’on appelle maintenant L’éléphant bleu
, hein. (Rires d’autres animateurs) »

Voix de Lilian Thuram : « Si, par exemple, on dit "la racaille", "tiens, lui, c’est une racaille parce qu’il habite aux Fougères
". Mais non, je suis pas une racaille ! Moi, je suis pas une racaille, moi ! »

Voix de Nicolas Sarkozy : « Vous en avez assez, hein ? Vous avez assez de cette bande de racailles ? »

Difool (faisant mine de s’adresser à Nicolas Sarkozy) : « Non ! Alors... Nicolas Sarkozy ! C’est Lilian Thuram, vous savez ? »

Romano (imitant Nicolas Sarkozy) : « "Oui, mais c’est une racaille !" »

Voix de l’annonce publicitaire : « Tous les matins ! 6 heures – 9 heures ! Skyrock ! Difool ! (Difool !) The morning show ! »

Séquences 1465 et 1466 – Les couvre-feux en France (09/11/2005 – 22h03mn26s-22h04mn46s)
Lors des séquences 1465 et, surtout, 1466, Difool fait le point sur les couvre-feux en France. La liste des villes concernées est longue comme le montre l’article ci-dessous. Difool n’en évoque que quelques-uns.

« Le point mercredi soir 9 novembre sur les couvre-feux ou l'absence de couvre-feu annoncés dans les départements français

Couvre-feux locaux
- Alpes-Maritimes: arrêté de couvre-feu de 22h00 à 05h00 du matin applicable à 21 communes du département (Villefranche-sur-Mer, Cannes, Grasse, Le Cannet, Antibes, La Trinité, Mougins, Vence...) et concernant les mineurs non accompagnés, avec des mesures spécifiques pour Nice et Saint-Laurent-du-Var. Dans ces deux villes, le préfet a décidé de fermer certains débits de boisson à partir de 22h et a autorisé les perquisitions de nuit à domicile.

- Essonne: couvre-feu à Savigny-sur-Orge.

- Eure: Couvre-feu instauré sur une partie du quartier de la Madeleine à Evreux. La mesure s'applique pour douze jours entre 22h00 et 05h00 et concerne tous les habitants qu'ils soient majeurs ou mineurs.

La commune de Gisors est aussi concernée parce qu'elle se situe à la frontière du département de l'Oise et qu'elle est "un lieu de passage des bandes", selon la préfecture.

- Loiret: Couvre-feu pour les mineurs de moins de 16 ans à Orléans.

- Seine-Maritime: La circulation est interdite aux mineurs de moins de 16 ans, non accompagnés par une personne ayant autorité légale, la nuit de 22H00 à 05H00, dans les agglomérations de Rouen, du Havre et d'Elbeuf. La mesure s'applique jusqu'au 15 novembre à 5h00.

- Seine-Saint-Denis: couvre-feu au Raincy

- Somme: arrêté instaurant un couvre-feu de 22h00 à 06h00 pour les mineurs de moins de 16 ans non accompagnés.

Pas de couvre-feu
Pas d'arrêté préfectoral en Yvelines, Haute-Garonne, Rhône, Val d'Oise, Seine-Saint-Denis, Paris, Hauts-de-Seine, Val-de-Marne, Seine-et-Marne, Nord, Pas-de-Calais, Bouches-du-Rhône, Loire, Isère, Vaucluse.

Les départements concernés par l'état d'urgence

Vingt-cinq départements français sont concernés, en totalité ou en partie selon les cas, par l'application du décret sur l'état d'urgence en France publié mercredi 9 novembre au Journal officiel:

- Alpes-Maritimes: Nice, Saint-Laurent-du-Var.

- Bouches-du-Rhône: Marseille.

- Côte-d'Or: Dijon, Chenôve, Longvic.

- Eure: Evreux, Gisors.

- Haute-Garonne: Toulouse, Colomiers, Blagnac.

- Loiret: Orléans.

- Meurthe-et-Moselle: Nancy, Vandoeuvre-lès-Nancy.

- Moselle: Metz, Woippy.

- Nord: l'ensemble des communes de la communauté urbaine de Lille-Métropole.

- Oise: Méru, Creil, Nogent-sur-Oise.

- Puy-de-Dôme: Clermont-Ferrand.

- Bas-Rhin: Strasbourg, Bischheim.

- Haut-Rhin: Mulhouse.

- Rhône: Lyon, Vénissieux.

- Paris: Paris.

- Seine-Maritime: Rouen, Le Havre.

- Seine-et-Marne: l'ensemble des communes du département.

- Yvelines: l'ensemble des communes du département.

- Somme: Amiens.

- Vaucluse: Avignon.

- Essonne: l'ensemble des communes du département.

- Hauts-de-Seine: l'ensemble des communes du département.

- Seine-Saint-Denis: l'ensemble des communes du département.

- Val-de-Marne: l'ensemble des communes du département.

- Val-d'Oise: l'ensemble des communes du département. »

Source : « Le point sur les couvre-feux », Nouvelobs.com, 09/11/2005

Lors de la séquence 1465, il est question de la coupure de courant à Lyon (cf. séquences 1428, 1445 et 1448) :

Difool (s’adressant à l’auditeur 313) : « Bon, y’a toujours pas de courant à Lyon, Benjamin ? »

Auditeur 313 : « Allô ? Ouais, toujours là, ouais. »

Difool : « Toujours pas de... ? Toujours rien ? »

Marie : « Toujours avec tes bougies ! »

Auditeur 313 : « Toujours aucune nouvelle. Toujours aucune nouvelle... »

Difool : « T’imagines : ça fait une heure, y’a plus de jus à Lyon ! On nous disait : "C’est le couvre-feu !" Beaucoup de messages qui nous disaient que c’est le couvre-feu. »

Dans la séquence 1466, Difool reprend :
Difool : « On parlait du couvre-feu, là, tiens, justement. Y’a le couvre-feu où ? Je crois que dans les Alpes-Maritimes, ils ont déclenché le couvre-feu, aujourd’hui
. Du côté de Nice et de Cannes. Dès 22 heures. (Voyant qu’il est 22 heures passées de quelques minutes :) Ah, ça y est ! »

Romano : « Ca y est ! En plein dedans, là ! »

Difool : « Allez ! Tout le monde rentre, là, maintenant, hein ! Il est 22 heures ! »

Marie : « Allez ! Au dodo ! »

Difool : « Tout le monde dedans jusqu’à cinq heures du matin ! Donc, ça, c’est couvre-feu... Y’a... où le couvre-feu, je crois, aussi ?... Du côté de... C’est l’Essonne ?... Momo, il m’a laissé des feuilles un peu partout, là. Je crois, du côté de l’Oise aussi. Dans l’Oise. Et, en région parisienne, y’a pas de couvre-feu qu’est... »

Un animateur : « Y’en a pas. Pas pour le moment. »

Cédric (?) : « Ni dans le 9-3 ni dans le 7-3. (Rectifiant :) Ni dans le 7-8. »

Momo : « Y’a une seule ville qui le fait... Ah non ! Y’a deux villes en Ile-de-France qui le font : c’est Savigny-sur-Orge et Le Raincy, quoi ! »

Difool (à Momo) : « Chez toi, donc ! »

Momo : « Ah oui, ils le font encore, Le Raincy ! »

Un animateur (parlant du maire du Raincy) : « Il avait... Il avait retiré... »

Romano : « Non non non ! Mais, là, il est content parce qu’il est passé à la télé, le maire
. Donc il... »

Momo : « Non mais attends, hein ! Non mais, le maire, il a continué à tourner dans Le Raincy aujourd’hui... »

Romano : « Ouais ! Avec les caméras derrière ! »

Momo : « Non non ! Y’avait pas de caméra. Mais, aujourd’hui, y’avait une caméra toute la journée en face du Raincy... en face de la mairie du Raincy. Je sais pas pourquoi... »

Difool : « Ben, pour toi, Momo ! Ils t’ont vu sur CNN
 ! Momo, il est passé sur CNN ! »

Marie : « Eh oui ! La star ! »

Difool : « Eh oui ! »

Momo : « Non mais, arrêtez avec CNN, quand même ! »

Cédric : « Momo, il fait des aller et retour derrière une caméra ! »

Romano : « Ah, les Américains, ils ont dû flipper ! (Rires) »

Momo : « Et, sinon, aussi, dans le Loiret, la ville d’Orléans. »

Difool : « Ah oui, Orléans, toujours ! Ok ! Si vous avez deux trois nouvelles à nous donner, hein, vous allez sur le net, les SMS. (Lisant un message :) Tiens ! "J’habite dans le 8e à Lyon. Le courant vient de revenir", on nous dit, là, sur SMS. Merci pour les nouvelles ! Et, à Asnières, y’a couvre-feu, aussi, ouais. A Asnières. Juste à côté de l’appart
. On est juste à côté. Couvre-feu ! »

Romano : « Oui ! Dans le 9-2. »

Difool : « Bon, allez ! On va prendre Driss, là ! Des nouvelles de Driss, au téléphone, comme promis hier soir. Salut Driss ! [...] »

Séquences 1468 – Les couvre-feux en France (suite) (09/11/2005 – 22h09mn01s-22h10mn31s)
Difool : « [...] Sinon, Momo a encore dit n’importe quoi parce qu’il paraît qu’y’a plein d’endroits où y’a des couvre-feux. Regarde ! On nous dit : "A Dijon, ils ont lancé le couvre-feu." »

Romano : « Ouais, je crois que dans toute la Côte d’Or parce que, tout à l'heure, y’avait... sur LCI, là, ils mettaient la carte et... Ouais, y’a plus d’endroits que t’as dit, Momo ! T’es vraiment un (incompréhensible). »

Momo : « Non, j’avais pas vu pour la Côte d’Or. »

Difool : « Ah mais t’avais pas vu pour la Côte d’Or, t’avais pas vu non plus du côté de... »

Romano : « T’es vraiment un... »

Difool : « ...du Havre. "Couvre-feu au Havre" : C’est un message que vous nous laissez aussi. Qu’est-ce que j’ai eu comme messages ?... Y’en a eu plein des messages de toute la France... Ah ! "Le courant vient de revenir dans le 8e
", on nous dit. »

Romano : « "A Asnières, y’a couvre-feu." On avait dit, ouais. »

Difool : « Ouais, on avait dit Asnières. "Couvre-feu à Aubervilliers." C’est vrai, ça ? »

Romano : « Aubroche, boboche ! »

Cédric (?) : « (incompréhensible) à Aubervilliers. »

Momo : « Non non non, je crois pas ! »

Cédric : « Eh, sur le 9-3, je crois que Le Raincy il l’a même retiré, hein ! C’est bizarre... »

Difool : « Au Havre aussi. Y’en a plein qui... »

Romano : « Y’a Amiens aussi, qui... »

Momo : « Ouais, Amiens, depuis hier, ils le font. »

Difool : « Ouais. "Épinay-sous-Sénart, y’a couvre-feu, dans le 91." "Dans le 0-2, y’a pas couvre-feu". Ben, écoute, merci ! »

Romano : « A Jouy-le-Moutier, à Elancourt... »

Difool : « "Elancourt, dans le 7-8, y’a couvre-feu." Ah ouais ! Y’a plein plein plein de messages de... »

Romano : « Ouais, en fait, Momo, quel connard ! »

Difool : « Mais, une fois de plus, oui ! »

Momo : « Non, mais... Non, mais, moi, je savais pas pour toutes ces villes, là... »

Difool : « Y’a Jessica qui nous dit : "A Lyon, à partir de 18 heures, y’a plus de bus, plus de métro. Et, ce soir, y’a plus d’électricité ! Où va-t-on ?!" Eh oui ! Toujours pas d’électricité dans plein de coins de Lyon. "Couvre-feu à Cergy dans le 9-5 avec de sympathiques hélicoptères qui nous éclairent la gueule !" (Saluant l’auteur du message :) Bonjour Ludo ! »

Romano : « "A Montfermeil, y’a aussi couvre-feu." »

Momo : « Montfermeil, ça m’étonnerait ! »

Difool : « "Couvre-feu à Toulouse. N'oubliez pas !" C’est Toulousain de Cité qui nous a laissé le message. "Sur Montfermeil aussi y’a couvre-feu." »

Romano (répondant à Momo et citant l’auteure du message) : « Ben, regarde ! Elle habite dans le 93, Kahina. »

Momo : « Ca m’étonnerait, hein ! »

Difool : « Tu dis n’importe quoi, Momo, hein ! »

Momo : « Non, mais je dis pas n’importe quoi ! »

Difool : « Mais ta gueule ! »

Romano : « Ah, ouais ! »

Momo : « Mais non, mais non ! Mais... (Brouhaha) On sait pas, là... »

Romano : « T’es aussi con que le Belge ! (Rires) »

Momo (pour rire) : « Eh non ! Arrête de m’insulter, s’il te plaît, là ! »

Difool (en réponse à Romano) : « Et c’est pas peu dire ! (Rires de Romano) »

Romano : « Je te disais : même que t’en tiens une couche ! »

Difool : « Ah ouais, c’est clair ! »

Momo (changeant de sujet) : « Et, sinon, pour l’équipe de France, ça va bientôt reprendre. »

Difool : « Eh oui ! Et on va suivre la deuxième mi-temps du match en direct ! [...] »

Séquences 1470 – Les propos de Lilian Thuram ; Les couvre-feux en France (suite) (09/11/2005 – 22h11mn01s-22h11mn25s)
Difool (lisant un message) : « Tiens ! On nous dit : "Qu’est-ce qu’il a dit, Thuram ?" On va vous le faire écouter, là. Ca passera dans la bande-annonce de l’émission du matin
, là. Ca sera le... Ca sera la bande-annonce qu’on va vous... On va vous la passer dans cinq minutes. Comme ça, vous pourrez l’entendre. Vous entendrez ce qu’a dit... (Lisant un nouveau message :) "Couvre-feu à Villemomble aussi." T’as vu, Momo ? »

Momo (contestant l’information) : « Non non ! Villemomble, non ! »

Romano : « On nous dit que, à Dijon, là, c’est limité. Y’a Dijon et trois villes autour, quoi. C’est tout. Y’a pas toute la Côte d’Or. »

Difool : « Villeparisis aussi. Pareil ! C’est le message de Marie. Bon, ben écoutez ! Merci des... Merci des messages... »

Momo : « Et, sinon, ça a repris pour l’équipe de France ! »

Difool : « Eh ben, on va aller faire un tour, justement dans le stade. [...] »

Séquence 1490 – Coupure de courant et émeutes à Lyon (suite) (09/11/2005 – 22h28mn29s-22h29mn32s)
Suite des séquences 1428, 1445 et 1448.
Difool : « Qu’est-ce qu’on nous dit ? (Lisant un message :) "C’est le chaos à l’est de Lyon. Y’a plus d’électricité, plus rien. On est bordés par les sirènes de flics. Il se passe quoi ?" Pas d’inquiétude ! On sait pas trop mais y’a une panne de courant. »

Romano (imitant un policier) : « "Bah ! Vous inquiétez pas ! On vous éclaire avec les gyrophares !" »

Difool : « Ca, vous vous en serez rendu compte. Oui, c’est sympa avec les gyrophares ! »

Samy : « Et les lampes torche ! »

Difool : « Donc... Toujours pas d’électricité chez toi, Benjamin, non plus, à Lyon, là ? »

Auditeur 313 : « Ah ouais, je suis toujours là, t’inquiète ! »

Difool : « Et toujours dans le noir ? »

Auditeur 313 : « Ah ben ouais, là, y’a... Toujours dans le noir... »

[...] (22h29mn21s-)

Auditeur 313 : « J’ai entendu une fille, tout à l'heure, dire pour les bus
 (ouais, c’est vrai : jusqu’à 19 heures). Et dire que, même ce matin, y’avait pas de bus. Et, conseil pas cher pour Romano : j’ai appelé le patron. Je lui ai dit que je pouvais pas aller au boulot. Il m’a dit : "Viens, je te paye le taxi !" »

Séquence 1511 – Difool se moque du Kärcher de Nicolas Sarkozy (09/11/2005 – 23h03mn53s-23h04mn38s)
Romano : « [...] Non mais, l’autre fois, j’ai halluciné, d’ailleurs, en parlant de ça, quoi. Je rentrais chez moi et, tu sais, je passe sur une route où y’a deux trois voies, quoi, dans Paris. Et y’avait un mec, il était en train de pisser mais, ce con, au lieu de s’être tourné dans l’autre sens, il était côté rue... »

Marie : « Ouais ! »

Romano : « ...et, donc, avec les phares, tout le monde voyait sa queue. Et, le mec, il pissait normal, comme ça. (Rires) [...] Non mais, il était content. Il pissait, normal. Il avait pas l’air gêné, hein ! »

Difool : « Il a peut-être deux trois problèmes psychologiques, hein ! On le retrouvera peut-être un de ces prochains jours dans le Problème du mois. »

Romano : « Oui. Je sais pas... Ou il voulait laver une voiture... (Rires de Difool et Marie) »

Difool : « Ah ! C’est comme Nicolas Sarkozy ! C’est un Kärcher ! »

Marie : « Eh oui ! »

Difool (faisant allusion à la séquence 1457) : « C’est l’Eléphant Bleu ! L’Eléphant bleu ! »

Romano : « Non mais, l’autre, il pissait à moitié sur la route, hein. Tu passais trop près, il t’arrosait la portière, quoi ! Pire : en scooter, il t’arrosait toi ! [...] »

Séquence 1512 – Coupure de courant et émeutes à Lyon (suite) : rien à voir avec les émeutes (09/11/2005 – 23h09mn42s-23h10mn14s)
Suite des séquences 1428, 1445, 1448 et 1490.
Difool : « Tiens ! Des nouvelles de ce qui s’est passé à Lyon et à Villeurbanne ce soir ! »

Romano : « La coupure d’électricité ! »

Difool : « Vous savez, y’a eu une coupure de courant de pratiquement deux heures, dans certains quartiers en tout cas. [...] Il paraît que c’est un poste de transformation qui est en panne et que ça n’a rien à voir avec les émeutes. Parce que y’en a qui s’étaient posé la question, là, tout à l'heure. Donc voilà ! Rien à voir... Rien à voir avec tout ça. »

Séquence 1541

( Un match de football prévu à Evry déplacé pour cause d’émeutes (09/11/2005 – 23h49mn42s-23h50mn01s)
Momo présente ses « Nouvelles footballistiques (*) ». Une des nouvelles a trait aux émeutes.
Momo : « Sinon, des nouvelles du match Maroc / Cameroun qui devait se dérouler le 15 novembre à Evry (incompréhensible). Il est pas... Il a été déplacé soit à Troyes soit à Agen. La raison, c’est : trop de violences en ce moment... »

Difool : « Ah ouais ?! »

Momo : « ...en Ile-de-France. Ouais, c’est pour ça, ouais. »

Marie : « Ah ? C’est pour ça ?! »

Difool : « Bon... »

Momo (lisant) : « "Vue la situation en Ile-de-France, la Fédération marocaine a préféré le déplacer", quoi. »

Samy : « Pourtant, y’a bien un match samedi au Stade de France ! »

Difool : « Ben ouais, ouais... Bon, sinon ? »

Momo : « Sinon, des nouvelles pour les Lyonnais. [...] »

( Un auditeur martiniquais évoque les émeutes de la métropole (09/11/2005 – 23h51mn25s-23h51mn47s)
Lors de la soirée s’était déroulé un match amical entre l’équipe de France de football et celle du Costa Rica. L’auditeur 303 (Xavier) se trouvait dans le stade Dillon à Fort-de-France pour faire vivre la rencontre de l’intérieur.
Difool : « On a vu le terrain envahi... Comment ça s’est passé, à la fin ? Parce que TF1, ils ont coupé pour passer la pub et... »

Romano : « Parce que c’est cher la pub ! »

Difool : « Qu’est-ce qui s’est passé sur le terrain ? Tout le monde est allé faire la teuf ?... »

Auditeur 303 : « Ouais ouais ouais. Bon, c’est gentil, en fait. Y’a pas eu d’émeutes. Nous, c’est plus calme que chez vous, là, malheureusement... »

Difool : « (Rires) Ah... Ca se calme un peu, j’espère, là, actuellement... »

Auditeur 303 : « Les gamins, ils sont descendus sur le terrain, mais c’était plus... C’était tranquille, quoi. Y’a pas eu... »

Samy : « Bon enfant ! »

Difool : « Ben, c’était bon esprit, ouais. »

Séquence 1543 – A la fin de l’émission, Difool demande à quelques auditeurs si c’est tranquille dans leur ville
En toute fin d’émission, les auditeurs appellent pour gagner le jeu de la semaine. A cette occasion, Difool demande à ceux qui habitent dans certaines villes ayant connu des émeutes si c’est « tranquille ».
( Auditrice 327 (10/11/2005 – 00h05mn17s-00h05mn30s)
Difool : « Allô ? Allô ? »

Auditrice 327 : « Allô ? Difool ? »

Difool : « Oui. C’est qui ? »

Auditrice 327 : « C’est Doria. »

Difool : « Salut Doria. Comment ça va, Doria ? »

Auditrice 327 : « Ca va, ça va... »

Difool : « T’appelles d’où, Doria, toi ? »

Auditrice 327 : « Du 9-3. Saint-Denis. »

Difool : « Eh ! Saint-Denis ! Bien, Saint-Denis ? »

Romano : « Saint-Dodoche ! »

Difool : « Tranquille, Saint-Denis ? »

Auditrice 327 : « Ouais ouais... Ca va, ça va... »

( Auditeur 330 (10/11/2005 – 00h07mn04s-00h07mn18s)
Difool : « Allô allô ? »

Auditeur 330 : « Allô allô ? C’est Antoine ! »

Difool : « Allô Antoine ! Comment ça va, Antoine ? »

Auditeur 330 : « Ca va, ça va... Salut à toute l’équipe ! »

Difool : « Eh ben salut à toi, Antoine ! »

Romano et Marie : « Salut ! »

Difool : « T’es où, Antoine, toi ? »

Auditeur 330 : « Ah... Moi, je suis à Evry. »

Difool : « Evry. Tout se passe bien à Evry ? Tranquille ? »

Auditeur 330 : « Ah, ça va... Je suis au taf. Maître chien, là. Il faut bien. »

Difool : « Bon. C’est posé, ce soir, à Evry ? »

Auditeur 330 : « Ouais, ça va, ça va... »

Difool : « Ca va. Ben on t’envoie le jeu, Antoine, alors... »

Séquence 1544 – Evocation du couvre-feu (10/11/2005 – 00h11mn53s-00h12mn12s)
Les mercredis, à partir de minuit, l’émission s’appelle « Couvre-Feu ». Difool fait un rapprochement avec les couvre-feux décrétés suite aux émeutes.
Difool : « A demain, donc, dès 6 heures et dès 21 heures : nos deux rendez-vous ! Dès 5 heures du matin, y’a Mehdi qui arrive avec le Replay. Et, jusque-là, c’est le Couvre-Feu
 ! Eh ! Chez nous aussi ! Mais ça faisait longtemps que ça existait, hein ! (Rires de Marie) Le couvre-feu, on a été précurseurs, hein ! Le Couvre-Feu du Secteur Ä ! Tout de suite, on retrouve Jacky et tout le monde, juste après la bande-annonce de l’émission du matin ! Ciao ! »

A partir du jeudi 10/11/2005, les émeutes ne sont quasiment plus évoquées à l’antenne

sans qu’aucune raison ne soit avancée.

Nicolas Sarkozy continue d’être une cible privilégiée de Difool.

Séquence 1545

( Difool se moque (indirectement) de Nicolas Sarkozy (10/11/2005 – 23h02mn59s-23h03mn09s)
C’est le début de l’émission. Difool salue quelques personnes ayant envoyé des messages via internet et les SMS.
Difool : « Vous tous et vous toutes, hein, on vous attend. De toute la France vous nous appelez, vous nous laissez des messages ! Bonjour à P’tite Racaille qui vient d’arriver, une fille du Nord. Salut à toi, P’tite Racaille ! Fais gaffe au Kärcher et aux Eléphants Bleus
, tout ça ! Bonjour à Kamel qui est là, aussi... [...] »

( Les contrôles de police (10/11/2005 – 23h04mn14s-23h05mn12s)
L’émission vient de commencer et Cédric n’est toujours pas arrivé.
Difool : « Mais où est donc Cédric le Belge ? »

Romano : « Cédric le Belge a dit tout à l'heure "Je vais être un peu juste." (Rires) »

Difool : « Eh ben, écoutez ! A priori, c’est le cas, hein ! »

Romano : « Ouais ouais. Non mais, là, y’a deux trois minutes, il était à Porte de La Chapelle, donc il est pas arrivé ! »

Difool : « Ah ouais, quand même, ouais ! (Rires de Romano) Mais qu’est-ce qu’il fait Porte de La Chapelle, le Belge ? »

Romano : « Parce que il mange un grec ! »

Difool : « Ah d’accord ! »

Romano : « (incompréhensible) »

Marie : « Je l’ai eu vite fait. Il m’a dit : "Attends ! Je te rappelle... (Je sais pas quoi...) Wesh !" et il a raccroché, et... »

Difool : « "Attends ! Je te rappelle... (Je sais pas quoi...) Wesh !" et il a raccroché ? Peut-être a-t-il un problème avec la police
 ! »

Romano : « Ouais, c’est possible ! »

Marie : « Oui... Je sais pas trop ce qui s’est passé mais... »

Difool (imitant un policier s’adressant à Cédric – et faisant allusion à l’embonpoint de Cédric) : « "Oui, vous avez caché un cocktail Molotov dans votre ventre, garçon, là !" »

Romano (imitant Cédric) : « "Non non non ! C’est mon ventre !" »

Difool : « "Ben ! Y’a un cocktail Molotov dans ce gros truc, là, hein !" »

Romano : « "Non non, c’est naturel, monsieur le policier !" »

Difool : « "Et dans les seins, aussi !" »

Romano : « "Non ! Naturel aussi !" »

Difool : « Bon, Cédric... A tout à l'heure ! Bon, on aura des nouvelles. J’espère que ça va. J’espère que c’est pas la police... »

Romano : « Non ! »

Marie : « Ben, espérons, aussi ! »

Romano : « C’est plus le réveil qui n’a pas marché ! »

Séquence 1579 – Evocation du couvre-feu dans la Somme (10/11/2005 – 21h52mn12s-21h52mn18s)
Un auditeur envoie un message par internet. Difool constate qu’il habite la Somme.
Difool : « Bonjour à toi Karatéka de la Somme, dans le 80. Attention : couvre-feu dans la Somme, Karatéka ! »

Séquence 1593 – Difool se moque de Nicolas Sarkozy (10/11/2005 – 22h43mn50s-22h44mn05s)
L’auditrice 343 (Sabrina, Nancy) vient de parler de ses « envies incontrôlables » de faire l’amour.

Difool : « Eh ben voilà ! »

Romano : « Ah ben on a trouvé la solution ! »

Difool : « On a trouvé la solution ! »

Marie : « Eh oui ! »

Auditrice 343 : « Ouais ? »

Difool : « Tu vas regarder Sarkozy, sur la 2
 ! Dans ce cas-là, t’as plus... »

Romano : « Ah non ! Là, l’envie, elle est coupée ! »

Difool : « Plus rien du tout ! »

Auditrice 343 : « Ah, c’est clair ! (incompréhensible) »

Difool : « L’autre a beau essayer de t’exciter en te parlant de Kärcher... Rien du tout ! »

Romano : « Que dalle ! »

Difool : « Même si y’a la pression, rien du tout ! (Reprenant son sérieux :) Non mais c’est... c’est bizarre... »

Séquence 1642 – Evocation du couvre-feu dans la Somme et dans l’Oise
En toute fin d’émission, les auditeurs appellent pour gagner le jeu de la semaine.
( (11/11/2005 – 00h02mn31s-00h02mn47s)
Difool : « Vous appelez, on décroche en direct et le jeu...

Romano : « ...L.A. Rush... »

Difool : « ...il est pour vous ! Allô allô ? »

Auditeur 350 : « Salut ! »

Difool : « Allô ! Salut ! C’est qui ? »

Auditeur 350 : « C’est Damien ! »

Difool : « Salut Damien. T’appelles d’où ? »

Auditeur 350 : « D’Amiens. »

Difool : « D’Amiens. Bien ? Ah ! Y’a couvre-feu à Amiens ! »

Auditeur 350 : « Exactement ! »

Difool : « Eh oui ! Bon... Bien, Damien ? Tranquille ? »

Auditeur 350 : « Ca va, ça va, tranquille, hein... »

Difool : « Eh ben, le jeu, il est pour toi ! »

( (11/11/2005 – 00h05mn44s-00h05mn57s)
Difool : « Allô ? »

Auditeur 355 : « Allô ? »

Difool : « C’est qui ? »

Auditeur 355 : « C’est Axel. »

Difool : « Salut Axel. Ca va, Axel ? »

Auditeur 355 : « Ca va bien. »

Difool : « Eh ben, écoute, ça va bien aussi. T’es où, Axel, toi ? »

Auditeur 355 : « A Méru, dans l’Oise. »

Difool : « Ah... Méru dans l’Oise ! Y’a couvre-feu, aussi, dans l’Oise ! (Rires de l’auditeur et de Samy) »

Auditeur 355 : « Ouais... »

Difool : « Bon... Ben, bon couvre-feu, Axel ! »

Séquence 1681 – Evocation des « émeutes urbaines » sur le ton de l’humour (11/11/2005 – 22h23mn44s-22h24mn07s)
Il est question du Loto foot (*).
Difool : « On se fait les pronostics ensemble avant minuit. Attention ! des millions d’euros à gagner ! »

Romano : « ...grâce à tes pronostics, Roi du Loto foot, Difool ! »

Difool : « Oui ! Tu as bien noté ! Je vais te donner une pièce, Romano ! Tu es assez agréable en ce 11 novembre ! »

Romano (parlant des pièces qui lui donne régulièrement Difool) : « Oui, ben, faut que je fasse des stocks ! »

Difool : « C’est les émeutes urbaines : ça t’a calmé, hein ! »

Romano : « Oui ! J’ai peur ! »

Difool : « Hein, c’est ça ! (Lui donnant une pièce) Hop là ! »

Romano : « Merci ! »

Difool : « Eh oui ! Je l’ai menacé de lui faire une émeute urbaine, à Romano ! »

Romano : « Et, là : très peur ! »

Difool : « Je viens chez toi, je te fais une émeute urbaine... »

Romano : « Tu casses tout ! »

Difool : « ...si t’es pas cool ! (Rires de Romano. Difool enchaîne :) Bon ! Profitez de la soirée ! Allez-y : 01 53 40 30 20. Y’a toute l’équipe qui vous attend, si vous avez besoin de nous, si vous voulez faire les cons avec nous... Radio Libre ! [...] »

Séquence 1694 – Difool se moque de Nicolas Sarkozy qui « est allé créer les émeutes urbaines » (11/11/2005 – 22h34mn04s-22h34mn57s)
L’auditeur 361 appelle pour dire qu’il se maquille ce qui lui vaut des remarques désobligeantes de son entourage.
Romano : « Ben, regarde, par exemple, à la télé, Mykonos
 : il est maquillé. Non mais c’est vrai ! A la télé, ils se maquillent les mecs... les hommes... »

Difool : « Ben oui. Oui ! »

Romano : « Bon, y’en a, ça se voit. »

Difool : « C’est vrai. »

Marie : « Ouais. Y’en a c’est (incompréhensible), quoi ! »

Romano : « Tu sens qu’il y en a trois tonnes sur la gueule ! »

Difool : « Tu sens qu’il y a quand même le plâtras, quand même, ouais ! »

Romano : « Ouais, c’est ça ! La maçonnerie, oui ! »

Difool : « Les hommes politiques, ils se maquillent beaucoup pour pas avoir l’air... Sarkozy, par exemple ! Hier, on aurait dit qu’il avait un masque ! Ben non ! C’était sa tête ! Avec trop de maquillage ! »

Romano : « Non mais, il se maqui... Ah... Parce que je croyais que tu disais qu’il se maquillait, genre, quand il sortait, là, tu sais... »

Difool : « Ah non, mais, quand il sort... quand tu les vois faire une déclaration sur le perron, les mecs sont maquillés. Attends ! Tu crois quoi ? »

Marie : « Ben bien sûr ! »

Difool : « Donc, en fait, ils sont maquillés pratiquement toute la journée les hommes politiques. »

Romano : « Non mais, quand il a été, par exemple... quand il était parti à Argenteuil
, là, il était maquillé, tu crois, la nuit ? »

Difool : « Ben attends ! Y’avait les caméras de TF1, de France 2, de France 3... Tu crois qu’il s’était pas fait beau pour traiter tout le monde de racailles ?! »

Marie : « Ben attends ! »

Romano : « Ca se voyait pas des masses, pourtant ! (Rires) »

Difool : « (incompréhensible) Il était maquillé, Romano, ce jour-là ! »

Romano : « Eh ben... »

Difool : « Ouais ouais... Quand il est allé créer les émeutes urbaines, là... »

Romano : « Oui, c’est ça ! »

Marie : « Voilà ! »

Difool : « Hein ! Provoquer tout le monde, c’est ça ! A minuit et demie, c’est ça ? »

Romano : « Oui, c’est ça. En pleine nuit ! »

Difool : « Non, mais les hommes politiques aussi se maquillent. Mais, bon, à la limite, c’est pour la télé... »

Séquence 1696 – Délinquance – L’auditeur, mineur, s’amuse à faire des rodéos, la nuit, avec la voiture de ses parents. Difool lui conseille de faire attention, « surtout ces temps-ci » (11/11/2005 – 22h35mn42s-22h44mn08s)
L’auditeur 364 (Yohann, 17 ans, Rouen) expose son problème.

Auditeur 364 : « Tu vois, moi, c’est... J’habite à Rouen, t’as vu... »

Difool : « Ouais. »

Auditeur 364 : « Et, le soir, tu vois... Je suis en terminale et tout... Tout se passe bien. Mais, par contre, tu vois, le soir, je kife bien sortir, en fait, de mon appart, tu vois, et pécho la clé de la voiture de mes parents. »

Difool : « Ah ? Tu vas faire un tour ? »

Auditeur 364 : « Ouais... En fait, ouais, pour faire un tour... [...] J’ai 17 ans et, ouais, je conduis déjà, tu vois. Je sais conduire et tout, normal. Et, avec la voiture, je passe chercher mes potes et tout... Et on l’emmène dans un parking où, tu vois, on fait des dérapes [sic], tu sais. On la saigne un peu, quoi, tu vois. On fait des dérapages et tout... »

Marie : « Oh, la voiture des parents ! »

Difool : « Et c’est la voiture du daron ? »

Auditeur 364 : « Ouais ouais, c’est la voiture de mon dare, ouais. »

Difool : « Et il s’est jamais rendu compte de rien ? Les pneus, tout ça... ? »

Auditeur 364 : « Ah non non ! [...] Il s’en est jamais rendu compte. Jamais je me suis fait cramer. »

Difool : « Ah ouais ? »

Auditeur 364 : « Et, en fait, tu vois, le truc, c’est qu’on fait des [...] concours de dérapage, tu vois. Le meilleur dérapage, quoi. Le... Tu vois, des trucs à la con, quoi. Mais bon, c’est tripant... »

Difool : « Vous allez... Quoi ? Sur les parkings de grandes surfaces tout ça ? Mais, faites gaffe, vous allez vous faire (incompréhensible). »

Auditeur 364 : « Ouais, voilà... Même autour des tours et tout, tu vois. Autour des immeubles. [...] Et, en fait, tu vois, je voulais juste savoir, tu sais, si on se fait pécho... Parce que, tu vois, j’ai peur de me faire cramer par les vieux et tout... tu sais, les petits vieux autour et tout... »

Difool : « Ben, surtout ces temps-ci. A mon avis, fais gaffe, parce que y’a les keufs partout. Donc... »

Marie : « Ah ouais, ça !... »

Romano : « Ouais, mais c’est surtout si tu tapes des dérapages toute la soirée devant des immeubles, forcément, au bout d’un moment, ça peut soûler les gens ! (Rires) »

Auditeur 364 : « Ouais, ben oui ! »

Difool : « Oui ! Et il est possible de voir débarquer... »

Romano : « ...la police ! »

Difool : « Exactement ! [...] Moi, je m’étais fait choper avec un pote... C’est y’a un petit moment, hein !... Je venais juste d’avoir mon permis et, lui, il était un peu... Il avait ton âge, je crois, à peu près... Il était plus jeune que ça, même... [...] Et on faisait des dérapages, aussi. Parking d’Auchan, je me rappelle ! (Rires de Samy) Et on a vu débarquer les keufs et, les keufs nous avaient plaqués contre la voiture. Je sais pas... On avait... »

Auditeur 364 : « Ah ? Ils vous ont dit quoi ? Ils vous ont fait quoi ? »

Difool : « Ben, à l’époque, c’était plus cool, en plus... Mais, déjà, ils nous avaient plaqués sur la voiture... [...] »

Auditeur 364 : « Vous avez été au poste ou pas ? »

Difool : « Euh, non, on est pas allés au poste. Mais ils ont sorti les flingues et tout... On a flippé un peu notre race, quand même ! »

Samy (On croit entendre) : « Mais, aujourd’hui, ils tirent ! (Rires) »

Auditeur 364 (réagissant à Difool) : « Non ?! »

Difool : « Si si, parce que les mecs croyaient qu’on était quelqu'un... qu’on était des mecs qui allaient cambrioler le truc... [...] Mais, à l’époque, c’était moins chaud que maintenant. Maintenant, j’imagine que, si tu fais ça sur un parking, tu les vois débarquer tout de suite et tu files en garde à vue, ouais ! »

[...] (22h39mn43s-)

Auditeur 364 : « Et, tu vois, en fait, on fait un peu ça, tu vois, pour impressionner les meufs et tout parce que, tu vois, les meufs du bahut, on les ramène. On leur dit : "Ouais, venez !" et tout... tu sais, on fait un petit peu des concours et c’est les meufs qui nous jugent, t’as vu... »

[...] (22h41mn26s-)

Cédric (parlant du père de l’auditeur) : « Non mais, s’il te grille, tu fais quoi ? »

Auditeur 364 : « Si je suis grillé ? »

Difool : « Ouais. »

Romano : « Il te marave ! »

Auditeur 364 : « Ben, justement, je sais pas. Je voulais savoir si y’avait des gens qui avaient déjà fait ça et, s’ils s’étaient fait pécho et savoir ce qu’ils leur avaient fait... »

Cédric : « Ouais, moi, j’ai un pote, il a fait ça. »

Difool : « Et, alors... ? Il s’est fait pécho... chopé... ou pas ? »

Cédric : « Non. En fait, quand tu te fais choper, genre, tu sais, sans permis, déjà, c’est garde à vue obligatoire ! »

Auditeur 364 : « Garde à vue ? »

Cédric : « Ouais. Alors, si, en plus, tu fais ça le soir... Parce que, déjà, ils doivent vérifier, machin... Donc, là, tu restes au moins toute la nuit, déjà, au commissariat. Donc, tes parents, ils vont te défoncer ta gueule ! Et, la voiture, ouais, ils peuvent te la bloquer le temps que tes parents ils viennent la chercher parce que, en fait, toi, t’avais pas le droit de l’avoir, la voiture, vu que t’es pas propriétaire. Donc, après... (Faisant référence à une information donnée quelques minutes plus tôt, selon laquelle il n’aurait pas le droit de passer son permis de conduire pendant cinq ans :) Et, les cinq ans, ça, c’est sûr parce que tu passeras en jugement ! »

Difool : « C’était les conseils juridiques du Belge ! Merci Cédric ! »

Cédric : « Non mais, là, surtout sur les permis, les trucs comme ça, tu sais, ils sont vachement plus sévères, quoi ! »

Difool : « Ouais ouais ! Fais gaffe ! »

Cédric : « Moi, je vois, ils m’ont annulé mon permis. J’ai un pote à moi, tu sais, il conduit sans permis. Il a pris deux mois, quoi. Et c’est genre deux mois de prison, quoi. C’est pas genre deux mois d’interdiction de permis, quoi ! »

Auditeur 364 : « Deux mois de prison ou deux mois avec sursis ? »

Cédric : « Non non ! Deux mois fermes ! Il est allé en prison ! C'est-à-dire : ils lui ont annulé son permis... Il s’est fait attrapé une première fois et... »

Difool : « Ah ouais ouais, d’accord ! »

Momo : « Récidive ! »

Difool : « Ouais ! Récidive, ouais ! »

Cédric : « Et, au bout de deux fois, les mecs, ils rêvaient plus à ça ! »

(A son tour, Romano témoigne avoir déjà emprunté, sans la lui demander, la voiture de son grand-père, ce qui lui avait valu une correction.)

Séquence 1712 – Difool se moque de Nicolas Sarkozy (11/11/2005 – 23h05mn40s-23h06mn07s)
L’auditrice 365 (Coralie, 15 ans, Paris) appelle parce qu’elle est en conflit avec quatre filles de son « bahut » (on ne sait pas s’il s’agit d’un collège ou d’un lycée).
Auditrice 365 : « [...] Elles, elles s’habillent fashion et tout et ça leur plaît pas parce que, moi, je m’habille fashion et tout. Donc, en fait, elles... elles... En fait, elles... Elles veulent que... »

Difool : « C’est la guerre des gangs ! (Rires de l’auditrice) Les (incompréhensible) contre les fashions dans les bahuts ! Mais où allons-nous aller ?! Je propose à Nicolas Sarkozy d’aller immédiatement nettoyer tout ça au Kärcher ! »

Romano : « Qu’il arrive avec... »

Difool : « Qu’il arrive avec son Eléphant Bleu, là, et qu’il... »

Romano : « Avec son tuyau d’arrosage ! »

Difool : « ...qu’il foute un peu le bordel ! Qu’il déclenche une révolution dans les bahuts, rapidement, parce que, regardez, ça part en couille les gangs ! »

Marie : « Vite ! (Rires) »

Difool : « Les quatre, là, c’est un gang ! »

Séquence 1728 – Délinquance – Un auditeur témoigne de sa condamnation à de la prison ferme
Suite à la séquence 1696, l’auditeur 367 (Jérôme, Roubaix) appelle pour témoigner auprès de l’auditeur 364.
( (11/11/2005 – 23h36mn36s-23h38mn55s)
Auditeur 367 : « Moi aussi, je faisais la même chose : je piquais la voiture de mon daron, j’allais faire le dawa dans la rue. »

Difool : « Mm. »

Auditeur 367 : « Et, moi, je me suis fait choper par les flics. »

Difool : « Ah ! Donc, ça, c’est vrai que ça peut calmer, ouais ! »

Auditeur 367 : « Euh... Ouais. Mais qu’est-ce que j’ai eu par derrière aussi, ça m’a fort calmé, quoi ! »

Difool : « T’as eu quoi, alors, par derrière ? »

Auditeur 367 : « J’ai eu six mois ferme de prison. »

Difool : « T’as pris six mois ?! »

Auditeur 364 : « Non !? »

Auditeur 367 : « Je me suis mangé six mois de prison (sifflement de Difool). Ferme ! »

Auditeur 364 : « Waouh ! »

Difool : « Mais pour un premier... pour un premier coup ?... »

Auditeur 367 : « Ah ouais, ouais... »

Difool : « Mais t’as fait quoi avec la voiture ? »

Auditeur 367 : « Ben, moi, j’étais en train de faire des essais de vitesse, j’ai dérapé, je me suis foutu de leur gueule un peu, quoi... »

Auditeur 364 : « Mais t’as tapé une course poursuite pour te taper six mois ferme ?! »

Auditeur 367 : « Ouais ouais ! J’ai fait une course poursuite, mais... »

Auditeur 364 : « Ah ouais, ouais... Ben ouais !... »

Auditeur 367 : « ...j’étais sans permis, j’étais sans rien non plus. »

Difool : « Ah oui ! Donc, une fois que les keufs arrivent, ouais, si tu pars, c’est délit de fuite ! »

Auditeur 364 : « Y’avait délit de fuite ! Ouais, délit de fuite ! »

Cédric (?) : « C’est différent, ouais !... »

Auditeur 367 : « Ouais... J’ai eu ça et tout, mais, quand même, ils ont pas pardonné, quoi. C’est... »

Difool : « Et t’as pris six mois ferme pour ça ?! »

Auditeur 367 : « Ah ouais ! Six mois ferme !... »

Difool : « Putain ! »

Auditeur 367 : « ...Trois ans de suspension de permis (c'est-à-dire interdiction de le passer pendant trois ans). »

Difool : « Mm. »

Auditeur 367 : « Et, après, la voiture, ils ont dû téléphoner à mon daron pour aller chercher la voiture en fourrière, que lui qu’a dû payer la fourrière pour faire sortir sa voiture. »

Romano : « Encore bien cher, ça... »

Difool : « Ca a dû lui faire bien plaisir, à ton père. Il devait être fou, non ? »

Auditeur 367 : « Ben... Une fois que je suis sorti, quoi, il m’a fait ma valise et il m’a mis dehors, quoi. »

Difool : « Ah ? Il t’as foutu dehors carrément ?! »

Romano : « Ah ouais ?! »

Auditeur 367 : « Ah ouais ouais... Mon père, il voulait plus me voir... »

Auditeur 364 : « Ben, de toute façon, t’allais en zonz donc il allait pas te garder ! »

Difool : « Oui, c’est vrai mais... »

Romano : « Oui, non mais en sortant ! »

Auditeur 367 : « Ouais ouais ! mais, en sortant, j’avais plus rien, quoi... C’est... »

Romano : « Ah ouais, t’étais... »

Auditeur 364 : « Ouais. »

Difool : « Il est hardcore, ton père, hein, quand même ! »

Auditeur 364 : « Et, là, t’es à la rue, là ? »

Auditeur 367 : « Ah non ! Là, je suis chez ma sœur. J’habite chez ma sœur, là. »

Difool : « Ah ouais, heureusement, t’as la famille, mais... Et, ton père ? T’as des rapports avec lui encore ou pas ? »

Auditeur 367 : « Euh non... Là, il veut pas me parler en attendant parce qu’il a du mal à gober tout ça, quoi... »

Difool : « Mais, toi, t’as envie de lui reparler ? Ca te fait du mal de pas le voir ou... ? »

Auditeur 367 : « Ben ouais parce que je voulais m’expliquer que je... que j’étais un peu... un peu naïf sur ce point-là, quoi, de prendre la voiture et de faire ça, quoi. »

Difool : « Ouais. Puis, on peut faire une connerie, se rendre compte qu’on a fait une connerie et... »

Auditeur 367 : « Ben voilà... »

Romano : « Ouais, et puis, c’est bon, t’as payé, quoi ! Tu vois, t’as fait quand même six mois de... »

Difool : « Et, quand t’étais en prison, il t’appelait pas ? Il te... »

Auditeur 367 : « Ben, y’a que ma mère qui venait, mais c’est tout, quoi. Lui, j’ai demandé mais il (incompréhensible) pas, rien... »

Difool : « Ah ouais... Lui, tu l’as jamais revu... Tu... »

Auditeur 367 : « Non non... »

Romano : « Ah oui, il a pas digéré le truc, quoi... »

Auditeur 367 : « Ah non, lui... Lui, il a dit : j’ai fait ma connerie, faut que j’assume jusqu’au bout et, en plus, il m’a dit que... »

Difool : « Oh... t’as assumé jusqu’au bout : t’as fait six mois de zonz, donc... »

Romano : « Ouais ! Je sais pas ce qu’il lui faut ! C’est déjà violent, hein ! »

Difool (lisant un message) : « "C’est cher, les balades en voiture !", on nous fait. Oui, cher ! »

Auditeur 367 (s’adressant à l’auditeur 364) : « Ouais, c’est pour ça que je lui conseille que il se calme tout de suite, qu’il prend plus la voiture, quoi, parce que... »

( (23h40mn00s-23h40mn06s)

Difool : « C’est facile quand tu sors ? Comment ça se passe ? »

Auditeur 367 : « Ben, ça fait tout louche... On est tout perdus, on est... On sait plus quoi faire, quoi... »

( (23h45mn13s-23h45mn17s)

Auditeur 367 (parlant de la prison) : « Ah ouais, j’ai assez morflé comme ça. Surtout, là-bas, c’est pas une vie, quoi. C’est... C’est un autre monde... »

Séquence 1744
( Les émeutes – « Ca s’est calmé » à Clichy-sous-Bois (12/11/2005 – 00h02mn18s-00h02mn35s)
C’est quasiment la fin de l’émission. Il reste quelques minutes à combler avant de faire « tourner la Skyroulette (*) ». Difool lance alors une séquence « Standard Express » lors de laquelle il décroche directement son téléphone aux auditeurs qui appellent sans passer par le filtre du standard. Au cours de cette séquence, l’auditeur 371 (Aziz, Clichy-sous-Bois) intervient. Il explique qu’il est en voiture avec sa femme. Difool lui répond.

Difool : « Vous appelez d’où, tous les deux ? »

Auditeur 371 : « De Clichy-sous-Bois. »

Difool : « Clichy-sous-Bois, toi. Bien, Clichy ? Tranquille ? »

Auditeur 371 : « Nickel, ouais ! Ca s’est calmé, là... »

Difool : « Ouais ouais ! C’est bien... Ben, écoute... »

Cédric (?) : « Un peu partout, dans le 9-3, ça s’est calmé. »

Difool : « Ecoute, tant mieux. Hier, y’a une remontée... une petite remontée des violences mais, à priori, c’était largement beaucoup plus calme que tout ce qui y’a eu jusqu’à présent. »

Auditeur 371 : « Oh, c’est calme, c’est calme... »

Romano : « Non, mais c’est bien... »

Difool : « Bon, c’est bien... En tout cas, Clichy, c’est calme. Bon, sinon, qu’est-ce qui t’amène, Aziz ? [...] »

( Des incidents au cours du match Tunisie-Congo (12/11/2005 – 00h02mn52s-00h03mn26s)

Le même auditeur (qui appelait à l’origine pour gagner le « jeu de la semaine (*) » est amené à expliquer qu’il a assisté à des violences lors d’un match de football.
Difool (s’adressant à l’auditeur qui est en voiture avec sa femme) : « Bon... Et vous faites quoi, là, ce soir, tous les deux ? »

Auditeur 371 : « Ben on rentre, là. J’étais voir le match Tunisie-Congo. »

Difool : « Alors ? Y’a eu combien Tunisie-Congo ? »

Auditeur 371 : « 2-2, mais, après, c’est parti en... »

Momo : « C’est parti en couille, ouais, avec le Congo... »

Auditeur 371 : « Voilà, exactement. »

Romano : « Mais, y’a pas eu un envahissement de terrain ? »

Auditeur 371 : « Si si si si si... »

Romano : « Ah ! C’est ça qu’ils montraient à la télé, là ! »

Difool : « Mais il s’est passé quoi, alors ? »

Auditeur 371 : « Il s’est passé que, au début, y’a des Congolais, dès qu’ils ont marqué, tu sais, ils ont foutu le bordel. Après, c’est les Tunisiens... »

Difool : « Ah ouais... Et donc après c’était... »

Auditeur 371 : « Puis, après, ils ont arrêté pour de bon, quoi, parce que, les joueurs, ils flippaient. Y’a des mecs, ils ont frappé des joueurs congolais et c’était... »

Difool : « Ah ouais ! Donc, le match, il... »

Momo (donnant une information) : « Ah ! Y’a eu des blessés ! Y’a des joueurs congolais blessés ! »

Auditeur 371 : « Ouais ouais... »

Difool : « Ah ouais... Donc, le match, il est pas fini, en fait ! »

Auditeur 371 : « Bon, dédicace à tous les Tunisiens, hein, quand même ! »

Difool : « Eh ben, écoute, ok, Aziz, pas de souci ! Bon, on va quand même t’envoyer le jeu ! [...] »

Séquences 1745-1746 – Un auditeur condamne « tous les rebeus qu’ont fait des conneries ». Difool répond que « y’a pas que des rebeus qui font des conneries », puis analyse : « ça fait des années que les gens sont pas respectés, que les gens vivent dans la merde. Et puis, au bout d’un moment, ça explose ! ». L’auditeur parle alors de se faire entendre par les urnes (12/11/2005 – 00h07mn20s-00h11mn07s)
C’est la fin de l’émission. Les auditeurs appellent pour gagner le « jeu de la semaine (*) ».
Difool : « Allô ? (pas de réponse) Ouhou ! »

Auditeur 375 : « Ouais ! »

Difool : « Ah ! »

Romano (imitant l’auditeur) : « "Ouais !" »

Difool : « "Ouais !" C’est qui ? »

Auditeur 375 : « Ouais ! Wesh wesh ! Comment que c’est ? »

Difool : « Et toi, comment que c’est ? (Visiblement mis sur la piste par l’expression locale "Comment que c’est ?" :) On est du côté de Nancy, Metz, là ! Nancy, Metz, Thionville... »

Auditeur 375 : « Ca va. Et vous ? »

Difool : « T’habites où ? »

Auditeur 375 : « Nancy ! »

Romano : « Eh ben voilà ! »

Difool : « Eh ben, t’as vu, j’étais en plein dedans ! Et, ton prénom, c’est quoi ? »

Auditeur 375 : « C’est Sam. »

Difool : « Sam. Eh ben... »

Auditeur 375 : « Eh ! Je suis à l’antenne, là ? »

Romano : « Ben ouais ! »

Difool : « Eh ben oui ! Et t’as gagné ton jeu, Sam ! »

Auditeur 375 : « Oh, Difool, c’est incroyable ! »

Romano (constatant que l’auditeur met chaque fois un petit temps à répondre) : « C’est pour ça que t’as du mal à parler : parce que t’as la radio derrière... »

Difool : « Oui, on entend derrière... (Donnant le nom du jeu :) Ben on t’envoie le L.A. Rush, Sam. »

Auditeur 375 : « [Séquence 1746] Ok. Mais, eh ! J’aurais un message à faire passer ! »

Difool : « Vas-y ! Passe ! »

Auditeur 375 : « A tous les rebeus qu’ont fait des conneries, là : c’est pas bien ! C’est pas comme ça qu’il faut agir ! »

Difool : « D’accord, Sam ! Mais y’a pas que des rebeus qui font des conneries, Sam, quand même ! »

Marie : « Oui ! (Rires) »

Auditeur 375 : « Non non non non, mais tous ceux qu’ont... »

Difool : « (incompréhensible) quand même, hein ! Sam ! »

Romano : « Y’avait tout le monde, hein ! »

Auditeur 375 : « Y’a pas que des rebeus... Mais, moi, je suis un rebeu aussi. »

Difool : « Ben oui, mais y’a pas que... Mais je... j’ai compris, Sam ! Samir ! Mais... Y’a pas que des rebeus qui font des conneries, Sam ! »

Marie : « Non ! »

Difool : « Ca, c’est ce que disent... c’est ce que disent les médias, euh... »

Cédric (?) : « Ouais. C’est une généralité... »

Difool : « Tu vois, y’a pas que des rebeus qui font des conneries ! Et puis, les rebeus qui font des conneries, ils ont la carte d’identité française comme toi et moi, Sam ! Donc, voilà... Et puis c’est que quelques types dans le quartier sur plein plein plein de types qui font pas de conneries, Sam ! »

Cédric (ou Momo ?) : « Une minorité, ouais ! Voilà ! »

Difool : « Donc, tu vois, faut pas être, toi non plus, victime de ce que tu vois partout à la télé parce que... »

Samy (confirmant) : « ...à la télé ! (Rires) »

Auditeur 375 : « Mais je suis un jeune de cité, vous inquiétez pas ! (incompréhensible) »

Difool : « Mais je sais ça ! Mais, justement... »

Cédric (?) : « C’est pas tous les mecs de cités qui font ça, quoi ! »

Difool : « Ouais ! Toi, t’as plein de potes qui sont... Toi, t’es rebeu et tu fais pas des conneries ! »

Marie : « Ben oui ! »

Auditeur 375 : « Ben, les gars, non, mais c’est pas ça ! Vous avez pas compris ! »

Marie : « Ah... »

Difool : « Mmm. On pourrait aussi dire... On pourrait aussi dire... »

Auditeur 375 : « Je prône pas la violence ! »

Difool : « Ben, moi aussi, je suis contre la violence ! Mais on pourrait... »

Marie : « Ben, évidemment... »

Difool : « Tu vois, on pourrait... Evidemment... On arrête pas de passer des messages, sur Sky, depuis 15 jours... »

Auditeur 375 : « Mais non... Mais, ce que je veux dire par là, c’est que, voilà, y’a eu des gestes... y’a eu les gestes, y’a eu les mots qu’ont été dit, y’a eu les gestes qu’ont été faits. C’est pas bien, d’accord. Mais bon, faut pas que ça s’arrête que là ! Y’a eu un truc qu’a été fait. Bon : halte ! stop les violences ! Et on repart sur des bonnes bases. Genre... Bon, je suis pas en train de prôner un truc, hein... »

Difool : « Non, mais c’est surtout... Oui... Sam, on va pas finir avec un débat politique ! (Rires de plusieurs animateurs) C’est vrai que c’est intéressant, ce que tu dis... »

Auditeur 375 : « Tu sais quoi ? Déjà, rien que le fait d’être [à ?] la radio, c’est incroyable ! »

Difool : « Non mais, c’est bien ce que tu dis, de prôner la paix, la tranquillité, tout ça... Mais faut pas... Tu vois, faut pas montrer du doigt... »

Cédric (?) : « Faut pas généraliser ! »

Marie : « Dans les rebeus, y’a pas que des rebeus qui... [sic] »

Difool (faisant référence à la visite de Nicolas Sarkozy à Argenteuil :) : « Tu vois, et puis on pourrait dire aussi : faudrait que certaines personnes respectent un peu plus les gens quand ils viennent chez eux, par exemple, tu vois, de pas les traiter de cailleras, de pas leur dire qu’on va les nettoyer avec un Kärcher et tout ça... Donc... Y’a pas... »

Auditeur 375 : « C’est clair ! (incompréhensible) Je suis un gars qui fait un peu de rap... »

Difool : « Y’a un peu la faute des deux côtés, tu vois, Sam... Donc, moi, tu vois, j’ai pas envie de stigmatiser quiconque... »

Auditeur 375 : « Je suis en train de préparer un texte pour Sarkozy ! »

Difool : « Eh ben, écoute... Prépare plutôt un texte pour tout le monde parce que, bon... (Rires de Romano et Marie) »

Auditeur 375 : « Mais non, mais non, mais non ! Mais, écoute !... »

Difool : « Je suis pas sûr que ce soit son trip, trop, mais... »

Samy : « Il va pas t’écouter, c’est con ! (Rires) »

Auditeur 375 : « Mais non ! Mais, tu sais, rien que le fait de le chanter rien que pour les gars de mon quartier, déjà, ça sera la fête ! »

Difool : « Ben voilà ! Fais ça pour les gars de ton quartier, Sam ! »

Auditeur 375 : « Ben non ! Mais écoute ! Ecoute !... »

Difool : « Mmm. »

Auditeur 375 : « Ce qui y’a eu, là... J’ai eu des trucs pas bien et euh... »

Difool : « Mais oui, y’a eu des trucs pas bien, mais ça fait des années... On va pas faire... On va pas refaire le débat, mais ça fait des années que les gens sont pas respectés, que les gens vivent dans la merde. Et puis, au bout d’un moment, ça explose ! »

Auditeur 375 : « On va pas faire un débat, non, mais voilà, quoi...Que les gens soient un peu plus intelligents, qu’ils aient une carte d’électeur et qu’ils... qu’ils... qu’ils voient (incompréhensible) »

Difool : « Eh ben, utilisez vos cartes d’électeur, si vous pouvez (en tout cas, si vous êtes majeurs quand il faudra aller voter), et puis... et puis... et puis défendez-vous comme ça, si tu veux, Sam. Mais, en tout cas, c’est bien... »

Auditeur 375 : « Ben, je sais pas... Tu trouves... Y’a pas de solution, alors ? »

Difool : « Eéécoute, Sam ! (Rires de Marie) On (incompréhensible)... »

Auditeur 375 : « Bon, allez ! Bonne soirée !... »

Difool : « Je sais pas quoi te dire, Sam, moi, là-dessus ! »

Auditeur 375 : « (incompréhensible) clôturé/er (?) sur une note comme ça ! »

Difool : « Eh ben, salut à toi, Sam ! Ciao ! »

Romano : « Ciao ! »

Auditeur 375 : « Ciao tout le monde ! »

Marie : « Bon week-end ! »

Difool : « Ciao ! Et raccroche pas ! On t’envoie le jeu... On t’envoie le jeu à la maison... Oui ! Un petit débat politique... comme à la télé ! »

Marie : « Vite fait ! Comme ça ! »

Romano : « A minuit dix, un vendredi ! »

Difool : « Non, mais c’est vrai que c’est important de parler... c’est aussi important de parler de tout ça et que c’est vrai que, sur Sky, on a appelé tout de suite au calme. Evidemment, on n’a pas envie que les gens se tapent dessus ! »

Romano : « Ben ouais ! Peace ! »

Difool : « C’est normal ! Ca veut pas dire que y’a pas de problème, ça veut pas dire que les gens vivent pas des trucs difficiles et que... voilà ! »

Cédric : « Mais faut pas généraliser non plus ! »

Difool : « Voilà ! Bon. Ca excuse pas les voitures et tout le reste et... et les gens qui ont été touchés par ça. »

Marie : « Evidemment... »

Difool : « Bon. Ben voilà ! On terminera avec un message de paix ! Mais c’est pas fini ! Voici les trois derniers jeux [...] »

Séquence 1752

( Difool se moque de Nicolas Sarkozy (14/11/2005 – 21h07mn13s-21h08mn09s)
L’auditeur 380 (Alex, Toulon) est le premier intervenant de l’émission. Au début de la conversation, on entend, au loin, une femme parler assez fort. Difool interroge.
Difool : « Qui c’est qui crie, derrière ? »

Auditeur 380 : « Euh... C’est une femme... Faut pas écouter ! »

Difool : « Bonjour ! Mais... "C’est une femme" : c'est-à-dire ? »

Marie : « Comment ça, faut pas l’écouter ? »

Difool : « Une femme d’où ? De l’immeuble ? »

Auditeur 380 : « Euh, oui, c’est ça... (Rires) »

Difool : « Une femme de l’immeuble ?! (Rires de Marie) »

Auditeur 380 : « Ouais. Je suis dans l’escalier et... »

Romano : « Ah ouais ! Parce que, sinon, les appartements sont bien isolés ! (Rires) »

Difool : « Et donc, la femme, elle ouvre la porte de chez elle et, dans l’immeuble, elle se met à hurler ! »

Romano : « Elle beugle dans la cage ! »

Auditeur 380 : « Ouais, ça craint ! »

Romano et Difool poussent des hurlements pour imiter la femme en question.
Difool : « Et elle disait quoi ? »

Auditeur 380 : « Je sais pas. J’écoute pas... »

Romano (prenant la voix d’une femme qui crie) : « "Ah ! Y’a des voyous dans la cage d’escalier !" »

Difool (avec la même voix) : « "Appelez monsieur Nicolas Sarkozy ! C’est des voyous !" »

Marie (on croit comprendre) : « C’est des jeunes, donc des voyous ! »

Difool : « "...Qu’il amène un Kärcher !" (Entendant des bruits au loin :) Ah ben, elle continue, l’autre ! »

Romano : « Mais elle est saoule, non ? »

Difool : « Non ? »

Auditeur 380 : « Ah, je sais pas... je sais pas. Ca craint ! (Rires de Marie) »

Difool : « Bon, alors... »

Romano : « Belle ambiance dans l’immeuble ! »

Marie : « Tu m’étonnes ! »

Difool : « Oui, c’est sympa, oui ! Surtout à neuf heures du soir ! Si elle continue à minuit, c’est un petit peu plus chiant, mais bon... il est neuf heures du soir, donc ça peut aller, ouais... »

Auditeur 380 : « Non mais, après... après, elle s’arrête... »

Romano : « Après, elle va se coucher ! »

Difool : « Ah, là, y’a couvre-feu chez elle aussi, ouais ! »

Romano : « Ouais ! »

Difool (lui demandant la raison de son appel) : « Alors... Qu’est-ce qui se passe, Alex ? »

( Les bruits dans la cage d’escalier (21h08mn22s-21h09mn19s)

Quelques secondes plus tard, Difool et Romano lui demandent : « Pourquoi est-ce que tu nous appelles de la cage d’escalier ? » L’auditeur répond.
Auditeur 380 : « Ah, parce que y’avait trop d’embrouilles chez moi et... »

Difool : « Ah ! Ben, dans les escaliers aussi, y’a deux trois embrouilles ! »

Romano : « C’est vrai que c’est vachement calme ! »

Difool : « T’as la dingue, là, qui pousse des... Et, les autres voisins, ils se plaignent pas ? »

Auditeur 380 : « Non. Non non... »

Romano : « Ils sont habitués ! »

Difool : « Non mais, moi, j’ai un truc comme ça qui se passe chez moi, je pense que je sors. (S’adressant aux auditeurs :) Je sais pas ce que vous feriez... Vous qui êtes chez vous, là, par exemple... Vous êtes tranquille chez vous... J’espère que y’a pas autant de bruit que chez Alex à Toulon, mais bon... Y’a quelqu'un qui se met à hurler comme ça dans les escaliers, qu’est-ce que vous faites ? »

Romano : « Ben tu sors, au moins, pour voir qu’est-ce qui se passe ! »

Momo (?) : « Tu sors... Tu vas voir, ouais ! »

Difool : « Ouais ! Moi, je lâche le chien ! (Rires de plusieurs animateurs, dont Romano) »

Marie : « Le salaud ! »

Difool : « Je lâche le chien ! »

Auditeur 380 : « Non mais... On est habitués. On lâche l’affaire, quoi... »

Difool : « Ah ouais ?! »

Romano : « Ouais, non mais bon, je vais te dire... »

Marie : « Au bout d’un moment, tu sors, tu lui dis (prenant une voix douce) : "Ta gueule !" »

Difool : « Voilà ! Par exemple, Marie, oui ! Exactement ! »

Marie : « Gentiment ! Avec un grand sourire ! »

Difool : « Oui, tu peux dire ça : "Ta gueule !" »

Marie : « Voilà ! »

Difool : « Bon alors... [...] »

Séquence 1799 (+ 1833)– Une annonce publicitaire pour l’émission Le Morning de Difool se moque de Nicolas Sarkozy (14/11/2005 – 22h20mn13s-22h20mn49s)
Tous les jours, la bande-annonce pour l’émission Le Morning de Difool change de manière à contenir un extrait de ce qui s’est passé le matin même. C’est le jour de la sortie de l’album du groupe de rap 113. Un des chanteurs du groupe est venu chercher Romano pour le conduire chez un disquaire et lui faire acheter cet album.
Difool : « La surprise du matin ! Bonjour Mokobé ! »

Romano : « C’est sympa de nous amener album le jour de la sortie ! »

Difool : « Non non ! T’as pas compris, Romano ! T’as pas compris ! T’as pas compris... »

Mokobé : « (incompréhensible) »

Romano : « Tu me donnes l’album ? »

Mokobé : « Mais, je suis sérieux, là, en plus ! »

Romano : « Oh ! Merde ! (Rires de plusieurs animateurs) Mais j’ai pas d’argent ! »

Mokobé : « Ah ouais... Fouille dans tes poches... Faut que tu trouves une solution ! »

Romano : « Non mais... On va où au magasin ? »

Mokobé : « Sur les Champs... Sur les Champs... »

Difool : « Tu peux en acheter un au Virgin, à la FNAC... »

Mokobé : « Sur les Champs, ouais ! On va faire une descente comme Sarkozy ! »

Difool : « Ah ! J’ai Nicolas Sarkozy, dans l’oreillette, qui me dit : "C’est qui qui se trouve dans le studio, actuellement ?" Oui, Nicolas ? »

Voix de Nicolas Sarkozy : « Vous avez assez de cette bande de racailles ? »

Difool : « Non non non ! Mais c’est bon, Nicolas Sarkozy ! C’est Mokobé du 113 ! »

Romano : « Oui ! Ca va ! »

Voix de l’annonce publicitaire : « Tous les matins ! 6 heures – 9 heures ! Skyrock ! Difool ! (Difool !) The morning show ! »

Séquence 1813 – Difool et son équipe ironisent sur la « star » Nicolas Sarkozy qui a déclenché « une émeute », ce week-end, sur les Champs-Elysées (14/11/2005 – 22h43mn51s-22h44mn24s)
C’est le jour de la sortie de l’album « 113 degrés » du groupe de rap 113. Mokobé et AP, deux des chanteurs de ce groupe sont intervenus sur l’antenne en début d’émission afin d’inviter les auditeurs chez un disquaire des Champs-Elysées. Une heure et vingt minutes plus tard, le 113 intervient à nouveau pour donner des nouvelles. Suite à cet appel, Difool réagit.
Difool : « Mokobé et AP sur les Champs en plein Paris ! C’est marrant, eux, ils se déplacent, c’est tranquille... »

Romano : « Ouais... »

Difool : « C’est pas le cas de tout le monde... Je sais pas si vous avez vu, ce week-end... Une star s’est déplacée sur les Champs-Elysées
 ! »

Romano : « Nicolas Sarkozy, voulant aller acheter l’album du 113... »

Marie : « Bien sûr ! »

Difool : « ...et y’a eu une émeute ! »

Romano : « Ouais ! Quand il a voulu prendre le RER pour rentrer à Neuilly ! (Rires de Marie puis Romano) »

Difool : « Ouais ouais ! C’est bizarre, les gens, ils criaient très fort tellement ils étaient fans ! »

Romano : « Ouais ouais... »

Marie : « Ouais ! Ils en pouvaient plus ! »

Difool : « Je sais pas si vous avez vu, cette histoire, sur les Champs-Elysées. C’était samedi soir, en fait. »

Marie : « Ouais. »

Romano : « Il a été faire son petit tour. »

Difool : « Il est allé faire une descente. Il est resté trente secondes ! Il est descendu... Pfuit, et il est remonté aussi sec ! C’était drôle ! »

Marie : « Oui, il est reparti ! (Rires) »

Séquence 1827 – Difool se moque de Nicolas Sarkozy « l’Eléphant Bleu » (14/11/2005 – 22h59mn27s-22h59mn49s)
Difool s’apprête à lire le message d’un auditeur, mais s’arrête sur son pseudo.
Difool : « Y’a Caillera, aussi... Bonjour à toi, Caillera ! Fais attention, Caillera ! »

Romano : « Ouais ! Aux coups de Kärcher, ouais ! »

Difool : « Ouais ! Attention ! Nicolas Sarkozy, il se promène avec ses oreilles... C’est vrai qu’il a des grandes oreilles, aussi, j’ai vu... (Rires de Romano) Un petit Eléphant Bleu
 ! C’est bien ce que je disais, l’autre jour, hein ! (Rires de Marie) Il aime bien le bleu : c’est sa couleur préférée, hein... Parce que... Et, en plus, il a des grandes oreilles et il kife le Kärcher ! Je savais que... »

Romano : « Ah ! Il a raté sa vocation ! »

Difool : « ...qu’il avait raté sa vocation, un jour, le gars ! (Refermant la parenthèse :) Bon, merci pour les messages. On va transmettre tout ça à Julie. [...] »

Séquence 1830 – Le couvre-feu et la vidéosurveillance à Orléans (14/11/2005 – 23h19mn10s-23h19mn37s)
Avant les annonces publicitaires, Difool établit un premier contact avec l’auditeur 389 (David, Orléans).
Difool : « Et puis on aura David, là, dans un instant, avec nous, en direct de... Ah ! Orléans ! Salut David ! »

Auditeur 389 : « Orléans ! Allô ? »

Difool : « Comment ça va à Orléans ? »

Auditeur 389 : « Ben ça va. Et vous ? »

Difool : « Attention ! Couvre-feu, hein ! »

Auditeur 389 : « (Rires) (incompréhensible) »

Difool : « Eh oui ! Orléans ! »

Auditeur 389 : « Ouais... Le couvre-feu ! Vas-y, hein ! Je m’en fous... »

Marie : « Le couvre-feu et plein de caméras partout, à Orléans ! »

Difool : « Eh oui ! C’est le Loft
, Orléans, maintenant ! »

Marie : « Ouais ! Grave ! »

Difool : « C’est cool ! »

Auditeur 389 : « Ouais ! »

Difool : « Tu passes à la télé ! Il suffit que t’ailles faire tes courses... Je sais pas... Tu vas acheter des clopes, par exemple... »

Marie : « Ah ben, tu traverses la rue, tu te grattes le nez, t’es... »

Difool : « Voilà ! T’es à la télé ! »

Auditeur 389 : « Ouais, c’est clair ! »

Difool : « Ouais... Tu dis bonjour au maire qui te regarde, là ! (Rires de Marie et de l’auditeur) »

Auditeur 389 : « Coucou ! »

Difool (changeant de sujet) : « Alors, David ? Bien ? [...] »

Séquence 1859 – Un auditeur se moque de Nicolas Sarkozy. Difool prend le relais (14/11/2005 – 23h59mn42s-)
Suite à l’annonce des résultats du Loto foot et du classement des animateurs, il y avait eu du chahut à l’antenne. Un auditeur réagit en envoyant un message.
Difool (lisant le message) : « "Quelle est cette émeute urbaine à l’antenne ?", on nous demande. Message de Sarko ! Bonjour à toi, Sarko ! »

Romano : « Non, c’est bon, pas de panique ! »

Difool : « C’est le Loto foot ! T’inquiète pas ! Faut pas envoyer les CRS à Sky ! Y’a pas de soucis ! (Faisant allusion au manque d’hygiène de Romano :) Quoique... un petit coup de Kärcher pour Romano, ça ferait pas de mal ! »

Romano : « Ouais... Non ! »

Annexe 5

Fragments de discours sur les médias

Cette annexe comprend la retranscription des principaux propos tenus sur les médias (télévision, mais aussi cinéma et presse écrite). Les propos n’ont pas été retranscrits lorsqu’ils avaient un caractère redondant ou qu’ils ne présentaient pas d’apport réel.

Séquence 7 – Actualité – la grippe aviaire (20/10/2005 – 21h07mn46s-21h08mn29s)

Samy : « C’est le tirage au sort de la coupe d’Afrique, là ! »

Romano : « De la CAN. »

Difool : « De la CAN, exactement, oui ! Faut qu’elle fasse attention, la canne, avec la grippe du poulet. Ah ah ! Ah ah ! »

Romano : « Petite blague du Belge. »

Difool : « Petite blague du Belge rubrique "grippe du poulet". »

Romano : « Oui ! Grippe aviaire. »

Difool : « Oui, grippe aviaire. Bon... T’as peur de la grippe du poulet, Momo ? »

Momo : « Non, c’est bon. »

Difool : « Tu manges encore de la poule ? »

Momo : « Non non non. »

Difool : « Non, t’en manges plus ? »

Romano : « Du poulet, t’en bouffes, Momo ? »

Momo : « Ouais, à la maison. »

Samy : « Ah, moi, j’en ai encore bouffé tout à l'heure, du poulet. »

Difool (prenant l’accent marseillais) : « Ah, j’adore ! Depuis qu’y’a la grippe, je mange que ça ! Que ça, que ça ! Bon... Eh, tiens : notre première touchée de la grippe du poulet, Sandra du matin, va mieux, hein. »

Romano : « Oui, ça y est, elle est revenue. »

Difool : « Elle a encore quelques symptômes. On verra demain si... »

Romano : « Quand elle parle, y’a un arrière-bruit de poule... (Rires) »

Difool : « C’est assez bizarre. »

Romano : « Etrange ! »

Séquence 12 – Télévision – Scène de la vie quotidienne concernant la télévision (20/10/2005 – 21h11mn08s-)

Auditeur 1 (parlant de sa meilleure amie) : « Non, mais, des fois, j’entre dans la maison, elle est sur le canapé, tranquille, elle regarde la télé avec mon daron. »

Séquence 26 – Télévision – TF1 – Julie Lescaut (20/10/2005 – 21h26mn05s-21h26mn19s)

(Le sujet est le même que lors de la séquence 12 : l’auditeur reproche à sa meilleure amie de se prendre pour sa mère.)

Un animateur (s’adressant à l’auditeur 1) : « Elle est dans ton salon, là, avec ton père ? »

Difool (répondant à la place de l’auditeur) : « "Ben oui ! Elle regarde Julie Lescaut
." Ben, parce que elle regarde les mêmes trucs que regarde une daronne. »

Marie : « Bien sûr. »

Difool : « Donc, Julie Lescaut. Elle est a fond dessus. Elle regarde. Et elle te dit de pas faire du bruit avec ton téléphone et d’arrêter d’appeler des gens à 21 heures 26. [...] »

Séquence 27 – Presse – Critique de la presse par un auditeur (20/10/2005 – 21h28mn12s-21h28mn53s)

Quelques minutes plus tôt, dans la séquence 14, était diffusé un extrait de l’émission Star Academy dans laquelle une animatrice paraissait ivre.
Auditeur 1 (faisant référence à cette animatrice de Star Academy) : « Tout à l'heure, ouais, je... J’ai entendu, là, tu sais, pendant la pub, à la radio, eh ! euh... La meuf, là, du château
, là, comment elle s’appelle ? »

Difool : « Alexia Laroche-Joubert
 était ivre, ce matin, oui. »

Romano : « Ah ouais, mais elle était cuite, hein ! »

Auditeur 1 : « Ah ouais, mais... Eh, mais, il faut que je te dise un truc de ouf, hein. Franchement, essayez de gagner de l’argent ! Mais, grave, portez plainte
 ! Mais demandez trop plein de dommages, d’argent... de dommages et intérêts, quoi ! »

Romano : « Ne t’inquiète pas ! »

Difool : « C’est vrai qu’on a nui à l’image de Skyrock en essayant de nous faire passer, vous tous qui nous écoutez, pour des voyous. »

Auditeur 1 : « Eh, non ! mais, vous savez quoi ? Y’a plein de daronnes qui vont... qui lisent, tu sais, les vieux journals [sic], là, la presse à la con, là. »

Difool : « Oui ! »

Auditeur 1 : « Et, après, elles croivent que genre c’est... elles croivent tous que c’est bon [vrai ?], hein. »

Un animateur : « Ouais, mais Alexia Laroche-Joubert, elle a des circonstances atténuantes : elle boit ! (Rires collectifs) »

Difool : « Naturellement, Alexia, on plaisante, hein ! On a reçu une lettre, aujourd’hui, de Star Academy, qui nous dit qu’ils vont peut-être porter plainte. »

Séquence 28 – Télévision – TF1 – Star Academy (20/10/2005 – 21h28mn54s-)

(Suite de la séquence précédente.)

Difool : « On a reçu une lettre, aujourd’hui, de Star Academy qui nous dit qu’ils vont peut-être porter plainte. »

Un animateur : « Avec l’en-tête, avec le petit bonhomme qui danse (référence au logo de Star Academy) ? »

Marie : « Oui, mais je pense pas qu’il danse sur le papier... »

Difool : « ...transmis au procureur de la République, et tout. »

Un animateur : « Ah ouais ? Carrément ! »

Marie : « Non !?... »

Difool : « Je me suis retrouvé dans une affaire judiciaire ! criminelle ! Les petits Skyrock contre les grandes multinationales de la télévision ! »

Auditeur 1 : « Si vous voulez des témoins, je veux bien faire le témoin, moi. »

Un animateur : « Oui, on a besoin de témoins. »

Difool : « Non, mais, en tout cas, ils peuvent chercher dans les bandes, hein ! Soi-disant, on aurait incité à une pénétration dans le château. Mais, vous avez vu l’état des gens dans le château ! On va jamais vous envoyer à l’intérieur. On a quand même de l’affection pour vous tous et vous toutes et on n’est pas des sadiques ! Tu l’as, le début de la promo ? Parce qu’elle me fait rire, la promo... »

Un animateur : « Avec Alexia ? »

Difool : « ...la bande-annonce d’Alexia Laroche-Joubert. »

Un animateur : « Non mais, même ! Là, ce soir, ils ont passé les images, à la télé. Mais ça se voyait qu’elle était pleine ! (Rires) »

Difool : « Elle devait revenir d’un petit déjeuner bien arrosé ! »

Un animateur : « Tu sais, à un moment, elle pointe un élève. Elle fait (prenant la voix d’une personne ivre) : "Toi, tu vas venir me voir dans mon bureau." »

Difool : « Non mais, dans la lettre qu’on a reçue, là... la lettre juridique qu’on a reçue d’Alexia Laroche-Joubert, elle nous parle comme aux mecs de la Star Academy. C'est-à-dire qu’elle nous parle comme... comme ses élèves. »

Un animateur (imitant A. L.-J.) : « "Bon, les enfants !..." »

Difool (imitant A. L.-J.) : « "Bon, alors, vous cessez immédiatement de faire ça si vous l’avez fait, hein !" Vas-y : Tu l’as, la bande-annonce ? »

(La bande annonce est diffusée.)

Difool : « Ah, vous avez vu, elle était... »

Marie : « Elle était dans un bel état (incompréhensible). »

Séquence 29 – Télévision – M6 (20/10/2005 – 21h37mn35-)

Difool : « Ca, aussi, ça doit être chelou : t’as ta mère qui arrive avec un walkman et en écoutant la musique que t’écoutes à fond la caisse. [...] (imitant cette mère fictive :) "Ouais ! J’ai 50 ans, j’adore Lorie
. J’écoute Lorie. Et y’a Priscilla
 qui a sorti un nouvel album. Je l’ai vue sur M6 : c’est ma chaîne préférée ! Génial ! J’ai 55 ans, je m’appelle Germaine." Y’avait eu un reportage dans une émission, là. Y’avait une daronne qui... »

Un animateur : « ...qui s’assumait pas complètement... pas du tout... »

Difool : « Non, qui s’assumait pas du tout, qui sortait avec un gars qui avait l’âge de sa fille et qui se prenait pour... »

Un animateur : « ...pour une enfant. »

Difool : « Voilà. Je sais pas si vous aviez vu, ça... ? »

Un animateur : « Genre : elle sortait avec son mec devant les gosses et, genre, les gosses, ils... genre, ils étaient gênés. C’est eux qui mettaient la table et tout. Genre il engueulait la mère, quoi. »

Difool : « Ah oui : c’était les gamins qui géraient toute la famille. »

Un animateur : « Ouais, voilà. »

Séquence 30 – Presse magazine / Télévision (20/10/2005 – 21h40mn00s-)

Difool : « Voici donc les cinq propositions du Problème du mois (*). Cinq problèmes. Alors, comme vous le savez, on peut pas en faire cinq dans la soirée parce que les problèmes sont tellement graves : faut qu’on prenne un peu le temps. Donc, on est obligé d’en choisir un parmi les cinq. C’est vous qui avez le sort des problèmes du mois en main. »

Romano : « Alors, cette semaine... Les sources : Y’a Nathalie du magazine Newlook, y’a Miss Trick de Max magazine et d’internet, et y’a Jacques Weinberg du magazine Union. Les trois meilleurs sont là. »

Difool : « On peut le dire : "le caviar" du Problème du mois. »

Marie : « Le caviar !! »

Difool : « Si ! J’ai entendu ça à la télé. Je sais plus qui disait ça... "Ce soir, du caviar vous sera servi sur un plateau." »

Romano : « C’était pas (incompréhensible). »

Difool : « Non, c’était pas (incompréhensible), mais c’était à la télé. »

[...]

Un animateur : « [...] Il a écrit à Nathalie du magazine Newlook. [...] Elle, elle a écrit à Miss Trick sur internet. Et, en fait, elle, elle a un problème : c’est son mec, il est tout le temps sur le net. Donc elle avait trouvé une solution pour, un peu, le déstabiliser. Tu sais : pour le faire bouger du net, quoi. Mais bon, ça marche plus. Elle se pose des questions. Ca va plus du tout dans sa tête. »

Difool : « Un problème d’amour et de net. Ca arrive parfois : il est scotché à son clavier et elle est triste Hélène. »

Séquence 30 – Ordinateur (20/10/2005 – 21h40mn59-)

Difool (parlant de Romano) : « Ce matin, d’ailleurs, il a eu un bug en direct. »

Romano : « Ah non, mais... Tu sais que j’y ai repensé, mais ça m’a inquiété... »

Difool : « On l’a, le bug de Romano, là ? Faut que je vous fasse écouter le bug de Romano. Il était... C’était... On a eu peur ! Vous savez, c’est comme un ordinateur : on a cru que, là, il se remettrait plus jamais en marche, que le disque dur était foiré. [...] Si, vous aussi, vous êtes un être humain et que vous avez des bugs, ben sachez que ça arrive aussi... T’as un virus informatique en toi, hein ! »

[...] (21h47mn45s-)

Difool : « Y’a Mélanie qui va arriver en direct. Et puis vous tous et vous toutes... et le bug ! le bug ! Premier bug humain ! On connaissait les bugs informatiques. Premier bug humain. Enfin... c’est pas le tien... c’est pas le premier pour toi, hein. Mais le plus grave. Le plus grave des bugs de Romano, dans un instant. »

Séquence 40 – Lecture (20/10/2005 – 21h55mn43-)

Difool (à propos du Problème du mois) : « Qu’est-ce qu’il peut bien faire dans les chiottes, surtout pendant une heure ? »

Un animateur : « Ben, de toute façon, voilà... Tu peux avoir des idées, quoi... »

Difool : « Ben non... Moi, je lis, parfois, dans les chiottes. »

Séquence 41 – Internet – Les rumeurs qui y circulent (20/10/2005 – 21h57mn12s-)

Difool fait état d’une rumeur selon laquelle le chanteur Soprano du groupe Psy 4 de la Rime serait mort.
Difool : « [...] Faut pas croire toutes les rumeurs qu’on... [...] Donc faut pas croire tout ce qu’est écrit sur le net, sur... »

Un animateur : « En fait, c’est facile de lancer une rumeur. »

Difool : « Ouais, maintenant, tu fais n’importe quoi, oui. Mais ça peut coûter cher ! Parce que t’es repéré quand tu balances un truc sur le net. Avec ton adresse électronique, si tu balances une saloperie, poum ! »

Séquence 46 (1) – Presse magazine – Union (20/10/2005 – 22h08mn42s-)

Difool : « On y va pour le Problème du mois numéro 4 : Audrey. Audrey qui a écrit à... à je sais pas qui, d’ailleurs. »

Un animateur : « Elle a écrit à Jacques Weinberg. »

Difool : « Ah ! Union ! Jacques Weinberg. »

Séquence 46 (2) – Télévision – France 5 – Le magazine de la santé au quotidien (20/10/2005 – 22h09mn27s-)

Romano : « T’as jamais pissé dans la douche, quoi ? »

Difool : « Dans la douche ? Je me lave dans la douche ! »

Romano : « Non, mais... tu peux pisser, quoi. Je veux dire... Tu écartes les jambes, tu te pisses pas forcément dessus, hein. »

Difool : « D’accord... »

Romano : « Mais, après, si tu veux, tu peux ! »

Marie (d’un air dégoûté) : « Oh ! Non ! (Rires de Romano) »

Difool : « C’est comme l’autre de France 5
, en début de semaine, là, qui se pissait dessus. »

Marie : « Oui. »

Romano : « Voilà. »

Difool : « ...et qui expliquait que c’était cool. »

Séquence 46 (3) – Cinéma (20/10/2005 – 22h12mn11s-)

Romano (lisant le témoignage d’une femme, paru dans le magazine Union, évoquant son compagnon) : « "Il était accroupi au-dessus de la cuvette. Au début, j’ai cru qu’il était malade car, la veille, nous avions un peu bu. Mais non ! C’était pire : il plongeait allègrement les mains dans la cuvette (Rires collégiaux) ...et il s’aspergeait le visage avec le contenu des chiottes." »

Difool : « Le mec, il fait comme, vous savez, les cow-boys, dans les westerns. »

Romano : « Ouais, tu sais, dans l’abreuvoir. »

Difool : « Il a peut-être vécu à la campagne. Ca lui rappelle des souvenirs. »

Séquence 46 (4) – Télévision – France 5 – Le magazine de la santé au quotidien (20/10/2005 – 22h13mn36s-)

(suite de la séquence 46)

Difool : « Mais, vous savez... Je parlais du truc de France 5, là, du Journal de la santé
, où ils expliquaient que y’a des gens qui se lavaient avec leur urine. Mais c’est un peu ça. »

Romano : « Ben voilà : le mec d’Audrey, il pourrait passer à la télé ! »

Difool : « Alors, justement, ça tombe bien parce que (incompréhensible) de France 5, on vous l’a repassé nous aussi, hein. On regarde le Journal de la santé. C’est important ! »

Marie : « Ah ben oui ! »

Difool : « Donc, je vais vous le retrouver. Il doit être quelque part dans l’ordinateur. Ca pourra peut-être nous aider pour le Problème du mois. »

[...] (22h16mn40s-)

Difool : « Et je vous présenterai, tout à l'heure... »

Romano : « Bruno, il s’appelle. »

Difool : « Oui, Bruno, qui a une passion et en a parlé sur le service public. »

Romano : « C’est montré à la télé, tout. Normal ! »

Difool : « Mais, oui ! C’est montré à la télé. Il va nous faire partager sa passion : l’urine. »

Séquence 59 (1)– Télévision – France 5 – Le magazine de la santé au quotidien (20/10/2005 – 22h28mn08s-)

(suite de la séquence 46)

Difool : « Eh... Oui ! Je voulais vous faire écouter un truc, quand même. Parce que... Il s’est passé... Il s’est passé... Ca tombe bien parce que, cette semaine, il s’est passé... »

Romano : « C’était le week-end dernier, ouais, sur France 5. »

Difool : « Oui, un grand moment. »

Romano : « Dans le Journal de la santé, une de mes émissions chéries. »

Difool : « Oui ! Ecoutez bien, donc... Si vous... Ca va venir nous aider pour le Problème du mois. Si vous voulez témoigner, on vous attend, hein. »

Voix de Michel Cymes (le médecin de l’émission) : « Alors, on va parler aujourd’hui, dans cette émission, d’un liquide que vous connaissez bien : c’est l’urine. Mais vous allez apprendre pas mal de chose. »

Difool : « Là, il parlait à sa co-présentatrice : "Hein ! Vous connaissez bien l’urine, hein, ma chère, hein ? »

Romano : « "Eh oui ! Tante Urophile ! Oh, pardon ! Fallait pas le dire." (Rires collégiaux) »

Difool : « "Hein ! Vous connaissez bien !" Bon, alors, l’urine... comment ça marche ? »

Marina Carrère d'Encausse : « Chez certaines personnes, c’est aussi tout un mode de vie. Elle sert à purifier la peau, elle joue le rôle d’une boisson thérapeutique (on appelle cela l’amarolie). »

Difool : « Voilà ! Donc, sur France 5. Vous avez... T’as bien compris, hein, le truc, quand même ? »

Romano : « L’amarolie, ça s’appelle. »

Difool : « C’est pas loin du gars, là, qui se met dans des... »

Romano : « Ben ouais, c’est un peu le même genre, en fait, hein. »

Difool : « Un peu comme le copain d’Audrey. Bon, justement, voici... »

Romano : « Bruno ! »

Difool : « Un gars, ouais, qui s’appelle Bruno... »

Romano : « Ah ! Bruno... au taquet, hein ! »

Difool : « Et, Bruno, il a les... Ben... Un peu comme le gars d’Audrey, en fait... C’était peut-être lui, d’ailleurs. »

Marina Carrère d'Encausse (?) : « Comme chaque matin, il se douche puis se lave le nez avec sa propre urine fraîchement recueillie. »

Romano : « (Rires) »

Difool : « Ecoutez-la ! »

Romano : « "Ah oui ! Je me frotte..." »

Difool : « "Je me frictionne avec mon urine. Je vais me nettoyer le nez !" (Rires) Bon. Et ça sert pas qu’à ça, en plus. Nettoyer le nez ! Mais ça doit être immonde ! »

Romano : « Non mais, en plus, il doit... »

Difool : « Quand tu fais la bise, après, ouais... »

Un animateur : « Non, mais tu lui fais pas... Non ! (Rires collégiaux) »

Romano : « Tu fais : "Coucou ! Salut !..." Genre, le mec, s’il se frictionne avec... immonde ! »

Difool : « Donc : le nez, le corps, hein... frictionné, tout ça, hein... »

Marina Carrère d'Encausse (?) : « Et, comme rien ne se perd, Bruno boit aussi cette urine, parfois coupée de jus de pomme. »

Difool : « Parce que, là, il déguste. Mmmm... »

Romano : « "Oh ! Pas mal, cette pomme à la pisse ! Mmmm... Vraiment pas mal !" Là, le mec, t’imagines, dans sa salle de bain... »

Difool : « Voilà : il boit l’urine avec son... »

Marie : « Non, mais c’est ignoble. Je sais même pas comment on peut y penser, quoi. »

Romano : « Ben non, mais c’est pas... c’est pas mauvais. »

Marie : « Quoi, c’est pas mauvais ? Non, mais t’es malade ou quoi ? »

Romano : « Non, mais, attends ! Ils te disent... C’est un truc médical, hein. Donc, tu vois... Ils auraient pas fait ça si... C’est le service public, Marie, quand même... »

Difool : « C’est France 5. »

Romano : « Non, mais c’est un truc sérieux, tu vois ! C’est pas une émission à la con. »

Difool : « Et, Bruno, il a engrainé ses copains et ses copines. Regardez : une amie de Bruno... »

Voix féminine : « Quand on le pratique, au tout début, on peut sentir une haute teneur en ammoniaque. »

Difool : « Ah ! Comme dans les vestiaires du PSG ! »

Voix féminine : « Et, petit à petit, c’est remplacé par d’autres senteurs, d’autres goûts, et c’est vrai que c’est une pratique qu’on aime faire et que j’aime faire sincèrement. »

Romano : « "Ah, j’adore !" »

Difool : « Ah, elle est tout excitée, l’autre ! »

Romano : « Au taquet ! »

Difool : « "Ah, j’adore ! J’adore c’te pratique. Ben, oui, c’est légal, hein." »

[...] (22h31mn35s-)

Romano : « Non mais... Ils expliquent pas. Parce que, le mec, quand même... Bon... Sérieusement... »

Difool : « Oui ! »

Romano : « Il se frictionne avec son truc, là... »

Difool : « Oui : son urine. »

Romano : « ...mais, derrière, il se met quand même du parfum, un truc. Parce que, s’il sort comme ça, ça doit être horrible. »

Difool : « "Mais oui ! Regardez ! J’ai un très très beau parfum. Regardez ! Qui coûte pas cher non plus ! Hein ! Je l’ai acheté." »

Romano : « "Ah, c’est que du naturel, hein ! C’est du bio !" (Rires collégiaux) »

Marie : « C’est recyclé. Pas de problème. »

Difool : « Avec ça, tu fais pas de trou dans la couche d’ozone, hein. »

[...] (22h33mn23s-)

Romano : « C’est comme une crème, un liquide, quoi. Tu sais, il en prend un peu dans la main. Il doit s’humecter et se frotter comme ça, vite fait, quoi. »

Difool : « Oh... Oh, horrible, hein ! »

Romano : « Enfin, j’en sais rien. Moi, j’ai pas vu. Mais y’avait les images, vraiment, du truc ? »

Difool : « Ah ben, oui oui. »

Romano : « Le mec, tu le voyais dans la salle de bain, avec son pot de pisse et en train de se... ? »

Difool : « Ben, de se laver, oui. T’entendais le son. »

Romano : « J’aimerais bien voir la vidéo. J’aimerais voir comment... »

Difool : « Ah ! Il fallait regarder France 5, Romano ! La chaîne de la connaissance ! »

Romano : « Non, mais je crois... Attends ! Parce que, le service public, il font sur le net... Tu peux les revoir, les trucs... »

Difool : « Ah ben, on va leur faire péter le truc ! Tout le monde va aller voir, là. France5.fr, c’est ça ? »

Momo : « C’est ça, ouais ?... »

Difool : « Ouais, va chercher ! »

Séquence 59 (2) – Information provenant d’un média (?) (20/10/2005 – 22h32mn23s-)

Romano : « Non, mais, la pisse, ça peut te sauver la vie, hein ! Par exemple, si tu te fais piquer par une méduse, ben les secouristes, il faut qu’ils te pissent dessus, quoi. »

Momo : « Ouais ! »

Difool : « Ah, ça, c’est ton rêve ! Chaque été, Romano, il cherche les endroits où y’a des méduses ! »

Romano : « Je cherche ! »

Momo : « Tu sais, c’est pourquoi il faut se pisser dessus, en plus ? »

Difool : « Pourquoi ? »

Momo : « Sans rigoler : grâce à l’ammoniaque que t’as dans la pisse. »

Séquence 91 – Télévision – TF1 – Euro Millions (20/10/2005 – 23h27mn31s-)

Romano : « Non, parce que le film c’est "Get rich
"... C’est ça ? »

Difool : « Oui, ça, t’aimes bien. C’est de l’argent ! »

Romano : « "...or get die". »

Difool : « Voilà, c’est ça. »

Romano : « "or die". "Get rich or die". »

Difool : « Oui ! Sois riche ou meurs ! »

Romano : « Oui, ben sois riche ! »

Difool : « Tu préfères, hein ? »

Romano : « Ah ouais, c’est clair ! »

Difool : « Demain, à cette heure-ci, y’aura le tirage de l’Euro Millions et Sophie Favier qui va apparaître sur les écrans de télé. »

(On voit ici que l’introduction du sujet – l’Euro Millions – se fait par association d’idée : « get rich »  tirage de l’Euro Millions.)

Séquence 98 – Presse (20/10/2005 – 23h41mn13s-)

Momo (au sujet d’un joueur de football) : « Non, mais, Scotland Yard, ils ont toujours pas dit le nom du suspect. Ils ont dit juste qu’ils ont interpellé quelqu'un, qu’ils l’ont libéré sous caution et point barre, quoi. Mais, toute la presse anglaise, elle le connaît. [...] Ils ont pas voulu dévoiler mais toute la presse a dit que c’était lui, de toute façon, donc... »

Séquence 98 – Télévision (?) (20/10/2005 – 23h43mn19s-)

Difool (lisant un message) : « "Tiens, Marie, pourquoi tu poses pas nue dans un calendrier ?" Elle a raison, elle. C’est Girl. Elle a 15 ans, Val-de-Marne, elle dit. »

Marie : « Ouais, t’as raison ! Ouais, bien sûr ! »

Romano : « Ben, oui ! Comme Loana
 ! »

Marie : « Super ! »

Séquence 111 – Presse (20/10/2005 – 23h56mn57s-)

Auditeur 8 : « La plupart des films que tu cherches comme ça, si tu vas sur Google, ils sont payants. C’est des Allopass. Tu dois connaître, là... »

Difool : « Allopass, tu mets ton numéro pour obtenir un truc. »

Romano : « T’appelles un numéro surtaxé genre un 0 899, ils te filent un code... »

Difool : « Ouais, mais ça je l’ai fait, mais c’est pour des articles de journaux ou des trucs comme ça, hein. »

Romano : « Ouais, non mais c’est pareil pour le cul. »

Difool : « Moi, je suis le gros con, en fait. Je suis le seul à pas l’avoir fait pour le cul ! (Rires) »

Séquence 112 – Télévision – TF1 – Journal de 13 heures (21/10/2005 – 0h07mn31s-)

Auditeur 10 (au sujet des fichiers sons que l’on peut télécharger sur internet) : « T’as le droit de les prendre mais pas de les mettre à disposition. Et, par exemple, un truc qu’est passé à la télé, t’as le droit de l’avoir sur ton ordinateur. »

Romano : « Ouais, maintenant, tu peux l’avoir enregistré sur... »

Difool : « Par exemple, le Journal de Jean-Pierre Pernaut, tu peux l’enregistrer et le mettre en ligne. »

Auditeur 10 : « Voilà. T’es bien content ! »

Romano : « Même en écran de veille, tiens ! »

Difool : « Je sais ce que je vais télécharger ce soir, moi ! »

Romano : « Jean-Pierre ? »

Difool : « Ouais ! Jean-Pierre ! Super ! »

Séquence 114 (1) – Télévision – TF1 - Star Academy et Euro Millions (21/10/2005 – 21h07mn26s-)

Romano : « Et y’a l’Euro Millions, aussi. »

Difool : « Ah oui, c’est vrai, ouais ! »

Momo (?) : « T’as joué, Romano ? »

Romano : « Ouais, je me suis laissé tenter. »

Difool : « Combien ? »

Romano : « Moi, une, hein. »

Difool : « Deux ? »

Romano : « Non, une ! une ! Une grille. »

Difool : « Bon. On les écoutera perdre, tout à l'heure, en direct, hein. Ca sera vers 23h15 avec Sophie Favier. »

Romano (imitant Sophie Favier qui parle avec un cheveu sur la langue) : « "Ah ! Quand même !" »

Difool : « Oui oui, Sophie ! 23 ans de métier, hein ! »

Romano : « "Oui, exact !" »

Difool : « Elle a chanté Tata Yoyo, ce soir, avant la Star Academy. »

Romano : « "Eh oui ! Parce que c’est la fête à la Star Academy !" »

Difool : « Ah, l’autre, elle a 23 ans de métier pour apprendre à chanter Tata Yoyo ! »

Romano : « Y’a 15 jours, elle avait fait Céline Dion. »

Difool : « Vous savez, elle fait un petit happening avant le... avant Star Academy. »

Romano : « "Tout à l'heure, je reviens pour l’Euro Millions." »

Difool : « Voilà ! 23 ans de métier, Sophie Favier. »

Romano : « "La Six." »

Séquence 114 (2) – Télévision – TF1 – Star Academy (21/10/2005 – 21h08mn23s-)

Difool (lisant un message) : « Ah oui ! On nous dit "Y’a la Star Academy, ce soir". »

Romano : « Oui. Et, là, y’a une Québécoise
 qui chante. »

Difool : « On a vu... Juste avant l’émission, d’ailleurs, on se posait la question de savoir qui nous énervait le plus dans la Star Academy. Parce que... »

Romano : « Dans les élèves ou dans les profs ? »

Difool : « Oh ! Les... Un peu tout le monde. (Rires) »

Marie : « Ah ben, là, les profs, apparemment, ce sont tous foutus en jupe, quoi ! »

Difool : « Ah ? Ils sont en jupe, ce soir ? »

Marie : « Oui. C’est la vanne de la soirée ! »

Difool : « Ah ben, écoute ! On rigole à la Star Ac. »

Romano : « De l’humour à revendre ! »

Difool : « La folie totale ! Le délire ! »

Romano : « C’est le délire ! »

Difool : « Tout le monde en jupe ! Ben, écoute, super ! Non mais, qui c’est qui vous énerve le plus, dans le truc ? Déjà, faut les repérer. »

Romano : « Ouais... Alors, moi, y’a qui ? P’tain, moi, y’en a plusieurs. »

Marie : « Moi, c’est pareil. »

Romano : « Y’a... Bon, déjà... »

Un animateur : « La directrice ! »

Romano : « Non, la directrice, ça va ! »

Difool : « Non, moi, j’aime bien : elle est assez odieuse, donc... »

Romano : « Elle est drôle, ouais. »

Difool : « Elle les pourrit un peu. Moi, tout ce qui... C’est comme Raphy
 [orth?], j’adore. »

Romano : « Ouais ! C’est ma préférée ! »

Difool : « Ouais ! C’est ma préférée aussi. Elle les traite comme des merdes. J’aime bien. »

Romano : « Ca serait bien l’autre débile, là. »

Difool : « Tiens ! Dites-nous, là, sur le net et les SMS. Quel débile ? Parce que, y’en a un paquet, hein ! »

Romano : « Lelièvre, là. »

Difool : « Ah ! L’animateur d’NRJ. »

Romano : « Voilà. »

Difool : « C’est vrai que, le mec, il a été animateur d’NRJ, le prof de théâtre, là. »

Marie : « Oui ? »

Difool : « Ca se voit pas, non ? T’as pas remarqué ? »

Romano : « C’est même pas pour ce côté-là... C’est que le mec, il est con ! (Rires collégiaux) »

Difool : « Mais c’est un artiste ! Tu comprends rien Romano ! »

Romano : « Ah ouais, mais... »

Difool : « Un artiste ! Un comédien ! [...] Bon, à part ça, y’en a d’autres qui vous énervent ou pas ? »

Romano : « Moi, y’a l’autre, là... Arno
, là. »

Marie : « Ouais, Arno ! »

Un animateur : « Ah oui ! »

[...]

Difool (lisant un message) : « Alors, y’a Bogosse, qui nous dit : "L’autre qui louche, qui me saoule, c’est qui ?" C’est Pascal
, ça ? »

Romano : « Ouais. Ca, c’est le daron, là, de 37 ans. »

[...] (21h10mn22s-)

Difool : « Et, sinon, qu’est-ce que vous nous dites ? "Emilie, avec son rire !" C’est Maëlys. Ouais. Emilie ! Et puis, elle a un sourire très franc, je trouve... »

Romano : « Ouais, puis c’est une salope ! »

Difool : « Oooh ! »

Romano : « ...perie ! Une saloperie ! »

Difool : « Ah ! "perie", d’accord. »

Romano : « Non, mais, tu sais, elle est odieuse. En fait, c’est une manipulatrice. »

[...] (21h10mn47s-)

Difool : « "Moi, je regarde pas. Comme ça, personne m’énerve." Voilà ! Lui, il a tout compris. C’est Guillaume, du 5 6. Merci le Breton ! »

Romano : « Non mais, moi, franchement, ça me calme, hein. Tu sais. Parce que, par exemple, ce soir, j’ai regardé. Pendant une heure, je les insultais. (Rires collégiaux) »

Un animateur : « Tu sais, tu te déchaînes dessus. »

Séquence 136 – Cinéma (21/10/2005 – 21h42mn03s-)

L’auditrice 20, tombée amoureuse d’un garçon rencontré à l’auto-école, appelle pour savoir comment elle peut réussir à lui faire comprendre ses sentiments.

Auditrice 20 : « J’aimerais bien que ça se fasse directement... qu’il y ait une action directe, en fait. »

Difool : « Au lit ?! Coucher ?! »

Auditrice 20 : « Non, peut-être pas au lit. Mais, si on commençait par s’embrasser, ça serait déjà pas mal, quoi. »

Difool : « Tu voudrais que ça démarre comme ça, votre histoire : par un baiser langoureux, comme dans les films ? »

Auditrice 20 : « Mais non... Mais, même pas comme dans les films. Mais, je veux dire : sans trucs de gamins. Je vais pas lui dire "Ouais, est-ce que tu veux sortir avec moi ?"... »

Séquence 164 – Télévision – TF1 – Star Academy (21/10/2005 – 22h32mn41s-)

Difool : « On parle musique, donc. Débarquons immédiatement sur le plateau de la Star Academy. (On entend quelqu'un qui chante.) Mais, c’est génial ! C’est génial d’écouter Skyrock, en fait, quand on... »

Romano : « C’est Tête Plate
 ! Tête Plate, il hurle dans un micro. »

Difool : « Voilà, ouais... Il chante très bien, en plus. »

Romano : « Mais, lui, il est maquillé, mais comme une femme, aujourd’hui : le mec, tu lui coupes son bouc, c’est une femme, quoi ! »

Difool (ironique ?) : « Mais, en général, ils sont assez bien lookés. Je sais pas ce que vous en pensez. Ils sont plutôt... »

Romano : « Elle est sympa sa chemise à trèfles roses. »

Difool : « Ouais, assez jolie. Et c’est qui, la fille, à côté ? »

Romano : « C’est Emilie, là. Celle dont on parlait tout à l'heure, là. »

Difool : « Emilie ?... »

Romano : « Tu sais, celle... »

Difool : « Ah ! C’est celle qui sourit de manière naturelle. »

Romano : « Ouais, c’est ça. (Il imite son rire.) »

Difool : « Comme ça, voilà. C’est elle, ouais. »

Romano : « Et celle qui connaît Shaggy
. »

Difool : « Et ils sont tous en train de... Ce qui me fait délirer dans ce... Faudrait qu’on appelle, d’ailleurs, notre... esclave. »

Romano : « Oui. Notre consultant. »

Difool : « Notre consultant Star Academy. Ca serait quand même pas mal. On l’attache toutes les semaines à un radiateur et il regarde le truc du début à la fin. »

Romano (?) : « Julien. »

Difool : « Donc, comme ça, on est à peu près... Ouais, c’est Julien. Comme ça, on est à peu... Julien de Valence. On est à peu près au courant de ce qui se passe. Donc... Voilà. »

Romano : « Ils se déchaînent sur scène ! »

Difool : « Oui, c’est quand même... (Voyant Romano prendre un air étonné :) Qu’est-ce qu’il y a ? »

Romano : « Non mais, je regardais. C’est... Ouh là ! (Rires) »

Difool : « Bon ! »

Romano : « Ah ! Ils se regardent dans le blanc des yeux, et tout ! »

Difool : « Il est où Julien ? Allô ? Julien ? C’est pas trop difficile ? Attaché au radiateur comme chaque semaine ? Alors, tu tripes ? »

Auditeur 25 : « Ah, je tripe à fond ! »

Difool : « Ouais ? C’est bon ? Hein ? On a vu... »

Romano : « Tu kifes ta race ? »

Difool : « On a vu que c’était un petit peu la folie, hein, quand même, ce soir, à la Star Academy. C’est... un événement. »

Auditeur 25 : « C’est un événement. Ils font une émission spéciale Bretagne avec des kilts. »

Difool : « Ah !? C’est pour la Bretagne ! Je croyais que c’était spéciale Ecosse, moi, en fait. »

Auditeur 25 : « Oui, mais non. C’est spéciale Bretagne. »

Difool : « Ils ont tout compris, à la Star Ac. »

Romano : « Et pourquoi spéciale Bretagne ? Pourquoi ce thème ? »

Auditeur 25 : « Oh, ben je sais pas... »

Difool : « Ben, eux non plus ! »

Romano : « D’accord ! »

Difool : « Ben, il fallait bien faire quelque chose, Romano ! Faut bien renouveler ! C’est la cinquième (sous-entendu : cinquième année que l’émission existe), quand même ! La cinquième à la suite, hein ! »

Romano : « C’est Alexia Laroche-Joubert. (Prenant la voix d’une personne ivre :) "Bon alors, j’ai bu un peu de [suHèn]. Allons vers la Bretagne !" »

Auditeur 25 : « Alors, elle, elle a mis un espèce de haut complètement transparent ! »

Romano : « "La Bretagne, c’est cool !" »

Difool : « Bon, alors, tu restes bien là devant. Et puis donc... Pour vous tenir au courant, y’a deux meufs et un type qui sont nominés. »

Romano : « Ouais, c’est ça. »

Difool : « Alors, les deux meufs, je sais plus qui c’est. Par contre, le type, je sais que c’est Grégoire. »

Romano : « Et, les deux meufs, c’est Magalie et Alexia. »

Difool : « Laroche-Joubert ? »

Romano : « Nan ! Nan ! »

Difool : « Ils vont virer la directrice !? »

Romano : « Nan ! Nan nan ! »

Difool : « Ca, c’est une bonne idée ! Un peu de nouveauté, un peu, dans la Star Ac. »

Auditeur 25 : « Ah ben, déjà, on sait qu’Alexia elle va rester parce qu’elle a fait pleurer l’autre Alexia Laroche-Joubert, tout à l'heure. Donc... »

Difool : « Ah ? Alexia Laroche-Joubert, elle a pleuré ? »

Romano : « "J’ai pleuré : y’avait plus d’alcool !" (Rires) »

Difool (à l’auditeur) : « Bon, ben tu restes avec nous, là. »

Auditeur 25 : « Ca marche ! »

Difool : « Ben, de toute façon, tu ne peux pas bouger puisque... »

Auditeur 25 : « Je suis attaché, oui ! »

Romano : « Il est attaché, oui ! »

Difool : « Ben, oui, c’est clair, hein ! Bon. Reste là, Julien ! Ah, sinon ! (Il enchaîne sur un autre sujet.) »

Séquence 179 (1) – Auditeur 28 – Lecture (21/10/2005 – 23h00mn10s-)

Auditeur 28 : « Donc, moi, j’appelle, en fait parce que, bon ben, j’ai un problème en fait. Le truc, c’est le soir, tu vois, quand je suis dans mon lit, je me pose, tu vois. Mais... Tu sais, je me couche tard, tu vois. Je me couche assez tard. »

Difool : « A quelle heure ? »

Auditeur 28 : « Euh... Ben, sur les coups de minuit - une heure, tu vois. »

Difool : « Oui... »

Auditeur 28 : « Tu vois, je joue un peu à la Play [Playstation, une console de jeux vidéos], et tout... Donc voilà... »

Difool : « Ouais, tu profites de la soirée, quoi. »

Auditeur 28 : « Ouais, voilà. Après les devoirs, quoi. Normal ! »

Romano : « Oui. Un bon élève ! »

Difool : « Oui ! Bien entendu ! »

Auditeur 28 : « (Rires) Normal, hein ! Et, donc, tu sais, c’est que, quand je suis dans mon lit, j’arrive pas à m’endormir, quoi. Et je peux pas dormir. Et je reste des heures et des heures éveillé. J’arrive pas à dormir. »

Difool : « Ah ? Tu penses ! »

Auditeur 28 : « Oh... Enfin... Je sais pas... Ouais, je pense à plein de trucs et... Ca fait que j’arrive pas à m’endormir. Enfin... j’essaye et, du coup, je rejoue à la console ou je sors un livre et tout, mais... »

[...] (23h01mn35s-)

Difool : « C’est possible que ce soit la console. T’as essayé de pas jouer à la console juste avant de dormir ? »

Auditeur 28 : « Ouais ouais. J’ai essayé de prendre un livre ou, je sais pas, même de me poser, de faire un peu de sport pour être fatigué et puis, après, me recoucher. Mais, y’a rien à faire... »

(Relevons que cet auditeur est plutôt atypique, du moins dans son discours – il parle de faire ses devoirs et de lire un livre – alors qu’il est plutôt de bon ton, sur l’antenne, de montrer que l’on n’aime pas trop l’école. Par exemple, l’auditeur 144 appellera pour savoir ce qu’on peut faire lorsqu’on a reçu un mauvais bulletin scolaire ; on lui proposera, entre autres, d’imiter la signature de ses parents.)

Séquence 179 (2) – Télévision – TF1 – Star Academy (21/10/2005 – 23h02mn49s-)

(L’auditeur 28 a expliqué qu’il avait des insomnies.)

Romano : « Et, admettons... je sais pas... Tu mets la télé. Tu mets un vieux truc à la télé, genre... La nuit, de toute façon, y’a que des vieux trucs... »

Auditeur 28 : « Ouais. Ben ouais... Voilà... Mais, même... Je sais pas... »

Un animateur : « La redif de la Star Ac ! »

Séquence 183 – Télévision – TF1 – Star Academy (21/10/2005 – 23h17mn34s-)

Le vendredi est le jour où les animateurs remplissent en direct, en compagnie d’un auditeur tiré au sort, le Loto foot.
Difool : « Est-ce qu’on peut interrompre, un peu, le Loto foot pour se glisser sur le plateau de la Star Academy ? »

Plusieurs animateurs : « Oui. »

Auditeur 31 (regrettant qu’on s’arrête de parler de football) : « Oh... c’est moche ! »

Difool : « Y’a un type qui va... C’est moche, hein ! Y’a un type qui va sortir. »

Romano : « Y’a Magalie, là, qu’a été sauvée par le public, là. »

Difool : « Ah ! Alors, maintenant, c’est ou Grégoire, là... »

Romano : « Ouais ! ...ou Alexia, là. Celle qu’a les yeux dans le nez. »

Difool : « Voilà. Et, Grégoire, c’est celui qui est très pénible, qui vous énerve quand vous regardez la télé. »

Romano : « Ouais, c’est ça. En fait, le mec, il passe d’un état très lourd à un état dépressif. »

Difool : « Voilà, c’est ça ! Il est soit relou à la Jean-Pascal soit dépressif. Un peu comme tous les autres. »

Romano : « Et il pleure. »

Difool : « Et il pleure. »

Romano : « Bon, allez... Moi, je dirais... »

Difool : « Bon... »

Romano : « Ben on continue, ouais. Parce que, là, ils vont être tous un par un, donc... »

Difool : « Ouais, donc on attend un peu. »

Romano : « ...on vous dit... on vous tient au courant. »

Difool : « Reprise du Loto foot ! »

Séquence 185 – Télévision – TF1 – Star Academy (21/10/2005 – 23h20mn10s-)

Romano (intervenant alors que tout le monde est en plein Loto foot) : « Et ça y est ! Toc toc ! »

Un animateur (ne voulant pas que le Loto foot soit interrompu par les événements de la Star Academy) : « Ah nan nan nan ! »

Romano : « Le Grand Con, il dégage ! »

Difool : « C’est pas vrai ? »

Romano : « Le Grand Con, il dégage ! »

Difool : « Oh ! Comme c’est triste ! »

(On entend la voix de l’animateur de TF1 : « ...les larmes de ceux qui sont... »)

Difool : « Oh, les larmes ! Mais ils arrêtent pas de chialer, dans cette émission ! C’est pas possible ! »

Romano : « C’est constamment, ça, des larmes. »

Difool : « Bon, voilà ! Donc c’est Grégoire... »

Romano : « Grégoire... Grégoire qui dégage. »

Difool : « Eh voilà ! C’est bien triste ! »

Romano : « Eh voilà ! Un de moins ! (Rires) »

Difool : « Ca nous fait beaucoup de peine ! (Reprenant le Loto foot :) Et on termine, donc, par le grand match [...] »

Séquence 195 – Télévision – TF1 – Euro Millions (21/10/2005 – 23h26mn55s-)

Difool (s’apprêtant à lire des messages) : « Alors... quelques messages... »

Romano (l’interrompant) : « Ca y est !! »

Difool : « Oui ? C’est quoi ? »

Romano : « Non mais, là, ça va être parti, là ! Ca y est !! Mets le son, là, bordel ! »

Difool : « C’est l’Euro Millions... »

Romano : « T’as raté le début ! »

Difool : « ...et, dans un instant, on écoute Rohff. (Ayant demandé aux auditeurs de choisir entre deux titres du rappeur, il constate :) Et quelques messages de différence entre "La puissance" et "Ca fait zizir". Mais voici Sophie Favier ! »

Romano (imitant Sophie Favier) : « "Bonsoir ! Bonsoir à tous, bonsoir à toutes." »

(On entend la voix de Sophie Favier : « Bonsoir. Dans un instant, comme dans les autres pays, nous allons découvrir les numéros et les étoiles qui... »)

Romano : « Elle est bien habillée. Elle est sauvageonne, un peu. »

Difool : « Ah ouais... Elle est un peu... hot hot... »

Romano : « Ca fait Jane de Tarzan, quoi. »

Difool : « Ouais, c’est ça ! Oh la ! Regarde comme c’est moche ! (Rires de Romano) Regardez comme c’est moche ! Elle a un rideau !... »

Romano : « Oh l’autre ! Elle a un rideau mais... dégueulasse, hein. »

Un animateur : « Eh ! On dirait un tronc d’arbre ! »

Romano (imitant Sophie Favier) : « "23 ans de métier, hein ! (incompréhensible) m’habiller comme une... comme ça, hein... Vraiment, hein ! Et j’ai 15 millions à vous offrir ! 15 millions !" »

Un animateur : « Ah ! Je suis chaud, là ! »

Difool : « Alors, ont participé à ce Loto foot... (Se corrigeant :) pas à ce Loto foot ! à c’te Euro Millions... »

Romano : « Ouais ! Attention ! »

Difool : « ...Cédric, Samy, Romano. »

Romano : « Silence ! Silence ! »

Difool : « Les gogos ! »

Romano : « Vos gueules ! Allez ! Combien ? »

Plusieurs animateurs ensemble (voyant apparaître le premier numéro) : « Le 19 ! »

Romano (?) : « Eh merde ! »

Un animateur : « Ca commence... »

Romano : « Ca part mal, hein... »

Cédric : « Eh ! Je l’ai ! »

Difool : « Ah ! Cédric ! Cédric ! »

Romano : « Non mais, il gagne, je le bousille ! »

Un animateur : « Le 14 ! »

Difool : « Le 14 ? »

Romano : « Le 14... Bon, je l’ai pas non plus... J’avais la 12. »

Un animateur : « J’ai le 16... Oh ! Putain... »

Difool : « Alors, ça y est, c’est parti ! La loose ! Ecoutez ! Ecoutez la loose ! »

Romano (riant) : « C’est mal barré, là ! »

Romano : « Le 33 ! Ah merde ! La 38 ! »

Un animateur : « Putain ! J’ai le 39, le 36 ! »

Difool : « Et, Samy, il a rien, pour l’instant, hein... Romano non plus ? »

Romano : « Non non ! Mais, moi (incompréhensible). »

Un animateur : « Allez, vas-y ! Le 1 ! Oh, merde ! »

Un animateur : « La 6 ! »

Difool : « 1... Personne a joué le 1 ? »

Romano : « Ah non... Bon, vas-y, c’est bon... c’est encore mort... »

Difool : « Eh oui ! Attends ! »

Un animateur : « Le 29 ! Oh... La 24, j’avais... Eh, j’en ai pas un !... »

Difool : « Ah ben voilà ! »

Un animateur : « Eh, là, c’est fini, j’arrête... »

(On entend la voix de Sophie Favier : « Décrochons maintenant les deux étoiles de la chance ! »)

Difool (imitant Sophie Favier) : « "Les étoiles de la chance, Romano !" »

Romano (implorant) : « Vas-y ! La 7, là ! La 7, là ! »

Un animateur : « Ca sert à rien... Moi, j’ai mis la 6. »

Romano : « Oh non ! »

Samy : « Je l’ai ! Ouais !! »

Difool : « T’en as un, Samy ? »

Samy : « Ouais. Ca sert à rien, mais bon, je l’ai. Ca fait bien... »

Difool : « Voilà, t’es content, ouais... »

Samy : « Cédric, t’en as un, toi aussi ? »

Cédric : « Nan, j’ai qu’un chiffre... [...] »

Séquence 198 – Télévision – TF1 – Prévisions météorologiques (21/10/2005 – 23h34mn22s-)

Romano (à propos de la Bretagne) : « Y’a pas de mafia. Y’a juste de la pluie ! »

Difool : « Voilà ! Vous entendez ! J’espère que tu as enregistré, Faïazen [orth?]. »

Romano : « Vas-y ! Enregistre ! Non mais, alors là, les Bretons, vraiment, c’est... Ils me terrorisent pas du tout, quoi... Mais j’ai plus de peur de Difool, par exemple. »

Difool : « Mais vous entendez, les Bretons, ce qu’il a dit, hein, quand même ! »

Romano : « Et alors, ce week-end, bon courage sous la pluie ! (Rires) J’ai vu que c’était sympa chez vous ! Tu vas dire : C’est un peu partout, ce week-end, hein... »

Difool : « Oui, ce week-end, y’a un temps de merde pour tout le monde ? J’ai même pas regardé, moi... Alors, fais ton Evelyne Dhéliat
, là... »

Romano : « Ouais, non... Il fait pas très beau, quoi... »

Séquence 199 – Télévision – TF1 – Star Academy (21/10/2005 – 23h35mn03s-)

Difool : « Bon, alors... Sinon... "Gros Con
 est parti", on nous dit. Oui, en effet, il est parti... »

Romano : « Ca y est : il a quitté les yeux, ouais ! »

Difool : « ...de la Star Academy. On a suivi, tout à l'heure
, la sortie de la Star Academy. Ca y est ! Ca fait un de moins comme tu le disais si bien, Romano. »

Romano : « Ouais ! Mais il en reste combien, là ? Ca dure encore très longtemps ? »

Difool : « Trop ! Beaucoup trop ! Beaucoup trop ! »

Romano : « On va jusqu’à Noël (incompréhensible) ? »

Difool : « Oh la la ! Bon... Et... L’avantage : t’es pas obligé de suivre... »

Romano : « Ah non non, ouais, c’est sûr, ouais... »

Difool : « Mais bon... Y’a quand même deux trois trucs marrants. Moi, j’aime bien quand ils se font pourrir la gueule et qu’ils chialent. (Rires) Non, mais c’est vrai. Les mecs, y’en a qui ont 17 ans, y’en a un qui a 37 ans et, les mecs, ils pleurent ! »

Marie : « Ah ben, ouais, c’est ça, hein ! »

Difool : « Non mais, il faut qu’ils... Donc, ouais, ça j’aime bien, ça ! »

Romano : « Attends ! Quand ils arrivent pas à chanter Tata Yoyo, ça les met en bad ! (Rires collégiaux) Qu’est-ce tu crois ! Eh, c’est pas facile la vie d’artiste ! »

Séquence 212 – Presse magazine – FHM, Maximal (21/10/2005 – 23h57mn18s-)

Difool : « On va profiter de quelques instants qu’on a là de libre avant la fin de l’émission pour parler de ce qui excitait les garçons chez une fille. C’est un sondage. Alors, je voudrais vous en faire part parce que le sondage il est un peu... je sais pas... C’est un peu... »

Romano : « Bizarre ? »

Difool : « Ouais ouais... C’est dans un journal masculin que c’est sorti. Donc, ils ont fait un sondage. Et ils ont trouvé que, ce qui excitait le plus les mecs chez une fille... »

Romano (l’interrompant) : « Ah ! On peut jouer, non ? »

Difool : « Ah bah tiens ! Ben, si vous trouvez, alors là... »

Romano : « Oui, ben oui. On peut jouer ! »

Difool : « Alors : on joue ! Voici donc... le grand jeu ! »

Romano : « Donc, a priori, ça serait pas les seins, le cul et les trucs basiques de d’habitude ? »

Difool : « Si. Il peut y avoir aussi les seins, hein... »

Romano : « Non mais, d’accord... Mais, en premier, tu veux dire que c’est un truc chelou. Donc, a priori, c’est pas un truc qu’on... »

Difool : « Ouais. Et je sais pas qui sont les lecteurs de ce magazine. Je sais pas lequel est-ce, d’ailleurs. Je sais pas si c’est FHM, Maximal ou un truc comme ça... »

Un animateur : « Je crois que c’est FHM. »

Difool : « FHM ? Eh ben, putain ! Ils sont au taquet. »

Marie : « La bouche, non ? »

Difool : « Alors... La bouche, Marie ? Non ! C’est pas la bouche... »

[...] (23h59mn04s-)

Difool (donnant la réponse) : « Alors, non. C’est les chaussures. »

Marie : « Les chaussures ? »

Difool : « Je vous avais dit que c’était... Je vous avais dit que les mecs qui ont répondu au sondage, ils ont des soucis ! »

Marie : « Oh, tu m’étonnes ! »

Romano : « Les chaussures ?... »

Difool : « 43% des hommes sont très excités par une belle paire de chaussures. »

Marie : « Ils se branlent dedans, aussi... »

Romano : « Alors, moi, je m’en branle, mais alors là, total ! »

Difool : « 43%. C’est FHM, c’est ça ? »

[...] (22/10/2006 – 00h00mn25s-)

Difool : « Ils sont SM, dans ce magazine. C’est pas FHM, c’est F-SM ! Voilà ! Eh ben, écoutez ! C’est dément, ce truc, hein ! Et, sinon, le top 5 des positions préférées des filles... Il paraît que la préférée, c’est levrette et missionnaire. »

Marie : « Ah ouais ? »

Difool : « Ouais ! »

Romano : « Ah ? Ex æquo, les deux ? »

Difool : « Ouais, pratiquement, ouais... [...] »

Romano : « Sinon, c’est quoi les deux autres ? »

Difool : « La fellation et le cunni en quatre et en cinq. »

Romano : « Ouais... Oh ben, c’est pas une position... »

Difool : « Non, mais... Il est... C’est pourri, hein, ce journal, hein. Vous avez vu ? »

Romano : « Non, mais c’est... Déjà, le truc des chaussures, là... (Rires de Marie) »

Romano : « Le mec, il est un peu... C’est un dépravé... C’est lui qui... »

Difool : « Non mais, je sais pas comment ils les font, leurs sondages. C’est eux dans leur bureau, non ? »

Romano : « "Bon, allez ! On va mettre 43% pour les chaussures. Moi, j’aime bien les chaussures !" »

Difool : « "Ouais ! J’aime bien les pieds !" »

Séquence 213 (1) – Presse – L’Equipe (22/10/2005 – 00h03mn11s-)

Difool : « Quelqu'un a L’Equipe, ici, non ? »

Un animateur : « Non, je l’ai pas, cette fois. »

Difool : « Ah la la... Eh voilà ! Bon. J’ai une info argent et football à vous donner. »

Romano (intéressé que l’on parle d’argent) : « Ah ouais, bien ! Vivement qu’on la fasse. Je vais trouver le journal ! »

Difool : « Ouais, t’inquiète, Romano ! »

(Suite : cf. séquence 213-3)

Séquence 213 (2) – Publicité télévisée (22/10/2005 – 00h05mn10s-)

Un animateur (au sujet de produits suspects trouvés dans un vestiaire au Royaume-Uni) : « Trois flacons relevés. Y’a eu les analyses aujourd’hui. Y’avait deux flacons, c’était du Calidor [orth?]. C’est l’équivalent de Monsieur Propre. [...] »

Séquence 213 (3) – Télévision – Canal+ – Football (22/10/2005 – 00h06mn45s-)

Suite de la séquence 213-1.

Difool : « Et, sinon, mon info argent... »

Romano : « Ah ouais ! Alors, c’est quoi ? »

Difool : « Vous savez combien il est payé, Guy Roux, pour commenter sur Canal+ ? »

Romano : « Ouais... Il doit être payé bien cher... C’est quoi ? Par match ? Par mois ? »

Difool : « Par mois ! Par mois ! »

Un animateur : « 15 000 euros ! »

Difool : « Bien ! »

Un animateur : « C’est ça ? »

Difool : « Ouais ! 15 000 ! Pile ! Et vous savez combien il est payé, Michel Platini, pour faire la même chose ? »

Romano : « 20 000 euros ? »

Difool : « Non. »

Romano : « 30 000. »

Difool : « Bien ! 30 000 euros ! »

Séquence 234 – Télévision – TF1 – Star Academy (24/10/2005 – 21h27mn39s-)

Difool : « Y’a Nolwenn, là, qui est au téléphone avec nous. On est en direct de Rennes. Bonjour Nolwenn ! »

Auditrice 45 : « Bonsoir ! »

Romano : « Salut la Bretonne ! »

Difool : « Qu’est-ce que ça fait d’avoir le prénom d’une... chanteuse... »

Auditrice 45 : « D’une connasse ? (Rires) »

Difool : « ...d’une chanteuse exceptionnellement douée
 ? »

Auditrice 45 : « Euh... J’ai un petit peu honte, quand même. »

Difool : « Ca t’a fait chier quand t’as vu qu’elle... (Rires) »

Auditrice 45 : « Un peu, ouais. »

Difool : « ...quand tu l’as vue débarquer ? Parce que, jusque-là, ton prénom, il était normal. Il était même joli. »

Auditrice 45 : « Il était pas connu, en plus. On n’en entendait pas beaucoup, tu vois. »

Difool : « Ben ouais ! Et, maintenant... »

Auditrice 45 : « Et, maintenant, c’est... Voilà... »

Difool : « Ouais, c’est un prénom de star, un peu. Un prénom VIP. »

Auditrice 45 : « Ouais, exactement. Voilà ! »

Romano : « En plus, t’as de la chance : je crois qu’elle va sortir un nouvel album d’ici quelques semaines... »

Auditrice 45 : « Ouais ! »

Romano : « ...donc ça va être reparti pour un tour ! (Rires) »

Difool : « Les gens, ils vont venir te dire bonjour en te chantant un de ces trucs : "Cassé"
 ! (Rires de l’auditrice) »

Difool : « C’est ça qu’elle avait fait, elle, hein ? »

Romano : « Ouais, c’est ça, ouais. »

Auditrice 45 : « Voilà, c’est ça, ouais. (Apparemment sérieuse :) D’ailleurs, c’est une chanson magnifique, quand même. »

Difool : « Mais, bien sûr, ouais ! Ben, qui porte bien son nom : "Cassé". Les oreilles surtout ! »

Auditrice 45 : « Voilà... »

Difool : « La tête aussi, ouais ! »

Romano : « Tout. Elle cassait tout. »

Difool (demandant à l’auditrice la raison de son appel) : « Alors, Nolwenn ? Qu’est-ce qu’il t’arrive ? [...] »

Séquence 235 – Télévision – Prévisions météorologiques (24/10/2005 – 21h38mn22s-)

Romano (à propos d’un auditeur breton) : « C’est véridique, hein ! J’ai vu à la météo. Toute la semaine, c’est catastrophique. Et les températures aussi ! »

Séquence 236 – Télévision – TF1 – Spider-Man (24/10/2005 – 21h41mn53s-)

Message SMS 180 : « Faut faire comme Spiderman
. Parce que, Spiderman, il est pas aidé, au départ, pour draguer les meufs : pas beau Spiderman et un peu concon. Et, à la fin, il se la fait, la meuf. »

Séquence 279 – Actualité – La grève de bus à Marseille (24/10/2005 – 22h53mn04s-)

Difool : « Y’a Christian qui est au téléphone avec nous en direct de Toulon. Salut le Toulonnais ! »

Auditeur 52 : « Salut... »

Difool : « Ca va Christian ? »

Auditeur 52 : « Allez Paris ! »

Difool : « Ah ouais ? A Toulon ?! »

Samy : « Quoi ?! »

Auditeur 52 : « Ben ouais, dans le fond ! Attends !... Les Marseillais, ils sont bizarres un peu... »

Difool (à Samy) : « T’as vu : il a dit que vous étiez bizarres. »

Samy : « Eh ! Toulon ! Occupe-toi de ton rugby, à Toulon ! »

Difool (à Samy) : « C’est bien, les nouveaux bus, à Marseille
, là, que vous avez installés ? »

Samy : « C’est même pas des bus, c’est des cars routiers ! »

Difool : « Alors ? Les cars routiers ? C’est bien ? »

Auditeur 52 : « C’est minable ! »

Samy : « Y’en a que cinquante, en plus. Ca sert à rien, quoi ! »

Difool : « Et c’est le bordel, à Marseille ? »

Samy : « Ouais, ben c’est toujours pareil, hein ! »

Difool (prenant l’accent marseillais) : « Eh oui ! Le bordel ! »

Samy : « Nan, en plus, là, la grève... C'est-à-dire qu’elle est sans fin, quoi. Ils veulent pas l’arrêter, quoi ! »

Difool : « Quand y’a grève des bus à Marseille, ça s’arrête pas. Bon courage ! (Rires de Romano et Samy) Alors ? Christian, qu’est-ce qui t’arrive, toi ? T’appelais pour Vanessa, c’est ça ? »

Séquence 281 – Cinéma – Rocky / Télévision – Agence tous risques (24/10/2005 – 23h05mn58s-)

L’auditeur 53 (Mahmoud, 17 ans, Drancy) expliquait qu’il était la risée de ses amis car il écoutait et jouait de la musique classique.

Auditeur 53 : « Là, en ce moment, on joue un truc qui s’appelle Carmina Burana. Tu vois ? Des trucs comme ça, quoi... »

Difool : « Ah ! C’est euh... »

(Romano fredonne l’air de Carmina Burana.)

Auditeur 53 : « Ouais, voilà ! C’est ça ! »

Difool : « Bien, Romano ! »

Romano : « C’est passé à la télé. Mais, dans les salles [de cinéma], ça passe, des fois, ce truc, quand même. »

Samy : « De quoi ? Vas-y, redis ! »

(Romano fredonne à nouveau l’air.)

Samy : « Ah ouais ! Le truc des boxeurs, là ! Quand ils arrivent sur le ring ! »

Difool : « Non, ça c’est Rocky, ça ! Ca, c’est Rocky, Samy ! »

Samy : « Mais non ! »

Difool : « Il va refaire Rocky, Sylvester Stalone, d’ailleurs. »

Samy : « Ah ouais ? »

Difool : « Ouais, ils vont refaire Rocky, là. (incompréhensible) Mais, il a soixante ans... »

Romano : « ...Un papy retraité, quoi ! »

Difool : « Ils vont faire Rocky contre Mister T. »

Samy : « Mister T ? Ah ouais ? Il était pas dans l’Agence tous risques
, non, un truc comme ça ? »

Romano : « Si ! C’est Barracuda, là ! Le black avec toutes les chaînes en or. »

Difool : « Lui, il avait joué dans Rocky. Il s’était fait défoncer la gueule par Rocky, au tout début. »

Romano : « Ouais, c’est vrai, ouais ! Et, là, c’est la revanche ! »

Samy (?) : « Et, là, il va l’éclater, à mon avis. »

Difool (s’adressant à l’auditeur) : « Bon. Et, donc, toi, t’écoutes de la musique classique... »

Séquence 282 – Télévision – TF1 – Spider-Man (24/10/2005 – 23h14mn27s-)

Auditrice 54 : « Ben, j’appelle, en fait, parce que voilà : ma copine, elle sort avec un garçon. Et, en fait, son copain, ben... elle me l’a présenté pour me montrer s’il était mignon. Elle me dit : "Ouais, faut que je te le présente. Tu me dis s’il est mignon, s’il est gentil et tout ça..." [...] Et, effectivement, il est super mignon, il est super gentil et il me plaît vachement. C’est ça, le problème. »

Difool : « [...] C’est la même chose que dans Spider-Man, là. Sauf que c’est dans le sens inverse. Parce que, hier
, c’était les deux gars qui kifaient la même meuf (Spider-Man et son meilleur pote). »

Marie : « Ah ouais ? »

Difool : « Eh ouais ! »

Marie : « Ah, je savais pas. J’ai pas regardé... »

Difool : « Ah ! J’ai regardé Spider-Man... »

Marie : « J’ai juste vu (incompréhensible) quand il balançait les fils avec les mains, là. »

Difool : « Ca, c’est bien pratique parce que, t’entends quelqu'un qui parle qui te fait chier, tu lui balances du fil. Tu fais pfff... et, là, tu lui fermes la bouche : bouh ! »

Auditrice 54 : « Ah, désolé... J’ai pas regardé. »

Difool : « Bon... Donc, c’est un peu la même histoire. »

Séquence 294 – Cinéma (24/10/2005 – 23h31mn04s-)

Auditeur 53 : « Eh Difool ! »

Difool : « Oui ? »

Auditeur 53 : « J’ai un jeu à vous proposer, là. »

Difool : « Alors, vas-y ! »

Auditeur 53 : « Tu vois, là, je suis avec des amis. Et... C’est des... Ils sont pareils : la musique classique, comme moi. Et ils vont vous jouer, genre des trucs connus. Il faudrait que tu devines c’est quoi. »

Romano : « Ah, genre : on fait un quiz ! »

Difool : « Un grand quiz ! (Rires de Romano) »

Romano : « Mais... Des trucs connus mais pas du classique, quoi ? »

Auditeur 53 : « Genre... Non non ! Non, pas dans le classique. En fait, y’a deux choses. Y’a un truc, c’est la B.O. d’un grand film... »

Romano : « Ok. Le Grand bleu
 ! »

Difool : « Ben, attends qu’il joue, Romano ! »

Auditeur 53 : « Et y’a un truc, c’est un truc d’un restaurant... »

Romano (répondant à Difool) : « Non, mais, je propose... »

Difool : « Et, le deuxième, c’est un truc d’un restaurant ? Oui, chef ! »

Auditeur 53 : « ...d’un restaurant, et il faudra que tu devines. »

Difool : « Bon alors, vas-y ! Balance ! »

Romano : « Ah ! Je vois... Ouais, je sais ce que ça va être le truc du restaurant ! »

Auditeur 53 : « Attends ! Tais-toi, Romano ! »

Difool : « Bon, alors... Vous pouvez jouer avec nous : c’est le grand blind test avec l’orchestre de Mahmoud. Mahmoud, Drancy, 9-3, 17 ans et... »

Romano : « Le Mahmoud band ! (Rires collégiaux) »

Difool : « Le Mahmoud band ! »

Samy : « Eh, y’a quoi comme instrument ? »

Auditeur 53 : « Ben, pour l’instant, c’est un trompettiste, là, pour la B.O. du film. »

Difool : « Alors... la B.O. du film... Ecoutez bien ! »

Auditeur 53 (s’adressant au trompettiste) : « Vas-y Alexandre ! »

(On entend un air de trompette.)

Difool : « Spider-Man ! »

Samy (?) : « Il était une fois... »

Romano : « (inaudible) ! »

Marie : « Mais non ! Indiana Jones ! »

Romano : « Non ! Non !... »

Difool : « (inaudible) ! »

Romano : « Putain, c’est quoi, ce film ? »

Difool : « Je sais pas. C’est un western, non ? »

Marie : « Ouais, c’est... Ah... Je connais... »

[...]

Romano : « Non, mais c’était quoi, ce truc ? »

Auditeur 53 : « Vous avez pas reconnu ? »

Samy (?) : « Eh, c’est un truc connu, en plus, je crois, hein... »

Marie : « C’est pas Indiana... ? »

Samy (?) : « Nan... »

Difool (imitant Marie) : « "C’est pas Batman, Spiderman, Superman... ?" »

Romano (imitant lui aussi Marie) : « "C’est pas Les Choristes
 ?" »

Samy : « Mais non, vous êtes... C’est un truc à trilogie ! »

Difool et Romano ensemble : « Star Wars ! »

Samy (?) : « Le Seigneur des anneaux
 ! »

Auditeur 53 : « Voilà ! »

Samy : « J’ai trouvé ! »

Romano : « Ah ouais ? »

Difool (évoquant les messages SMS) : « On me disait Le Parrain, là... C’est pour te dire comme on est bons ! (Rires collégiaux) J’avais : Le Parrain, Le Grand bleu (tu l’avais dit, Romano, hein...). »

Samy (?) : « Eh ! Il sait pas jouer Star Wars ? Ca doit être bien, Star Wars, à la trompette ! »

Difool : « Bon, alors, le deuxième morceau... »

Romano : « Attention ! Le truc du restaurant ! C’est l’indice ! »

Auditeur 53 : « Attends : Star Wars, attends ! »

Difool : « Nan... C’est le truc du restaurant ou Star Wars ? »

Auditeur 53 : « Voilà : C’est Star Wars ! »

Difool : « Alors, on se fait Star Wars en speed... »

(On entend un air de trompette.)

Difool : « Ah, ça oui ! »

Samy (?) : « Ah oui, par contre... »

Difool : « Ca, on reconnaît, ça... Tin tin tin tin... Bien ! »

Samy (?) : « Il le fait bien, hein ! »

Difool : « Eh, Marie, tu les entends ? On a un orchestre dans l’émission ! C’est génial ! »

Auditeur 53 : « Alors ? Alors ? »

Difool : « Bon, là, c’est cool, on a reconnu. »

Romano : « Là, bien ! »

Difool : « Bon, alors, le deuxième : le restaurant, là. »

Auditeur 53 : « Le deuxième : le restaurant. Mais... Vas-y ! Vas-y ! »

Difool : « Vas-y ! Fais péter ! »

(On entend un air.)

Difool (s’adressant à Romano) : « C’est quoi, alors ? »

Samy (?) : « Bon appétit, bien sûr
 ! »

Romano : « Ah non, moi, je pensais à ça mais, non, c’est pas ça... »

Difool : « La Marie qui chante ! Tût tût tût ! »

Auditeur 53 : « Alors ? »

Romano : « Non, mais c’est une pub ! C’est un truc de pub, ça ! »

Auditeur 53 : « Ouais non non... Ouais ! C’est la pub d’un restaurant ! Avec les hamburgers... »

Romano : « Mac Do ! Quick ! (Rires collégiaux) »

Auditeur 53 : « Attends ! Ecoute bien ! »

Difool : « Bon, ben, de toute façon, oui : Mac Do ou Quick, Romano. Ca... »

(On entend le même air.)

Romano : « C’est Mac Do ou Quick ! »

Auditeur 53 : « Alors, c’est quoi ? »

Difool : « C’est Quick ! »

Auditeur 53 : « Voilà ! »

Difool : « Eh ben, voilà ! C’est moi qui ai gagné ! Qui c’est le meilleur au quiz ?! »

Romano : « C’est Difool !! »

Difool : « Eh voilà ! J’ai trouvé Quick ! Ben, voilà : je suis cultivé en musique classique ! Vous avez vu, un peu ?! »

Séquence 298 – Télévision (24/10/2005 – 23h41mn55s-)

L’auditrice 56 (réagissant au problème de l’auditeur 53 qui est la risée de ses amis parce qu’il écoute de la musique classique) vient d’expliquer qu’elle aime la musique japonaise.

Romano : « Non mais, en fait, toi, c’est pas de la musique japonaise traditionnelle. En fait, c’est les trucs modernes de là-bas, quoi ! Les trucs qui passent à la radio mais au Japon ! » [...]

Auditrice 56 : « Voilà... Moi, c’est plutôt à la télé que ça passe. Bon, en fait, comme on explique un peu sur les SMS, je pense : les musiques de mangas. »

Séquence 307 (1) – Télévision – les séries états-uniennes (24/10/2005 – 23h55mn56s-)

Auditeur 55 : « En terminale, ici [au Texas], y’a une soirée, en fin d’année où, en gros, c’est un (incompréhensible). [...] Genre, le gars, il paye l’hôtel... Le mec, il paye la limousine... »

Romano : « A la meuf ? »

Marie : « Ouais, c’est ça : c’est une soirée de fin d’études, quoi. [...] J’ai déjà vu ces trucs-là dans les séries. »

Romano : « Mais, la meuf, au final... Il se passe quelque chose entre les deux, là, dans la limousine, après tout ça ? »

Auditeur 55 : « Ben... Peut-être... Enfin, j’espère... »

Marie : « Moi, je pense qu’il doit y en avoir beaucoup qui se font dépuceler... »

Difool : « Oh, la Marie ! [...] »

Marie : « Mais, non... Mais je parle par rapport aux séries américaines. »

Difool (s’adressant à l’auditeur) : « Et, sinon, qu’est-ce qu’il y a de bizarre, de vraiment différent par rapport à chez nous ? [...] »

Séquence 307 (2) – Littérature – Lucky Luke (24/10/2005 – 23h58mn32s-)

Romano (à un auditeur habitant au Texas) : « Ca existe encore, les saloons ? »

Auditeur 55 : « Quoi ? »

Romano : « Les saloons, ça existe encore ? »

Auditeur 55 : « Mais non ! »

Difool : « Non, ça, c’est dans Lucky Luke, Romano ! »

Séquence 313 – Télévision – France 3 - Football (25/10/2005 – 21h02mn29s-)

Difool : « Ce soir, au programme... Tiens, déjà du foot. (Lisant un message :) "1 pour Lorient, 2 pour Amiens", nous dit Minot du 93. Il a raison. »

Momo (?) : « C’est la mi-temps. »

Difool : « Et c’est la mi-temps. On suit donc la Coupe de la Ligue, ce soir
, car Skyrock est premier sur le foot, bien sûr ! »

Romano : « Bien sûr ! »

Difool : « Alors, y’a Difool 309 qui dit "Je suis devant le match devant ma télé. Allez les Canaris !" Alors, les Canaris qui jouent à La Beaujoire contre les Lyonnais. Pour l’instant, ça démarre. »

Romano : « C’est sur France 3 ? »

Samy : « Ca viens de commencer. Ouais, c’est ça, ouais. »

Romano : « Mais qui commente ? »

Difool (s’adressant à Samy ?) : « Qui c’est qui commente ? »

Samy (?) : « Euh... Je sais plus... »

Difool (d’un ton quelque peu moqueur) : « Pierre Sled ? »

(On entend l’ambiance du stade ainsi que les commentaires du présentateur de France 3.)

Samy : « Ah ! Xavier Gravelaine : l’ancien joueur de l’OM et du PSG. »

Difool : « Ah, ben écoute... »

Romano (ironique) : « C’est star ! »

Difool : « Mais, c’est France 3 ! (Rires) »

Samy : « Et y’a un mec avec lui... »

Difool : « Bon. On suit le match en direct. Donc Lyon contre les Nantais à Nantes. On suit ça en direct sur Sky. Ca vient de démarrer, là, juste à l’instant. C’est ça Momo, hein ? »

Momo : « Ouais ! 0-0 au bout de deux minutes de jeu. »

Séquence 328 – Télévision – Séries Julie Lescaut, Kojak, Plus belle la vie, Monk ; Navarro (25/10/2005 – 21h26mn59s-)

L’auditeur 68 (Benjamin, 16 ans, Nantes) explique qu’il reçoit des menaces téléphoniques anonymes.
Romano : « Mais, y’a pas longtemps, t’as eu des embrouilles avec un type, dans la rue ou, je sais pas, au bahut... ? »

Auditeur 68 : « Ben, non, justement. Je cherche, mais je vois pas qui c’est... »

Difool : « T’as réfléchi, t’as pas trouvé qui c’est qui pouvait faire ça ? »

Auditeur 68 : « Ben non... »

Marie : « Ouais, t’as aucune embrouille avec personne ?... »

Difool : « Et ta mère, elle a réfléchi aussi ? »

Auditeur 68 : « Ben ouais. Elle voit pas non plus, hein... »

Romano : « Mais, le mec, il appelle où ? Putain, c’est bien, on fait une enquête !! »

Difool : « Ouaiis ! C’est un peu Skyrock Investigation ! »

Romano : « Alors... Attends ! Qu’est-ce que je voulais dire ? (Rires de Marie) »

Difool : « T’as commencé ta phrase par "Le mec", inspecteur Romano. »

Romano : « Le mec, ouais, il appelle où, en fait ? »

Difool : « Sur son téléphone, Romano. Tu es bête comme inspecteur ! »

Romano : « Non, mais, sur son portable ? Ou aussi dans la maison ? »

Difool : « Ah ! Il appelle que ton portable ou il appelle le fixe, à la maison, aussi ? »

Auditeur 68 : « Ben, il appelle sur mon portable. »

Un animateur : « Que sur ton portable ? »

Auditeur 68 : « Ouais, que sur mon portable. »

Difool : « Donc, a priori, c’est quelqu'un qui te connaît. »

Auditeur 68 : « Ben ouais. »

Difool : « Et qui connaît toi plus que la famille. »

Auditeur 68 : « Ouais. »

Difool : « D’autres questions, Marie ? Marie Lescaut
 ? (Rires collégiaux) »

Marie : « Non non. Je voulais savoir s’il avait des embrouilles, mais il en a pas. »

[...]

Difool (à Cédric) : « Tu pourrais être Kojak
 ! Vous vous rappelez Kojak, le vieux détective, là, qui passait à la télé ? »

Romano : « Oh non ! Mais t’as vu la gueule qu’il avait ! Le mec, il avait... »

Difool : « Il est chauve. Le mec, il suçait toujours une sucette. »

Romano : « Ouais, non, mais il avait un triple menton, et tout. Il était monstrueux. [...] »

[...] (21h33mn10s-)

Difool (lisant un message) : « Alors, Chti Dave, là, qui nous a laissé un message (17 ans, dans le 6-2), alors, qui nous fait : "Les menaces, c’est comme, dans Plus belle la vie
 (la série de Samy), le corbeau ! lol !" Alors, Samy ? Moi, je regarde pas, moi, ce truc. »

Samy : « Ah, j’ai pas vu. Non, moi, j’ai regardé, mais j’ai pas vu les épisodes, hein. »

Difool : « Tu regardes ? »

Samy : « Ouais... Enfin... Depuis la rentrée, j’ai... »

Difool (imitant Samy) : « "Ah, j’adore ! C’est Marseille !" (Expliquant ce qu’est Plus belle la vie :) Vous savez, c’est le truc de France 3, là... »

Romano : « Ouais, le truc de France 3. »

Difool : « Le concurrent de Planète Rap
 ! »

Samy : « Nan nan ! Nan mais c’est rediffusé trois fois dans la journée, donc... »

Romano : « Et, les décors, ils sont en carton. »

Difool : « Oui, c’est ça, ouais ! »

Romano : « C’est bien : ils ont fait Marseille en carton. »

Difool : « Alors, Samy ? »

Samy : « Mais j’ai pas regardé depuis la rentrée, là. Mais j’ai pas vu les épisodes avec le corbeau, hein ! »

Difool : « Eh ben, voilà ! »

Romano : « D’ailleurs, en parlant de télé, putain, Monk
, c’est fini, quoi ! »

Difool : « Et alors ? T’es triste ? »

Romano : « Ah ouais. Ils ont mis une vieille série, là... »

Marie : « Karen
 je sais pas quoi, là... »

Romano : « Ouais, c’est de la merde... »

Difool : « C’est quoi, ça ? »

Romano : « Monk, tu sais ce que c’est ? »

Difool : « Ouais, Monk, c’est les tarés, là ! »

Romano : « Ouais, non, mais ils passent plus les tarés... »

Difool : « Ouais ? Ah ? Ils passent plus ? »

Romano : « Non, ça y est. Là, c’est un autre truc. C’est... »

Difool : « Moi, je dors pendant le... »

Marie : « Karen quelque chose. »

Romano : « Ouais, c’est une meuf qui fait des enquêtes, quoi. »

Difool : « Et c’est pourri ? »

Romano : « Ouais, moi, j’aime pas trop, hein. »

Difool : « Ouais. Et y’a plus l’autre, là... Sharona ? »

Romano : « Non... Sharona non plus parce qu’elle était avec Monk. »

Difool : « C’était l’assistante de Monk, c’est ça ? »

Romano : « (Rires) Oui. »

Difool : « Tu vois : même sans jamais avoir regardé Monk, je les connais déjà ! »

Romano : « Non mais t’es déjà tombé dessus, une fois... »

Difool : « Ah non !... Ouais, enfin... Tombé... Ouais... »

Romano : « Mais, ça, c’est un carton dans le monde entier, quoi ! »

Difool : « Monk ? »

Romano : « Ouais. Ben ouais. En Italie, ça passe, aussi. »

Difool : « Ouais... Ouais ouais... (Rires de Romano) »

Difool : « C’est ta série préférée. »

Romano : « Non, mais c’est pas ma série préférée, mais j’aime bien, quoi. »

Difool (à Romano) : « Bon, alors... Tu es un peu l’inspecteur Monk, alors, ce soir... »

Romano : « Ouais... Ouais, non, mais attends ! Non, il est trop braque, hein, lui. »

Difool : « T’es Monk. Bon, alors... »

Romano : « Marie, c’est Sharona. (Rires) »

Marie : « Bien sûr, t’as raison, toi ! »

Difool (revenant au problème des menaces téléphoniques anonymes et s’adressant à l’ensemble des auditeurs) : « Bon... Vous nous dites si ça vous est arrivé, là. Y’a plein de messages... T’es pas le seul à t’être fait harcelé, Benjamin. [...] »

[...] (21h37mn58s-)

Difool (aux auditeurs) : « Comment vous avez géré l’histoire, si ça vous est arrivé. Donc, allez-y ! (à l’auditeur 68 :) T’as vraiment pas reconnu la voix du mec ? »

Auditeur 68 : « Ah non ! Trop pas, non ! »

Difool : « C’était ma question "Inspecteur Difool" ! Euh... Commissaire ! »

Romano : « (incompréhensible) Comme Navarro
. (Rires) »

Difool : « Ouais... Bon... Bon, reste là, en tout cas, Benjamin. Quitte pas ! »

[...]

(L’auditeur 70, Joey, appelle pour témoigner d’un cas de harcèlement téléphonique.)

Auditeur 70 : « Ma mère a quand même porté plainte. Et, les flics, ce qu’ils ont fait, c’est qu’ils ont pris la puce. On leur a dit à quelle heure il appelait d’habitude. Et le gars il a appelé. Ils ont réussi à repérer le numéro de téléphone. »

Romano : « Eh oui ! Comme à la télé ! »

Séquence 346 – Télévision – Canal+ – Yves Lecoq (25/10/2005 – 22h02mn46s-)

Marie vient d’expliquer que Cédric l’appelait, à une époque, de manière anonyme, en prenant la voix d’un bébé.
Samy : « Non, mais il me l’a fait à moi aussi. Mais, lui, il a pris la voix de Ben Laden, aussi. (Rires) »

Difool : « Mais Cédric, tu es un grand imitateur ! Tu es un peu... »

Romano : « ...Yves Lecoq
 ! »

Difool : « Oui ! »

Séquence 367 – Télévision – M6 – Un reportage sur les crashs d’avion (25/10/2005 – 22h41mn05s-)

Un auditeur a envoyé un message pour demander s’il fallait avoir peur de prendre l’avion suite aux attentats du 11 septembre 2001 : « Est-ce que ça craint de partir aux Etats-Unis avec les attentats ? Ma daronne dit que ça craint. »
Samy : « Eh, moi, j’ai pris l’avion, là, l’autre fois, et la veille j’avais regardé le truc qu’ils avaient mis sur la Six, là, sur les crashs d’avion. »

Difool : « Ah, ben tu devais être le seul. (Rires de Samy puis de Difool) »

Samy : « La redif, en plus. Eh, mais je peux te dire : le matin, t’y penses. Quand tu prends l’avion !... »

Séquence 385 – Télévision – M6 – QI : Le grand test (25/10/2005 – 22h56mn41s-)

Difool : « Une question pour quelqu'un de l’équipe. Claire de Lyon, qui nous dit : "Est-ce que Romano a déjà fait un QI ? Et combien a-t-il eu de points ?" »

Romano : « Non, mais j’ai dit que je l’avais fait, hein. Le truc de M6
, là. Avec Benjamin Castaldi. »

Marie : « Et ? Alors ?... »

Séquence 389 – Télévision – France 2 – Fort Boyard (25/10/2005 – 22h58mn41s-)

Marie (à propos d’un auditeur demandant pourquoi on grandit) : « On rapetisse quand on vieillit. »

Difool : « Eh ben, Romano, il va pas en rester grand-chose, hein ! »

Romano : « Hou hou ! Je suis là ! (Rires de Marie) »

Difool : « Dans dix ans, Romano, c’est Passe-partout
 ! »

Séquence 414 – Télévision – France 2 / France 3 (25/10/2005 – 23h34mn10s-)

Difool (regardant le match Nantes/Lyon sur France 3) : « Oh, ils ont des logos France 2 / France 3 sur le torse. C’est horrible ! »

Séquence 414 – Télévision – TF1 – Jean-Michel Larqué (25/10/2005 – 23h35mn33s-)

Difool : « Nantes / Lyon, en direct sur Skyrock et un tir des Lyonnais, maintenant ! Qui qui tire ? »

Un animateur : « C’est Malouda ! »

Difool : « C’est Malouda qui tire ! Allez Malouda ! Et arrêt de Landreau !! ...qui fait un festival, Landreau ! Deuxième arrêt ! (S’adressant à l’auditrice 77 :) Désolé, Aurélie ! Oh la ! C’est le deuxième arrêt de Landreau ! On va voir ce qui va se passer avec le troisième tir des Lyonnais en direct sur Sky... »

Momo (rectifiant) : « Des Nantais ! Des Nantais ! »

Difool : « J’ai dit quoi ? Des Nantais, en direct sur Sky ! Merci Momo, mon assistant. Tu es un peu mon Jean-Michel Larqué
. »

Séquence 415 – Télévision – TF1 – Star Academy (25/10/2005 – 23h45mn52s-)

Auditrice 77 (Aurélie) : « Et je voulais juste dire que je trouvais Samy super craquant ! »

Samy : « Super beau ! Eh oui ! »

Difool : « Est-ce que tu trouves qu’il ressemble à Jordy, aussi ? »

Auditrice 77 : « Non. A... C’est vrai qu’il ressemble à Arno
, là... »

Difool : « Aaahhh ! »

Samy : « (incompréhensible) »

Difool : « Ben oui, il te ressemble, Samy. »

Romano : « Eh, l’autre, il a une crise d’acné, là, à la Star Ac. »

Difool : « C’est pas vrai ?! »

Romano : « Oh le mec ! Tout à l'heure, il était dans le confessionnal, il était rouge écarlate ! Des chtards partout sur la gueule. (Rires) »

Séquence 429 – Télévision – Actualités (26/10/2005 – 00h03mn07s-)

Difool (à l’auditeur 78) : « Donc, toi, t’es à Valence, dans le 26. »

Auditeur 78 : « Ouais, voilà. A Romans, à côté de Valence. »

Difool : « A Romans ? C’est là où on fait les chaussures. »

Auditeur 78 : « Ouais, voilà. Mais ça a tout fermé, maintenant
. »

Difool : « Ah oui, j’ai vu ça. Ouais, ça a tout fermé, les chaussures. »

Samy : « C’est quoi comme chaussures ? »

Difool : « Ben, y’a que des chaussures de Romans – Charles Jourdan – bien chères. Pour les vieilles. »

Marie : « C’est les usines qu’ont fermé. »

Difool : « Voilà ! »

Samy : « Ah ! J’ai vu les infos ! »

Difool : « Voilà ! Les chaussures à vieilles ! »

Samy : « Des trucs chers. »

Séquence 432 – Télévision – TF1 – Le droit de savoir (26/10/2005 – 00h05mn37s-)

Difool (faisant allusion au message d’un auditeur) : « Cédric, il paraît que t’es à la télé ! »

(La référence est ici totalement implicite. Sur TF1, l’émission Le droit de savoir, diffusée à partir de 23h15, a pour thème « Obésité : état d’alerte ». Or, Cédric est réputé être gros.)

Romano : « Oh, le salaud ! »

Difool : « ...sur TF1 ! (Rires) Non, mais y’avait des messages, tout à l'heure. On nous disait : "Y’a Cédric, à la télé, sur TF1", "Cédric, c’est une star", et tout... [...] (Commentant ce qu’il voit à la télévision :) Oh, putain ! ça doit être relou d’être comme lui ! »

Romano : « Nan, mais t’as vu le nombril qu’il a ? Tu peux mettre... »

Marie : « Nan mais c’est pas que c’est relou. C’est que t’as des problèmes de santé énormes. »

Difool : « Et, si tu mets un anneau [gastrique], tu... »

Marie : « Ouais... Non, mais ça t’aide à moins manger, en fait, l’anneau... Tu vois, ton estomac, ça le rétrécit mais bon, ça... Voilà... »

Difool : « En tout cas, bon courage au gars. (Ironique :) Et c’est vrai que TF1, ils sont très très classes parce qu’ils le prennent vraiment sous toutes les coutures. »

Séquence 450 – Télévision – France 3 – Football. Coupe de la Ligue (26/10/2005 – 21h18mn08s-)

Le tunnel publicitaire est interrompu :
Romano : « Buuut ! »

Difool : « Buuut, on a dit ! (Demandant à ce qu’on arrête la publicité :) Chut ! But ! »

Romano : « But de qui ? »

Difool (répétant) : « But de qui ? »

Samy : « But des Lillois contre Saint-Étienne, je crois. »

Difool : « Skyrock est premier sur le foot ! Qui c’est qui marque ? »

Samy : « J’ai pas tilté (?). C’est un Lillois... »

Romano : « Putain, c’est bon, ça ! »

Difool : « Bon, on a qui, là, qui peut nous donner le résultat du match ? On a Alexandre (un auditeur se trouvant sur le stade)... Mais il est plus joignable ? Faudrait peut-être le rappeler, Alexandre, s’il s’est passé quelque chose... »

Romano : « Non, mais ils sont trop cons, France 3
 : ils mettent pas le score ! »

Samy : « C’est [dBté], je crois... »

Difool : « Mais, France 3, c’est des... »

Romano : « Ah ! 1-0 pour... Mais non, mais c’est PSG, ça ! »

Samy : « Non non, mais parce que, en fait, y’a tous les matchs en même temps. C’est un multiplex géré par France 3. »

Romano (ironique) : « Ah, c’est super bien fait, dis donc ! »

Difool : « Bon. But de Lille ! [...] »

Séquence 464 – Télévision (26/10/2005 – 21h39mn50s-)

L’auditeur 96 (Mike, Paris) explique que sa copine aime également les filles. Il indique que, parfois, elle en rencontre pour faire l’amour et qu’il reste à côté sans rien faire. Romano plaisante, se mettant à la place de l’auditeur.
Romano : « "Les filles, vous faites trop de bruit ! Je regarde la télé !" »

Séquence 517 – Télévision – TF1 – Y a que la vérité qui compte (26/10/2005 – 23h11mn27s-)

L’auditeur 101 (Mathieu, 22 ans, Montmagny) a eu des relations sexuelles avec la copine d’un ami d’enfance, Alexandre. Ce dernier ne veut plus lui parler. Mathieu appelle Skyrock pour tenter de renouer les fils du dialogue. Contacté hors antenne, l’ami en question (auditeur 106) a accepté de parler en direct.
Auditeur 101 (s’adressant à son ami d’enfance) : « Si je l’appelle [Skyrock], c’est pour vraiment dire devant tout le monde que je m’excuse et que j’ai envie de retrouver, t’as vu... »

Difool : « Moi, je suis un peu ému... (On entend une musique douce. Rires.) Non, mais essayez de vous reparler ! C’est le premier contact. Vous avez peut-être des choses à vous dire... »

Marie : « Ben, c’est normal... »

Difool : « ...que vous avez peut-être pas envie de dire à la radio mais bon... Vous ouvrez le rideau ou pas ? Merde alors !
 »

Romano : « Alors ? Le rideau ? (Rires de Marie) »

Difool : « Alors, Alex et Mathieu, est-ce qu’on ouvre le rideau ? »

Auditeur 101 : « Ouvre ! Ouvre le rideau ! »

Difool : « Allez ! On ouvre le rideau ! Bon, on va faire comme ça et... Non, mais, ce que vous allez faire : vous allez vous rappeler, vous allez essayer de discuter un petit peu tous les deux, Mathieu et Alex... »

Séquence 533 – Télévision – TF1 – Y a que la vérité qui compte (26/10/2005 – 23h26mn49s-)

Depuis un an, l’auditrice 98 (Stéphanie, Saint-Étienne) cherche son père qu’elle n’a jamais connu. Difool lit le message d’un auditeur lui donnant un conseil.
Difool : « On va éviter, peut-être (merci pour les conseils), "Faut aller à l’émission de TF1 avec le petit gros à lunettes."
 Non, ça, c’est pas possible... »

Romano : « Non non, parce que, eux, ils vont te faire le plan "Ben on l’a pas retrouvé. Ah ben regardez, derrière le rideau, y’a personne !" (Rires) »

Auditrice 98 : « Ben, si c’est pour se déplacer pour rien, c’est pas la peine, hein ! »

Romano : « Non mais, ça, ils l’ont déjà fait, en plus, hein ! »

Difool (confirmant) : « Ah ouais, ils l’ont fait, en plus. »

Romano : « Ouais ! Véridique, hein ! Y’avait personne derrière le rideau. La meuf elle revenait pour trouver... ouais, je crois que c’était son père ou sa mère... »

Difool : « Ils ont fait tout un reportage avec des violons, des trucs qui font pleurer, tout ça, et, à la fin... "Ben alors ? Ah ?! Elle est pas là !" »

Auditrice 98 : « Ils l’ont déjà fait, en plus ? »

Romano : « "Elle est pas là ! Ben oui, y’a personne ! Regardez derrière le rideau !" »

Difool : « "Allez-y, le cameraman : faites un gros plan sur les larmes !" »

Romano : « Oh ! Immonde... »

Difool : « Ouais, c’est horrible. Donc... Non, ben on va essayer de se démerder... »

Séquence 534 – Télévision – TF1 – Star Academy (26/10/2005 – 23h30mn36s-)

L’auditrice 107 (Marine, 19 ans, Paris) appelle pour témoigner du fait qu’elle a déjà reçu du sperme dans l’œil.
Auditrice 107 : « Ca fait super mal. Donc, ça peut être sympa... »

Difool : « ...mais pas dans l’œil ! »

Auditrice 107 : « Mais pas dans l’œil. Voilà ! »

Difool : « Ou alors prenez des lunettes... comme Pascal de la Star Ac. »

Auditrice 107 : « En fait, quand je suis rentrée chez moi, il a fallu que j’explique à ma mère... "Ben qu’est-ce que t’as à ton œil ?" [...] »

Séquence 551 (1) – Télévision – France 3 – Football. Coupe de la Ligue (26/10/2005 – 23h52mn49s-)

Difool (s’adressant à Samy, supporter de l’Olympique de Marseille) : « Heureusement, Samy est là malgré les résultats de ce soir... qui t’ont fait mal, Samy ! »

Samy : « Ouais... Non, mais... Moi... Pour moi, la Coupe de la Ligue, c’est une coupe mineure, on va dire. Tu vois ? Ca sert à rien... »

Difool (imitant Samy) : « "Surtout depuis qu’on y est plus !" »

Samy : « Non mais, regarde : c’est retransmis par France 2, tu vois... C’est des petits (incompréhensible). »

Difool (rectifiant) : « France 3 ! France 3 ! France 3 ! »

Séquence 551 (2) – Télévision – M6 – Thierry Roland (26/10/2005 – 23h55mn24s-)

Samy donne les « Nouvelles footballistiques (*) » du jour.
Samy : « [...] Et, sinon, pour finir, des nouvelles de Thierry Roland. »

Difool (montrant qu’il est au courant de l’information) : « Ah ouais ! Thierry Roland ! C’est le grand... »

Samy : « C’est officiel ! »

Romano : « Ah oui ! Le grand... Ouais ouais ouais ! »

Difool : « Eh oui ! Thierry Roland qui change de chaîne ! »

Samy : « Il a signé chez M6 ! »

Difool : « Chez M6. »

Samy : « Ouais. »

Difool : « M6, ça va devenir la maison de retraite de TF1. (Rires de Samy) »

Romano : « Alors que TF1 lui avait proposé de faire la Coupe du Monde. »

Samy : « Justement ! Justement ! C’est pour ça qu’il a signé à M6. Parce que, lui, il a dit : "Ouais ! Si M6 ils auraient pas proposé de m’acheter, TF1 ils seraient jamais revenus vers moi !" »

Difool : « Il a raison, en plus. »

Romano : « Ouais, ben, c’est clair, hein ! »

Samy : « Donc, ce qu’il a fait : "Ils ont voulu me baiser la gueule. Je vais à M6." Et, tant mieux pour lui : M6 ils ont acheté 31 matchs de la Coupe du Monde, donc il va pouvoir commenter la Coupe du Monde, tout ça... »

Séquence 555 – Presse magazine (27/10/2005 – 00h01mn11s-)

Depuis lundi (on est jeudi), Difool lit des extraits de magazines (envoyés par un auditeur via internet) sur les pratiques sexuelles suivant les pays. Il termine par les Russes.
Difool : « [...] Et, à la mode, c’est s’exhiber dans un peep show la nuit et avoir un travail normal le jour. Eh ben, c’est sympa la Russie ! Quel est le journal qui a sorti ce truc débile ? »

Romano et Marie : « (Rires) Je sais pas... »

Romano : « Allez les Russes ! Dans les peep show ! Si vous êtes Russes, vous devez être contents de ces trucs, là ! »

Difool : « Ben voilà ! Sachez que c’était écrit dans le journal à la con, là ! »

Séquence 559 – Télévision – TF1 – Y a que la vérité qui compte ! (27/10/2005 – 21h02mn12s-)

Difool vient d’expliquer que Marie, souffrante, ne participerait pas à l’émission ce soir.
Romano : « Cédric s’est mis à la place de la Marie. Ca fait bizarre ! »

Difool : « Ouais. Moi, ça me dégoûte. Ca me perturbe un peu dans l’émission. »

Romano : « Viens ! on met un rideau ! »

Difool : « Ouais... (Rires de quelques animateurs) Comme Laurent Bataille et Pascal Fontaine
. »

Romano : « Oui, mais on l’ouvrira pas. »

Difool : « Non non ! Nous, on l’ouvrira jamais, le rideau. Il restera fermé, mais alors tout le temps ! »

Séquence 559 – Actualité – La grippe aviaire (27/10/2005 – 21h05mn14s-)

Marie est malade. Des auditeurs envoient des messages SMS pour plaisanter en disant qu’elle a la grippe aviaire.

Séquence 575 – Presse – FHM, Newlook, Max Magazine / Télévision – LCI, i>Télé (27/10/2005 – 21h30mn12s-)

Tous les jeudis se déroule le « Problème du mois (*) » : les animateurs proposent aux auditeurs de choisir entre plusieurs questions sexuelles qui ont été envoyées par des lecteurs à des magazines.
Romano : « Bon, alors, cette semaine, les sources, c’est Isabelle et (incompréhensible) de FHM. »

Difool : « Ouais. C’est les deux débiles, ça ? »

Romano : « Ouais. C’est ça. Eux, ils sont bien débiles, oui. »

Difool : « D’accord. Oui. C’est des mecs, à chaque fois qu’ils répondent, ils font des citations pour montrer qu’ils sont cultivés. »

Romano : « Ouais. Alors que pas du tout, dans la réalité. »

Difool : « Alors que pas du tout, ouais. Alors ?... »

Romano : « Alors, la deuxième, c’est Nathalie. Elle, c’est sur Newlook. »

Difool : « Donc, elle, elle répond... C’est celle qui répond dans Newlook. Après ? »

Romano : « Y’a Jacques Weinberg du magazine Union. »

Difool : « Voilà. Le docteur Jacques Weinberg qui répond aux problèmes des lecteurs du magazine Union. Un magazine très classe ! »

Romano : « Ouais... Ah oui... »

Difool : « Très classe ! »

Romano : « Ouais, c’est le mot. Classe ! »

Difool : « Oui. »

Romano : « Et, le dernier. La dernière, plutôt. C’est Miss Trick. La classique de Max Magazine et d’internet. »

Difool : « Très bien ! Voilà donc pour les sources. Maintenant, le sommaire. Ecoutez bien ! Cinq problèmes du mois. Parmi les cinq, faut choisir. »

[...] (21h35mn28s-)

Difool : « Voilà ! C’est donc les problèmes du mois et authentiques, hein ! Tous les problèmes du mois sont disponibles dans les journaux qui étaient précités par Romano. C’est ta revue de presse. Un peu comme sur les ... télés. »

Romano : « Oui ! Les télés d’information. »

Difool : « Ouais. Comme sur LCI. »

Romano : « ...ou i>Télé. »

Difool : « Voilà ! Tu fais une revue de presse et... Mais, nous, c’est plus fort parce qu'après on aide les gens. »

Séquence 610 – Télévision – TF1 – Julie Lescaut (27/10/2005 – 22h27mn35s-)

Difool : « Des réactions par rapport à ce dont on a parlé tout à l'heure avec Guillaume. Ce genre de truc bien relou : tu sors avec une meuf, vous êtes amoureux, tout ça, ça se passe bien... »

Romano : « ...et t’as les parents de la meuf qui font chier. »

Difool : « ...et t’as le daron qui se pointe et (prenant une voix idiote :) "Je suis un gros beauf !" »

Romano : « "Ouais, je suis un gros beauf et je vais porter plainte." »

Difool : « "Eh, bien sûr, je suis un gros beauf ! Mais regardez-moi ! Regardez-moi ! Regardez ! J’ai tout du gros beauf ! Bon ! Mettez-moi ma Julie Lescaut
, là ! Allez !" »

Romano : « (Rires) "Allez ! Mettez-moi ma série !" »

Difool (revenant au sujet de l’auditeur) : « Bon, alors, Guillaume. Je te disais : Y’a des réactions pour toi. [...] »

Séquence 624 – Télévision – TF1 – Euro Millions (27/10/2005 – 22h53mn35s-)

Romano prononce involontairement « sex sop » au lieu de « sex shop ». Difool rectifie.

Difool : « Sex shop ! »

Romano : « Sex shop. »

Difool (prenant la voix de Sophie Favier, animatrice ayant un cheveu sur la langue) : « "Non ! Un sex sop ! Excusez-moi ! Sophie Favier ! 23 ans de métier ! Monsieur Romano avait raison : il s’agit d’un sex sop ! (Rires de Romano) Si ! 23 ans de métier ! Je peux vous le dire, quand même, hein !" »

Romano : « Ah ! Merci Sophie ! Ca fait plaisir ! »

Difool : « "Les jeunes de Skyrock, là, je tenais quand même à vous le dire. Vous n’avez pas 23 ans de métier, vous !" »

Romano : « Ah non ! C’est clair, non ! »

Difool : « "Eh ben, c’est sex sop ! Où est ma six ? J’ai perdu la boule six !" »

Romano : « Faut la retrouver pour demain, Sophie ! Dans moins de 24 heures, on saura, hein ! »

Difool : « "Un sex sop !" »

Romano : « Et y’a combien à gagner ? »

Difool : « "Oh ! Soixante (Il imite quelqu'un qui postillonne bruyamment)." »

Romano : « Non ! 23 ! 23 ! »

Difool : « "Ah ! 23 millions !" »

Romano poursuit ce qu’il disait.
Séquence 641 – Télévision – Les émissions de télé-réalité / TF1 – Star Academy / M6 – Attention mesdames et messieurs (27/10/2005 – 23h25mn37s-)

Difool évoque un titre de musique. Romano le chante.

Difool : « Voilà ! C’est ça, Romano ! Quel chanteur hors pair tu fais ! Tu pourrais bientôt finir dans une de ces émissions géniales de télé-réalité qu’on voit partout à la télé... »

Romano : « On pourrait faire un duo parce que t’aimes pousser la chansonnette, toi aussi, hein ! »

Difool (poursuivant ce qu’il disait) : « ...genre la Star Academy. [...] Tiens, justement, en parlant d’émission où ils font des castings... »

Romano : « Non mais c’est tout le temps pareil ! »

Difool : « ...c’est quoi, le truc, là... Vous êtes peut-être passés dessus, ce soir, sur M6, depuis 21 heures. Il est quand même 23h26... Donc, depuis deux heures et demie... Même plus : ça démarre à 20h50, même. Donc, depuis, ouais, pratiquement deux heures trois quart, y’a Michel Fugain et une nouvelle émission de télé-réalité qui s’appelle... »

Romano (donnant le nom de l’émission) : « Attention mesdames et messieurs
. »

Difool : « Y’a un mec qui est payé pour trouver les titres des émissions sur M6 ? »

Romano : « Non mais, ça, c’est un titre de Michel Fugain. »

Difool : « Oui, je sais bien. Oui, mais bon... »

Romano : « Ouais, ben écoute... C’est super, mais c’est M6, hein ! »

Difool : « Ben, si y’en a qui ont regardé, dites-nous un petit peu comment c’est. Parce que ça a l’air super... »

Romano : « Ah ! Y’a le producteur de Johnny, là, le mec qu’est tout tiré de la gueule... »

Difool : « Qui ? »

Romano : « Là, le vieux qu’a les lunettes, là... »

Difool : « Ah... Y’a que des vieux avec des lunettes, Romano ! C’est une émission de vieux à lunettes, ce truc, là, depuis tout à l'heure ! Attention ! On se connecte deux minutes, hein ! (On entend la musique diffusée dans l’émission.) »

Romano : « Ah ! ils ont coupé la bande-son tellement ça devait être intéressant, ce qu’ils disaient ! »

Difool : « Alors... (Lisant un message :) "Michel Fugain va faire un spectacle. Il recrute des gens." Et ils filment ça depuis 2h40 ! »

Romano : « Mais ça dure plusieurs semaines, je crois, hein ! »

Difool : « Ah ouais ?! En plus ! »

Romano : « Mais oui ! Oui oui ! »

Difool (commentant ce qui se passe dans l’émission) : « Ah oui, le mec, il regarde des photos et voilà... Ils sont contents... Bon, dites-nous si vous avez maté le truc. Merci pour les explications, là. C’est qui, qui nous a donné les explications. C’est... Ah, je sais pas... Ca a défilé. Merci, en tout cas, à toi. Et y’a Hannibal, aussi, du 93, qui dit : "Ben c’est simple, l’émission c’est de la grosse daube. M6 va perdre beaucoup d’argent encore, sur ce coup !" C’est vrai qu’M6, depuis le début de l’année, c’est pas les grands succès, les émissions, hein ! »

Romano : « Oui ! Ca va pas très fort... »

Difool : « Non, pas des masses... Steeve qui dit : "J’ai regardé et, les candidats, ils se sont fait tèje." Ah ouais... Donc c’est comme Popstars
, quoi ! »

Romano : « Nan mais c’est pareil, hein. Tout à l'heure, tu les voyais danser. Y’a un mec un peu comme Kamel Ouali dans la Star Academy qui leur fait faire des chorégraphies pourries
 avec une canne, tout à l'heure... »

Difool : « Ouais. »

Romano : « Donc, c’est super... »

Difool : « Ben ouais. (Lisant un message :) "C’est trop de la m..." Ah ! Tu n’as pas fini ton mot ! C’est l’inconnu(e?) qui nous a envoyé... »

Romano : « Ah ! Tu as oublié "merde", je crois ! (Rires de Difool et Romano) »

Difool : « Non ! "erde" parce qu’il y a le "m", Romano ! »

Romano : « Ah... Oui oui ! »

Difool : « "J’ai regardé la 6. Trop nul à chier." (Donnant le nom de l’auditeur ayant envoyé le message :) Emile. (Il poursuit la lecture du message :) "C’est pourri, cette émission. On dirait un bêtisier. J’ai regardé. C’était nul. Trop pourri ! Rien que ça chante. Ca fait... Ils savent pas chanter !" Ah oui... Mais, ça, c’est normal. Non, à la limite, c’est ça qu’est le plus drôle, quand ils savent pas chanter, hein ! (Lisant un autre message :) "Il s’appelle Jean Camus." »

Romano : « Nan ! Jean-Claude Camus. »

Difool : « Ah ! Jean-Claude Camus, on nous dit. »

Romano : « Oui. C’est le producteur de Johnny. Et, avec l’argent, il se paye des liftings. (Rires collégiaux) Non, mais tu vois, c’est impressionnant : le mec, tu vois qu’il est tiré, mais à bloc, quoi ! »

Samy : « Noon ! »

Difool : « Oui ! Alors, quand il parle, il parle comme ça ! »

Romano : « Le mec, il sourit, limite ça lâche, quoi ! »

Difool (continuant à lire les messages) : « "J’ai regardé cette émission. Ca pue grave ! C’est bidon. Franchement, ça fait peine à voir !" Ah ! Merci pour les renseignements ! Y’en a pas un qui a trouvé ça bien ? "C’était tout pourri. Ils se font jeter comme des merdes" (Aïda) "Michel Fugain, c’est bien pourri ! Ils font n’importe quoi ! C’est pire que la Star Ac !" Ah ouais, mais ça a l’air d’être pire, c’est vrai, hein ! Encore plus ringard. »

Romano : « "A cause de ce con, il n’y a pas Alias
 !" »

Difool : « (Rires. Donnant le pseudonyme de l’auteur du message lu par Romano :) C’est Spartane qui est pas content. Ouais... (Autre message :) "C’est de la grosse daube..." Ouais... »

Samy : « Non, ça a l’air pas mal, alors... »

Difool : « Ouais, c’est ça ! "C’est monté pour un spectacle... Quelle horreur !" Mais y’en a pas un qui trouve ça bien ! "Je suis d’accord. Je regarde... J’ai regardé. C’est pourri." ; "C’est vraiment nase tout ça. M6, c’est mort." »

Romano : « "Moi, je regarde la 2. Les bourges
." C’est des riches ? »

Difool : « Non. C’est la culture, le jeudi soir
. (A l’auteur du message :) C’est bien ! Tu es cultivé ! »

Romano : « Ah ouais ! Envie de te faire mal à la tête, quoi ! »

Difool : « Bon, allez ! Merci de nous avoir donné votre avis. On regardera pas non plus. »

Romano : « Non ! »

Difool : « Merci à vous ! »

Séquence 642 (1) – Télévision – La « Football Academy » (27/10/2005 – 23h30mn29s-)

L’auditeur 133 (Karim, 20 ans, Colmar) explique comment il a réussi à intégrer un club de football.

Auditeur 133 : « Ce que j’ai fait : je me suis directement mis en contact avec Bâle... »

Difool : « Le club de Bâle. Les Suisses... avec l’argent sale ! »

Romano : « Ah, oui ! (Utilisant une expression suisse :) "Ou bien..." »

Auditeur 133 : « Exact ! Et, en fait, y’a des journées qui s’appellent les "Journées Open". Donc, ils prennent des gens qui viennent de l’extérieur, qui sont pas connus. Et on regarde comment ils jouent. Puis on leur donne leur chance, quoi. »

Difool : « Ah ouais, c’est bien, ça. C’est un espèce de casting, en fait. »

Samy (?) : « Ouais, c’est ça, voilà. »

Auditeur 133 : « Ouais. C’est un peu comme ça. »

Romano (faisant allusion à Star Academy, émission dans laquelle les candidats se font éliminer tour à tour) : « C’est la Football Academy, un peu ! »

Difool : « Ouais, c’est ça, ouais ! En Italie, vous savez qu’il y a une Star Academy du foot, hein ! »

Samy : « Ouais. En Argentine, aussi. »

Difool : « Ca s’appelle Campioni et ils ont trouvé un gars et, le gars, maintenant, il joue... Je crois qu’il a été embauché par le Milan AC. »

Samy : « Ah ouais, c’est ça ! »

Romano : « Mais il joue vraiment bien ou... ? »

Difool : « Ben, il joue bien, ouais. Si si, il joue bien, oui ! »

Romano : « Ouais... C’est pas comme les chanteurs parce que, bon... »

Difool : « Oh non non ! C’est pas comme les chanteurs, hein ! [...] »

Séquence 642 (2) – Presse – Presse-Océan, France Football (27/10/2005 – 23h31mn36s-)

L’auditeur 130 (Jimmy, 19ans, Nantes) a appelé pour savoir comment devenir footballeur professionnel. L’auditeur 133 (Karim, 20 ans, Colmar) lui parle des "Journées Open" de certains clubs de football.
Difool : « Ben, renseigne-toi, Jimmy ! Tu savais, ça ? »

Auditeur 130 : « Non, je savais pas du tout. Mais, moi, c’est des trucs comme ça que je voulais chercher... »

Samy : « Ca, c’est écrit dans le journal, en général. Dans le journal de... A Nantes, c’est quoi, déjà ? »

Difool : « C’est Presse-Océan. »

Samy : « Ah ouais... Ouais, voilà... Ce truc, là ! (Rires) Et, en fait, ça, c’est écrit dans les pages Sport. T’as écrit quand les clubs ils recherchent un joueur ou quand ils font des journées détection, quoi. »

[...] (23h35mn29s-)

Difool (faisant allusion à un message) : « Dans France Football, on nous dit qu’ils donnent les pubs pour les journées pour se faire remarquer, les "Journées Open", là, dont on parlait tout à l'heure. Donc, dans France Football, vous pouvez trouver ça. »

Séquence 661 – Télévision – TF1 – Star Academy / Euro Millions (28/10/2005 – 21h04mn33s-)

L’émission a commencé depuis moins de trente secondes lorsque Difool se met à commenter ce qu’il voit à la télévision, sur la première chaîne. On est vendredi : il s’agit de Star Academy (qui a commencé vers 20h50 et doit se terminer aux environs de 23h20).

Difool : « [...] Allez-y vous toutes et vous tous : 01 53 40 30 20. Vous nous appelez dès maintenant ! Ouh la la !! Ca bouffonne à la télé ! »

Romano : « Mais oui ! Star Academy est là ! »

Difool : « Ca bouffonne sec ! »

(On entend la chanson "Je ne suis pas un héros", initialement écrite et chantée par Daniel Balavoine en 1980, et apparemment reprise ici par les « élèves » de la Star Academy.)

Difool (chantant sur l’air de "Je ne suis pas un héros") : « "Je suis un gros bouffon !" (Rires de Romano) Moi, je fais des parodies de ces chansons ! »

Romano : « Momo, tu kifes ? Momo, il rigole. Il est heureux : "Oh ! C’est génial ! Oh, ça bouffonne, j’adore !" »

Difool (commençant à présenter ses collaborateurs) : « Oui, alors toute l’équipe est là : La Marie... (S’interrompant :) Attendez, ne bougez pas ! (Difool fait entendre le bruit – enregistré – de quelqu'un qui se fait frapper. La musique de Star Academy s’arrête.) »

Romano : « Aïe ! »

Difool : « Ah, ben... C’est pas... Excuse-moi, Romano ! »

Romano : « Oui, ben... T’en as donné deux, là !... »

Marie : « Ca a ripé. »

Difool : « Bon, alors. Donc, la Marie est là, Romano aussi... »

Romano : « Ouais ouais ouais... »

Difool : « ...Cédric... »

Cédric : « On est là, oui ! »

Difool : « ...Samy... »

Samy : « Ouais. Bonsoir ! »

Difool : « ...Momo... »

Momo : « Ouais ! »

Difool : « ...avec les Nouvelles footballistiques (*)... Karim... Et, toi... (Ayant entendu un animateur lui signaler que c’était aussi le jour du Loto foot :) Le Loto foot aussi ! Ah oui, c’est vrai ! »

Romano : « Et l’Euro Millions ! »

Difool : « Vendredi soir : le Loto foot. Les pronostics du Loto foot à faire tous ensemble tout à l'heure. Ouais, enfin... L’Euro Millions, ça concerne pas grand-monde à part quelques blair... euh... quelques personnes... »

Romano : « Bah, y’en a plein qui jouent, hein ! »

Difool : « ...qui ont joué comme... Qui a joué aujourd’hui ? »

Romano : « Moi, j’ai joué, moi ! »

Samy : « Moi aussi ! »

Difool : « Romano et Samy ! Ben voilà ! »

Romano : « Ouais, moi j’ai joué quatre euros et, là, changement de district ! »

Cédric : « Ouais, moi aussi j’ai joué. »

Difool : « Et Cédric ! Voilà ! Deux beaux exemples ! (Rectifiant :) Trois beaux exemples ! »

Romano (expliquant ce qu’il venait de dire) : « J’ai changé de bureau de machin pour le valider. »

Samy : « Ah, moi aussi ! moi aussi ! »

Romano : « J’ai été loin ! »

Difool : « Ouais ? Ben, vous verrez que, malgré tout, ça sera comme d’habitude. Moi, j’attends ça avec impatience, hein ! »

Romano : « Vivement tout à l'heure. On va retrouver Sophie Favier, surtout ! »

Difool (imitant Sophie Favier) : « "Bonsoir à tous !" Elle a chanté, aujourd’hui, ou pas ? »

Romano : « Je sais pas. J’ai pas vu. »

Difool : « Ah... Non plus, on écoutait Planète Rap
, donc forcément... Bon, allez-y, vous tous et vous toutes, hein, si vous voulez débarquer ici : 01 53 40 30 20. [...] »

Séquence 662 – Télévision – TF1 – Star Academy (28/10/2005 – 21h06mn18s-)

Difool (lisant un message SMS) : « "J’ai cru voir Samy sur TF1", nous dit Nabil ! Mais oui ! Mais regarde ! T’as mis une veste ! »

Samy : « C’est pas moi ! »

Romano : « Il est en costume ! »

Difool : « T’es en costume ! »

Samy : « Je suis pas comme ça ! »

Romano : « En beau costume ! »

Difool : « En costume de bolos ! »

Samy : « Mais non ! Il me ressemble pas ! »

Difool (expliquant) : « Tu t’es trompé, Nabil ! C’est Arno
 de la Star Academy ! Nous aussi, parfois, on se trompe. L’autre jour, j’ai cru que Samy était rentré dans le château
. J’ai eu peur ! Je me suis dit : "Mais il est fou !" »

Samy : « Mais, je ressemble pas à ce minot, là ! »

Romano : « Alexia Laroche-Joubert
, merde, elle vient de parler ! J’aurais voulu voir si elle avait bu, un peu ! »

Difool (prenant la voix d’une personne ivre) : « "Bonjour ! C’est Alexia Laroche-Joubert !" (Rires de Romano) »

Marie : « Oh ! Y’en a un qui est habillé avec des tiags avec le jean rentré dans les tiags ! Mais c’est abominable ! »

Romano : « C’est pas Lunettes Oranges ? »

Marie : « Tête Plate ! Non, c’est Tête Plate
 ! »

Romano : « Oh ! Ben il doit être beau, tiens ! (Rires de Marie) »

Difool : « Bon ! Ben, écoutez ! Nous, on est contents d’être là, en fait, quand on voit ça, hein ! Allez-y, vous toutes et vous toutes ! Vous nous appelez ! Vous nous passez un coup de fil pour débarquer ici ! [...] »

Séquence 685 – Télévision – TF1 – Star Academy (28/10/2005 – 21h45mn57s-)

A nouveau, Difool et Romano commentent ce qui se passe à la Star Academy. Quelques extraits :
Difool : « On va aller sur le plateau du débile (i.e. le présentateur Nikos Aliagas), là, maintenant ! » [...]

Romano (qui s’en prend régulièrement au climat de la Bretagne) : « Ca joue du biniou ! C’est breton, ça ! Comment vous avez de la musique de merde, aussi ! » [...]

Difool (lisant un message) : « "Ah oui, c’est à chier !" Ah ben, oui, je vois ! Je vois des messages, là ! Ben, oui, c’est à chier. »

Romano : « Ben, ça, c’est bien à chier, ouais. Surtout le moment précis, là, avec le biniou ! »

Séquence 712 – Télévision – TF1 – Star Academy (28/10/2005 – 22h32mn42s-)

A nouveau, Difool et Romano commentent ce qui se passe à la Star Academy.
Séquence 714 – Télévision – TF1 – Star Academy (28/10/2005 – 22h39mn34s-)

Difool est en train de parler avec l’auditeur 152 (Daniel, 19 ans, Cergy) lorsque, soudain, il se met à rire.
Difool : « (Rires) »

Romano (ironisant sur les habits des candidats de la Star Academy) : « Y’a Les Télétubbies
, sur TF1 ! »

Difool : « Branchez-vous sur TF1, là ! Y’a Les Télétubbies sur TF1 ! »

Romano : « Les Télétubbies, ils sont (incompréhensible) ! »

Difool : « Bon... On va mettre les photos sur le net, si vous avez pas la télé. Sinon, on va vous décrire, si vous avez pas la télé aussi, si vous regardez pas. »

Romano : « Ils ont des belles combinaisons rouges. »

Difool : « Ils sont en combinaisons rouge. Mais des combinaisons de la tête au pied. Quand on dit "de la tête au pied", c'est-à-dire qu’ils sont rouge... »

Romano : « Ouais ! Ils ont une capuche et tout ça, ouais. Il est beau, Tête Plate, hein ! »

Difool : « Y’a Tête Plate qu’est habillé en Télétubbies ! »

Romano : « Il chante quoi, Tête Plate ? »

Difool : « Je sais pas... »

Marie : « Il chante du Balavoine. Le pauvre, il va se retourner dans sa tombe ! »

(On entend la chanson "La vie ne m’apprend rien" de Daniel Balavoine.)

Romano (ironique) : « Ouh là ! Et il danse bien ! Il est bien dans le rythme et tout ! »

Un animateur : « C’est chaud, hein ! »

Romano : « Y’a Matthieu Gonet
 qu’est en transe, Tête de Crapaud ! »

(Difool fait entendre le bruit de quelqu'un qui se fait frapper. La musique s’arrête.)

Difool : « Voilà ! »

Romano : « Eh ben... »

Difool : « Eh ben... »

Romano : « Putain, il est sur une balançoire ! Si seulement il pouvait se casser la gueule. (Rires de Difool) »

Marie : « Oh non ! Enfoiré ! »

Difool (prenant congé de l’auditeur) : « Bon ben merci, Daniel, en tout cas, du coup de fil. »

Séquence 717 – Presse magazine – Vidéo, Connexion (28/10/2005 – 22h44mn00s-)

L’auditrice 151 (Vanessa, 24 ans, Toulon) appelle pour réagir à l’auditeur 149 et témoigner de ses tendances exhibitionnistes. Elle explique qu’elle a déjà posé pour des magazines érotiques.

Auditrice 151 : « J’adore me montrer nue, quoi. »

Romano : « Mais tu te montres nue, où ? »

Auditrice 151 : « Ben, en fait, je fais des photos. Je fais des photos de cul... »

Romano : « Ah ? Pour des magazines, des trucs comme ça ? »

Auditrice 151 : « Euh... Ouais, voilà. Ouais. »

Difool : « Alors, des photos de cul, ça veut dire que tu poses toute nue ou alors tu poses avec quelqu'un ? »

Auditrice 151 : « Non, je pose nue... »

Difool : « Mais, sans personne... ? »

Auditrice 151 : « Non, sans personne. »

Marie : « Mais, "de cul", tu veux dire... C’est érotique ou pornographique ? »

Samy (?) : « C’est érotique, quoi... On voit pas ta chatte... »

Auditrice 151 : « Non, c’est érotique, ouais. C’est des photos de charme. »

Difool : « Ah. »

Romano : « Mais tu... Genre, t’as posé pour quels magazines ? »

Auditrice 151 : « Ben, en fait, pour un photographe indépendant. [...] Non, mais je suis passée dans Vidéo, dans Connexion [orth ?], euh... »

Romano : « Ah non, mais attends... Parce que... Ouais, non... Vidéo, c’est quand même... »

Marie : « C’est quand même chaud, hein ! »

Romano : « C’est porno, quoi ! »

Séquence 729 – Télévision – TF1 – Star Academy (28/10/2005 – 23h16mn07s-)

Quelques extraits :

(23h16mn08s-)

Difool : « Y’a les types de la Star Ac qui vont sortir, là, non ? »

Romano : « Euh... Je sais pas si c’est maintenant, là, hein... »

[...] (23h16mn42s-)

Marie : « Ah ! Ca y est ! C’est maintenant ! »

Difool : « Ah ? Ils vont dégager ? Ah ! »

Marie : « Y’en a un qui dégage, apparemment. »

Difool : « Aaahh ! Enfin ! Ca, c’est toujours un des meilleurs moments de la semaine ! »

Romano : « Alors, qui va sortir ? »

[...] (23h17mn36s-)

(On entend la voix de Nikos Aliagas, l’animateur de la Star Academy : « Je vais vous annoncer le premier élève qui a été repêché... »)

Difool : « Ah ! Mais ça va durer trois heures, non ? »

Romano : « Ah ouais ouais ! »

Marie : « Non ! Non... »

Romano : « Ah, ben si tu voulais qu’on les suive, là, ça va être long, ouais... »

Difool : « Hein, c’est ça, hein ? »

Romano : « Non, mais... Parce que, là, Mykonos
, je pense qu’il va en faire trois tonnes entre chaque candidat... »

[...] (23h18mn53s-)

Marie : « Moi, je pense que c’est Arno qui va jarreter. »

Romano : « [...] Ah ! Faut qu’il reste ! »

Difool : « Ah ouais, faut qu’il reste qu’on rigole un peu ! »

[...] (23h19mn05s-)

Un animateur (s’énervant de la lenteur de Nikos Aliagas) : « Ah putain ! Qu’est-ce qu’il est lourd ! »

Romano : « Il est lourd ! »

Marie (s’impatientant elle aussi) : « Allez ! »

[...] (23h19mn40s-)

Difool (lisant un message) : « "La Star Ac, ça pue la merde. C’est une honte !". Mais non, regardez ! C’est rigolo : là, ils pleurent ! »

[...] (23h19mn56s-)

Difool : « Ils vont dégager Tête Plate, vous allez voir ! »

Romano : « Tête Plate, tu crois ? »

Difool : « Ouais ! Moi, je suis sûr qu’il dégage, Tête Plate ! »

[...] (23h20mn25s-)

Difool (après l’annonce du repêchage de l’« élève » Pascal) : « Bon ! Donc il en reste deux. Y’en a un des deux qui va dégager ! Moi, je dis que c’est Tête Plate ! »

Romano : « Tête Plate, ils vont le foutre dehors ! »

[...] (23h21mn23s)

Difool (lisant un message) : « "Ils sont marrants les bouffons", on nous dit ! Oui, ils sont marrants les bouffons ! »

Romano : « Et il a toujours pas annoncé le nom, hein ! »

Difool (lisant un message) : « "Le vilain Arno, faut qu’il retourne à Pascal Sevran
 !" Oui, c’est vrai qu’il vient de Pascal Sevran. »

[...] (23h22mn26s-)

Difool (impatient) : « Allez ! Allez Nikos ! »

Romano : « Allez ! Allez, sors-le ton putain de nom ! »

[...] (23h23mn01s-)

Difool : « C’est Arno qui jarrete ! Eh oui ! Eh oui oui ! "Il a été long, Mykonos..." Oui, c’est vrai... »

[...] (23h23mn21s-)

Difool : « Bon ! Eh ben voilà ! C’est fini pour la Star Academy ! [...] On va pouvoir repartir avec vous tous et vous toutes en direct. Allez-y ! Profitez ! » (23h23mn33s)

Séquence 738 – Télévision – TF1 – Euro Millions (28/10/2005 – 23h29mn03s-)

Propos de même nature que ceux tenus lors de la séquence 195.
Séquence 759 – Presse – La Provence (31/10/2005 – 21h04mn57s-)

Difool (s’adressant à Samy, fervent supporter de l’Olympique de Marseille) : « Tiens ! J’ai un cadeau pour toi. C’est La Provence
 de la semaine dernière, Samy. C’est Stéphane et Maurad de Marseille qui m’ont envoyé ça. »

Samy : « Ah non ! Moi, c’est pas celle-là que je croyais que tu allais m’offrir ! »

Difool (lisant la une du journal) : « "OM : le coup d’arrêt". Avec les Verts. »

Samy (faisant allusion au fait que Difool est originaire de Saint-Étienne) : « Oui ! Comme par hasard, contre Saint-Étienne ! C’est bon, t’inquiète ! Je l’ai brûlé depuis longtemps ! »

Difool : « Merci aux deux Marseillais, là, qui m’ont envoyé le journal de Marseille pour Samy. C’est le journal du lendemain de la défaite contre Saint-Étienne. »

[...] (21h05mn20s-)

Momo (supporter du PSG) : « Nan, mais moi je faisais pareil pour L’Equipe et Le Parisien. »

Romano (provoquant Momo suite à la défaite du PSG la veille
) : « T’as acheté le journal, ce matin, Momo ? (Rires) »

Séquence 777 – Presse – TéléStar / Télévision – TF1 – Star Academy (31/10/2005 – 21h39mn34s-)

Difool : « Ah ! Y’a un truc qui m’a fait rire, ce matin, là... C’est le spécial têtes à claques de la Star Academy de TéléStar
. TéléStar, ils ont fait la une, et ils ont fait le spécial têtes à claques. »

Romano : « C’est quoi ? T’as des feuilles et tu leur fous des tartes dans la gueule ? »

Difool : « Non. Mais ça, c’est ce que je voulais leur proposer pour Noël. »

Romano : « Ah oui ! Ca serait pas mal, ça ! »

Difool : « Tu crées des effigies... Alors... Je voulais proposer ça à TF1 comme ils sont prêts à tout pour faire de l’argent : l’effigie de chacun des Star Académiciens ; un espèce de masque ou un truc qui ressemble à un espèce de punching-ball. Vous savez : comme les espèces de sacs. »

Romano : « Ouais, les trucs, là, montés sur ressorts et tu tapes dedans. »

Difool : « ...avec chacun des élèves. Et, comme ça, tu peux, au cas où tu es énervé, plutôt que de casser une porte ou d’aller te vénère dehors... »

Romano : « Ouais, ça défoule bien, ça ! »

Difool : « ...tu fais ça à l’intérieur avec... J’avais pensé à ça pour Noël. »

Romano : « Oui, faudrait proposer ça à TF1. Ils sont capables d’accepter. »

Difool : « Ben oui ! Ils sont capables... »

Romano (se mettant à la place des responsables de TF1) : « "C’est génial !" »

Difool : « "Ben, alors, vraiment, quelle idée géniale ! Ca va nous rapporter plein de thunes, hein !" »

Romano : « Oui ! Plein de pognon ! »

Difool : « Donc, ils ont fait un spécial têtes à claques. Et, donc, je voulais savoir si... Bon, pour ceux qui regardent dans l’équipe et puis pour ceux qui regardent parmi vous toutes et vous tous, savoir... Ou, alors, vous êtes forcément tombés dessus comme moi. Moi, je regarde pas, mais je suis tombé dessus. Par exemple, hier, je suis tombé dessus. Et, hier, c’était cool ! »

Romano : « Ah, moi, j’ai regardé, là ! »

Marie : « Ah, moi aussi, j’ai regardé. »

Romano : « Ah oui, là, c’était bon ! Et Raphy
 [orth?], aujourd’hui, elle a remis une dose ! »

Difool : « Ah ben, voilà ! (Rires) Quand elle les met minables, quand il y a de l’humiliation dans l’air, je kiffe ! »

Romano : « Ah oui, là, elle l’a bien mis minable, Emilie ! Les sons qu’on vous a fait écouter ce matin
, pour ceux qu’étaient levés, où elle se fait une bonne montée sur Emilie, c’était drôle ! »

Difool : « Ouais, où elle la met vraiment... »

Romano : « ...plus bas que terre ! »

Difool : « Plus bas que terre, oui ! Et après, elle la piétine ! (Rires de Romano) Et après, elle la fout dehors ! »

Romano : « Ouais ! Elle l’a foutue dehors ! C’était l’estocade finale : "Je veux plus te voir ici ! Dégage !" »

Marie : « "Salut !" »

Difool : « Bon, alors... Sur les types et les nanas qui sont dans la Star... »

Romano : « Ceux qui restent ? »

Difool : « Ceux qui restent, ouais. »

Romano : « Ah ouais, parce que, les anciens... j’ai oublié, quoi ! »

Difool : « Alors, y’a... Alors, si vous regardez pas, vous allez... Y’a Tête Plate
 ! Vous voyez qui c’est, Tête Plate ? »

Romano : « Ouais, Tête Plate, ouais ! Avec... pas de coupe de cheveux ! Et alors qu’il est coiffeur ! »

Difool : « Celui qu’a pas de tête ! Voilà ! Tête Plate ! Euh... Y’a Magalie
. Alors, Magalie, c’est celle qui est... »

Romano : « Un peu forte, ouais. »

Difool : « La plus forte. Elle a perdu plein de kilos ! »

Marie : « Ah bon ?! »

Difool : « Huit, Marie ! »

Difool : « Eh oui ! Ca fait rêver ! Après, y’a Maud. Alors, Maud qui... »

Marie : « C’est la petite blonde ! »

Difool : « C’est la petite blonde... »

Samy (?) : « Celle qui chiale tout le temps, là ! »

Difool : « ...plutôt mignonne, mais qui a huit ans d’âge mental. Après, y’a... Y’a qui ? Y’a Emilie, celle qui sourit bloqué. »

Romano : « Celle qui s’est fait pourrir par Raphy [orth?], en fait. »

Difool : « Ouais, comme une merde ! »

Romano : « La métisse, ouais. »

Difool : « Y’a Pascal
. Pascal, c’est... »

Samy (?) : « Le vieux ! »

Romano : « Lunettes Oranges ! »

Difool : « Voilà : le plus vieux, Lunettes Oranges... Euh... Voilà ! Lunettes de braise ! »

Romano : « Oui ! »

Difool : « Après, y’a Jérémy, celui qu’a une tête de cocker, là... de caniche... »

Romano : « Ouais. Celui qui, soi-disant, sort avec Maud, l’enfant de huit ans. »

Difool : « Voilà ! »

Samy (?) : « Ca fait un beau couple ! »

Difool : « Et, après, y’a la Québécoise Ely-coptère
. Y’avait Arno, aussi. Qu’est sorti, d’ailleurs ! »

Romano : « Oui ! Qu’a dégagé ! C’était le sosie de Samy ! »

Samy : « Nan nan ! Il est plus là ! »

Difool : « Eh oui ! Ton sosie a disparu, Samy ! T’es triste ! Alors, lequel, dans toute cette liste, qui serait pour vous la tête à claques du machin ? Marie ? »

Marie : « Oui... Et on garde Arno, ou pas ? »

Difool : « Ben, écoute, moi je... »

Marie : « Parce que, si on garde Arno, ça serait Arno. Sinon, après, je mettrais Emilie, moi. Parce qu’elle est assez "Je roule sur tout le monde". »

Samy : « Nan, moi, je mettrais Maud ! Elle pleure tout le temps. Elle me stresse un peu. »

Romano : « Y’a pas les profs ?! (Rires de Marie) Moi, je mettrais bien Matthieu Gonet
. (Nouveaux rires de Marie) »

Difool : « Non ! Malheureusement, Romano, je n’ai pas les profs. Mais j’accepte l’Homme Grenouille
, Matthieu Gonet. »

Romano : « Eh, mais lui, c’est vraiment un... un... Hier, il a fait une blague. Mais, la blague, elle était horrible. Le mec, il faisait semblant d’être malade et, au bout d’un moment, il a toussé du sang ! »

Difool : « C’est super ! »

Samy : « C’était quoi ? Du ketchup ? »

Romano : « Et, le mec était mort de rire et les autres ils se faisaient du souci... (Rires de Samy) »

Marie : « Ouais ! Normal ! »

Romano : « Ils voulaient appeler les pompiers et tout. Et, lui, il était content de sa blague ! »

Difool : « Alors ? »

Romano : « Alors... Un élève ? Attends ! Putain, moi... Moi, y’en aurait pas qu’un, quoi ! »

Difool : « Ben, moi, le problème, c’est que je les prends tous ! Moi, je les prends... Regarde ! »

Romano : « Mais, celui que je taperais un peu plus... »

Difool : « Alors ? »

Romano : « Lequel ce serait ? »

Samy : « Ouais, le vieux, là, il est relou ! »

Romano : « Ouais... Non... Moi, c’était... Ouais, Arno ! »

Difool : « Voilà ! Enfin, il est... Dans le classement de TéléStar, c’est pas du tout ça ! Premier : c’est Jean-Luc, parce qu’il paraît qu’il se la pète ! »

Romano : « Ouais... Il est bien con, ouais ! Mais, quand il la joue... C’est vraiment, tu sais, il joue le père, quoi ! »

Difool (lisant TéléStar) : « Alors... Et, "il enfonce les petits camarades par derrière". Je ne sais pas ce que ça veut dire ce qui est écrit dans le journal, mais ça me semble être... »

Samy : « Ah ! Dégueulasse ! »

Romano : « C’est dans les douches ! Il les enfonce ! (Rires) Attends ! Eh ! C’est Télé7 jours ! »

Difool : « TéléStar ! (Rires) Deuxième : c’est Emilie, sourire de... Sourire naturel ! »

Romano : « Hypocrite woman ! »

Difool : « Ouais, c’est ça, en gros ! Il paraît qu’elle se la pète ! Troisième, c’est Maud. La blonde. Il paraît qu’elle est trash. Mais c’est vrai qu’elle est un peu trash... »

Marie : « Ouais... »

Romano : « Mais c’est quoi, en fait, ce qu’ils veulent dire ? C’est qu’elle fait un peu pute, non ? »

Difool : « Non. (Lisant le magazine :) "Pétillante et fraîche... côté un peu naïf..." Qu’est-ce qu’ils mettent ?... "Hypocrite, elle divise pour mieux régner... Grégory, il y a deux semaines, (incompréhensible)". »

Romano : « Mais, comment ils savent ça les gens qui regardent ? Parce que, putain, ils font des analyses du truc ! (Rires) »

Difool : « Ben, attends ! C’est des journalistes, Romano ! »

Romano : « Putain, les trucs ! »

Difool (s’adressant aux auditeurs) : « Je vous donnerai, après, vos votes. Parce que, là, vous laissez des messages sur le net et les SMS. Après, c’est Magalie. Alors, ils titrent, dans TéléStar, "Un melon énorme". Magalie est celle qui est la plus forte. »

Romano : « Oohh ! C’est abusé ! »

Difool : « C’est des enculés, hein ! »

Marie : « Ah ouais ! C’est des salauds ! »

Romano : « La citrouille de la Star Academy ! (Rires collégiaux) »

Difool : « Pourrie gâtée par la prod, ils disent. Cinquième, c’est Pierre. Donc : Tête Plate. »

Marie : « Ouais ! Tête Plate ! »

Romano : « Ouais, moi, je l’aurais mis avant, hein ! »

Difool : « Six : Pascal ; sept : Jérémy ; huit : Arno ; neuf : Ely ; dix : Alexia. Voilà ! Et, alors, vos votes à vous : beaucoup de Tête Plate, hein, quand même ! »

Romano : « Ouais : Tête Plate, ouais ! »

Difool : « Ouais : Tête Plate. »

Marie : « Il revient souvent ! »

Romano : « C’est peut-être celui que vous connaissez le plus, aussi, quoi ! »

Difool (lisant les messages) : « Ouais... Y’a Maud... Tête Plate, ouais, il vous énerve. Je vois ça depuis tout à l'heure. Grégoire. C’est qui, Grégoire ? »

Romano : « Ouais. Mais, lui, il est sorti. C’était Gros Con ! »

Difool : « Ah oui ! Gros Con ! »

Marie : « Ah oui ! »

Difool : « Ah ben, pourtant, il est sorti... »

Romano : « Lui, il est hors concours, lui !... »

Difool : « Ouais... »

Romano : « C’est le premier toutes catégories ! »

Marie : « Ah, tu m’étonnes ! »

Difool : « Pascal, aussi. Regardez ! "Moi, c’est Pascal.", "Maud"... Voilà ! Eh, y’a pas mal de "Tous", aussi ! Regardez ! Ah ! Une sélection globale ! »

Romano : « Nan, mais c’est Tête Plate, hein ! »

Difool : « Tête Plate, tu crois ? »

Romano : « Ouais... Ouais... C’est Tête Plate, hein ! »

Difool : « Ouais : Tête Plate. Maud, aussi, regarde ! »

Romano : « Ouais, Maud est pas loin derrière. Et y’a Pascal qui serait troisième. »

Difool : « "Maud, elle est trop bonne même si elle est bête !" C’est Zézerbino [orth?], là, qui nous laisse le message. "Arno, c’est trop un bouffon ! On dirait Jordy et Samy en même temps !" »

Samy : « (incompréhensible) C’est sympa, hein, merci ! »

Difool : « Eh ouais, hein ! Nous, on a un peu Arno, dans le studio ! »

Romano : « Et Jordy ! »

Difool : « "Arno" : Galcène. "Tête Plate", "Tête Plate", "Tête Plate"... »

Marie : « Y’a Emilie qui revient, aussi... »

Romano : « "Jean-Luc", "Emilie", "Jean-Luc a sauté Maud ?" (Rires). Si, Jean-Luc a sauté Maud ? Non, on sait pas ! »

Difool : « Ah non ! Ca, on sait pas ! On n’est pas encore à fond dedans. Mais merci à B.O.S.S., là, du 67. »

Romano : « Une info exclusive et sans doute... fausse ! »

Difool : « Fausse, bien sûr ! Bon, voilà ! C’était juste une petite parenthèse... Donc, c’était pas mal, mon idée de cadeau de Noël, là : l’espèce de punching-ball avec la tête des Star Académiciens. »

Marie : « Ouais ! Pas con ! »

Romano : « Ca peut calmer ! »

Difool : « Bon. "Moi, je les prends tous." Voilà ! "J’ai voté. Je les prends tous !" (Changeant de sujet :) Là, on va prendre Julien, là, dans un instant, en direct avec nous [...]. »

Séquence 790 – Actualité – La grève des bus à Marseille (31/10/2005 – 22h03mn23s-)

Séquence 861 – TF1 (?) – Les actualités sur le ramadan (01/11/2005 – 21h09mn00s-)

Difool : « Oui, l’Aïd, c’est confirmé. Y’a plein de messages, là, depuis tout à l'heure. Fiac [orth?], là, du 0-6, entre autres, hein, qui nous laisse le message : "Oui, c’est donc jeudi." Bon, ben très bien. »

Romano : « Et, cette année, ils disaient, à la télé... Bon, après, je suis pas un professionnel, hein... »

Difool : « Non, mais tu es quand même un téléspectateur de TF1 ! (Rires) »

Romano : « Oui ! Assidu ! Et, cette année, en Arabie Saoudite, ça tombait exactement le même jour. Alors que, les autres années, par exemple, y’avait un jour d’écart, tu vois... »

Séquence 925 – TF1 – Vis ma vie (01/11/2005 – 23h18mn37s-)

Difool : « Y’a un truc, là, qui passe sur TF1
. J’ai vu... »

Un animateur : « Ah ouais ! Les mamies rappeuses ! (Rires) »

Difool : « Y’a des mamies avec des lascars. »

Romano : « Ouais, c’est ça, ouais ! Ouais ouais ! "Vivre la vie de lascars". »

Un animateur : « Non mais, ils ont habillé les mamies comme des lascars, en plus ! Des casquettes à l’envers... »

Romano : « ...la capuche et tout ! »

Difool : « Alors, attendez ! Bougez pas ! »

(On entend le son de l’émission.)

Difool : « Gangsta ? Quoi ? Qu’est-ce qu’il y a écrit sur son t-shirt ? Gangsta quoi ? »

Un animateur : « Gangsta Mamie ! »

Difool : « (Rires) C’est pourri ! »

Romano : « (Rires) Ah, TF1, là !... Ouais !... »

(On entend la voix de la mamie en question qui dit, avec un accent du sud : « Moi, tu sais que je danse bon chic. »)

Difool : « Gangsta Mamie !! (Prenant l’accent marseillais :) "Ah ! Je vais danser le rap bon chic bon genre !" C’est une Marseillaise, Samy, je crois ! Elle a l’accent, hein ! »

(La voix : « Tu le chantes. »)

Difool (répétant avec l’accent marseillais) : « "Tu le chantes !" »

(On entend une musique du rappeur 50 Cent.)

Difool : « Oh ! 50 Cent !! »

Romano : « Elles vont rapper ?! »

Difool : « Elles vont rapper sur 50 Cent, les mamies ! Allez, on va regarder ça ! (Rires de Romano) Attention ! »

(Une voix jeune : « Alors, qu’est-ce que ça donne ? Vous avez terminé ? » La voix d’une « mamie » : « Ah, nous, on a vite fait ! On a vite terminé » La voix jeune : « Vous avez écrit vos textes ? ».)

Un animateur : « Elles vont faire un freestyle ! »

Marie : « Oh non !... »

Difool : « Bientôt dans Planète Rap
, les mamies ! »

Romano : « Mamie Gangsta ! »

Difool : « Faut dire à Fredo
 : y’a la relève qui arrive ! »

Marie : « Oui ! »

(Passage incompréhensible) »

Romano : « [...] elle fume des joints ! (Rires collégiaux) »

Difool : « Mais bien sûr ! »

Romano : « En bas de la cité ! »

Difool : « Merci à Landsam [orth?], qui nous a laissé des messages. Y’en a plein qui ont laissé des messages pour dire qu’y’avait ça à la télé, là. »

(Une voix : « Allez ! On y va ? »)

Difool : « Allez, on y va ! Attention ! Elles vont rapper, les mamies. »

Marie : « Elles sont habillées en jogging, baskets ! »

Romano : « Ah ! Elles vont dans le local, là ! »

Difool : « Wesh ! T’inquiète les mamies ! »

Un animateur : « Ah, les démarches ! »

Romano : « Ouh la ! Elles ont les casques et tout ! »

(On les entend chanter : « Je suis arrivée à Paris. Et j’ai vu tous ces jeunes. Ensemble... ». Rires des animateurs de Skyrock. On entend : « Ils dansaient la danse de Saint-Guy ». Nouveaux rires. « Je voulais prendre les jambes à mon cou. Parce que je ne les aimais pas du tout. »)

Difool : « Bon. Elles sont sympas les mamies. »

Romano : « Ouais ouais... »

Difool : « Bon, par contre, pour le rap, faudra repasser, quand même ! Mais... (Rires collégiaux) »

Romano : « Elle a les lunettes sur le bout du nez, et tout... »

Difool : « Voilà ! Qu’est-ce que t’en penses, Cédric ? »

Romano : « Et, après, les lascars, ils vont se retrouver dans la maison de retraite en train de jouer au loto avec les mamies ! (Rires) »

Difool : « C’est pas vrai ? »

Marie : « Si si si ! Ouais ! »

Marie : « Non mais, normalement, c’est la chute, ouais. »

Un animateur : « Ils inversent après, oui ! »

(On entend toujours le rap de la mamie.)

Romano : « Là, t’es lourde, mamie, là... (Rires) »

(On entend des applaudissements.)

Romano (parlant des jeunes rappeurs) : « Ils sont tout mal à l’aise... "C’était super ! Ouais !" »

(La mamie : « Je suis étonnée. Je suis même ravie, et je suis impressionnée. »)

Difool : « "Je suis une rappeuse ! Oui ! Je dois vous le dire ! Moi, Germaine de Marseille. Je connais bien Samy, hein !" »

Samy : « Allez l’OM ! »

Difool : « "Je le connais bien. C’est un brave garçon... un peu spécial... Il ressemblait à l’autre de la Star Academy." »

Samy : « Non non, mamie ! Tais-toi, mamie, maintenant ! (Rires) »

Romano : « "...à Arno !" »

Difool : « Qu’est-ce qu’ils disent ? »

(Une voix jeune : « C’est pas catastrophique. En plus, pour votre âge et tout ça... Non, franchement, vous avez... » Rires des animateurs.)

Difool : « Il est gentil ! »

Un animateur : « Ah, il est cool, eh ! »

Difool : « Bon, allez ! On y revient tout de suite. Vous tous en direct, allez-y ! [...] »

Séquence 948 – Livres – Un auditeur doit lire Les Chouans de Balzac (02/11/2005 – 23h58mn49s-)

L’auditeur 201 (Ronan, Brest) doit lire Les Chouans de Balzac pour dans deux jours. Il cherche quelqu'un pour lui faire un résumé.
Séquence 1064 – Télévision – TF1 – Star Academy (03/11/2005 – 21h39mn21s-)

Difool (annonçant l’auditeur 232) : « [...] Et puis y’a Eli, là, qui va arriver dans un instant avec nous. »

Romano : « Ah... On peut dire bonjour à Eli... »

Difool (faisant référence à une « élève » de la Star Academy) : « Mais c’est pas Ely
... ? »

Romano : « ...Ely-coptère de la Star Academy ? »

[...] (21h39mn39s-)

Difool : « Alors Eli ? Ca va Eli ? »

Auditeur 232 : « Ouais, ça va. Ca va tranquille... »

Difool : « (Rires) Ah ouais, putain ! je m’attendais à une fille ! (Prenant une voix grave :) "Oui ! Ca va ! Tranquille, tranquille !" »

Marie : « Non, c’est un mec ! »

Auditeur 232 : « Non, je suis pas à la Star Academy ! »

Difool : « Non, ben écoute, à la limite tant mieux, hein ! »

Auditeur 232 : « Voilà ! »

Difool : « Ouais ! Voilà ! On passera, je pense, un meilleur moment avec toi ! »

Marie : « Oui ! »

Auditeur 232 : « Ok, ça marche ! »

Difool (parlant d’Ely de la Star Academy) : « Parce que : mon dieu qu’elle est bête ! (Légers rires de Marie et Romano) Ils sont bêtes, un peu, dans Star Academy, hein ? Bête, hein ? »

Romano (faisant référence à l’émission diffusée entre 18h10 et 19h05) : « Non, mais, aujourd’hui, elle les avait envoyés à Amsterdam. »

Difool : « Elle était bête ? »

Romano : « Ouais. Parce que... »

Marie : « Ouais. Elle hurlait, en fait. »

Romano : « Ouais, parce que... Ouais, ils étaient... elles étaient contentes : elles étaient sur l’eau, sur une péniche, donc... »

Marie : « Eh oui ! Pour visiter Amsterdam ! »

Difool : « D’accord ! Ok... »

Romano : « Pour aller voir Anastacia
 ! »

Difool (ironique) : « Ouh ! (Rires de Romano) Waouh ! »

Romano : « Et voilà ! Tout ça pour ça ! Et, en plus, pendant qu’elles étaient dans le train, y’a Matthieu Gonet
 qui leur a passé un coup de fil. Pire que tout ! »

Difool : « L’horreur, ouais ! L’Homme Grenouille
 qui se met à parler : crôa crôa crôa ! »

Romano : « La journée de merde ! »

Difool (ironique) : « Bon, alors, Eli, à part avoir le même prénom qu’une star de la télévision française – TF1, en plus – qu’est-ce qui t’amène, Eli ? »

Séquence 1079 (1) – Presse magazine – Union (03/11/2005 – 22h09mn42s-)

Tous les jeudis a lieu le « Problème du mois (*) », séquence au cours de laquelle sont lues des questions posées à des magazines de charme sur des problèmes sexuels. Le magazine source est Union.

Séquence 1079 (2) – Télévision – Les animateurs ont vu Lorie à la télévision (03/11/2005 – 22h13mn58s-)

Lors de la séquence du « Problème du mois (*) » est évoqué le cas d’un homme de 57 ans qui ne peut faire l’amour qu’en musique. Romano se moque de ses « goûts musicaux adaptés à son âge ». Il mentionne Michel Sardou. Puis Difool évoque, à l’inverse, la jeune chanteuse Lorie.

Romano : « Michel Sardou. »

Difool : « Et Lorie
 ! »

Romano : « Ouh ! »

Difool : « Vous avez vu la gueule de Lorie ? »

Marie : « Oh ! Immonde ! (Rires) »

Romano : « Ouais, Lorie, elle a changé de look, un peu... »

Difool : « Est-ce que vous avez vu la nouvelle gueule de Lorie ? (Rires de Marie) On dirait une vieille ! »

Romano : « Ouais. »

Difool : « La meuf, elle a pris vingt ans. Elle fait – je sais pas – 45. »

Marie : « Un truc de dingue ! »

Romano : « Non mais c’est affreux, en plus, hein ! »

Difool : « Elle est affreuse ! »

Romano : « Elle a un espèce de truc, là, de bizarre au-dessus de la tête ! »

Difool : « Elle a une coupe, mais... »

Romano : « Mais, moi, hier, je l’ai vue sur France 2 et elle disait : "Oh ! N’ayez pas peur, mes fans !" »

Difool : « "J’ai pas changé !" »

Romano : « "...J’ai pas changé dans ma tête ! C’est juste la coupe !" »

Difool : « Ah ouais, putain ! (Rires de Romano) Eh ! c’était l’inverse qu’il fallait faire : fallait garder la coupe et changer la tête ! »

Romano : « Un peu, oui ! »

Difool : « Elle a pas compris ! »

Romano : « Hein, Lorie ? Elle est belle... »

Difool : « Alors... Pourquoi on parlait de Lorie ?! »

Romano : « Euh... Je sais pas... Ah oui ! La musique ! [...] »

Séquence 1105 – Télévision – TF1 – Dora l’Exploratrice et Bob l’Eponge (03/11/2005 – 23h17mn18s-)

Romano a buté sur plusieurs mots en lisant la réponse du sexologue du magazine Union à une lectrice.
Difool (lisant un message) : « "Il bugge, Romano, je crois." C’est qui qui dit ça ? »

Romano : « Ah ouais, mais... »

Difool : « Ah ouais, c’est Triano [orth?]. »

Romano (évoquant la longueur des phrases du sexologue) : « Non, mais c’est l’autre ! Ses phrases, là ! Putain, y’a pas idée, quoi ! »

Difool : « Voilà... "Apprends à lire ! Ma cousine de six piges lit mieux que toi"... »

Romano : « Ouais, c’est possible... »

Difool : « ...message de César 76. "Ton cerveau va trop vite pour ta bouche, Romano ! lol" Ah ? Tu crois que c’est la bouche qui va pas ? (C’est Christiano qui nous dit ça...) Moi, je pensais que c’était plus le cerveau qui... »

Romano : « Ouais... C’est les deux, peut-être... »

Difool : « ...qui allait moins vite que la bouche. »

Marie : « Je pense que ce sont les deux, moi. »

Romano : « Non mais... Il faut que je fasse un truc : faut que je regarde Dora
 sur... le câble, là. »

Marie : « Ah ouais, non mais c’est horrible, ce truc ! »

Romano : « Parce qu'en fait, Dora... »

Marie : « Ca passe sur TF1 tôt le matin, aussi. »

Romano : « Et, en fait... »

Difool (ne connaissant visiblement pas.) : « Dora ? »

Marie : « Ouais... »

Romano : « ...elle apprend à parler... »

Difool : « C’est qui, elle ? »

Romano : « C’est une... fille. »

Difool : « Oui... J’imagine... (Rires de Romano) »

Marie : « C’est un dessin animé, en fait. »

Romano : « C’est un dessin animé... »

Difool : « Ah... »

Romano : « ...et, en fait, elle apprend à parler aux gosses, quoi ! »

Difool : « Moi, je regarde Bob l’Eponge
, le mercredi matin, sur TF1. »

Romano : « Voilà ! »

Difool : « J’ai regardé Bob l’Eponge ! Comme il est con ! Il était con, l’autre jour, là ! (Rires de Marie) Il était avec l’étrangleur !
 »

Romano : « C’est qui, l’étrangleur ? »

Difool : « Un type qui voulait tuer Bob l’éponge ! Et, en fait... L’étrangleur, il s’est fait passer pour son garde du corps en se mettant une moustache postiche. Et, Bob l’Eponge, il l’avait pas reconnu ! »

Romano : « Oh, ben le con ! »

Difool : « Et il a failli se faire étrangler à plusieurs reprises, Bob l’Eponge, mais il était tellement chiant que... »

Marie : « Mais il est où, son cou ? »

Difool : « Mais il a pas de cou ! (Rires) »

Marie : « (Rires) Et il veut l’étrangler ! »

Difool : « Il est tellement chiant que, l’étrangleur, il s’est tiré en courant tellement il a craqué ! »

Romano : « Ah ! Bien !... »

Difool : « Voilà, Bob l’Eponge ! »

Marie : « Sympa, cet épisode ! »

Romano (reprenant ce qu’il disait) : « Et, donc, Dora, elle apprend à parler aux gosses. Donc, l’autre fois, moi, j’avais un gosse qu’était là, quoi... dans la maison... »

Difool : « Ouais... Dans les entourages... »

Romano : « Voilà ! »

Difool : « Et, en fait, il regardait ça. Et, Dora, elle allait chercher des myrtilles dans les bois. Donc, je sais pas... Elle était là : "Myrtilles !" »

Marie : « Et il faut qu’ils répètent le mot. »

Romano : « Ouais, c’est ça. Et, Dora... parce que, si le gosse, il est vraiment con et qu’il comprend pas, elle répète au moins dix fois ! Donc, elle était là : "Myrtille ! On va chercher des myrtilles !..." »

Marie : « "Et tu vois les myrtilles ?" »

Romano : « Y’a des trucs qui clignotent dans les branches ! (Rires collégiaux) C’est horrible ! Et, le gosse, il est là, pendant une heure à dire "On va chercher des myrtilles dans les bois !". (Rires) »

Marie : « C’est infernal ! »

Romano (faisant mine de répondre à Dora ?) : « Une myrtille, je vais t’en foutre une dans la gueule ! »

Marie : « Mais c’est vrai que ça t’irait bien, oui ! »

Difool : « Voilà ! Ouais, ben moi, je préfère Bob l’Eponge ! »

Romano : « Ouais, non mais, Bob l’Eponge, c’est plus évolué, quoi ! Ca, c’est pour les enfants qui comprennent ! »

Difool : « Ben voilà. Moi, je regarde Bob l’Eponge ! »

Romano : « Dora, c’est pour les gosses qui savent pas parler, encore ! »

Difool : « Voilà ! C’est pour toi ! »

Romano : « Ouais, voilà ! »

Difool : « Chacun sa chaîne de télé ! »

Romano : « Oui, ben écoute... »

Difool : « Voilà ! »

Marie : « ...son dessin animé. »

Séquence 1112 – Télévision – TF1 – Bob l’Eponge (03/11/2005 – 23h25mn27s-)

Suite à la séquence 1105, un auditeur a envoyé un message pour réagir. Difool le lit à l’antenne.
Difool : « Ah, vous voyez ! je suis pas tout seul à regarder Bob l’Eponge. Y’a Donald qui dit "Dans cet épisode, Bob l’éponge est une grosse balance et il a fait coffrer l’étrangleur sur le parking du Crabe croustillant !" »

Romano : « Bien fait ! »

Marie (s’amusant du nom) : « Du Crabe croustillant ! (Rires) »

Difool : « Mais oui, Marie ! Tu regardes jamais Bob l’Eponge ? »

Marie : « Si, ça m’est arrivé. Mais plus trop, là... »

Difool : « J’aime bien comme il rit. (Il imite son rire.) »

Marie : « Tu l’imites très bien. »

Un animateur : « Il le fait bien, ouais ! »

Difool : « T’as vu ? Il rit comme ça, Bob l’éponge. »

Romano : « Oui ! Bob l’Eponge ! »

Séquence 1113 – Actualité – La grève des bus à Marseille (03/11/2005 – 23h25mn49s-)

Difool (lisant un message) : « Ah, tiens ! A Marseille, on nous demande s’il y a des bus demain. »

Samy : « Non ! Grève encore ! »

Difool (donnant le pseudonyme de l’auteure du message) : « Je crois que, Keïssa [orth?], tu vas être déçue... »

Samy : « Ah, pour un bon moment, y’a grève encore ! »

Difool (prenant l’accent marseillais) : « "Ah ! C’est bouché !" »

Samy : « Donc, là, c’est le 31e jour aujourd’hui. Ben, demain, ça fera le 32e jour sans bus. »

Romano : « Ah, mais les mecs ils en ont pas marre de pas être payés ? »

Difool : « "C’est le bordel !" Ah ouais, ça doit leur coûter bien cher, hein ! »

Romano : « Ben, déjà un mois de salaire en moins ! »

Samy : « Ouais, voilà, déjà ouais ! »

Difool (lisant un message) : « "Grève reconduite !", nous dit Sophie des Bouches-du-Rhône. »

Samy : « Ah oui oui ! Si si, ouais ! »

Difool : « Et y’a même plus de cars de substitution
, là ? »

Samy : « Ouais... enfin, y’en a quelques... De toute façon, ça... »

Difool : « Il paraît qu’y en a plus depuis ce matin. »

Samy : « Ouais mais, de toute façon, ça a jamais vraiment bien fonctionné, ça. C’était... Parce qu'en plus, c’est vrai, y’avait un truc : les cars qu’ils ont mis, ils avaient pas le droit de prendre l’itinéraire des bus
. Sinon, c’est entrave au droit de grève (Rires de Difool). Donc, les bus, ils servent à rien, avec des itinéraires où y’avait personne. Enfin, c’est le bordel complet, quoi ! [...] »

Séquence 1131 – Télévision – TF1 – Star Academy (04/11/2005 – 21h06mn04s-)

Difool (percevant visiblement une marque d’étonnement sur le visage de Romano) : « Qu’est-ce qu’il y a, Romano ? »

Romano : « Non parce que... Non... Je viens d’halluciner : à la Star Academy, y’a des mecs, ils ont une planche... ils sont dans une planche trouée, et ils dansent avec ça, et ils tournent autour d’un vieux ! (Rires) »

Difool : « Mais non, c’est pas un vieux ! C’est Charles Aznavour, Romano ! »

Romano : « Ah merde ! Pardon ! (Rires) »

Difool : « Alors ! »

Romano : « Non mais, regarde-les avec leur planche ! (Rires collégiaux) »

Difool : « C’est joli comme habits ! »

Romano : « Ah ouais, c’est sympa ! (incompréhensible) »

Difool : « Ouais ! Car on a oublié... on a oublié de vous dire quand même... »

Romano : « Ce soir, y’en a un qui dégage ! »

Difool : « On a oublié de vous dire, en gros, que y’avait aussi la Star Academy ! Mais quel oubli ! »

Romano : « Oh ben dis donc ! »

Difool : « Mais comment avons-nous fait pour oublier ça, quand même ! »

Romano : « C’est vital ! »

Difool : « Mais oui, vital ! Donc y’a un type qui va sortir, ce soir ! »

Romano : « Oui, c’est ça. Soit Tête Plate
, soit Maud ou soit Lunettes Oranges
. »

Difool : « Tête Plate, Maud ou Lunettes Oranges. »

Romano : « Moi, je sens bien Tête Plate sortir. »

Difool : « D’accord. »

Romano : « Parce que ils lui ont filé une chanson bien à chier, à lui. »

Difool : « Ah, ils veulent le dégager ! »

Romano : « D’ailleurs, c’est une chanson pour le Breton. Ca s’appelle L’Autre Finistère
. [...] »

Séquence 1162 – Télévision – TF1 – Star Academy (04/11/2005 – 22h12mn30s-)

Difool : « [...] Qu’est-ce que c’est, là ? Y’a une espèce d’homme masqué sur TF1, là ! »

Romano : « Ben, c’est Matthieu Gonet
, l’Homme Grenouille ! (Rires) »

Difool : « Ah... Ok. Et, là, il se passe quoi ? (Demandant à Romano de mettre le son :) Vas-y ! »

Romano : « Ah, c’est... C’est Lunettes Oranges qui bousille U2
 ! »

Difool : « (Rires) Et il est habillé comme un vampire ! »

Romano : « On dirait Zorro ! Il est habillé en Zorro, avec une cape et tout... »

[...] (22h12mn59s-)

Romano : « Mais y’a quoi ? Y’a une attaque chimique sur le plateau ? Il est tout en blanc avec des masques à gaz ! »

Difool : « Ben, c’est... Al Qaida ! (Rires de Marie) Eh ben, oui ! (Faisant allusion aux émeutes :) Ben, oui, vous avez vu, là, c’est un peu chaud c’est temps-ci, donc ils ont... »

[...] (22h13mn15s-)

Samy : « Mais, tout à l'heure, c’était pire. Y’avait Tête Plate et une autre meuf – je sais pas comment elle s’appelle – ils étaient recouverts de cirage noir et on aurait dit ils étaient recouverts de merde, quoi ! (Rires d’un animateur) »

Séquence 1209 – Télévision – TF1 – Star Academy (04/11/2005 – 23h26mn05s-)

Difool : « Et, attention ! attention ! La Star Academy s’achève ! »

Romano : « Oui, ça y est : ça vote ! »

Difool : « Tin tin tin ! Attention ! »

(On entend la voix de Nikos Aliagas, l’animateur de Star Academy : « Je vous pose la question... »)

Romano (l’imitant) : « "Je vous pose la question !" »

Difool : « Ah !... Mykonos
 a sa voix un peu... de suspense ! "Alors, le suspense est à son comble !" [...] Donc, pour l’instant, a été sauvé par le public le rockeur Pascal
. »

Romano : « Ouais, Pascal ! Lunettes Oranges ! »

Difool : « Lunettes Oranges ! »

Romano : « Alors, là, hallucinant, quand même ! »

Difool : « Hallucinant ! Et, là, pour l’instant, ça se joue entre Pierre (Tête Plate) et Maud, l’enfant... »

Romano : « ...de huit ans, oui ! »

Difool : « Elle a huit ans. Elle est dans la Star Academy ! »

Romano : « Va-t-elle retrouver ses parents ce soir ? »

Difool : « Oui ! Elle les attend depuis longtemps ! Pour l’instant, 2 à 3 ! 2 pour Pierre et 3 pour Maud ! Ca veut dire quoi, ça, 2 à 3 ? »

Romano : « Ben, pour le moment, c’est Maud qui reste. »

Difool : « A... ! A... ! A... ! Attention ! Elle pleure comme d’habitude, hein... »

Romano : « Ouais, ben ça... Pour changer... »

Difool : « De toute façon... Elle boit beaucoup, non ? (incompréhensible), ça se dessèche, hein... Ou alors, elle ne pisse pas. »

(On entend des cris sur le plateau.)

Romano : « Ah... Voilà... Ben, Tête Plate, il dégage ! »

Difool : « Tête Plate vient de se faire éliminer... avec son beau chapeau ! Il avait un beau chapeau de cow-boy. Beau comme tout, Tête Plate, hein ! »

Romano : « Ben voilà ! (incompréhensible) Ah, ils partent à Deauville, là ! »

Difool : « Pourquoi faire ? »

Romano : « Parce que ils vont tourner le deuxième clip sur un bateau... »

Difool : « Mais ça sert à rien leur clip ! Il se vend pas leur disque ! »

Romano : « Ben, justement. Et ils vont chanter Santiano
. »

Difool : « C’est quoi, ça ? »

Romano (chantant) : « Hisse et ho, Hisse et ho, Santiano ! »

Difool (ironique) : « Ah ben, avec ça, ils vont en vendre grave ! »

Romano : « Et, donc, ils vont tourner ça sur un bateau, hein. Donc, espérons qu’il... coule. (Rires collégiaux) »

Difool : « Ouais. Comme ça, ça fera un peu l’actualité ! »

Romano : « Voilà ! Donc, si vous êtes du côté de Deauville, ils arrivent ! »

Difool : « Ils arrivent ! (Rires) »

Romano : « Zone dangereuse ! »

Difool : « Bon, alors ! Dans un instant, tirage de l’Euro Millions... »

Séquence 1211 – Télévision – France 3 (04/11/2005 – 23h33mn01s-)

L’auditrice 259 appelle pour conseiller l’épilation au briquet.
Romano : « Mais y’a un coiffeur à Paris, hein, qui coiffe au chalumeau ! »

Marie : « Hein ?! »

Romano : « Non, mais j’avais vu à la télé, là, sur France 3 Paris-Ile-de-France Centre. (Quelques rires du fait de la longueur du nom de la chaîne) Et y’avait une (incompréhensible) dans un salon de coiffure, en fait. Et, les mecs... Non mais, c’est pas... Tu sais, ils te font pas ça n’importe comment... Mais, en fait, au lieu d’utiliser des ciseaux, ils te les brûlent, les cheveux, quoi. Et, le mec, justement, expliquait qu’ils repoussaient moins vite et tout ça... et que c’était pas forcément mauvais. Mais, faut pas le faire à toute la tête d’un coup, hein ! »

Difool : « Oui, non, sinon tu meures ! Tu risques de mourir ou de te faire très mal ! »

Romano : « Oui ! Non, mais il y a va tout doucement avec... Tu sais, il a un espèce de peigne en fer qui bloque pour pas que ça prenne tout feu, quoi. »

Difool : « Bon ben... Je sais pas si... Marie, t’en penses quoi, toi ? »

Séquence 1228 – Télévision – M6 (05/11/2005 – 00h05mn16s-)

Dans le cadre des « Nouvelles footballistiques (*) ».
Samy : « Didier Deschamps, il a été contacté pour commenter les matchs de la Coupe du Monde avec M6, là. Sur M6. Avec Thierry Roland
... »

Séquence 1271 – Télévision – TF1 – Les Feux de l’amour (07/11/2005 – 22h16mn11s-)

L’auditrice 271 (Julie, 21 ans, Paris 13e) appelle en disant qu’elle est frigide. On lui présente l’auditeur 275 (Walid, 22 ans, Nanterre) puis l’auditeur 276 (Stan). Puis, elle s’exclame :
Auditrice 271 : « Eh ! Il est parti où Walid ? »

Difool : « Excuse-moi, Stan... Stan, ne quitte pas ! Je vais rechercher Walid qui est réclamé par... »

Auditrice 271 : « Mais non non, mais je voulais savoir... Non non, mais c’est bon... »

Difool : « Si si, ben, je vais le chercher ! T’inquiète ! Walid ? »

Auditeur 275 : « Oui ! »

Difool : « T’es content ? (Rires de Julie) Tu as vu : t’es parti depuis deux minutes et déjà tu lui manques ! (Rires de Julie) Eh oui, c’est ça l’amour sur Skyrock ! »

Auditrice 271 : « Mais non ! »

Difool : « Mais si, c’est ça, l’amour ! (On entend une musique langoureuse.) Ecoutez la musique de l’amour ! On dirait Les Feux de l’amour
 ! »

Romano : « Oui ! (Rires) »

Difool : « Ca existe encore, ça ? »

Romano : « Ah ouais ouais, ça passe
, hein ! »

Difool : « Ca passe ? »

Romano : « Mais y’a la meuf à Tony Parker
 qu’est dedans, hein ! »

Difool : « Dans Les Feux de l’amour ?! »

Romano : « Ouais ! Par contre, ça s’arrange pas, ça ! (Rires collégiaux) Elle est dedans, hein ! Elle est actrice dans le truc, hein ! Je l’ai vue et j’ai halluciné, hein ! »

Difool (ayant entendu un bruit lointain) : « Qu’est-ce que tu dis, Walid ? »

Auditeur 275 : « Je vais demander à ma mère si elle [« la meuf à Tony Parker »] est vraiment dedans parce qu’elle est à fond dedans ! »

Difool : « Ah ouais ! C’est vrai que, les daronnes, Les Feux de l’amour, elles kifent, hein ! Bon, on vous met en contact tous les deux Walid, Julie ? [...] »

Séquence 1231 – Télévision – TF1 – Bob l’Eponge (07/11/2005 – 23h56mn04s-)

Marie : « Mon fils
, par exemple, il parle de ses dessins animés, en dormant. »

Difool : « C’est vrai ? »

Marie : « Tout le temps. Ah ouais... »

Difool : « Bob l’Eponge, tout ça, non ? »

Marie : « Ouais ouais... Non ! Pas Bob l’Eponge ! Il est trop grand maintenant, il regarde plus Bob l’Eponge ! »

Difool : « Ben, moi, je regarde, Bob l’Eponge ! »

[...]

Auditeur 284 : « Moi, je regarde Bob l’Eponge. Ca déchire ! »

Difool : « Ah, c’est cool, Bob l’Eponge, hein !? »

Auditeur 284 : « Ben ouais, carrément ! »

Romano : « Eh ! Bob l’Eponge, ils ont sorti des Kinder avec des chocolats dedans avec la gueule de Bob l’Eponge, quoi. »

Difool : « Ouais ? »

Romano : « Non mais, c’est... Je voulais te l’acheter ! »

Difool : « Ben, achète-le-moi ! »

Romano : « Ouais, mais j’ai vu le prix : 6 euros 50 ! [...] »

Séquence 1379 – Télévision – TF1 – Star Academy / Le désir de passer à la télé (08/11/2005 – 22h37mn29s-)

Un auditeur a appelé pour parler de sa tendance à la mythomanie. L'auditrice 298 (Aïcha, 18 ans, Annecy) appelle à son tour pour témoigner.
Difool : « Alors Aïcha ? C’est toi qu’es mytho ? C’est quelqu'un que tu connais ? »

Auditrice 298 : « Non non, du tout, non. Moi, c’était une copine de mon lycée, en fait. Mais la meuf trop hot, quoi ! Un truc de fou ! Elle s’inventait carrément une autre vie. [...] Alors elle – le truc de malade, quoi ! –, elle se racontait une vie de bourge. Soi-disant qu’elle se tapait des week-ends à Londres avec son père... [...] »

Difool : « Et tu lui as dit, toi ? T’as fait comment, toi, Aïcha ? »

Auditrice 298 : « Eh ben, en fait, comme on la connaissait bien, la meuf, on lui a dit. On a fait : "Ah, quand même, je sais pas... raconte la vérité et tout !", tu sais, on te croit... ouais, ça passe pas trop, hein ! »

Difool : « Et, alors, elle a fait quoi ? »

Auditrice 298 : « Et... Ben, la meuf, elle s’est mise à pleurer et tout parce qu’elle était un peu fragile [...]. »

Difool : « Comme à la Star Ac ! »

Auditrice 298 : « Ouais, la Star Ac ! T’as vu : trop bidon ! (Rires) »

Difool : « Non mais, souvent, les gens qui racontent des mythos, c’est des gens qui ont envie de se faire aimer un peu plus. [...] Ils ont l’impression de pas être assez intéressants. »

Auditrice 298 : « Ouais, voilà. Ben, elle nous l’a dit, elle nous l’a dit. Elle a fait : "Ouais, franchement, je suis désolée, les meufs, et tout... Mais, sérieux, j’ai pas une vie comme vous. Elle est pas intéressante. J’ai rien a raconté, donc je raconte des mythos..." »

Difool (en plaisantant) : « Et là, aujourd’hui, ça va mieux ! C’est Maud de la Star Ac ! Eh oui : elle est rentrée dans le château ! Maud, c’est elle ! [...] J’avais des messages, là, tout à l'heure. Y’en a qui disent qu’ils sont passés à la télé. Bon, pourquoi pas... De toute façon, un jour, tout le monde passera à la télé, hein. [...] Ben, regarde ! Momo, il est bien passé sur CNN, hier
 ! »

Séquence 1395 – Télévision – France 3 – Plus belle la vie (08/11/2005 – 23h15mn48s-)

Difool (lisant un message) : « "Samy, tu regardes Plus belle la vie
 ?"... »

Samy : « Non non. J’ai pas regardé depuis... deux semaines. »

Difool : « ...Question sur SMS. C’est la série préférée des Marseillais. C’est une série qui vous met à l’honneur ! »

Marie : « Il paraît que c’est diffusé en Belgique aussi, cette série. »

Romano : « Y’a que les Belges pour acheter un truc aussi à chier. »

Samy : « Eh oh ! C’est pas à chier ! »

Marie : « Sur la RTBF, apparemment, ils le diffusent. »

Romano : « Non mais c’est horrible, ce truc ! »

Samy : « Eh ! t’aurais une série sur ta ville en Bourgogne, tu serais fier ! »

Romano : « Oh, je m’en branle ! »

Difool : « Plus belle la vie à Autun
 ! »

Romano : « Oh, super ! Avec des décors en carton, des vieux cartons... »

Marie : « Je suis tombée dessus l’autre fois, mais c’est... Ouais, c’est... »

Difool (prenant l’accent marseillais pour imiter Samy) : « "C’est génial !" »

Marie : « Ouais, bon... Tu rigoles... » (sous-entendu : c’est tellement bête / mal fait que tu rigoles)

Samy (s’adressant à Romano) : « Tu vois, je préfère ça que Monk
 ou les trucs que tu regardes l’après-midi. »

Marie : « Ah non ! »

Romano : « Ah non ! Moi, je préfère Monk. Monk : un succès ! D’ailleurs, Plus belle la vie, ça marcherait, TF1, ils l’auraient acheté. Ils considèrent ça comme de la merde ! (Brouhaha) »

Séquence 1422 – La télévision et le cinéma comme point de repère commun (09/11/2005 – 00h07mn20s-)

L’auditeur 304 (Vincent, Rouen) appelle pour évoquer son attirance pour les filles masculines. Au cours de la discussion, Samy a recours à la télévision (comme référence commune) pour mieux se représenter son type de filles.
Samy : « Non mais, je veux dire, comme chanteuses ou comme stars ou quoi de la télé, c’est qui genre la meuf qui te fait le plus fantasmer, quoi ? »

Quelques minutes plus tard, Difool lit un message dans lequel un auditeur s’appuie, cette fois-ci, sur une référence cinématographique. (00h09mn05s-)

Difool : « "Un peu comme la meuf dans Million Dollar Baby
" nous dit Xeno [orth?] du Rhône. »

(Difool, Romano et Marie indiquent ensuite tous les trois qu’ils ont vu ce film.)

Séquence 1464 – Presse – Maximal
Difool (lisant un message) : « "Est-ce que c’est Samy dans le dernier Maximal ?" (Se retournant vers Samy :) T’es dans le journal ? »

Séquence 1476 – Télévision – France 5 – Le magazine de la santé au quotidien (09/11/2005 – 22h20mn04s-)

L’auditeur 317 appelle parce que, lors de rapports sexuels avec sa petite amie, celle-ci s’intéresse à son anus et qu’il s’inquiète d’y trouver du plaisir.
Difool (aux auditeurs) : « Avez-vous envie de vous faire tripoter l’anus, les gars, hein ? »

Romano : « Ouais, mais il va falloir qu’on ait quelques détails parce qu’on n’a pas... on sait pas comment il se fait tripoter ! »

Marie : « Ben, bien sûr ! »

La « machine à censure (*) » retentit.
Difool : « Du calme, le CSA ! Dans un instant les détails ! »

Romano : « Non, mais c’est médical ! »

Difool : « Mais... Bien sûr ! Comme Le Journal de la santé
, sur France 5. »

Romano : « Ben ouais ! Ben, ils nous ont bien fait les hémorroïdes. Nous, on fait... Voilà ! »

Difool : « Voilà ! »

Séquence 1494 – Télévision – TF1 – La Ferme Célébrités (09/11/2005 – 22h42mn06s-)

L’auditeur 319 (Loys, Montauban) explique qu’il a eu une poussée mammaire.
Auditeur 319 : « Moi, en fait, je suis allé voir un gars. Tu sais : un médecin. »

Difool : « Oui. »

Auditeur 319 : « Et puis, en fait, il m’a expliqué que c’était normal... »

Difool (imitant le médecin) : « "Oui, vous êtes une femme !" »

Romano : « "Mais oui !" »

Cédric (?) : « "Vous vous transformez !" »

Auditeur 319 : « Non non non ! (Rires) »

Difool : « "Vincent Mc Doom
, vous connaissez ? Eh ben voilà !" (Rires de Romano) "Pareil !" Il a pas de seins, Vincent Mc Doom ? »

Marie : « Ben non. »

Romano : « Non. Ben non. Il est plat. »

Cédric (?) : « Non. Ouais, non... »

Difool : « Il est plat ? »

Romano : « Ouais ouais. Parce que, quand il met des robes, tu sais, il est plat comme... »

Difool (répétant, songeur, ce que vient de dire Romano) : « "Quand il met des robes..." Ben c’est vrai qu’il met des robes... »

Romano : « Ben ouais ouais ! Non mais, tu sais, quand il met des robes de soirée, il est... »

Difool (toujours songeur) : « "Des robes de soirée", oui... »

Romano : « Dans La Ferme
, il se mettait comme ça... »

Difool : « Ouais. »

Emission Planète Rap – Le groupe de rap « 113 » dans le journal télévisé de TF1 (10/11/2005)

Dans l’émission Planète Rap (20h-21h), Fred, l’animateur, annonce la présence des rappeurs du groupe « 113 » (qui sont ses invités) dans le Journal télévisé de TF1 du jour. Il évoque son intention de diffuser le reportage en direct.
(20h02mn12s-20h02mn38s)

Fred : « Je préviens juste un truc : normalement, vous passez aussi sur TF1, ce soir, dans le Journal de 20 heures, les gars. »

Mokobé : « Ouais... »

Fred : « Peut-être... »

Mokobé : « Si on n’est pas censurés. Mais, normalement, ouais. »

Fred : « Je voulais prévenir juste les gens qui écoutent peut-être l’émission, on peut couper les disques à n’importe quel moment, les pubs aussi. Parce que, voilà, j’aimerais bien avoir votre réaction. C’est en direct, c’est sur TF1. On va voir, par rapport à ce qu’ils vous ont demandé si vous trouvez le sujet assez juste – ce qui sera peut-être possible. On réagira direct derrière, après, si vous êtes ok. »

Mokobé : « Ok, ça marche ! »

[...] (20h08mn40s-20h09mn28s)

Mokobé (parlant de la sortie de son album prévue pour le 14 novembre) : « Y’a d’autres morceaux plus profonds comme "Cercle familial" où on parle des liens familiaux, des morceaux comme "Peu de moyens" qui parlent de la banlieue où, vraiment, y’a plein de jeunes qu’ont du mal à s’en sortir et ils font comme ils peuvent. Et voilà... »

Fred : « Tiens ! En parlant de banlieue, je dis ça... On risque de couper à n’importe quel moment parce que vous êtes sur, normalement, TF1. En fait, c’est quoi ? Ils sont venus vous voir pour un reportage, c’est ça ? Ils vous ont dit quoi ? »

Mokobé : « Voilà. Ils nous ont parlé un peu de tout : de l’actualité, de... »

Fred : « Donc, forcément, on vient de voir, là, c’est sur les émeutes... »

Mokobé : « ...et un tout petit peu de l’album. Un tout petit peu. »

Fred : « Ah... Un tout petit peu. Donc, on va voir ce qu’ils vont garder. On va voir... Vous nous direz, dans un instant, si on arrive à choper l’émission. Sinon, ça sera chez Difool, tout à l'heure, à 21 heures, qu’on vous diffusera ce reportage, donc, de TF1. Et vous réagirez, voir si c’est assez correct, si c’est assez juste. Ca peut l’être aussi, hein ! »

Mokobé : « Ouais, on va voir, on va voir... Parce qu’on connaît bien les médias. On sait comment ils font... »

Fred : « Bon, normalement, c’est dans le 20 heures avec PPDA. C’est fort, quand même, hein ! (Rires de Mokobé) Le 113 avec PPD ! »

[...] (20h14mn39s-20h15mn03s)

Fred : « Bon, on est où, là, sur TF1 ? Qu’est-ce qu’ils foutent, là ? Je vois pas encore le 113 dans le 20 heures ! »

Mokobé (?) : « Censurés ! Je te dis, moi ! On va passer à 20 heures 37 ! (Rires) Entre les légumes et... le reportage sur le fromage... »

Fred : « ...en Haute-Savoie ! »

Un autre rappeur du 113 : « En Haute-Savoie ! »

Mokobé : « ...en Meurthe-et-Moselle. Je sais pas où... »

Fred : « Donc, dans un instant, le 113 de retour sur Sky et au 20 heures de TF1 ! Bougez pas ! On vous fera le simultané dans quelques minutes. Et on reviendra juste après ça ! »

[...] (20h33mn19s-20h33mn40s)

Fred : « On en est où, sur TF1, là ? Est-ce que c’est... Ah ! On est en Italie, maintenant... Ils sont... »

Mokobé (?) : « Je t’ai dit ! Regarde, on est pas loin de ce que j’ai dit : 20 heures 33, hein ! On approche ! »

Fred : « 20 heures 33 ! Ca va être bientôt la fin du journal, on a pas vu le 113 ! »

Mokobé (?) : « Ben ouais... On va voir... Là, y’a des poissons rouges, là, pour l’instant... (Rires de Fred) »

Fred : « Voilà ! Les poissons rouges avec un Italien qui raconte... aquariophile ! Eh ben, putain ! »

[...] (20h37mn59s-20h38mn53s)

Fred : « Le Journal télé de TF1, c’est fini ! Ben, ils ont mis où, le 113 ? Qu’est-ce qui s’est passé ? »

Un rappeur du 113 : « On s’est fait carotte ! »

Mokobé : « Peut-être que ça... Je sais pas... »

Fred : « Mais, ils avaient dit ce soir ou quoi, les gars ? »

Mokobé : « Y’a Julie Lescaut
, là. Y’a Cauet
, c’est bizarre... »

Fred : « Ah oui, y’a rien du tout, là... Ah non non, là, c’est parti ! C’est les bandes-annonces. Non, y’aura pas... Mais, normalement, ça devait être ce soir ? »

Un rappeur du 113 : « Ouais, c’est ce soir. Mais, je t’ai dit, avec les propos qu’on avait dit, tu vois... Ca m’étonne même pas que c’est pas passé parce que c’était trop... c’était trop clair, trop direct... »

Fred : « Mais ça parlait de quoi ? De l’album ? C’était pour parler de l’album, non ? »

Un rappeur du 113 : « Même pas. Ca parlait de l’album et ça parlait aussi de l’actualité. Nous, on a été... on a été francs par rapport à tout ce qui se passe et tout et, tu vois, je pense que, après, ils adoptent une certaine politique et... »

Fred : « Mais, pourtant, mais c’est ce que vous avez dit aussi cette semaine à l’antenne, je suppose... »

Un rappeur du 113 : « Voilà. C’est exactement ce qu’on a dit. C’est tout. Bref... »

Fred : « Ca mérite de pas être diffusé sur TF1, ce que vous avez dit à l’antenne ! »

Un rappeur du 113 : « Ben ouais, c’est... Voilà... On verra, hein... Peut-être un autre jour... »

Fred : « Peut-être demain ! »

Un rappeur du 113 : « Ouais... Qui sait ?... »

Fred : « Pour le 11 novembre, tiens ! »

[...] (20h59mn58s-21h00mn09s)

Fred : « Non, mais c’est vrai qu’on a dit depuis le début de l’émission que vous deviez passer ce soir sur le JT du 20 heures. Ce sera lundi soir. Mais je pense que Difool récupérera le son, et tout. On en parlera sur Sky
. »

Un rappeur du 113 : « Ok, c’est cool ! »

[...] (21h01mn29s-)

Difool et le 113 échangent quelques mots à la fin de l’émission Planète Rap et juste avant Radio Libre.
Difool : « Ah vous auriez pu vous retrouver au 13 heures, hein ! C’était encore pire ! »

Séquence 1549 – Télévision – TF1 – Vis ma vie (10/11/2005 – 21h11mn44s-)

L’auditrice 333 (Laurine, 19 ans, Lille) appelle parce qu’elle est amoureuse du meilleur ami de son père. Soudain, elle pense à dire quelque chose à Romano (connu pour sa pingrerie).
Auditrice 333 : « Eh ! J’ai un truc pour Romano. »

Difool : « C’est quoi ? »

Auditrice 333 : « Ouais... Je sais pas s’il a regardé Vis ma vie d’écolo et la meuf, là, qui dépensait toujours son fric
. »

Difool (à Romano) : « Non non, j’ai pas... Ben non, on était en émission. »

(Elle explique ensuite ce qu’elle a vu, ce qui provoque une – courte – discussion.)

Séquence 1611 – Télévision – Canal+ – Angel X (10/11/2005 – 23h16mn56s-)

L’auditeur 346 (Guillaume, Tourcoing) commence à exposer son problème.

Auditeur 346 : « En fait, samedi dernier, avec mon pote, tu vois, on a maté un film de boules
, t’as vu, normal... »

Difool : « Lequel ? »

Auditeur 346 : « ...après Jour de foot
, Canal, premier du mois
, normal ! »

Séquence 1623 – Télévision – TF1 – Star Academy (10/11/2005 – 23h28mn48s-)

Difool vient de parler du jeu de loterie Euro Millions. Il enchaîne en parlant de Star Academy.
Difool : « [...] Et une des types, là, de la Star Ac, qui va sortir ! »

Romano : « Ouais, c’est ça. Une des trois filles. »

Difool : « Voilà. Y’a des trucs qui s’est passé dans l’émission
 ? »

Romano : « Je sais pas. Aujourd’hui, j’ai... j’ai entendu encore l’autre, là... comment ?... Lunettes Oranges, là, qui chantait "Quoi ma gueule ?
"... »

Difool : « Ouais. Donc, t’as coupé ! »

Romano : « (Rires) Ouais, voilà ! A ce moment-là, j’ai dit : "Stop !" »

Difool : « "C’en est trop pour moi !" Non, t’as regardé, Marie ? »

Marie : « Non, je suis juste tombée sur la fin, moi. »

Difool : « Ah... Ben, Momo, lui, il a dû regarder, Momo ! »

Momo : « Non non ! Je regarde plus depuis au moins une semaine et demie ! »

Difool : « Oh la ! Momo ! »

Romano : « Non mais, déjà, ce soir, je crois qu’y’avait pas Raphy
, donc c’était tout nul... »

Difool : « T’as décroché, Momo ! »

Momo : « Non, mais j’en peux plus ! »

Romano (imitant Momo) : « "Je comprends plus, là !" »

Difool : « Bon... On va faire les Nouvelles footballistiques (*). [...] »

Séquence 1646 – Télévision – TF1 – Star Academy (11/11/2005 – 21h08mn33s-)

Momo est en train de donner le « sommaire » des « Nouvelles footballistiques (*) » lorsque Marie se met à rire à gorge déployée.
Difool : « Regardez la télé ! (Rires de plusieurs animateurs) Regardez TF1 ! Parce que... Excuse-moi, Momo, de t’interrompre mais... Y’a Madonna qu’hallucine parce que y’a Jean-Luc, il est torse nu et il danse comme... comme quoi ? »

Romano : « Comme une bête ! »

Difool : « Il essaye de faire peur aux gens. Y’a une meuf qui lui monte dessus ! »

Romano : « Et y’a un bout de tissu qui est resté accroché à lui, qui fait dix mètres de long ! Il a une traîne ! »

Difool : « La Star Academy, ils sont euh... »

Romano : « Ah ben... »

Difool : « Ouais ! On matera, aussi, un peu... »

Momo : « Elle hallucine, Madonna ! (Rires de Marie) »

Difool : « On a deux trois auditeurs attachés au radiateur
 qui ne peuvent pas s’échapper ! »

Romano : « Oui ! Et qui suivent ça pour nous ! »

Difool : « Ouais ouais... »

Momo : « Est-ce qu’on peut reprendre le sommaire footballistique ? [...] »

Séquence 1661 – Télévision – TF1 – Star Academy (11/11/2005)
( (21h28mn24s-21h29mn30s)

Difool : « C’est la folie à la Star Ac, ce soir ! »

Romano : « Les stars s’enchaînent ! »

Difool : « (incompréhensible) Y’a un instant, Johnny Hallyday et Pascal qui chantaient "Quoi ma gueule ? Qu’est-ce qu’elle a ma gueule ?
" Eh ben, écoute !... »

Romano (parlant de leur « gueule ») : « Elle est un peu chelou ! (Rires) »

Difool : « Et, là, ça continue ! Mais c’est la folie furieuse ! Regardez ! »

Romano : « Maintenant : Lorie ! »

Difool : « Lorie et sa nouvelle coupe de vieille
 ! »

Romano : « Et Ely-coptère
 ! »

Marie : « (incompréhensible) horrible ! »

[...]

Difool (prenant la voix d’une jeune fan de Lorie) : « "Super Lorie ! Regarde : j’ai des posters dans ma chambre !" (Rires de Marie) "Oh ! Regarde : j’en ai mis partout et je vais me faire la même coupe qu’elle pour être bien moche ! Avoir une tête de vieille ! Ouais !" »

Marie : « Il va y en avoir plein, hein, des petites nanas avec cette coupe, hein ! Je suis sûre ! »

Difool : « Noon !... »

Romano : « Ah non, mais faut pas ! »

Marie : « Ah ! Je suis sûre ! »

Romano : « Non, faut pas ! Si vous êtes parents, ne laissez pas votre enfant... »

Marie : « Faites gaffe ! »

Difool : « Ah ouais ! Et puis, si vous avez une petite sœur... je sais pas... la petite sœur de 10 ans, faut pas qu’elle se coiffe comme ça ! Surveillez les petites sœurs et les petits frères, hein ! »

Romano : « Ou alors, rasez-les, hein ! (Rires) Ah non, mais, elle revient avec cette tête-là, vous la rasez ! »

Difool (parlant de Lorie) : « Regardez la gueule qu’elle a ! (Rires de Marie) »

Romano (moqueur) : « Elle a un perfecto en cuir : c’est une rockeuse, hein ! »

Difool : « Ca, c’est la Star Academy ! C’est une grande grande soirée, hein ! »

Marie : « Ah ouais, grave ! »

( (21h30mn59s-21h31mn18s)

Difool (parlant d’Ely) : « La Québécoise a le feu au cul, elle, par contre, hein ! C’est pas possible de s’habiller comme ça ! »

Romano : « Non mais c’est... En fait, ils l’ont relookée : elle a eu droit à la journée relook-pute ! (Rires collégiaux) Non mais c’est vrai ! Non mais, au début, la première semaine, elle s’est fait convoquer par Alexia Laroche-Joubert
 et qui lui avait dit : "Tu t’habilles comme une vieille !" »

Difool : « Ah oui, c’est vrai ! »

Marie : « Ah ouais, c’est vrai ! »

Romano : « Et, après, elle l’a envoyée vers une meuf qui l’a relookée. »

Séquence 1676 – Télévision – TF1 – Star Academy : les passages de Madonna sont enregistrés (11/11/2005 – 21h56mn01s-)

Difool : « Merci à vous tous et à vous toutes d’être là. On est en direct donc... Pas comme la Star Ac quand y’a Madonna ! Parce que, quand y’a Madonna, ils sont pas en direct !... »

Marie : « Eh ben non ! »

Difool : « ...Je vous dis juste ça comme ça ! C’est un truc ! »

Romano : « Ouais ! C’est enregistré ! »

Difool : « Et d’ailleurs, y’a Védome 06 [orth?] qui a remarqué, qui dit : "Regardez bien la Star Ac : quand c'est Madonna qui chante, le petit synthé en direct disparaît ! Bizarre, ça, non ?" »

Romano : « Non mais c’est une grosse escroquerie parce que... »

Difool (coupant Romano) : « Bien joué, Védome ! »

Marie : « Ils l’ont enregistré hier ! »

Difool : « C’est bien : vous vous laissez pas baiser par la télé ! Faut faire gaffe ! »

Romano : « A la fin du résumé, tu sais, ils montraient déjà Madonna en train de chanter avec le public qui tapait dans les mains et, comme par hasard, elle était exactement habillée pareil, le son était pareil, tout ça... »

Marie : « Ouais ! Et puis, Ely-coptère aussi, avant-hier, là, à la fin du résumé, elle était habillée pareil que là ! »

Difool : « Etonnant ! Skyrock dénonce les arnaques de la télé ! Ca balance à Sky ! »

Séquence 1715 – Télévision – TF1 – Star Academy (11/11/2005 – 23h12mn18s-)

L’auditeur 366 (Marouane, Cannes) a été sélectionné pour participer au Loto foot avec les animateurs. Il arrive sur l’antenne.
Auditeur 366 : « Vous allez bien ? »

Difool : « Oui oui, on se marre bien. »

Cédric (?) : « Ouais, tranquille... »

Romano : « Ca va... »

Difool : « Y’a la Star Academy, c’est rigolo ! »

Romano : « Y’a l’Euro Millions qui arrive ! »

Auditeur 366 : « C’est pourave ! Je regarde même pas ! »

Difool : « Oui, justement, c’est pour ça que c’est drôle ! »

Auditeur 366 : « Je préfère vous écouter, hein ! »

Difool : « Bien ! Ben... Mais nous aussi, tu sais... Mais on a juste l’image parce que, parfois, y’a des trucs drôles. »

Séquence 1727 – Télévision – TF1 – Star Academy
( les passages de Madonna sont enregistrés (suite) (11/11/2005 – 23h30mn29s-23h31mn15s)

Difool : « Regarde : Y’a pas écrit "en direct", à la télé, donc, le truc, c’est pas en direct, hein... »

Romano : « Ah non mais, attends ! Là, je crois qu’ils vont faire le truc... »

Difool : « Ah ! Ils vont faire le raccord ! Bougez pas ! (On entend les applaudissements du plateau de télévision. Difool décrit la scène :) Alors, Madonna, là, vous voyez, est sur le plateau de la Star Academy mais, en fait, elle n’y est pas ! »

Romano : « Non non, c’est enregistré ! »

Difool : « C’est de la télé, hein, vous comprenez, donc... »

Romano : « Alors, là, elle part... »

Difool : « Là, elle part... »

Romano : « Tu vas voir ! »

Difool : « Alors, là, y’a raccord ! »

Romano : « Là, y’a une espèce de raccord, là... »

Difool : « Là, ils ont raccordé... Et, là, tu vas voir venir Mykonos... (On entend la voix de Nikos Aliagas : « Voilà, mesdames et messieurs, Madonna ! ») »

Romano : « Oh ben oui ! Elle est en direct ! »

Difool : « Le petit truc "en direct", ils vont remettre... »

Romano : « Ah... Ils ont oublié, ouais... »

Difool : « Ben... Eh, en tout cas, vous vous êtes rendus compte, hein ! Y’a eu plein de messages depuis tout à l'heure, là, sur le net, les SMS... »

Marie : « Ils sont habillés pareil et tout, hein ! Ils ont fait gaffe, quoi ! »

Romano : « Ah mais c’était trop grillé, hein ! »

Samy : « "En direct" ! »

Difool : « Regardez : "en direct" ! Et voilà ! On les a grillés, TF1, une fois de plus ! »

( Star Academy, « je peux m’en passer » (11/11/2005 – 23h31mn50s-23h32mn24s)

C’est le moment où, dans Star Academy, le public vote pour ceux qui seront « sauvés » (et donc où se décide qui se verra éliminer).
Romano : « Ouais mais, là, ça va durer trois heures parce que y’en a une repêchée par le public et, après, y’a les votes ! »

Marie (semblant plaider auprès de Difool pour continuer à regarder l’émission encore un moment) : « Au moins, on va savoir qui est repêché par le public. »

Romano (se moquant de cet enthousiasme de Marie) : « "Ah oui ! Allez ! On va savoir ! Allez ! Allez !" (Demandant à Marie qui, selon elle, sera éliminé :) Bon, allez, Marie, Alors ? »

Marie : « Moi, je pense que c’est Magalie qui va sortir ! »

Difool : « C’est les pronostics de la Marie ! »

Marie : « C’est mon pronostic à moi ! »

(Romano et deux autres animateurs font, à leur tour, leurs pronostics. Puis :)

Difool : « Bon... Allez, on va vous dire dans un instant... On va pas passer... (Evoquant un auditeur :) Y’a Jérôme, là, qui nous attend, hein !... »

Romano : « Ah non ! Mais, ouais, c’est pas grave, hein ! Moi, je peux m’en passer, hein ! »

Marie : « Ah oui... non... Mais oui... »

Difool : « Moi aussi, hein ! »

Romano : « Mais c’était Marie : "Ah non ! Je veux regarder !" »

Marie : « Non ! »

Difool : « Alors ! Jérôme !... [...] »

Séquence 1768 – Actualité – Les lunettes de Jacques Chirac (14/11/2005 – 21h27mn36s-)

Lors de la conversation, il est question de Cédric « le Belge » ce qui conduit les animateurs à évoquer l’ancien roi de Belgique, Baudouin Ier, puis le Président de la République Jacques Chirac.

Difool (parlant des Belges) : « Ils ont un roi, un type avec une couronne ! »

Romano (avec l’accent belge) : « Bé oui ! C’est le roi Babouin ! Et vive le roi Babouin et sa femme Fabiola ! »

Difool : « Bon, sinon... Ah mais, y’a notre roi à nous qui a parlé, ce soir. Vous avez vu Jacques Chirac ? Il a mis des lunettes
 ! »

Romano : « Ouais ouais ! Putain, ça fait chelou, hein ! »

Difool : « Avec des lunettes, ouais... il... ouais, il fait papy, quoi ! [...] »

Séquence 1771 – Télévision – France 3 – C’est pas sorcier (14/11/2005 – 21h32mn52s-)

L’auditeur 382 (Henri, 17 ans, Troyes) appelle car il pense avoir un ver solitaire.
Marie (à Romano) : « Non mais, déjà, tu l’attrapes comment, ce truc-là ? »

Romano : « Par exemple, si tu bouffes de la viande crue. En fait, c’est les vaches, quand elles bouffent de l’herbe, y’a le truc dans l’herbe... J’avais vu ça dans C’est pas sorcier
 ! (Rires de Difool puis de Romano) Et non, mais, en fait, les vaches, elles bouffent l’herbe et, dans l’herbe, si y’a le truc, en fait, elles le chopent. Et, quand elles sont tuées pour être bouffées, quoi... [...] »

� La question de la légitimité de la source Wikipédia.fr sera discutée dans la partie méthodologique.


� « Skyrock vendue », NewsMedias, 27 mars 2006


� Le Centre de consultation de l’Inathèque est situé sur le site François-Mitterrand de la Bibliothèque nationale de France, quai François-Mauriac, à Paris, dans le 13ème arrondissement.


� « A force de sympathiser avec les groupes qu’il étudie, le sociologue finit par partager leurs croyances, par reprendre à son compte les rationalisations que lui prodiguent les « théories indigènes ». » (Grignon, 2002, p. 122)


� Il y en aurait de plus en plus, selon Robert Castel : « la recherche en sciences est de plus en plus dépendante de financements proposés par des organismes publics ou privés qui sollicitent l'analyse ou l'expertise sociologique, en fonction des questions pratiquent qu'ils se posent, et non du souci de faire progresser le savoir, et peu de sociologues sont en fait indifférents à ces demandes. » (Castel, 2002, p. 67)


� « 207 parlementaires, sous la houlette du député UMP de Moselle François Grosdidier, ont réclamé des poursuites contre des groupes de rap » (Libération, 17/01/2006)


� Bien que basé sur le discours tenu à l’antenne, ce choix comporte évidemment une part d’arbitraire.


� Kilobits par seconde


� En effet, si, dans notre société, demander l’origine de quelqu'un (du fait de sa couleur de peau ou de son nom) est une pratique relativement courante, tel n’est pas le cas dans l’émission Radio Libre. Très peu d’informations ont donc été données sur le sujet à l’antenne. Ce n’est qu’incidemment qu’il a été possible d’apprendre l’origine de tel ou tel auditeur autrement que par son prénom.


� Sur le site internet de l’émission, l’animatrice est d’ailleurs présentée comme un objet de séduction pour les auditeurs mâles : « C'est la voix féminine de Radio Libre, envoie-lui ton message. C'est une femme qui semble ne pas laisser indifférent certains mecs... En plus d'une voix qui fait tripper trop de monde, Marie est en direct tous les soirs dès 21h sur Skyrock avec toute l'équipe de Difool ! » (Skyrock.com, 09/2006)


� Enquête « Conditions de vie et Aspirations des Français », CREDOC, 2005


� Pour ce qui est de l’usage du téléphone portable, l’inégalité est largement moindre puisque « 97% des 12-24 ans envoient régulièrement des SMS » (ibid., p. 29).


� accessibles depuis http://www.skyrock.com/chat/


� Il existe aussi des salons #foot, #mangas, #skyblog, #freestyle, #difool, #hotchannel, #mecs (homosexuel), #webcam, #belgique, #centre, #ile-de-france, #nord-est, #sud-ouest, #grand-ouest, #sud-est, etc. On notera également l’existence de salons maghrébins : #algerie, #maroc, #tunisie, #bled.


� On aurait pu penser que cette différence vient de ce que chatter est une activité plus masculine. Or, d’après une enquête du CREDOC réalisée en 2004, 40% des hommes et 38% des femmes ont « déjà utilisé des services de messagerie instantanée appelée parfois "chat" (comme ICQ, Microsoft Messenger, AIM...) » (CREDOC, 2004, p. 97, tab. 67). Remarquons cependant que l’enquête du CREDOC portait sur un système de messagerie privé (où l’on discute avec les personnes présentes dans sa liste de contacts) tandis que #skyrock est un chat avant tout public (même s’il est aussi possible de chatter en privé).


� alors que ce n’est peut-être pas forcément le département le mieux équipé en ordinateurs


� Les termes marqués d’un astérisque renvoient aux « � REF Annexe02_Vocabulaire_indigène \h � \* MERGEFORMAT �Quelques mots du vocabulaire indigène� » de l’annexe 2 p. � PAGEREF Annexe02_Vocabulaire_indigène \h ��87�.


� L’âge a été calculé à partir des informations données sur le site Wikipédia.fr.


� Pour ce qui est de Samy, il est difficile de le savoir. « Samy » est un prénom arabe, mais son vrai prénom (qui serait « Samuel ») est biblique.


� Sur ces 689 séquences, la durée moyenne était de 3mn47s.


� On peut lire les retranscriptions (complètes ou partielles) des séquences indiquées en annexe 4.


� Les citations rapportées dans les chapitres 3 et 4 ont parfois été partiellement réécrites (suppression de certaines hésitations, des interruptions de certains interlocuteurs, etc.) de manière à en rendre la lecture plus aisée. Les retranscriptions « brutes » correspondantes peuvent être retrouvées respectivement en annexes 4 et 5.


� Les dates indiquées sont celles de l’émission, même si les propos ont parfois été tenus après minuit.


� communiqué du service de presse de la présidence de la République, mercredi 26 octobre 2005


� C’est par exemple particulièrement clair lorsque Difool conseille : « Alors, arrêtez de foutre le bordel, ça fait plaisir aux keufs ! » (Le Morning de Difool, 07/11/2005, 7h27)


� cf. tableau 19 p. � PAGEREF Tableau_19 \h ��30�. (Pour être plus exact, il faudrait dire que près des deux tiers des auditeurs qui interviennent sur l’antenne pour parler d’un problème ont un problème ayant trait à la sexualité.)


� Relancée à plusieurs reprises, la réponse de la radio fut que « ni l'agenda de Difool ni celui de son équipe ne leur permettent de répondre favorablement à votre demande ».


� Pascale Santi, « La station Skyrock procède à une surveillance renforcée de ses blogueurs », Le Monde, 13-14/11/2005, p. 8


� C’est d’ailleurs pour ce langage que Skyrock sera finalement condamnée, le 31 janvier 2006, à payer une amende de 50 000 euros. (« Skyrock : sanction pécuniaire de 50 000 euros », décision du 31/01/2006, Journal Officiel, 12/04/2006)


� On note entre crochets la chaîne sur laquelle le programme est diffusé.


� Il faut dire qu’une telle tâche aurait demandé une concentration très importante à l’écoute alors que c’est déjà près d’une centaine d’indicateurs qui étaient codés (cf. annexe 1). Cela n’aurait pas manqué de multiplier les erreurs de codage.


� d’après Médiamat Annuel. Année 2005, communiqué de presse Médiamétrie - Médiamat, 02/01/2006, p. 2, tableau « Part d'audience des chaînes » (individus âgés de 4 ans et plus). « Le poste "Autres TV" est constitué de l'audience des chaînes locales, régionales, étrangères ou thématiques, des chaînes de la TNT (Télévision Numérique Terrestre), des chaînes non signées et des services interactifs. »


� Un tableau plus complet est dressé en annexe 3 p. � PAGEREF Annexe03_Animateurs \h ��89�.


� Selon un journaliste du Nouvel Observateur, « pour une fois, les médias audiovisuels français sont tous restés d'une sagesse qui ne leur est pas habituelle. [...] Les dérapages qu'avaient connus les JT lors de la fameuse affaire "Papy Voise" et les répercussions de cette escalade d'images de violence sur le premier tour de l'élection présidentielle, en 2002, appartiendraient donc au passé. » (Claude Soula, Nouvel Observateur, n° 2140, 10-16 novembre 2005, p. 74)


� Elle sera en revanche une nouvelle fois évoquée dans l’émission Planète Rap du 7 novembre par le rappeur Mokobé (du groupe 113). Il dénoncera « les télés qui cherchent à faire des top 50 » en établissant la liste des quartiers les plus touchées par les émeutes (ce qui pousserait les émeutiers de chaque ville à la surenchère).


� Claude Soula, Nouvel Observateur, op. cit.


� Observons que ce message peut néanmoins être l’objet d’une autre interprétation : c’est peut-être à cause des émeutes (qu’ils voient à la télé) que les gens deviennent racistes – et non à cause de la télévision (qui donne une image déformée des émeutes).


� « Star Ac : 5 garçons en garde à vue pour avoir forcé l'entrée du château », www.actustar.com, 06/10/2005


� Certes, Difool et son équipe sont ici dans un rôle (celui d’animateurs de radio). Ils ne tiennent pas donc forcément le même discours et n’ont pas forcément les mêmes pratiques lorsqu’ils regardent la télévision en famille ou avec des amis. Notre hypothèse (et la conviction que l’on peut avoir après 58 heures d’écoute) est néanmoins que ce qui est dit au micro est certainement assez « vrai » (ou assez « naturel »). En tout cas beaucoup plus vrai et plus naturel que ce qui pourrait être donné à voir à un sociologue venu recueillir un discours ou des pratiques. Car, dans un tel cas, comme le rapporte Le Grignou, l’enquêté est travaillé « par l'image du téléspectateur idéal, celui qui fait montre d'une consommation maîtrisée et savante » (2003, p. 117).


� « Le ministre de l’intérieur, Nicolas Sarkozy, a présenté mercredi 26 octobre en conseil des ministres un projet de loi de renforcement de la lutte contre le terrorisme. [...] Ce projet prévoit notamment un renforcement de la vidéosurveillance, une consultation facilitée des fichiers par les services de police et un durcissement des peines encourues. » (« L’Europe de l’antiterrorisme se construit dans le désordre », Le Monde, 27/10/2005, p. 1) La veille, Nicolas Sarkozy avait déclaré dans les colonnes du Monde : « Elle [la vidéosurveillance] est efficace, même si elle ne répond pas à tout. Dans le domaine du terrorisme, nous devons tirer les leçons des attentats de Londres. Il faut qu’il y ait de la vidéosurveillance dans le métro, les aéroports, les gares. Nous allons aussi autoriser les lieux de culte et les grands magasins à la développer sur leurs trottoirs. Les préfets auront la possibilité de l’imposer dans les lieux sensibles. Ensuite, nous ferons en sorte que la totalité des patrouilles de police travaillant la nuit soient équipées de caméras d’ici à début 2007, afin de mieux recueillir la preuve judiciaire. » (Nicolas Sarkozy, propos recueillis par Jean-Michel Dumay, Piotr Smolar, Laetitia Van Eeckhout, « M. Sarkozy : "Il ne serait pas anormal qu’un étranger puisse voter" », Le Monde, 25/10/2005, p. 10)


� « Le texte prévoit aussi l’exploitation des données téléphoniques et des consultations Internet. Les cybercafés, très prisés par les groupes d’activistes islamistes, devront ainsi conserver les données de connexion, qui ne portent pas sur le contenu des sites ou des messages envoyés. » (Piotr Smolar, « Le projet de loi de M. Sarkozy sera examiné à partir du 22 novembre », Le Monde, 27/10/2005, p. 2)


� cf. séquence 446 p. � PAGEREF Séquence_Emeutes_446 \h ��94�


� Il habite Le Raincy (cf. séquence 1103).


� Courbevoie (prononcer [kURbitH])


� Ce rapport, « préparé par la direction juridique du Conseil supérieur de l'audiovisuel dans le cadre de la procédure de sanction », avait été « notifié à l'intéressé par un courrier en date du 20 octobre 2005 » (« Skyrock : sanction pécuniaire de 50 000 euros », décision du 31/01/2006, Journal Officiel, 12/04/2006).


� « Pour mener à bien sa mission de régulation, le CSA dispose d'un pouvoir de sanction administrative à l'égard des radios et télévisions publiques et privées, qui s'exerce après mise en demeure. [...] Les sanctions administratives sont susceptibles d'être mises en œuvre à l'occasion de manquements des diffuseurs à leurs obligations et engagements. La gamme des sanctions est la suivante : • suspension de l'autorisation ; • réduction de la durée de l'autorisation ; • retrait de l'autorisation, dans les cas les plus graves. Le CSA peut également condamner un diffuseur au paiement d'une amende ou demander la diffusion à l'antenne d'un communiqué. À l'exception de la suspension d'autorisation, l'adoption de toutes les sanctions est soumise à une procédure contradictoire qui permet de faire valoir les droits de la défense. [...] Il peut également, si une chaîne relevant de la compétence de la France diffuse des programmes contraires à l'un des principes fondamentaux posés par la loi (respect de la dignité de la personne humaine, du caractère pluraliste des courants de pensée et d'opinion et de l'ordre public, protection de l'enfance et de l'adolescence, absence d'incitation à la haine ou à la violence pour des raisons de sexe, de mœurs, de religion ou de nationalité, etc.), demander au Conseil d'État de faire cesser la diffusion de la chaîne. » (Source : http://www.csa.fr/conseil/role/role_sanctions.php, 08/2006)


� Rappelons que, dans le langage de Radio Libre, le terme de « pyjamas » désigne ceux qui, du fait de leur jeune âge, ne sont pas supposés écouter l’émission.


� cf. note � NOTEREF _Ref145838905 \h � \* MERGEFORMAT �41� p. � PAGEREF _Ref145838916 \h ��94�


� Le Blanc-Mesnil


� nom d’une cité de Clichy-sous-Bois


� cité de Corbeil-Essonnes (91)


� Le 30 octobre, dans le journal télévisé de TF1, Nicolas Sarkozy avait déclaré qu’il se rendrait chaque semaine dans un quartier sensible : « Intervenu publiquement à plusieurs reprises, depuis cinq jours, au sujet des émeutes qui ont suivi la mort de deux adolescents à Clichy-sous-Bois (Seine-Saint-Denis), le ministre était l’invité du journal de 20 heures de TF1, dimanche 30 octobre. M. Sarkozy a prôné la "tolérance zéro" en matière de violences urbaines [...]. Indiquant qu’il se rendrait lundi matin à la préfecture de Bobigny pour saluer le "travail remarquable" des policiers, le numéro deux du gouvernement a promis qu’il irait désormais "chaque semaine" dans un quartier sensible. » (Jean-Baptiste de Montvalon, « Emeutes de Clichy-sous-Bois : les interventions de Nicolas Sarkozy sont contestées, même à droite », Le Monde, 01/11/2005, p. 9) Il avait déjà été question de cette « tournée » à la séquence 682.


� Balagny est un quartier d’Aulnay-sous-Bois.


� Il semble s’agir d’une allusion aux morts de Zyed et Bouna.


� cf. séquence 446 p. � PAGEREF Séquence_Emeutes_446 \h ��94�


� Quelques jours plus tard, dans un article du Monde du 9 novembre, on pourra lire : « La ville du Raincy est pourtant réputée pour sa tranquillité � on la présente parfois comme une réserve bourgeoise au milieu du département. » (Luc Bronner, « Au Raincy, îlot privilégié, le couvre-feu est déjà en vigueur », Le Monde, 09/11/2005)


� cf. note � NOTEREF _Ref143991085 \h � \* MERGEFORMAT �53� p. � PAGEREF _Ref143991091 \h ��106�


� verlan pour « carotter ». C’est Cédric (qui est originaire de Belgique) qui est chargé d’envoyer les albums et les jeux de la semaine aux auditeurs.


� Depuis le 20 octobre, de nombreux auditeurs se sont plaints de ne pas recevoir l’album ou le jeu qu’ils avaient gagné.


� Comme Cédric l’explique dans la phrase suivante, cette expression désigne ceux qui prennent le taxi et partent sans payer. On en trouve notamment une trace dans un titre du groupe de rap « 113 » : « C'est le guide du loulou, bar, by night, dans tous les coups foireux et dans toutes les arnaques. // J'suis un putain d'clando, j'arrive de Vitry en cargo. [...] Grand dieu, rend grâce au taxi baskets et aux petits week-ends avec les sounds de quartiers » (113, album « Dans l’urgence », 2003, titre « Le guide du Loubard »).


� cf. la séquence 1182


� « Banlieue 13 est un film français réalisé par Pierre Morel, sorti le 10 novembre 2004. [...] Paris, 2010, dans les cités ghettos de la banlieue parisienne, une bombe nucléaire "propre" est volée. Un seul flic peut y entrer, un seul homme peut l'y guider. [...] Dans le film, le ministre Krüger parle de "nettoyer la racaille" des banlieues, devenues incontrôlables, de manière expéditive. De son côté, le héros du film explique qu'il lui semble légitime de brûler des voitures pour exprimer sa révolte. Curieusement, Banlieue 13 ne sera pas spécialement évoqué au cours des débats qui ont entouré, un an plus tard, les émeutes de 2005 dans les banlieues françaises, bien que Luc Besson, le producteur du film, ait commenté les mots de Nicolas Sarkozy à l'occasion des émeutes : "À la fin de Banlieue 13, on voit un ministre de l'Intérieur qui déclare : Y en a marre de cette racaille qui coûte une fortune à l'Etat. A tel point que je me demande si Kärcher 1er n'a pas piqué les dialogues à Banlieue 13 (...) "Racaille", "pedigree", je n'ai rien entendu d'aussi violent depuis Le Pen et sa haine de la différence" (Magazine Premiere, décembre 2005). » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006) Ce film sera diffusé le vendredi 11 novembre à 20h55 sur Canal+ (Source : Télérama, n°2912, 5-11 novembre 2005, p. 159).


� Dans aucune des séquences précédentes il n’avait encore été question de LCI.


� « Le 113 est un groupe de rap français formé en 1994 et originaire de Vitry-sur-Seine en banlieue sud de Paris. Le 113 est formé de trois amis d'enfance [...] : * Rim'K - Abdelkrim Brahmi, né le 21 juin 1978, d'origine algérienne ; * Mokobé - Mokobé Traoré, né en 1979 ?, d'origine malienne ; * AP - Yohann Duport, d'origine guadeloupéenne. Le nom du groupe a d'ailleurs été choisi en référence au numéro du bâtiment où ils ont passé leur jeunesse, à la cité Camille Groult. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� Il s’agit des familles des victimes.


� « Peu de temps après 22 heures, lundi 7 novembre, le député et maire UMP du Raincy (Seine-Saint-Denis), Eric Raoult, est monté sur le perron de l'hôtel de ville. Entre ses mains, l'arrêté signé l'après-midi même, qui prévoit un couvre-feu pour les mineurs entre 22 heures et 6 heures. Devant lui, une foule compacte d'une quarantaine de journalistes. "Ce n'est pas un coup médiatique. C'est une mesure de bon sens", assure l'ancien ministre délégué à la ville et à l'intégration d'Alain Juppé (1995-1997), qui est allé plus vite que le premier ministre, Dominique de Villepin, en annonçant, dès l'après-midi, la mise en œuvre d'un couvre-feu dans la totalité de sa commune, jusqu'à une date indéterminée. Depuis 22 heures et jusqu'à 6 heures, tout mineur circulant seul dans les rues de la sous-préfecture de Seine-Saint-Denis peut être conduit, par la police nationale, au commissariat de la ville. [...] La ville du Raincy est pourtant réputée pour sa tranquillité � on la présente parfois comme une réserve bourgeoise au milieu du département. Depuis le début des incidents, seuls trois véhicules ont été incendiés dans la commune. [...] "Ce n'est pas parce que c'est un mec de droite qui lance l'idée qu'elle est mauvaise. Un extincteur n'a pas de couleur politique", ajoute-t-il en signalant qu'il ne s'agit pas "d'une guerre des riches contre les pauvres et que Marx et Lénine sont morts depuis longtemps". En fin de soirée, le maire prend sa voiture pour se balader dans la ville. Un véhicule de la police municipale doit patrouiller parmi les pavillons. Une voiture de la police nationale effectue également des rondes, jusqu'au moment où elle est appelée à l'extérieur de la commune. "Le but, c'est de ne rencontrer personne", avait résumé M. Raoult. [...] » (Luc Bronner, « Au Raincy, îlot privilégié, le couvre-feu est déjà en vigueur », Le Monde, 09/11/2005 – mis en ligne sur internet le 08/11 à 15h29)


� « Une information judiciaire a été ouverte mardi après l'arrestation de trois personnes soupçonnées d'avoir appelé à l'émeute sur des "blogs" internet, apprend-on de source judiciaire. Deux des trois suspects, un Français et un Ghanéen âgés respectivement de 16 et 18 ans, ont été présentés à un juge d'instruction en vue de leur mise en examen pour "provocation à une dégradation volontaire dangereuse pour les personnes par le biais d'internet". Le parquet a requis leur placement en détention provisoire, point sur lequel un juge des libertés devait se prononcer dans la soirée de mardi. Ils avaient été arrêtés lundi à Noisy-le-Sec et Bondy (Seine-Saint-Denis). Ce serait la première information judiciaire à Paris sur le fondement de ce délit inclus dans les textes régissant la presse, qui est passible de cinq ans de prison. Le troisième suspect, âgé de 14 ans, interpellé à Aix-en-Provence (Bouches-du-Rhône), a été remis en liberté à l'issue de sa garde à vue, sans poursuites dans l'immédiat, en raison d'un problème de procédure. Les trois jeunes sont soupçonnés d'avoir lancé des appels à l'émeute et des menaces contre la police sur des "blogs", sites internet personnels hébergés sur le site de la radio Skyrock. Ces blogs, intitulés "Nike la France" et "Nique l'Etat" ou encore "Sarkodead" et "Hardcore", incitaient à participer aux violences dans les banlieues et à s'en prendre aux policiers. Ils ont été désactivés par Skyrock le week-end dernier. "Unissez-vous, faites cramer les keufs", lisait-on sur l'un d'entre eux. Une enquête a été jugée nécessaire pour déterminer les éventuelles attaches des suspects et savoir si leur démarche procède ou non d'une entreprise organisée de propagation des émeutes. Un service de police spécialisé dans les délits utilisant les nouvelles technologies, l'OCLTIS, ainsi que l'Office central de répression du banditisme (OCRB) ont été saisis. » (« Deux jeunes poursuivis pour appel à l'émeute sur des "blogs" », dépêche Reuters, mardi 8 novembre 2005, 19h18)


� Pierre Bellanger, le PDG de Skyrock.


� « Si la personne faisant l'objet de la mise en demeure ne se conforme pas à celle-ci, le Conseil supérieur de l'audiovisuel peut prononcer à son encontre, compte tenu de la gravité du manquement, une des sanctions suivantes : 1° La suspension de l'édition ou de la distribution du ou des services ou d'une partie du programme pour un mois au plus ; 2° La réduction de la durée de l'autorisation ou de la convention dans la limite d'une année ; 3° Une sanction pécuniaire assortie éventuellement d'une suspension de l'édition ou de la distribution du ou des services ou d'une partie du programme ; 4° Le retrait de l'autorisation ou la résiliation unilatérale de la convention. » (Loi n°86-1067 du 30 septembre 1986 relative à la liberté de communication, dite « Loi Léotard », art. 42-1)


� « Le montant de la sanction pécuniaire doit être fonction de la gravité des manquements commis et en relation avec les avantages tirés du manquement, sans pouvoir excéder 3 p. 100 du chiffre d'affaires hors taxes, réalisé au cours du dernier exercice clos calculé sur une période de douze mois. Ce maximum est porté à 5 p. 100 en cas de nouvelle violation de la même obligation. Lorsque le manquement est constitutif d'une infraction pénale, le montant de la sanction pécuniaire ne peut excéder celui prévu pour l'amende pénale. Lorsque le Conseil supérieur de l'audiovisuel a prononcé une sanction pécuniaire devenue définitive avant que le juge pénal ait statué définitivement sur les mêmes faits ou des faits connexes, celui-ci peut ordonner que la sanction pécuniaire s'impute sur l'amende qu'il prononce. Pour l'application du présent article, sont agrégées au montant du chiffre d'affaires l'ensemble des recettes publicitaires provenant de l'activité du service. Les sanctions pécuniaires sont recouvrées comme les créances de l'Etat étrangères à l'impôt et au domaine. » (Loi n°86-1067 du 30 septembre 1986 relative à la liberté de communication, dite « Loi Léotard », art. 42-2)


� « Dominique de Villepin a annoncé lundi que Jacques Chirac avait décidé de réunir mardi matin le conseil des ministres pour autoriser le gouvernement à recourir à la loi de 1955 qui permet aux préfets de décréter un couvre-feu là où c'est nécessaire. "Partout où c'est nécessaire, les préfets pourront appliquer le couvre-feu", a déclaré le Premier ministre, qui intervenait sur TF1 après onze nuits de violences dans les banlieues françaises. » (dépêche Reuters, 07/11/2005)


� « Les autorités [belges] s'inquiètent d'une éventuelle contagion en Belgique des violences qui touchent actuellement les banlieues françaises, après que plusieurs véhicules ont été volontairement incendiés pendant le week-end à Bruxelles. Aucune trace d'accélérant n'a été trouvée sur les véhicules incendiés dimanche soir peu avant 23 heures dans le quartier du Midi à Saint-Gilles, a-t-on appris lundi auprès du parquet de Bruxelles [...]. Trois véhicules ont été incendiés, à trois endroits différents, rues de Rome et de Hollande et square Jacques Franck. Dans une rue, le feu de la voiture incendiée s'est propagé à deux autres véhicule. Dans une autre rue, le feu a endommagé un second véhicule. [...] Le Centre de crise suit de très près les violences dans les banlieues françaises, a déclaré son porte-parole, en estimant cependant que les incendies du quartier du Midi étaient des incidents locaux. Les bourgmestres des trois communes bruxelloises proches de la Gare du Midi (Anderlecht, Forest et Saint-Gilles) se sont cependant réunis lundi pour discuter des mesures à prendre pour éviter toute contagion. Un groupe de travail se réunira tous les jours tant que les événements continueront en France, a expliqué le bourgmestre d'Anderlecht, Jacques Simonet. [...] M. Simonet a également souligné que des échauffourées avaient opposé ce week-end des policiers et des jeunes à Schaerbeek. Cinq policiers avaient été légèrement blessés lors d'une interpellation tôt samedi matin. Les quartiers qui sont potentiellement les plus concernés par ce type de délinquance à Bruxelles sont des quartiers dans lesquels les forces de l'ordre n'ont jamais perdu pied, tempère toutefois Jacques Simonet. Ces quartiers sont tous les jours quadrillés par les services de prévention et par les agents de quartier. Le contrôle social n'a jamais été perdu en Belgique dans les quartiers, a-t-il insisté. » (« La France fait tache d'huile », www.lesoir.be, lundi 7 novembre 2005, 18h15)


� cf. séquence 1128


� cf. après la séquence 1230


� Dans la nuit du 5 au 6 novembre, la maison des jeunes de Villeneuve-Saint-Georges (Val-de-Marne) avait été incendiée. (dépêche Reuters, 06/11/2005)


� Beaudottes est l’un des quartiers de Sevran.


� « c’est des gens du quartier qui ont pas plus d’argent que... » (Difool, séquence 1298)


� cf. séquence 446


� « Sept à huit est un magazine d'information hebdomadaire de la télévision française. Il est présenté par Thomas Hugues et Laurence Ferrari sur la chaîne TF1. Diffusée le dimanche soir de 19h à 20h, créneau dévolu depuis de nombreuses années à la diffusion de magazine d'information par la chaîne, Sept à huit est pour la première fois diffusée le 4 septembre 2000, et succède à une autre émission phare d'information et de politique, Sept sur sept présentée par Anne Sinclair. Sept à huit se distingue cependant du format de Sept sur sept, en ce sens qu'elle rompt avec le principe de l'invité politique unique (même si une personnalité est interviewée en toute fin d'émission), pour la diffusion de quatre à cinq sujets et reportages de 10 minutes sur l'actualité du moment. » (Source : Wikipédia.fr) C’est une émission qui avait été diffusée le dimanche 6 novembre, juste après Star Academy.


� cf. infra la retranscription de ce qui avait été dit dans l’émission Le Morning de Difool du matin.


� retranscription trouvée in Jean-Pierre Dubois, Président de la Ligue des droits de l’homme, « Violences policières. Lettre de Jean-Pierre Dubois au ministre de l'Intérieur concernant des propos tenus par des policiers », 10 novembre 2005


� cf. séquence 1235


� Difool en avait notamment informé les auditeurs la veille lors de la séquence 1235.


� C’est finalement par une décision du CSA du 31 janvier 2006 que la radio sera condamnée : « La S.A. Vortex, éditrice du service de radio Skyrock, versera au Trésor public la somme de 50.000 euros (cinquante mille euros). » (« Skyrock : sanction pécuniaire de 50 000 euros », décision du 31/01/2006, Journal Officiel, 12/04/2006)


� Le boulevard de Metz est situé dans le quartier Faubourg de Béthune qui a été classé en Zone Urbaine Sensible par décret n°96-1156 du 26/12/1996. « Le Faubourg de Béthune est un quartier résidentiel défavorisé du Sud-Ouest de Lille, classé zone franche urbaine. Souvent qualifié de "quartier chaud", l'habitat y est composé à 77% de HLM. Ce quartier en difficulté, divisé géographiquement car traversé par le périphérique, a un taux de chômage dépassant les 30% et une forte proportion d'immigrés. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� La veille, lors de la séquence 1303, Difool avait déjà dit la même chose.


� « Lilian Thuram ne peut garder le silence. Le défenseur de l'équipe de France de football, membre du Haut conseil à l'intégration, a indiqué être "énervé" par les discours entendus sur les banlieues, et a répondu mardi au ministre de l'Intérieur Nicolas Sarkozy, affirmant ne "pas (être) une racaille". "Moi aussi, j'ai grandi en banlieue, a-t-il expliqué lors d'une conférence de presse à la veille de France-Costa Rica à Fort-de-France. Quand quelqu'un dit il faut nettoyer au Kärcher... Il ne sait peut-être pas ce qu'il dit, Sarkozy. Moi, je le prends pour moi." "Moi aussi on me disait : 'tu es une racaille'. Mais je ne suis pas une racaille. Ce que je voulais c'est travailler. Il n'a peut-être pas saisi cette subtilité", a poursuivi Lilian Thuram, qui, se disant "énervé", souhaiterait que, sur le fond, on parle de "justice sociale". "C'est assez délicat, on traverse une période difficile. On a mis le point sur l'insécurité. C'est quelque chose qui rassemble : qui ne veut pas vivre en sécurité ? Le problème, c'est qu'il faut trouver des coupables. Et, derrière, on entend toujours les gens qui vivent dans les banlieues", a ajouté le défenseur de l'équipe de France, né à Pointe-à-Pitre (Guadeloupe). "Mais la violence n'est jamais gratuite. Il faut comprendre d'où arrive le malaise. Avant de parler d'insécurité, il faut peut-être parler de justice sociale. Les gens (en banlieue) n'ont peut-être pas de travail. C'est bien la rigueur, mais avant ça, il faut intégrer les gens par le travail. Ils demandent du travail. Les plus rebelles le traduisent par l'agressivité", a-t-il poursuivi. » (« Lilian Thuram répond à Sarkozy », nouvelobs.com, 09/11/2005)


� « Thierry Henry est un footballeur français, d'origine antillaise, guadeloupéen plus particulièrement de la Désirade par son père et martiniquais de par sa mère, né le 17 août 1977 aux Ulis (Essonne, France). » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� « William Gallas est un footballeur professionnel français, né le 17 août 1977 à Asnières-sur-Seine, dont les parents sont originaires du département français de la Guadeloupe. Son poste de prédilection est défenseur central. Le jour de ses 28 ans, il s'offre son premier but en équipe de France de football.  » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� surnom donné à Sylvain Wiltord


� « Joey Starr (alias Jaguar Gorgone ou Double R), de son vrai nom Didier Morville, est un rappeur français, né le 27 octobre 1967 à Saint-Denis en Seine-Saint-Denis (France). Révolté, écorché vif, réputé violent, ses démêlés avec la justice font les choux gras des médias people (magazines, télé...) et éclipsent souvent le travail artistique du rappeur. Son flow, puissant et complet, hérité du ragga, marque les auditeurs et ses écrits, de "Pose ton gun" à "Come again" en passant par "Comme une odeur de soufre", sont reconnus par la critique et le monde du rap, et rappellent quelque peu feu Ol' Dirty Bastard. » (Wikipédia.fr, 08/2006)


� « 60 jours, 60 nuits » est une émission de télé-réalité qui fut diffusée à partir du samedi 4 janvier 2003 sur la chaîne Canal+. « Chaque jour pendant 2 mois, 60 jours, 60 nuits nous invite à partager la vie de deux personnages hauts en couleurs : Joey Starr, alias Didier Morville, membre du groupe NTM, aussi connu pour ses raps aux sujets variés [...] que pour ses déboires avec la justice en dehors de la scène. [...] De l'autre côté, Francis Lalanne, auteur-compositeur-interprète, un rebelle dans un autre style que celui de Joey Starr, star adulée à une époque [...], plus ou moins retombé dans l'oubli du grand public [...]. Chaque soir de la semaine à 20h10, Canal proposera un résumé de la journée, les moments forts de la semaine étant réservés aux abonnés le samedi soir à partir de 21h00. » (Source : « 60 jours, 60 nuits. In bed with Joey Starr et Francis Lalanne », moimoije.com, 04/01/2003)


� cf. séquences 1270 et 1317


� « Dès la fin de l'après-midi mardi, la préfecture de la Somme a annoncé avoir pris un arrêté de couvre-feu de 22 heures à 6 heures pour Amiens et sa métropole concernant les mineurs de moins de 16 ans non accompagnés et entrant en vigueur mercredi à minuit. Auparavant, deux maires UMP – Serge Grouard à Orléans et Jean Marsaudon à Savigny-sur-Orge (Essonne) – avaient pris, mardi, des arrêtés imposant un couvre-feu pour les mineurs. A Savigny-sur-Orge, cinq adolescents, selon la mairie interrogée aux alentours de minuit, ont été contraints de rentrer chez eux. Dans certains cas, la vente de carburant aux mineurs a également été interdite. » (Source : « Banlieues en crise : baisse sensible des violences, premiers couvre-feux », Lemonde.fr, 09/11/2005 - 09h03)


� « Alors que le décret instituant l'état d'urgence "à compter du 9 novembre 2005 à zéro heure sur l'ensemble du territoire métropolitain" a été publié au Journal officiel, les violences urbaines ont diminué dans la nuit de mardi à mercredi. Toutefois, il semble difficile d'établir un lien, pour l'instant, entre la mise en place des premières mesures de couvre-feux et une baisse des incendies et des accrochages avec la police. » (Source : « Banlieues en crise : baisse sensible des violences, premiers couvre-feux », Lemonde.fr, 09/11/2005 - 09h03)


� « Le ministre de l'intérieur s'est engagé, mardi 8 novembre au soir, lors d'une visite à Toulouse, à mettre en œuvre les couvre-feux "d'une manière proportionnée à la menace". "C'est à moi qu'il revient de mettre en œuvre cette décision, je l'appliquerai partout où ce sera nécessaire, je l'appliquerai avec mesure mais je l'appliquerai", a assuré M. Sarkozy lors d'une visite en début de soirée à la direction départementale de la sécurité publique. » (Source : « Banlieues en crise : baisse sensible des violences, premiers couvre-feux », Lemonde.fr, 09/11/2005 - 09h03)


� « Un bus au GPL de transport urbain, circulant sans passager, a été attaqué à coups de cocktails Molotov et a explosé dans la banlieue de Bordeaux sans faire de victime. » (Source : « Banlieues en crise : baisse sensible des violences, premiers couvre-feux », Lemonde.fr, 09/11/2005 - 09h03)


� Voici comment ce quartier est présenté par le Centre de ressources de la Délégation Interministérielle à la Ville (DIV) : « Le quartier Teisseire est situé au sud-est de l’agglomération grenobloise, à proximité des quartiers Jouhaux et Villeneuve. Il est bien pourvu en équipements et relié de façon satisfaisante au centre ville par l’avenue Jean Perrot et le réseau de transport en commun. Il compte 3000 habitants dont la majorité sont dans le parc de logement social comprenant 1268 logements, entièrement gérés par l’OPALE (Office Public de la Ville de Grenoble). Il possède une échelle de bâtiments constitués de petits immeubles et de 7 tours (construits entre 1958 et 1962, avec une première réhabilitation entre 1980 et 1993) et forme un ensemble peu dense avec un espace public abondant. Les logements sont de petites tailles (52% de T3). » (« Caractéristiques urbaines et sociales du quartier », Renouvellement urbain et participation des habitants – Grenoble : Quartier Teisseire, site internet http://i.ville.gouv.fr, septembre 2001, p. 25)


� Teisseire est en effet également une marque de sirops et jus de fruits.


� Il s’agit d’un match amical qui doit avoir lieu samedi 12 novembre à 21 heures au Stade de France (à Saint-Denis) et retransmis en direct sur TF1.


� En effet, peu de temps auparavant, une coupure de courant organisée par la CGT avait déjà affecté le département du Rhône : « Avec seulement 8 % de grévistes, quelques coupures de courant et des actions vers les usagers, la journée d'action nationale des salariés d'EDF contre la privatisation partielle a connu une ampleur limitée. Mais la CGT, principal syndicat organisateur, a affirmé inscrire son action dans le "long terme". La direction a indiqué que le mouvement social a occasionné dans la matinée une baisse de production de "3 600 mégawatts, soit 6 % de l'électricité consommée", ainsi que des coupures d'électricité affectant 20 000 habitants à Givors (Rhône) et 30 000 à Marseille. (« Après une petite journée d'action contre la privatisation d'EDF, la CGT dit viser le "long terme" », Lemonde.fr, 8 novembre 2005)


� Il s’agit du match amical de football France - Costa Rica alors diffusé sur TF1.


� Il s’agit d’une déclaration faite par le footballeur Lilian Thuram le mardi 8 novembre 2005 (cf. note � NOTEREF _Ref144800749 \h � \* MERGEFORMAT �87� p. � PAGEREF _Ref144800761 \h ��141�).


� Les stations de lavage Elephant Bleu permettent de laver les véhicules au nettoyeur haute-pression.


� Lilian Thuram a grandi dans le quartier « Les Fougères » à Fontainebleau (Seine-et-Marne).


� déclaration du 26/10/2005 à Argenteuil (cf. séquence 446)


� « Le préfet des Alpes-Maritimes a décrété l’état d’urgence dans le département, où 155 voitures ont été incendiées dans des violences urbaines depuis vendredi. Un couvre-feu interdit aux mineurs de circuler et de se rassembler entre 22h00 et 05h00 du matin s’ils ne sont pas accompagnés d’un adulte ayant autorité légale. L’arrêté du préfet Pierre Breuil précise qu’à Nice et à Saint-Laurent-du-Var une quinzaine de débits de boissons des quartiers difficiles seront également fermés de 22h00 à 05h00. Le couvre-feu, qui prend effet à compter de mercredi soir, court jusqu’au 20 novembre. Les forces de l’ordre pourront mener des perquisitions de nuit dans les quartiers où elles seraient prises à partie. Plus de mille hommes – CRS, gendarmes, policiers – ont été mobilisés pour faire respecter cet état d’urgence. » (dépêche Reuters, 09/11/2005)


� Cette idée que le maire de cette commune se faisait de la publicité en instaurant le couvre-feu dans sa ville a déjà été évoquée lors de la séquence 1366.


� Lors de la séquence 1366, Momo expliquait qu’il avait croisé des caméras de CNN au Raincy.


� L’émission Le Morning de Difool a lieu « en direct d'un appartement à Courbevoie » (Wikipédia.fr, 09/2006).


� à propos de la coupure de courant à Lyon (cf. séquences 1428 et suivantes)


� pour la retranscription de cette bande-annonce, cf. séquence 1457


� allusion à Jessica ayant envoyé un message (séquence 1468)


� Le Couvre-Feu est le nom d’une émission de Skyrock. Voici comment elle est présentée sur le site internet de la station : « Chaque mercredi à minuit retrouve le Couvre-Feu sur Skyrock. Chaque mercredi Hip Hop, Dancehall, invités et Freestyles avec Jacky Brown et Lord Issa pour COUVRE-FEU en direct du Mirador avec son nouveau slogan : Pendant que tout le monde dort on veille sur ce qui se passe dehors ! On sait quand ça commence mais on ne sait toujours pas quand ça finit ! Retrouve l'émission avec au micro l'éternel Jacky Brown, Faya D et avec aux platines : Lord Issa, DJ Phaxx (Natural DJZ) et DJ Poska (Big Broz Records). Retrouve Miss Nasha pour les news et infos tous les mercredis dans une ambiance chaude et festive, à partir de minuit jusqu'à fatigué ! » (Source : skyrock.com, 08/2006)


� cf. séquence 1457


� Lors de la séquence 1038, on apprenait que Karim s’était « fait plaquer par les keufs en venant à la radio, le matin, à 5 heures 45 ».


� Le jeudi 10 novembre 2005, entre 20h50 et 23h, c’est le magazine d’enquête Envoyé Spécial qui était programmé.


� surnom donné à Nikos Aliagas, présentateur de Star Academy.


� cf. séquence 446


� déclaration du 26/10/2005 à Argenteuil (cf. séquence 446)


� « Dans la soirée de samedi [12/11/2005], Nicolas Sarkozy, qui venait pour inspecter le dispositif de sécurité en place, a reçu un rude accueil lors d'une brève visite sur les Champs-Elysées qui a provoqué bousculades, huées et insultes. Son arrivée a immédiatement déclenché une énorme bousculade de journalistes et de passants, tandis que des jeunes lançaient des slogans et insultes comme "Sarkozy démission", "Sarkozy bâtard", "Sarkozy n... ta mère". Remontant alors en voiture, le ministre a ensuite regagné la place Charles-de-Gaulle et inspecté le dispositif de sécurité dans la station de métro et de RER. A sa sortie, il a été là aussi accueilli par des huées et des insultes de la part de jeunes qui s'étaient regroupés. En tout, sa visite, qui a débuté près d'une heure en retard, a duré une dizaine de minutes. » (Source : « Paris se prémunit des violences », http://tf1.lci.fr, 12/11/2005)


� cf. séquence 1457


� Il s’agit d’une allusion à une ancienne émission de télévision ayant rencontré un grand succès, Loft Story : « Loft Story est une émission de télévision française de télé-réalité diffusée sur M6 lors de deux saisons en 2001 et 2002 et présentée par Benjamin Castaldi. Elle est adaptée de l'émission néerlandaise Big Brother. Loft Story a lancé la vogue de la télé-réalité en France, et toutes les critiques (l'accusant très souvent de télé poubelle) qui vont avec. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006)


� Julie Lescaut est une série télévisée policière française créée par Alexis Lecaye et diffusée depuis le 9 janvier 1992 sur TF1 (Source : Wikipédia.fr, 08/2006). Un à deux épisodes sont diffusés chaque mois en alternance avec d’autres séries policières françaises, le jeudi, à 20h50, sur TF1. (Les dernières diffusions : jeudi 1er septembre : Julie Lescaut ; jeudi 8 septembre : Diane, femme flic ; jeudi 15 septembre : Navarro ; jeudi 22 septembre : Commissaire Moulin, police judiciaire ; jeudi 29 septembre : Julie Lescaut ; jeudi 6 octobre : Une femme d’honneur ; jeudi 13 octobre : Navarro ; jeudi 20 octobre : Julie Lescaut.)


� L’émission Star Academy se déroule dans le château de Dammarie-lès-Lys en Seine-et-Marne.


� « Alexia Laroche-Joubert, née le 19 décembre 1969 à Paris, est une productrice et animatrice de télévision. Elle est la fille de Patrick Laroche-Joubert, publicitaire et de Martine Gabarra (grand reporter, connue sous le nom de Martine Laroche-Joubert) [...]. Après avoir obtenu un DESS de droit, elle travaille six ans dans les chaînes thématiques du groupe Canal+, puis à partir de 1995 aux côtés de Michel Denisot et Marc-Olivier Fogiel pour Télé Dimanche, avant de rejoindre TF1 en 1997. En 1998, elle intègre le groupe Endemol en tant que rédactrice en chef du magazine Exclusif sur TF1. En janvier 2000, elle prend en charge les filiales de production d'Endemol ASP et Niouprod, en charge de Loft Story et Star Academy. En 2001, alors directrice de la Star Academy, elle est promue directrice des programmes d'Endemol France. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006)


� L’auditeur fait allusion à une accusation portée, une vingtaine de jours plus tôt, contre Skyrock : « Dans la nuit de mardi à mercredi [4 au 5 octobre], le château de la Star Academy a été pénétré par huit jeunes vers 2h30. Alexia Laroche-Joubert s'insurge contre Skyrock auprès du Parisien : "J'ai déjà été confrontée à cette situation pour le Loft. Ce qui m'énerve en fin de compte, c'est que ces gamins ne font pas ça d'eux-mêmes. Ils sont apparemment poussés à le faire par une radio qui proposerait à l'antenne de l'argent pour ceux qui parviendraient à passer devant nos caméras !" C'est finalement la police qui a récupéré cinq de ces jeunes (dont un mineur) qui sont entrés dans les bureaux de la production au sous-sol du château pendant que les trois autres faisaient diversion dans les jardins pour le service d'ordre. La police leur a fait subir une douzaine d'heures de garde à vue avant de les relâcher. Les jeunes gens ont expliqué que Skyrock avait promis 1500 euros aux auditeurs qui réussissaient à passer à la caméra, ce qu'a formellement démenti la radio. La productrice envisage de porter plainte contre la radio et précise avoir peur qu'un jeune se blesse en tentant ce genre d'exploit. Au parquet de Meaux, le procureur déclare que si un appel à l'antenne a effectivement été lancé, "Skyrock devra peut-être répondre de complicité de violation de domicile." » (« Star Ac : 5 garçons en garde à vue pour avoir forcé l'entrée du château », www.actustar.com, 06/10/2005) ; cf. également séquence 27


� « Lorie, de son vrai nom Laure Pester, est une chanteuse de variété française née le 2 mai 1982 au Plessis-Bouchard, dans le Val-d'Oise. Elle a souvent été désignée comme l'équivalent française de Britney Spears au début de sa carrière. [...] Née d'un père programmateur sur la radio RTL et d'une mère chef-comptable, elle débute la danse à l'âge de 3 ans [...]. Lorsqu'elle entend dire qu'un ami de son père de la station RTL [...] cherche une jeune fille qui sache danser et chanter, elle prend rendez-vous et décroche son premier titre "Près de moi", écrit par Johnny Williams et Louis Element, qui n'est cependant accepté par aucune maison de disque. Williams décide alors de diffuser la chanson gratuitement sur Internet (peoplesound.fr) en 1998. Il faudra attendre 2000 pour que Lorie passe à la radio. 15 000 téléchargements en moins de deux mois, constituent un succès lui permettant de se faire remarquer par Epic et son premier titre "Près de moi" sort finalement en single en 2001 et se vend à plus de 600 000 exemplaires. [...] Durant l'été 2003 sortent "Sur un air latino", qui devient vite un tube, et son premier album live "Lorie Live Tour". [...] Vient enfin en 2005, "Rester la même", un album aux influences variées (Zouk, RnB...) où Lorie veut faire mûrir son image ; son cœur de cible marketing est en effet essentiellement composé de petites filles et lui attire de nombreux quolibets, ainsi qu'un réel mépris d'une partie de la scène musicale qui en a fait un emblème de la variété "poubelle". » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� « Priscilla, de son vrai nom Préscillia Samantha Cynthia Betti, est une chanteuse et actrice française née le 2 août 1989 à La Trinité, près de Nice. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006) Elle est donc âgée de 16 ans au moment où Difool en parle.


� Il s’agit d’une allusion au magazine médical Le magazine de la santé au quotidien diffusé sur France 5 (cf. note � NOTEREF _Ref145923352 \h � \* MERGEFORMAT �131� p. � PAGEREF _Ref145923364 \h ��171�).


� L’émission Le magazine de la santé au quotidien, alors diffusée tous les jours de la semaine sur France 5 entre 13h40 et 14h45, est composé « de quatre rubriques : "Le dossier", "Le journal", "Les questions" (SMS) et "7' pour une vie", un feuilleton qui présente des situations d'urgence filmées auprès d'une même équipe de secours (SAMU, pompiers, service d'urgences...)... » (source : site internet de l’émission – 08/2006)


� « Get Rich or Die Tryin' est le premier album complet du rappeur 50 Cent, c'est également celui qui va faire connaître l'artiste bien au-delà des milieux rap. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006). Mais, en l’occurrence, Romano parle du film du même nom, qui sera traduit en français par Réussir ou mourir, et qui sortira en France le 22 février 2006.


� En 2002, Loana (de son vrai nom Loana Petrucciani, gagnante en 2001 de la première émission de télé réalité française Loft Story sur M6) avait publié un calendrier de photos.


� Il s’agit d’Ely (cf. note � NOTEREF _Ref145962306 \h ��195� p. � PAGEREF _Ref145962319 \h ��201�).


� Il s’agit sans doute de Raphaëlle Ricci, la professeure d'expression scénique.


� De son vrai nom Arnaud Demessine, il est un « élève » de la Star Academy 5.


� « Pascal Mono, de son vrai nom Pascal Maunoury » (Wikipédia.fr, 08/2006). Il est surnommé « Lunettes Oranges » par Romano.


� « Tête Plate » est le sobriquet donné à Pierre, l’un des « élèves » de la Star Academy.


� Shaggy est un artiste jamaïcain internationalement connu dans le domaine du reggae. (Source : Wikipédia.fr, 09/2006)


� « Évelyne Dhéliat est une présentatrice de la première chaîne de télévision française. Née à Cologne (Allemagne) le 18 avril 1948. » Elle est « présentatrice de la météo et directrice du service météo de TF1 dès 1992 » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006)


� Il s’agit du pseudonyme donné à l’« élève » Grégoire de la Star Academy.


� cf. séquence 185


� Difool fait référence à Nolwenn Leroy, une chanteuse qui sortira grande gagnante de Star Academy 2.


� « Cassé » est l’une de ses chansons sorties en mars 2003.


� Le film Spider-Man de Sam Raimi (Etats-Unis, 2001) avait été diffusé la veille, dimanche 23 octobre, à 20h50 sur TF1.


� Le lundi 24 octobre, les employés de la Régie des transports de Marseille (RTM) étaient en grève depuis 21 jours. Des bus de substitution avaient alors été mis en place : « Depuis lundi, la municipalité a mis en place un service gratuit de 50 cars de substitution pour tenter de pallier l’absence des 400 bus qui parcourent ordinairement les rues de la ville. Bien qu’ils ne suivent pas les trajets ordinaires de la RTM, ils ont été pris d’assaut dès le premier jour de leur mise en service. » (Michel Samson, « Au bout de trois semaines, le conflit des transports marseillais est dans l’impasse », Le Monde, 26/10/2006, p. 30)


� Il s’agit d’une série états-unienne d’action et d’aventures diffusée durant 5 saisons (en 94 épisodes de 45 minutes) entre 1983 et 1987. (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� cf. note � NOTEREF _Ref145935939 \h � \* MERGEFORMAT �145� p. � PAGEREF _Ref145935919 \h ��182�


� « Le Grand Bleu est un film franco-américano-italien réalisé par Luc Besson, sorti en 1988. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006)


� Les Choristes est un film français de Christophe Barratier avec Gérard Jugnot, sorti au cinéma le 17 mars 2004.


� Le Seigneur des Anneaux est une trilogie réalisée par Peter Jackson : La Communauté de l'Anneau (2001), Les Deux Tours (2002) et Le Retour du Roi (2003).


� Bon appétit, bien sûr est une émission de cuisine diffusée tous les jours de la semaine, sur France 3, entre 11h25 et 11h55.


� « 20.55. Football Nantes Lyon. Coupe de la Ligue. 16es de finale. En direct. Commentaires : Florent Gautreau, Xavier Gravelaine. 125 mn. Parmi les chocs au sommet de ces 16es de finale, Nantes / Lyon apparaît comme une revanche de la 9e journée de Ligue 1, au cours de laquelle les Lyonnais étaient allés s’imposer à La Beaujoire grâce à un but de Fred à la 80e minute. » (Télérama, n°2910, 22-28 octobre 2005, p. 124)


� Il s’agit d’une allusion à la série policière Julie Lescaut (cf. note � NOTEREF _Ref145942684 \h � \* MERGEFORMAT �124� p. � PAGEREF _Ref145942702 \h ��167�).


� « Kojak est une série télévisée américaine en 118 épisodes de 48 minutes, créée par Abby Mann et diffusée entre le 24 octobre 1973 et le 18 mars 1978 sur le réseau CBS. En France, la série a été diffusée à partir du 8 janvier 1975 sur Antenne 2. Une deuxième série, créée par Michael W. Watkins d'après la première série, est diffusée aux États-Unis depuis le 25 mars 2005 sur le réseau USA Network et en France depuis le 18 septembre 2005 sur 13ème rue. [...] Cette série met en scène les enquêtes du lieutenant Theo Kojak, policier d'origine grecque au crâne rasé et grand amateur de cigares et de sucettes, dans le treizième district de New York. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� « Plus belle la vie est un feuilleton télévisé français créé par Hubert Besson, Michèle Podroznik et François Charlent. Le feuilleton, est diffusé en Belgique sur La Une à 18h, et en France sur France 3 à 20h20. Les épisodes sont diffusés depuis le 30 août 2004 et durent 26 minutes chacun. La première saison (245 épisodes) a été diffusée sans interruption du 30 août 2004 au 5 août 2005. La deuxième saison (255 épisodes) a débuté le 15 août 2005, pour se finir le 4 août 2006 lors du 500ème épisode. [...] Synopsis. La vie quotidienne, les grands et petits malheurs des habitants du quartier imaginaire du Mistral à Marseille. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006) Dans la semaine du 24 au 28 octobre 2005, des épisodes étaient diffusés tous les jours sur France 3 à 13h25 et 20h20 (ainsi que la nuit, à heure variable).


� Planète Rap se présente comme « l’émission rap de référence sur Skyrock du lundi au vendredi de 20h à 21h ». Elle propose notamment « du nouveau son à écouter avant sa commercialisation, et du freestyle en live avec les artistes ». (Source : skyrock.com)


� « Monk est une série télévisée américaine créée par Andy Breckman et diffusée depuis le 12 juillet 2002 sur le réseau USA Network. En France, la série est diffusée depuis le 22 mars 2003 sur TF1 » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006) Le dernier épisode de la première saison a été diffusé vendredi 21 octobre à 17h20, sur TF1.


� « Karen Sisco est une série télévisée américaine en dix épisodes de 43 minutes, créée par Jason Smilovic d'après le film Hors d'atteinte de Steven Soderbergh et diffusée entre le 1er octobre et le 12 novembre 2003 sur le réseau ABC et entre le 31 mars et le 14 avril 2004 sur le réseau USA Network. En France, la série a été diffusée à partir du 8 mai 2004 sur TF1. [...] Cette série met en scène Karen Sisco, marshall fédéral à Miami chargée de retrouver des criminels en fuite dans le sud de la Floride. Elle est aidée dans sa tâche par son père, un détective privé en semi-retraite, qui lui prodigue ses conseils. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006) Le premier épisode de la première saison a été (re)diffusé la veille, lundi 24 octobre, à 17h20 sur TF1. Et le deuxième, le jour même, à la même heure.


� « Navarro est une série télévisée française créée par Tito Topin et Pierre Grimblat et diffusée depuis le 26 octobre 1989 sur TF1. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006) Elle était toujours diffusée en octobre 2005.


� Yves Lecoq est l’imitateur de l’émission quotidienne Les Guignols de l’Info, à 19h55, sur Canal+.


� QI : Le Grand test est une émission de divertissement diffusée sur M6 en première partie de soirée. Première diffusion : 28 mars 2002 ; dernière diffusion : 11 avril 2005.


� Passe-Partout est le personnage de Fort Boyard, un jeu télévisé de France 2, depuis 1990 jusqu’à aujourd’hui (Source : Wikipédia.fr, 08/2006).


� Entre 1980 et 1984, Jean-Michel Larqué a commenté avec son compère Thierry Roland les matches de football sur Antenne 2, puis sur TF1 de 1985 à 2005. (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� cf. note � NOTEREF _Ref145946380 \h ��136� p. � PAGEREF _Ref145946391 \h ��174�


� « Le lundi 22 août a été une bien triste journée pour la ville de Romans-sur-Isère (Drôme) et le secteur de la chaussure de luxe, qui en fait la réputation mondiale. A quelques heures d'intervalle, Stéphane Kélian Production, l'atelier de fabrication de ce chausseur haut de gamme, a été mis en liquidation judiciaire et trois sociétés de Charles Jourdan ont déposé le bilan. Le rachat du groupe Stéphane Kélian, en décembre 2002, par le financier Alain Duménil, via le groupe de luxe Francesco Smalto, n'a pas permis de redresser l'entreprise. Lundi, le tribunal de commerce a confirmé le dépôt de bilan annoncé le 12 août. Cette décision laisse les 146 salariés de l'atelier au chômage. » (Isabelle Rey-Lefebvre, « La ville de Romans est frappée par la mort de la chaussure de luxe française », Le Monde, 24/08/2005)


� « 20.50. Football. Coupe de la Ligue. 16es de finale. En direct. 130 mn. Après le succès rencontré lors de la précédente édition, France 3 renouvelle le dispositif exceptionnel mis en place l’an dernier et diffuse, en simultané et en direct, sur ses antennes régionales, les huit rencontres comptant pour les seizièmes de finale. » (Télérama, n°2910, 22-28 octobre 2005, p. 134)


� Il s’agit d’une allusion à Y a que la vérité qui compte !, une émission de télé-réalité alors diffusée les lundis à 22h35 sur TF1. Dans cette émission, « Pascale Bataille et Laurent Fontaine proposent à des amoureux transis, des amis brouillés et des couples en difficulté de renouer les fils des dialogues brisés. » (Télérama, n°2903, 3-9 septembre 2005, p. 86) Cette réconciliation est mise en scène par un lever de rideau.


� Il s’agit de l’émission Y a que la vérité qui compte ! (cf. note � NOTEREF _Ref143375879 \h � \* MERGEFORMAT �168�).


� Il s’agit des présentateurs de l’émission Y a que la vérité qui compte ! (cf. note � NOTEREF _Ref143375879 \h � \* MERGEFORMAT �168�).


� cf. note � NOTEREF _Ref145942684 \h ��124� p. � PAGEREF _Ref145942702 \h ��167�


� Attention mesdames et messieurs est une émission de divertissement de M6 dans laquelle des candidats sont formés et sélectionnés afin de participer, en décembre 2005, au spectacle du chanteur Michel Fugain qui doit avoir lieu aux Folies Bergères (Source : Télérama, n°2910, 22-28 octobre 2005, p. 146). Le titre de cette émission est reprise d’un tube de Fugain datant de 1972.


� « Popstars est une émission de télé réalité diffusée sur M6 de septembre à décembre 2001, 2002 et 2003. [...] Popstars montre la création d'un groupe de pop musique du casting jusqu'à l'enregistrement du premier album. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006)


� Le magazine de télévision Télérama avait également remarqué cette ressemblance avec l’émission de TF1 en parlant de « Star ac version comédie musicale » (n°2910, 22-28 octobre 2005, p. 145). Ils ironisaient également : « Ils [les candidats] apprennent à chanter, danser, jouer la comédie, devant des caméras. Ca vous rappelle quelque chose ? Rendez-vous demain soir sur TF1 [jour de diffusion de Star Academy] pour compter les différences. » (ibid.)


� Alias est une série d’action états-unienne. Le premier épisode de la quatrième saison avait été diffusé sur M6, dans ce même créneau horaire, le jeudi précédent (20 octobre). Les semaines suivantes, Alias sera bien diffusé le jeudi, mais en deuxième partie de soirée.


� Il s’agit visiblement d’une référence au magazine de reportages Envoyé spécial diffusé sur France 2 entre 21h20 et 23h30 : « c’est une histoire [...] pleine de dollars et de cotations en Bourse, celle des Français de Hollywood qui ont fait fortune dans... le jean » (Télérama, n°2910, 22-28 octobre 2005, p. 147)


� Difool fait peut-être allusion à l’émission Double je présentée par Bernard Pivot, et diffusée sur France 2, ce soir-là, entre 23h30 et 1h05.


� cf. note � NOTEREF _Ref145955847 \h ��157� p. � PAGEREF _Ref145955860 \h ��187�


� cf. note � NOTEREF _Ref145946380 \h ��136� p. � PAGEREF _Ref145946391 \h ��174�


� cf. note � NOTEREF _Ref145956461 \h ��125� p. � PAGEREF _Ref145956472 \h ��168�


� cf. note � NOTEREF _Ref145006152 \h ��126� p. � PAGEREF _Ref145956252 \h ��168�


� cf. note � NOTEREF _Ref145956362 \h ��138� p. � PAGEREF _Ref145956372 \h ��175�


� « Les Télétubbies (Teletubbies) est une série télévisée britannique en 365 épisodes de 25 minutes [...] diffusée entre le 31 mars 1997 et le 5 janvier 2001 sur le réseau BBC. En France, la série a été diffusée sur Canal+ [...]. Cette série destinée aux très jeunes enfants met en scène les aventures de quatre personnages très colorés possédant une télévision sur le ventre qui leur permet de capter des émissions pour enfants. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� « Matthieu Gonet est un musicien (pianiste, arrangeur, chef d'orchestre) français, né à Paris le 7 septembre 1972. Sa célébrité est due principalement à sa participation, depuis 2001, à l'émission de télévision Star Academy où il tient un rôle de directeur musical et de répétiteur, tout en accompagnant au piano certaines prestations des élèves. Il dirige également la tournée de concerts des Académyciens qui se déroule durant 5 mois après l'émission télévisée. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� Mykonos est le surnom donné à Nikos Aliagas, le présentateur de Star Academy.


� Il s’agit d’une allusion à l’émission La Chance aux chansons dans laquelle on pouvait voir de jeunes gens danser : « La Chance aux chansons est une émission de télévision française musicale et de chansons créée et présentée par Pascal Sevran et diffusée en semaine l'après-midi sur TF1 de 1984 à 1991 puis sur Antenne 2 et France 2 jusqu'en 2000. Cette émission, dédiée principalement à des styles musicaux éprouvés, a été souvent critiquée pour paraître conservatrice et pour avoir des téléspectateurs retraités. Elle a cependant duré de nombreuses années. L'annonce de son annulation a suscité un tel tollé des téléspectateurs que Pascal Sevran a obtenu une nouvelle émission sur le même principe le dimanche à midi sur France 2, Chanter la vie. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� « La Provence est un quotidien régional français, dont le siège se trouve à Marseille (Bouches-du-Rhône). Ce journal est né de la fusion des deux quotidiens anciennement dénommés Le Provençal et Le Méridional, qui appartenaient déjà au même groupe. La Provence rayonne sur le département des Bouches-du-Rhône. Il appartient au Groupe Lagardère. Il emploie 176 journalistes professionnels et quelque 700 correspondants locaux. Son tirage moyen est d'environ 180 000 exemplaires/jour. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� « Sur le terrain, le PSG a une nouvelle fois montré ses limites à l’extérieur. Battus (2-0), à la suite de deux buts auxerrois inscrits sur coup de pied arrêtés, les hommes de Laurent Fournier ont montré un visage apathique. » (Pierre Lepidi, « Alors que la tension persiste entre ses supporteurs, le PSG chute à Auxerre », Le Monde, 01/11/2005, p. 20)


� TéléStar, n°1518, 5 novembre 2005


� cf. note � NOTEREF _Ref145961230 \h ��135� p. � PAGEREF _Ref145961240 \h ��174�


� dans l’émission Le Morning de Difool


� cf. note � NOTEREF _Ref145956362 \h ��138� p. � PAGEREF _Ref145956372 \h ��175�


� « Magalie Bonneau, connue sous le nom d'artiste Magalie Vaé, est une chanteuse française née le 6 janvier 1987. Alors qu'elle était lycéenne en 1re SMS, elle a participé et gagné la cinquième saison de la Star Academy sur TF1. » (Wikipédia.fr, 08/2006)


� cf. note � NOTEREF _Ref145962001 \h ��137� p. � PAGEREF _Ref145962017 \h ��175�


� « Avant son entrée au château, Elyane Breton de son vrai nom, avait déjà enregistré un album au Québec, ce qui fait d'elle une "élève" très pro. Travailleuse, sympathique, jolie, spontanée, la jeune Québécoise a aussi ce drôle d'accent qui fait chavirer les Français. Les profs l'adorent, ses camarades et le public aussi. Très proche de Grégoire avant qu'il ne soit éliminé, Ely a frôlé plusieurs fois la rupture avec Kevin, son "chum" (petit ami) québécois. Souvent mise en avant par la production, Ely a même vécu la demande en mariage de son petit ami devant les caméras. Après avoir été sauvée par ses camarades le 19 novembre, Ely a été éliminée le 2 décembre. » (Source : www.linternaute.com, 08/2006)


� cf. note � NOTEREF _Ref143617159 \h � \* MERGEFORMAT �184� p. � PAGEREF _Ref143617202 \h ��197�.


� allusion à son physique


� Il s’agit de l’émission Vis ma vie. « Le principe de Vis ma vie [...] : que se passe-t-il lorsqu’un individu aux idées bien arrêtées est plongé dans un univers qui lui est totalement étranger et que, le plus souvent, il réprouve ? » (Télérama, n°2911, 29 octobre – 4 novembre 2005, p. 124)


� cf. note � NOTEREF _Ref145955847 \h ��157� p. � PAGEREF _Ref145955860 \h ��187�


� Fred est l’animateur de l’émission Planète Rap. Sur le site internet de Skyrock, on peut lire : « Planète Rap, la Nocturne et Rai Suprême c'est avec Fred sur Skyrock. Pour les auditeurs de Skyrock Fréderico (souvenez-vous avec Tabatha Cash) est devenu au fil des années Fred. Et c'est dans cette émission que le Rap a débarqué pour la première fois sur Skyrock. Il n’y a donc pas de hasard si Fred est l’animateur de Planète Rap, l’émission rap de référence sur Skyrock du lundi au vendredi de 20h à 21h. Et Fred anime aussi chaque matin le Hit Skyrock de 10h à midi sur Skyrock et la Nocturne le vendredi soir de minuit à 2 heures pour du son 100% rap français. » (Source : skyrock.com, 08/2006)


� cf. note � NOTEREF _Ref145962306 \h ��195� p. � PAGEREF _Ref145962319 \h ��201�


� « Anastacia Lyn Newkirk est une chanteuse née le 17 septembre 1973 aux États-Unis. Elle a vendu plus de 20 millions de disques depuis la sortie de son premier album Not that kind en 2000. » (Wikipédia.fr, 08/2006). Le 2 novembre 2005, à 20h, elle se produisait au Legendary Paradiso à Amsterdam, en Hollande, dans le cadre d’un concert privé.


� cf. note � PAGEREF _Ref143617202 \h ��197� p. � PAGEREF _Ref143617202 \h ��197�


� allusion à son physique


� cf. note � NOTEREF _Ref145921019 \h � \* MERGEFORMAT �128� p. � PAGEREF _Ref145921036 \h ��169�


� « Dora l'exploratrice (Dora the Explorer) est une série télévisée d'animation américaine, créée par Valerie Walsh, Eric Weiner et Chris Gifford et diffusée depuis le 14 août 2000 sur le réseau Nickelodeon. En France, la série est diffusée depuis le 26 août 2003 sur TF1 et depuis 2002 sur TiJi. [...] Destinée aux jeunes enfants, cette série raconte l'histoire de Dora, une jeune latino-américaine et de son singe parlant, Babouche (Boots à l'origine). Dora et Babouche sont aidés dans leurs aventures par Sac-à-dos, Carte et parfois Diego, le cousin de Dora. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006) Dans la semaine du lundi 31 octobre au vendredi 4 novembre 2005, Dora l’Exploratrice était diffusé tous les matins (sauf jeudi) dans l’émission « TF ! Jeunesse », entre 6h50 et 8h35, sur TF1 (d’après le magazine Télérama, n°2911).


� « Bob l'éponge ou Un Bob à la mer (SpongeBob SquarePants) est une série télévisée d'animation américaine, créée par Stephen Hillenburg et diffusée depuis le 17 juillet 1999 sur le réseau Nickelodeon. En France, la série est diffusée depuis le 1er juillet 2002 sur TF1 et Télétoon, depuis le 30 septembre 2003 sur Canal J. [...] La série, basée sur un humour loufoque et bon enfant, a pour héros une éponge carrée prénommée Bob, qui vit dans un ananas, dans la ville de Bikini Bottom, au fond de la mer. Il a pour voisin une étoile de mer, Patrick, qui est aussi son meilleur ami, bien qu'il ne brille pas par son intelligence... Son second voisin est Carlo le calamar, avec qui il travaille dans les cuisines du restaurant "Au crabe croustillant", dirigé par M. Crabs, un crabe cupide et autoritaire... » (Source : Wikipédia, 08/2006) Dans la semaine du lundi 31 octobre au vendredi 4 novembre 2005, Bob l’Eponge était diffusé uniquement le mercredi, dans l’émission quotidienne TF ! Jeunesse, entre 6h50 et 8h35, sur TF1 (d’après le magazine Télérama, n°2911).


� Il s’agirait d’une référence à l’épisode 21 de la troisième saison (2002-2003) intitulé « Un malin, malin et demi / Les invisibles fantômes (Spongebob Meets The Strangler / Pranks A Lot) ». (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� cf. séquence 279


� cf. note � NOTEREF _Ref146003279 \h ��146� p. � PAGEREF _Ref146003289 \h ��182�


� cf. note � NOTEREF _Ref145956362 \h ��138� p. � PAGEREF _Ref146003543 \h ��175�


� cf. note � NOTEREF _Ref144009685 \h � \* MERGEFORMAT �194� p. � PAGEREF _Ref144009693 \h ��201�


� Il s’agit d’un titre d’un groupe de variétés françaises, Les Innocents, sorti en 1996 dans l’album « Fous à lier ».


� cf. note � NOTEREF _Ref143617159 \h � \* MERGEFORMAT �184� p. � PAGEREF _Ref143617202 \h ��197�


� « U2 est un groupe de rock irlandais composé de Bono (Paul David Hewson) au chant, The Edge (David Howell Evans) à la guitare, Adam Clayton à la basse et Larry Mullen Junior à la batterie. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� cf. note � NOTEREF _Ref146004078 \h ��185� p. � PAGEREF _Ref146004091 \h ��198�


� cf. note � NOTEREF _Ref145962001 \h ��137� p. � PAGEREF _Ref145962017 \h ��175�


� Santiano est une chanson datant de 1961 du chanteur de variétés françaises Hugues Aufray.


� Il avait déjà été question du contrat de Thierry Roland avec M6 lors de la séquence 551-2.


� « Les Feux de l'amour (The Young and the Restless) est un feuilleton télévisé américain créé par William J. Bell et Lee Phillip Bell et diffusé depuis le 26 mars 1973 sur le réseau CBS. En France, le feuilleton a été diffusé à partir du 16 août 1989 sur TF1. [...] L'histoire tourne autour de deux ou trois grandes et riches familles vivant à Genoa City, ville imaginaire. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006)


� Ce lundi 7 novembre, un épisode du feuilleton Les Feux de l’amour avait en effet été diffusé à 13h50 sur TF1.


� « William Anthony Parker II dit Tony Parker et surnommé TP est un joueur de basket-ball professionnel français né à Bruges (Belgique) le 17 mai 1982 d'un père américain et d'une mère néerlandaise. » (Wikipédia.fr, 08/2006) ; « Eva Jacqueline Longoria (15 mars 1975 à Corpus Christi, Texas) est une actrice américaine d'origine mexicaine. Elle quitte le Texas en 1997 pour faire des castings à Los Angeles et devient célèbre dans le rôle d'Isabella Brana Williams pour le soap Les Feux de l'amour de 2001 à 2003. Elle enchaîne dans les séries L.A. Dragnet (disparue), puis le rôle de Gabrielle Solis ex top-model qui a tout ce qu'elle a toujours voulu avoir, en particulier un mari riche et une belle maison, dans la série Desperate Housewives véritable succès aux États-Unis depuis l'automne 2004. Ancienne Miss Corpus Christi, Eva Longoria est considérée comme l'une des filles les plus sexy du pays. Elle a été mariée à l'acteur de séries télévisées Tyler Christopher de 2002 à 2004, avant de devenir la compagne du basketteur français Tony Parker des San Antonio Spurs (NBA), qu'elle a rencontré en novembre 2004. » (Wikipédia.fr, 08/2006)


� Lors de la séquence 1795, on apprendra que Marie a en effet un fils âgé de 9 ans et demi.


� cf. séquence 1366 dans l’annexe sur les émeutes


� cf. note � NOTEREF _Ref144471717 \h � \* MERGEFORMAT �156� p. � PAGEREF _Ref143617170 \h ��167�


� Autun est la ville de Bourgogne (plus précisément de Saône-et-Loire) dont est originaire Romano.


� cf. note � NOTEREF _Ref144472622 \h � \* MERGEFORMAT �158� p. � PAGEREF _Ref144472607 \h ��187�. Lors de la séquence 328, Romano avait en effet déclaré à propos de Monk : « c’est pas ma série préférée, mais j’aime bien ».


� Million Dollar Baby est un film états-unien réalisé par Clint Eastwood et sorti en France le 23 mars 2005.


� cf. note � NOTEREF _Ref146008636 \h ��130� p. � PAGEREF _Ref146008650 \h ��170�


� « Vincent Mc Doom est un mannequin et présentateur de télévision français. Il est né le 27 octobre 1965 à Sainte-Lucie dans les Caraïbes anglophones. Il est connu pour avoir été le premier travesti à occuper des fonctions d'animateurs de télévision en France, ayant été "speakerine" sur une chaîne câblée. En 2004, il participe à l'émission de télé-réalité La Ferme Célébrités sur TF1. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� « La Ferme Célébrités est une émission de télé-réalité diffusée sur TF1 et présentée par Christophe Dechavanne et Patrice Carmouze [...]. Quatorze célébrités has been sont coupées du monde pendant dix semaines où ils séjournent dans une ferme de Visan. Chacun joue pour une association, le but étant de rester le plus longtemps possible pour que les dons soient les plus importants possibles (chaque semaine de présence équivaut à une somme fixe). L'émission se présente sous deux formats : tous les soirs, une émission quotidienne résume la journée de la veille, avec en fin d'émission un duplex avec la Ferme. Le vendredi ou le samedi à 20 heures 50, le prime time se déroule en plateau avec la présence des proches des candidats et des éliminés à partir de la deuxième semaine de compétition. Le public doit voter par SMS ou par téléphone pour la personnalité qu'il souhaite repêcher parmi les deux nominés de la semaine, élus à la majorité des voix par l'ensemble des candidats. » (Source : Wikipédia.fr, 08/2006)


� cf. note � NOTEREF _Ref145942684 \h ��124� p. � PAGEREF _Ref145942702 \h ��167�


� « Sébastien Cauet, dit Cauet, est un animateur-producteur radiophonique et télévisuel français né le 28 avril 1972 à Saint-Quentin dans l'Aisne. [...] En 2003, il débute son émission de télévision La méthode Cauet produite par sa société de production "Be Aware" ainsi que par "Loribel" (société de Bataille et Fontaine) et qui remporte de forts taux d'audience le jeudi en deuxième partie de soirée sur TF1. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006)


� Il n’en sera pas question dans Radio Libre. Dans Planète Rap, lundi, l’invité ne sera plus le groupe 113.


� cf. note � NOTEREF _Ref144896495 \h � \* MERGEFORMAT �198� p. � PAGEREF _Ref144896506 \h ��203�. L’auditrice évoque une émission diffusée l’avant-veille, mardi 8 novembre : « "Vis ma vie entre un écolo convaincu et une non-écolo déclarée". Patrick, écolo, tente de convaincre Caty, consommatrice effrénée. » (Télérama, n°2912, 5-11 novembre 2005, p. 128)


� Il fait allusion au film Angel X diffusé sur Canal+ dans la nuit du samedi 5 au dimanche 6 novembre, entre 0h15 et 1h.


� Jour de foot est un magazine de Canal+ présenté par Lionel Rosso. Il était diffusé, samedi 5 novembre, entre 23h et minuit.


� Depuis de nombreuses années, la chaîne cryptée Canal+ diffusé un film pornographique tous les premiers samedis du mois.


� Il parle de l’émission quotidienne diffusée entre 18h10 et 19h05.


� Johnny Hallyday, Ma gueule, 1980


� cf. note � NOTEREF _Ref145961230 \h ��135� p. � PAGEREF _Ref145961240 \h ��174�


� Cette idée d’auditeurs attachés à des radiateurs a déjà été évoqué à la séquence 164.


� cf. note � NOTEREF _Ref145003310 \h � \* MERGEFORMAT �240� p. � PAGEREF _Ref145003328 \h ��215�


� C’est lors de la séquence 1079 que l’équipe se moquait pour la première fois de la nouvelle coiffure de la chanteuse.


� Ely-coptère est le surnom utilisé par l’équipe pour désigner la candidate Ely (cf. note � NOTEREF _Ref145962306 \h ��195� p. � PAGEREF _Ref145962319 \h ��201�).


� cf. note � NOTEREF _Ref145006152 \h � \* MERGEFORMAT �126� p. � PAGEREF _Ref145006157 \h ��167�


� Lors de son allocution télévisée du 14 novembre, le Président Chirac apparaissait – pour la première fois depuis longtemps– avec des lunettes.


� « C'est pas sorcier est une émission de télévision française, diffusée depuis le 11 septembre 1994 sur France 3. Sa rédaction de journalistes s'est donnée pour objectif de créer un magazine de vulgarisation scientifique accessible aux adolescents. » (Source : Wikipédia.fr, 09/2006) Dans la semaine du lundi 14 au vendredi 18 novembre 2005, l’émission était diffusée sur France 3 de 17h30 à 18h.
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